
Over dit boek

Dit is een digitale kopie van een boek dat al generaties lang op bibliotheekplanken heeft gestaan, maar nu zorgvuldig is gescand door Google. Dat
doen we omdat we alle boeken ter wereld online beschikbaar willen maken.

Dit boek is zo oud dat het auteursrecht erop is verlopen, zodat het boek nu deel uitmaakt van het publieke domein. Een boek dat tot het publieke
domein behoort, is een boek dat nooit onder het auteursrecht is gevallen, of waarvan de wettelijke auteursrechttermijn is verlopen. Het kan per land
verschillen of een boek tot het publieke domein behoort. Boeken in het publieke domein zijn een stem uit het verleden. Ze vormen een bron van
geschiedenis, cultuur en kennis die anders moeilijk te verkrijgen zou zijn.

Aantekeningen, opmerkingen en andere kanttekeningen die in het origineel stonden, worden weergegeven in dit bestand, als herinnering aan de
lange reis die het boek heeft gemaakt van uitgever naar bibliotheek, en uiteindelijk naar u.

Richtlijnen voor gebruik

Google werkt samen met bibliotheken om materiaal uit het publieke domein te digitaliseren, zodat het voor iedereen beschikbaar wordt. Boeken
uit het publieke domein behoren toe aan het publiek; wij bewaren ze alleen. Dit is echter een kostbaar proces. Om deze dienst te kunnen blijven
leveren, hebben we maatregelen genomen om misbruik door commerciële partijen te voorkomen, zoals het plaatsen van technische beperkingen op
automatisch zoeken.

Verder vragen we u het volgende:

+ Gebruik de bestanden alleen voor niet-commerciële doeleindenWe hebben Zoeken naar boeken met Google ontworpen voor gebruik door
individuen. We vragen u deze bestanden alleen te gebruiken voor persoonlijke en niet-commerciële doeleinden.

+ Voer geen geautomatiseerde zoekopdrachten uitStuur geen geautomatiseerde zoekopdrachten naar het systeem van Google. Als u onderzoek
doet naar computervertalingen, optische tekenherkenning of andere wetenschapsgebieden waarbij u toegang nodig heeft tot grote hoeveelhe-
den tekst, kunt u contact met ons opnemen. We raden u aan hiervoor materiaal uit het publieke domein te gebruiken, en kunnen u misschien
hiermee van dienst zijn.

+ Laat de eigendomsverklaring staanHet “watermerk” van Google dat u onder aan elk bestand ziet, dient om mensen informatie over het
project te geven, en ze te helpen extra materiaal te vinden met Zoeken naar boeken met Google. Verwijder dit watermerk niet.

+ Houd u aan de wetWat u ook doet, houd er rekening mee dat u er zelf verantwoordelijk voor bent dat alles wat u doet legaal is. U kunt er
niet van uitgaan dat wanneer een werk beschikbaar lijkt te zijn voor het publieke domein in de Verenigde Staten, het ook publiek domein is
voor gebruikers in andere landen. Of er nog auteursrecht op een boek rust, verschilt per land. We kunnen u niet vertellen wat u in uw geval
met een bepaald boek mag doen. Neem niet zomaar aan dat u een boek overal ter wereld op allerlei manieren kunt gebruiken, wanneer het
eenmaal in Zoeken naar boeken met Google staat. De wettelijke aansprakelijkheid voor auteursrechten is behoorlijk streng.

Informatie over Zoeken naar boeken met Google

Het doel van Google is om alle informatie wereldwijd toegankelijk en bruikbaar te maken. Zoeken naar boeken met Google helpt lezers boeken uit
allerlei landen te ontdekken, en helpt auteurs en uitgevers om een nieuw leespubliek te bereiken. U kunt de volledige tekst van dit boek doorzoeken
op het web viahttp://books.google.com
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A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com
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FLAMANDE.

 

DE LA PRONONCIATIONJ
x2‘? fëäîxs "f-Ëîfzzsxï ÆÄÄ WPËLÏ‘? u’.

(v
i._‘

 
’ Je; u‘ r ’f,‘l.‘.-_ s‘

Üu nombre et afeela division Je: Lettres.

ù _ ,‘ - \_

LA Grammaire est Par: de parler et d’écrire purement

et correctement ';"elle se divise en sept Parties princi

pales , qui sont : la Prononciatian , POUhagrap/zé ,

PE; mologie, les Déclinaisons des Noms , les Conjugaison:

des girl/e: , les autres Partie: de 1’Oraison et la Syntaxe‘,

La bonne prononciation est nécessaire pour apprendre

parfaitement une langue étrangère ; c’est à quoi un

rançois doit principalement s appliquer; et cela avec

d’autant plus de som , que la prononciation flamande

lui est très-diflicile , parce qu'elle est tout-à-fait dilfé

rente de la prononciarion Françoise. .

Les Flamands se servent de vingt-six lettres; les

voici et leur PTOÜUHCÎMÎOH : '

A, b, c, d,e,\ef, "g, h, i, k, 1,

A, bé, ce, de, e, cf, ghé, ha, i, jhe, ka, cl,

m! n’ 01 p, q’ f’ sa Î, Üo Vs W, x9

0m’ en, o, pe, ku, er, es, «e, u, ve, we, ix,

y, Z‘

y, let. ‘ .

Quoique nous disions vingt-six lettres , la langue

‘fiflmflflde en elle-même n’en a besoin que de vingt

’ . . r A‘;

‘cil

o
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4 DE LA PRONO

g)

2"

0,1.)

hl

ë.» p}

Où; FQ

quatre’ On ne se sert plus du q ni de 12x. dans ‘les

mots flamands : qu se remplace par dkw; ‘au lieu "de

quaed, kweelen, on écrit kwaedâpkweélen; ‘x se "rem,

place par ks, ou, s’il y a un k devant x, par: seulement;

dagelykx, blixem ,‘ on écrit dagelykr,‘ blikreni. Onc_onserve ces deux lettres que dans les mots’ qui d -

rivent d’une langue étrangère , comme qualiteyt, ‘cg

bon flamand hoedaniglzey ; quanfiteyt , veélheyâ b

ménigte, dont la langue flamande n’a pas besoin , ‘eË

dont il vaudroit beaucoup mieux se passer tour-à-faiç

Les Lettres se divisent en Voyelleslet en Consonnes’;

Ilya six Voyelles ., a , e , i, o , u", y. On les appelle

Voyelles, parce qu’elles forment un son Œelles-mêmês ,

sans l’aide d’_aucune autre_Lettre. i

Les autres sont appelées Consonnes, parce qu'on

ne peut les prononcer qu’elles ne soient jointes à une

Voyelle. '

Plusieurs Voyelles jointes ensemble , forment les

Diphtongues et les Trrphtongues. «f

Les Drphtongues sont: ae , m’, au, ee , ex, eu, ey’,

18. 06, 00, 011, ue, l/y’ 3

LLes Triphtongues sont: aey, eeu, feu, oey, oay.

 

" De la Prononciation des Voyelles.

L?! se prononce en flamand comme en françoîs;

comme dam , digue; lam , agneau. ’

, L’E a deux prononciations , l’une brève et Pautre

‘longue: l’un et l’autre e se prononcent presque comme

]’e françoîs ;. P. E. gével, frontispice’; fzémel, ciel;

‘dzel, âne; knével, moustache; lépel, Clllllêl‘; klépel,

"battant d’une cloche; kétel, chaudron; véter, lacet;

zdtel, siège; régen , pluie; qui ontla première longue

et la seconde brève‘ Ceux-ci, au contraire, ont la

première e brève et la seconde longue : bavé], cont

mandemeut; gezél, camarade; gemeld, mentionné;

122141’ gênera, fielffd’ Pfîêffiiâ 52,17%"; défflu,‘i,s’=‘zf"»
mis; kapél, c apelle; il’ bekën, javoue. ' ’ ‘W

l
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Lïîefsf deïtîeufzrsortes t: le premier ‘est clair commë

‘lfa ‘tòîzsjes giots,’ o?! IË-seul fait syllabe;

où" P‘ p ern reettre une sy a e Ÿcofmnïe aven"

îgurçfofiiëyi"fógvegjtp_g‘_ävér; par-dessusffzomeffi, Pétéi,‘

jLe seçonä aflùnsoir moins’ clairfet approche defä

‘fjançbîsf dans tous‘ les mots , où I’o'i1’ést pas la derl

jriière letrrlemifëuiiehsyllabe , ‘comme’ bok , ‘bouc g’ bal‘;

enflé‘; bofrtey’; gomussef burin , poitrine ; borate], brosse;

boseïîrnliois '54 '_bovt‘-,l_plie.fl ‘ _ f_ L Use prononce comme en françois. ' ;_ '

" Julsfpfsejprónqnce: à-peu-près comme ei en françois,
,v--!" . |.'.. .

1

" , - ‘e.’

r’ î-gww _ '- ’

' D; la‘ Prononciation des Ûonsonnes.

LE B.se prononce comme en François’ "ÄË

' LeC est inutile eu flamand , lorsqu’il se prononce

comme k ou comme s; et l’on se sert ordinairement

de ces deux lettres au lieu du c. Toutefois on retient

le c dans les mots qui se prononcent comme s, lors

qu’ils viennent du latin ou du françois , comme dans

ces mots: cédel, cedule; céder, cèdre; cement, ci

ment; céremanie, cérémonie; citroen, citron; civer,’

civette; cyfer, chifre; cyry, cens; cieraed, ornement.
"f On ne met plus le c devant K‘, comme étant inutile.

En plusieurs mots le c se met avec h, et alors il sè

prononce comme g ou à-peu-près comme Iichnem,

corps; noch,'_ni; Iicht, lumière; zÏoch, mais; acht‘;

huit ; rec/It, droit ; Iocbt , air ; mensc/z , homme ;

Zerdscb , terrestre; wéreldsch, mondain; engelsc/z, an

Ëlois; sc/me], balance; rcbade, dommage; schuyt;

ateau; eygensc/zap, propriété; Ÿranzschzgo, colère. -

'_.I‘O,n écrit nog ,' encore ; Iigt, éger ; og, dogue;

avec g , pour distinguer ces mots de nach, ni; licht,

Îllmligre; docks,‘ mais ,'_ etc‘. ‘ '

Ê _‘Le 1D "et" V11‘ se prononcent comme en françois. Z
-’=’ -l0' ,_ l‘ x1‘ J 3
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Ê D1" frjm PPR oïivîntvdî A11‘! oiwfl

Le G ‘se prononce «toujoarsæomme le»g devant

d, o, u en françois.

L’{1_;._‘g1j0p_once A toujours comme dans; les {mots
françois ‘stiivans , òù 'l’7z s’aspu‘e t’ haut, harüäi, ‘ñzzîne,

bdror, etc. m3‘; p.33’ >‘<‘z‘d _f ,

Le j’ consonne nese prononce pas comme en fran

çois; mais plutòt approchant de l’i voyelle, ‘comme

]-a,,:oui; jaei’, année"; jongyjenne. ‘t. ' H v1 ' ‘f

On doit s’acco_utumer à bien prononcer leje flamand‘

eomme= dans» ces diminutifs : kindje, petit enfant ;'
baom-zje ,l arbrisseaufi»; hqmâfe, petite main; hondje;

petit chien; zoónrje, petit ls; oófntfe; pente corflfi ;;

Ôbftje’, petlite (llfelyê; kooltje, pleltll. chou; sterretje,

etite étoi e’ é et°e, petite cni er. f.’ I?

P Il n’y a rien); dire surles- lettres K, L, M, N,

P, R, qui se prononcent comme en français. -

Le b se prononce commef; c’est pourquoi quelques.

uns éîzrivent f au lieu de ph: profiéz, prophète; oh’

fam, éléphant; au lieu de propheét et olipbant. f,

'L’S est fort difiérent du z; ce: qu’il faut bien

observer, d’autant plus que plusieurs flamands même

lesconfondent. ' LS se prononce comme dans ces

mots fcfanîois: raison , trahison; P‘ F‘. sabel, sabre;

salaed, sa aile; :ap_, suc ;_satyn, satin; saur, sauce;

serlaâet, serviette; srroóp, sirop; soórt, sorte; roldaet,

so at; suy er, sucre.

" Le T se rononce comme en fran ois. Ti se ro
honce comnrie en françoisporatie, dçiscours oratoire;

prédicarie, prédication; prononcez arqcie , predikacie’

= Le Vse prononcemomme en françois: comme yeél,

beaucoup; vo_l, plein; wrder, père-e; leéven, vivre;

irerven , mourir, etc.

Le W au commencement d’une syllabe se prononce

‘ä-peu-près comme ou en françois, P. E. wnt’, quoi;

ïliîllflllgfz ltêtfltflS une sylrlîgâoolîzcaâïbaî la fin d une syl:

aecee renese- .. ’

Le Z se rononce comme en françois zèle, zéro.

Prononcez’ diinc ‘de même mai‘, semence; zalm , sau

‘llion’; zandy-i sable’; zee,‘ >mer; zeep , savon; zégeuz;

bénédiction; ziek , malade ; 6ens;.«zierx,"voir..«



mit laîñx Peu-crie ou ci A r; ‘cita; 1,

 a" i.’ . ,_ . ‘ ‘. -_ r
Ï"5V Dû; .-’. . f‘_

. g v _ _ .

_ . ’ a

27:,‘ -f\ a ‘ ‘a ° s‘

"Bye(‘Çgèfrofzuqnçzaâezon des Dzp/zronguea‘ _.

av} q) filtrer des Tnp/ztongues. l

m: i -i u‘ » aÛN prononce ne comme un a long, P, E. aertig,

gentil; waerfvrai; paer, paire. . A

e Au se prononce-comme ao presque fondus ensemble z

Hauw,’ griffe ; grauw, gris. Cette prononciation.

ifapprendra mieux par Poreille. a « f‘

, Aey seprononce presque comme a-i, excepté qu’en

fait sonner l’a longycomme fiaey, beau. q

"Les deux ee’ se prononcent et s’écrivent de trois

manières diflférentes: ee, beer, seigneur; sreen , pierre,

quämprononce presque comme ie dans les mots fran

çois bien , mien : e! , Ieég , vide; zeâf, tamis; le son

de ces deux e! approc e de celui e l’é aigu fran

çois: e! , velrdig, prêt ; weêrde, valeur, dont la

prononciation. est celle de ai dans les mots françois

clair , affaire.

Eu sonne comme dans les mots françoîs deux, fin,

ceugî; P. E. beul, bourreau; beurs, bourse; heure/r,

civi .

Ey se prononce moins rudement que l" simple.

Eeu a une prononciation particulière g la langue

flamande; il faut s’y accoutumer par Pusage et par

Erreille; exemples: eeuw, siècle; Ieeuw, lion; he

breeuw , hébreu ; scbreeuw , cri g, meeuw , neige ;

zeeuw , zélandois.

1e se prononce comme i, lorsque ces deux lettres

sont lesdernières de la syllabe , comme wie, qui ;

finie , genou; bieden , offrir: mais si elles sont suivies

dïlve consonne qui fait partie de la même syllabe, ou

fait sonner l’i long et moins clair, comme lied, chair»

snn‘; verdrie: , ennui; Sfitf , taureau.

leu, se prononce autrement qu’en françois ;- Poreill:

seule peut Papprend-rta. Cette triphtongue se trouve

en fiifllug-Üfiflfj-BQÜÜCÊÜ: . . n.‘ , . .s

l
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’ Oobsfprononce et s’écrit de deux manièresxifloîò,

Ioop , course; koâo , achat, dont la prononciation "elst

à-peu-près celle e oi en françois: et od, qu’on pro

nonce-presque commePo long , dodr, par; vodr,’ pour.

b Oe sonne conàmê ou en françois: zou, doux; goed,

on;vaet,p1e. " ' f

Ou se prononce àïpeu-près comme au en françois t

gond, or; bout, bois; koud’, froid; zouf, sel.

Oey a sa prononciation particulière , comme moeytç,

peine; bloeyën, fleurir. ’ - '

Ooy se pro_nonce un peu plus ouvertement que oey;

lbreilleb délicaie seule en peut saisir la différence z

snooy, eau; o , cage.

Ue se pronontg commeiu long: uer, heure; muer,

muraille; huer , loyer. '

Uî’. a une prononciation qu’on ne peut apprendre que

par foule: buyr , maison; kruys, croix; tuyn , jardin.

 

i Remarques sur la Prononciation.

LA Prononciation dépend plus de Pusage que des

règles ; néanmoins , comme l’on en peut donner

quelques-unes, il neseroit pas raisonnable de les

omettre: voici donc quelques remarques sur ce sujet.

Les prépositions inséparables be, ge, ver, sont tou

jours brèves. On verra dans la suite ce que c’est que

ces prépositions , de méme_que les séparables: dans

la langue françoise on n’a aucune idée de ces dernières.

Généralement il n’y a point de mots qui ifayent

une syllabe longue.

‘ Il n’y a point de dissyllabes, dest-à-dire de mots de

deux syllabes, qui ayent leslpdeux syllabes longues.

Plusieurs mots de deux syllabesont la première

longue, comme adel, noblesse; adem , haleine ; békçpr,

gobelet; béter, mieux; bodelm, ‘fond; dadel, datte;

daeden , actions; duyzend‘; mille; ézel, âne; énkel,

simple 5 fbkkel‘, flambeau ; geessel,»fléati 5 gëvel, façade;

‘D’
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‘n.

v

k‘

n

c.‘

ï
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f

x
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teap‘; qreèrtèr, maître; (rider, bas; nével, brouil

‘Par; ais :-BÀQ»Ü=°=.ÜŸC 1 ‘U’ tvr- S9

bñîegmgrâlez; ‘vbjgrehpciel 5; Jzonderd , cent ; ieryynd,

qeger’, ‘chasseur; kamer, chambre ; phi}.

‘moustaciie ;_Iéger, armée maetfg, sobre , manfel,

I 13;‘, _e p ‘fcjur ;‘ oórdeel, Jugement; é er, ‘ oivre ,
‘räòlë çïrsgeëars"; sahel‘, ‘sabre ;‘ suyker jisäcre ;préder,f ,

tendres; jajiil, table; lépel, cuiller ; varier)’, père ;

iûafer’ ,' cap {wëder ytemps; wéaer ,, tisserand ; war

îf_l\,__p_i;ag_i__il_ie';__yae_r, fer; zalig ,' bienheureux ; zégel",

imbre; zéker , certain. "

v‘ La s llabe qu’on trouve dans unmot devant ou après

niiejsyñabeflklongue , ‘doit nécessairement être brève ,

parce que d'eux ‘syllabes longues ne se peuvent suivre

immédiatementvdans; un même mot ; ‘c est une règle
générale pour les dissyllabes. ' ' ' s

si,‘ Qr,__dans,les_iiio_ts qui_ ont plus de deux syllabes,

nous en pouvons excepter plusieurs , principalement

quelques-uns qui sontcomposés du mot aen , comme

aenraeden , persuader ; aemc/rouwen , regarder ; dans

lesquels la ‘première syllabe est longue, et la deuxième

se prononce également fort.

Les mors terminés en ig, ont cet ig bref, comme

goedwilläg , bienveillant; bermhertig , miséricordieux.

Quan la dernière syllabe d’un mot se termine en e,

elle est toujours brève , comme vréde, paix ; bdde,

prière; rdde, discours.

De même, quand elle se termine en em , ou en,

comme FVi/lem , Guillaume; wi/Ien, vouloir; veriraos

ten , consoler. .

Exceptez en quelques dissyllabes , qui ont leur pre«

mière syllabe brève , comme ik bestém , je constitue;

{k bgkén , j’avoue , ‘etc. ' -

Les terminés en e] et er ont aussi leur dernière syl

labe brève, comme zafil, table; Iépel, cuiller; vader,

père , etc. .

 

9,‘ On en doitpourtant excepter quelques-uns qui ont

t

leur dernière syllabe longue , comme knpél, chapelle;

bevél , commandement; gekwél, tourment; ik verrîél,

je raccommode, et quelques autres qui commencent

par he, ge, ver‘; , _ i; ‘

Ä BQÜ. "._.: _‘_‘-t‘
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ËËÏ les nbmskdérivatifs ou verbaux ytermâités‘ en

Ïîngy-ont leurs dernières syllabes brèves, commeqiferñ

‘ping; répréliension; Iyding’, souflrance; verrterving‘,
‘mortiñcatiotif, etc. ‘f 1 ‘i ‘a f‘ et -- f: ; ‘l

q __l)e même , tous les Participes duPrésent, qui on;

"lus de deux syllabes , on": lesdcux dernières syllabes

grèves , commelspreékende , parlant ; geévende , .-doh

"iinnt g’ beminnende. aimant, etc. - ‘e v‘ a -

j " Dans les"Dissyllabes , ou la dernière syllabe est

‘brève ,' la première est toujours longue, comme régerr,

‘pluie, où re étant long, gen est bref‘. ce qui s’obseruc

aussi dansles composés , comme ger gent ,_.plu. .1»

Au contraire, quand davs quelque Disryllabella der

iiière syllabe estlongtic, laprcmiète est brèvtycomme

katteel, châteatuet elle demeure telle dans les composés.

Les mots de deux syllabes ou davantage , qui s'al

longent au pluriel d’une syllabe ,_.ont leurs deux der

‘xiières syllabes brèves, comme mante], manteau, man

îelen; veider’. père , vaderen. . \ -

Cette rèele s’euteud de CeùX qui ont leur dernière

syllabe brève au singulier; car dans ceux qui ont la

dernière longue au singulier, elle demeure longue au

plutiel,_et la syllabe dont ils sont augmentés au plu

riel", est seulement brève , comme bevél, ‘commande

‘nient, bevélen ; mente}; métal, metaelen; gebed, prière,

gvgbfden’ . ‘ «a

3 ' L'a première syllabe "de Pinfinitif des Verbes qui sont

511e deux syllabes , et qui ne- commencent pas par be,

f-ge, fver», on ou ont, est toujours longue , comme loo

pen , courir; spreéken , parler; nedmen, prendre‘ i’

"’ Tous les Monosxllabes qui säillongent de deux syl

labes au pluriel, les ont toutes deux courtes ycomme

ey, œuf, eyëren; knlf‘, veau , knlveren; lam, agneau,

lamfneren; rad, roue, raderen. ,_ ‘

Quand’ deux voyelles re rencontrent en une syllabe ..

Ëllu est ordinairement longue, principalement quand’ il

ne s’en trouve point aussi‘ deux dans la syllabe précé

‘fdfente ‘ou "suivante , comme‘ maegscbdp , parentage ;

" gfaveel, gravellc; voóreradpfaubxourg. ’ au‘ s:

‘sur; tuitlqll l no
n .

__ _ 4p->_-s__
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wMais ‘quand; il se rencontre deux ‘voyelles dans les

deux syllabes qui se suivent immédiatement, la prq

inondation’ de la première est d’ordina1re un peu plus

fortedet plus longue ,‘ comme voordeel, profit; boom

zm: r verger.

2€ En bref à, la fin d’un mot ne se prononce que fort

doucemengcomme loopen, courir; treéden , marcher.

Les mots composés gardent la prononciation de

‘kilrs simples , comme onderdru/lken , opprimer; over

Jviflfltfl, vaincre; où les syllabes de ces mots qui sont

‘dans la composition, se prononcent de même que
quand ils sont simples , comme drukken, winnen’ i

 

'- ‘DE l IÏORTHOGRAPHE.

 

‘x x ‘ » f - )

p Des Lettres et de’ syllabes.

I/Orthographe traite des Lettres et des Svllabes;

Les Lettres sont des marques ou caractères, qui

servent à former les‘Syllabes et les Mots. p

1 La formation des Lettres et Passemblage des Syllabes

et des Mots dépendent de Pexercice et de Pexpérience

sous la direction d’un maître; c’est pourquoi nous

n'en dirons rien davantage. . à

La Syllabe est une partie d’un mot qui se prononce

e d’un seul son.

. fLes Voyelles peuvent former seules une Syllabe.

Lorsque plusieurs Voyelles sont jointes ensemble,

elles composent des Syllabes, qu"on appelle Diph

.;tongues, quand il n’y a que deux Voyelles ;» et Triph

=tongues, quand il y-en a trois. > t »r f-_ Les» aujreemSyllabes sont formées d’une ou de‘ plu

sieurs Çonsonnes ojÔÎflIES à,‘ ‘une, tlfïoyelle, Jliphtallfiflfl

ou ‘lnpbtongue. " "
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,, fflQuand uneConsonne se trouve entre deux Voyelles,

a elle doit toujours être jointe à la- dernièræVoyelle,

- comme dans goden, dieux, fo-den; gebéden,’ prières,

ge-bé-den pboeken , livres , oe-vien. ‘ fur '

‘ Hormis‘ dans les mots composés, commewaerom,

pourquoi ; daerom , pour cela , qui se divisent en

waer-om , daer-om, ‘qui sont les-mots «dont ‘ils sont

composés. ‘

, Quand entredeux Voyelles il_ se rencontre deux Con

_‘ sonnes , pullf-ÎOTS l’une appartient ù la première, et

."l’autre -à la seconde Syllabe ., comme zonden , péchés ,

a zon-den ; deugden, vertus , deug-den; kennen "! con

uloîfre, ken-nen. ' ‘ 1Si les Consonnes sont d’une telle nature, qu’elles se

puissent prononcer ensemble , pour-lors elles appar

tiennent toutes à la Syllabe suivante, comme "berteéden,

employer, be-steéden ; beklaegen, plaindre, be-‘klaegen;

bespringen , assaillir , be-springen. ’ -‘

 

Des _Mozs- a"une Syllaâe; __

‘IL y a dans la ‘Langue flamande des mots d’une , de

deux , de trois, de quatre , de cinq , de six , de sept,

de huit syllabes. Nous rapporterons ici quelques mots

d"une. syllabe , qui sont les racines de plusieurs autres

tmots. » ' a

<- ' Mot: d’une Syllabe avec la Lettre A , dan: lesquels

a ‘ ' cette Lettre a un son obscur. ' *

Acbt, huit; ampf, ofliee; arm, pauvre; au n,

angoisse; bad, bain; bak , auge; bal,‘ boule; à»; ,

exil; band, bande; bang, peureux; bars, lier; bais},

écorce u brandfembrasement ; dag, jour ;’ dak , toit;

dql, vallée; dam, chaussée ; dan. donc; des, cravate ;

ldati cela; dans; danse; dan» , boyau; drap/k; bois;

«son; gal, fiel; gaz’, trou; gast; convive; galg, pò
‘Stence gaine, son 5 gang, allée;- gtlifflfitlliâgigûflüfi,

J.

ê.



i

*«ÈE]>.L:’ÔR'_'I‘HOGKAPH'E_’ «m3

,. ‘mm’; gant; verge ; garf, gerbe ;_ garst, orge -;- gram ,

, fâché "ï grmæ, herbe verre ; hum , Jambon ; hak , talon ;

» jbandg main; kan: ; peigne; kur, charrette; kas , au

moire; kat, chat; kant, dentelle; Iak, cire; lam,

, agneau- yfilast, charge ; lup, morceau ; muk, apprivoisé ;'

z man, homme; magvnatte ; maud, panier; must, mât;

nar , sot; na; , humide; pak , paquet; pan , poêle ,

kwast , houpe; ma’, roue; ram , bélier; sup, suc;

e Isas ,‘ écluse‘; sc/zans Wrempart ; stram , roide ; tak ,

cebranche »; tal, nombre; tust, attouchement; vast,

. ferme; vaugst, prise ;‘ wan; van ; wang, joue; want,

car; warm, chaud; was, cire; wasc/z, blanchissage;

vmt, verrue; zak, poche; zalf, onguent; zalm, sau

e mon; zwak; foible.

î, Mots d’uu'e Syllabeiavec la‘ Lettre E , dans lesquels

cette Lettre a un son obscur’;

Bef, rabat; bek, bec; bel, sonnette; ben, manne;

berg, montagne ; best, meilleur ; dek, couverture ; erf;

héritage; fles, bouteille; gek, fou; lzegt, manche;

kelk, coupe; kerf, entaillure; kerk, église; mer/e,

marque ; hpek, poix; peu, plume; pest, peste; reclzt,

droit; se ep, cuillerée; sc/zets, ébauche; spel, jeu;

speld, épingle; vel, peau; veld,-champ; ver, loin;

iuenk , coup’ d’œil; wensvlz, souhait; zes, six; zerk,

piëfre sépulcrale; zwerm, essaim" ,

l»

Mots dfume Syllabe "(avec la Lettre I, dans lesquels

cette Lettre a un son obscur. ,‘

_ Gild, confrairie‘; gist, levain; kin , menton; Ârist,

colïre; lip, lèvre; mild, libéral; milt, rate; min,

nourrice; _ pis , urine ;« kwistiug, profusion ; twist,

‘querelle; wigt, poids; wic/zt, jeune enfant; winrl,

‘vent; wil, VOIOHtÉ; wild, sauvage; zin, sens. '

< .

= ‘ Mots d Ï’une Syllabe avec la Lettre O. ""

r’ Bokabouc ; vbol»,fiboule ; bem, bombe basch, bois;

-_bat_ ,,lourdaud; dom ,_stupicle; dan: l, duvet ;, dont: ,_

emfädgvnk, coup a bo1re:;___do_l,_ ‘enragé -; gens , _ gomme 5

1

.’U,‘

i

i

il

\

l.
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and Çfond; Æom , écuelle; long , poumon‘; wnonrlgï‘

gauche; plomb, lourd ; pond, livre; porr-æniehe 551

ronk , parade ; rond, rond ; som , somme ; rang,

langue; tromp, trompette; vogt. liqueur; vol,'plein;

mil, «laine; wol/l‘ , nuée; wond, plaie; zen, soleil;

_ - .Motr d’un: Syllabe avec la Lettre U. ‘ =

' Bul, taureau; gunst, faveur; llrunrt, art ; lurt,

envie ; mug, moucheron ; muni , monnoie ; mat: ,<

bonnet; rust, repos; wulp , lionceau.__ ,

7 ‘Voir d ’une Syllabe avec la Lettre Y. A À

Byl, hache; myn _. mine; myl, mille ;‘ myt , mite;

?d, envie ; nyp , pincée; pyn, douleur ;-pyp, pipe ;

wyl, bave ; kwyr ,_ quitte ; rym , rime; ryp , mûr 5;

rysr, ris; schyf, disque; rclfyn , apparence; stryd,

combat; zyd, temps; vyf, cinq; vyg, figue; wyd,

large; wyf, femme; wyn , vin ;’ wys , sage ; Zllfïm ,

pamoison; zwyn , cochon; zyn , être.‘ ‘

-n

‘s’M4

v Mots d’une Syllabe avec ae. _,_ ‘_‘

dol, anguille; aem, muid; aep, singe; nerde, terre;

aerd, naturel; aerdreh, terrestre; bael , ballot g-baen,

carrière; baer, brancard; baes, maître; baerd, barbe;

‘daed, action ; daer, là ; gaen , aller; gaes , gaze;

hue/l‘, crochet; hael. crémaillère; haen, coq; haer’;

lièvre; haet, haine; kaell‘, joue; kael, chauve ;‘kaep‘;

cap; kaes , fromage; kraem , boutique; kraen, grue;

Iaeg, bas; laen, allée de jardin ; ‘maeg, estomac;

mael , fois; maen , lune; maend , mois; maei’, mais;

maer, maille; maet, mesure ; pael, pieu; paer, couple‘;

puer: , violet; llwaed , méchant ; kwael ,; mal ;_g‘a_ed ,

conseil; mem, chassis; raep, navet; mer, rare ;‘ ràet,

rayon de miel; taek, tâche; me], langage; vael, cou

leur fauve ; vaem , brasse g" vaen ,‘: drapeau ; ‘vaërr,

canal ; waeg, poids gavaek , veille i; wael,,walon g

ween, présomptgon ; waer, vrai; zaeel,‘semence ; zùeg,

scie _; znek, a aire; zael, salle’; ‘zaen , lait pris ; blues,

Vessie ; graef, comte; gmegpwinmiqm ;‘tgffflfl"lfifile
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‘derpeiesom; Æraeg , fraise; sebraeg, tréteaü; "schaets n

pgiun ptraeer», larme; vraeg, demande. .-._‘ -.='

1 .- ' a " l ‘ - e ‘ - . ,

f fflldotsxiljaune syllabe aigee deux ee non accentés.Been ; os fjatnbe; beest‘, bête ; - bleek, pâle; deegu

pâte ; deel , partie; een, un ; eer, honneur; eerst, pre

iriier äfeesh‘; fête; geen, nul; igeest , esprinffieel, en

tier; eer, seigneur; heet, chaud; klee . habit; leek,

laïque‘; leeni, argile; leen , fief; meer, plus; meest, le‘

plus; steen, pierre; se/zeef, de travers; vleescli, chair ‘
2‘:

zeep, savon; zeer, beaucoup. ‘ ’ "

Jllots furie syllabe avec‘ deux eé , dont le dernier

‘ ‘f »__ _‘, estflmurque’ de Pnçcent aigu. , ‘x

_ê Beek, ruisseau; beémd, prairie; eénd, canard geél;

‘pane; greep, poignée ; kedl, gosier; kreefi, écrevisse;

leég,‘vide; neen,‘ non__; peé, carotte; peés, nerf; teéf,

chienne; treefi, trépied; zeéft, tamis. 1

' Mots Tune szyllabe avec deux eê, dont le_ dernierest marqué de Paeeent circonflexe.

Belr, ours; leer, cuir; peer, poire; veer, plume;

muer, apostume.

Î filets d‘une syllabe avee deux oo non aeeentds. '_-‘_°_

_. Oom, oncle; boom, arbre; boon, fève; boor, tar

rière ; boas, malin ; doof, sourd ; hoon, opprobre;

lioofd, tête ; koop, marché ; loof, feuillage ; moor,

maure ° moot, tranche; nood, danger; "roof, butin ;

rook, fumée ; room , crème; roos, rose; schoof, gerbe;

scboon, beau; se/zoot , giron; sebroom ., appréhension;

mm , bride; mon , ton ; zoom ,- bord. » «

Mots d’une syllabe avec deux oó dont le ‘dernier’;

_ est marque de Percent aigu. jDodr, par; Elodf, fente; nodt, noix; stodf’, étuve;

Chenille-pied; vrodm , vertueux; zodn, fils‘; _ w’

5 _ ,__, Mots‘d’une_ syllabe avec ne, , v __ ÏÎ

‘ï v"s ‘Mitre; ‘bueqovoisiq; K ,= elien {Ïguegr ,

\

l

du

\
_

f‘ ‘

l
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huer lo er: kuer «bouflïonnei-ie: muer, mur: stuer
a _ a _ , _ a

gouvernail: stuers, rébarbatif : vuer, feu: zuer, aigre.

' - J-’ au ‘s <. s,‘ 3 . f?‘ r Ÿ Motsavec eu. Ï_.,,.,Ÿ_ >jtjcîlaf=\(lfta

Beul, bourreau: beurs, bourse: deun, chiche 2: demi,

porte: heu], aide: beuscb, civil: neus, nez: reus,

géant. . .
’ ’ Mots avec ey. ‘f =l , ‘t-m‘. _

Heyl, salut; meyd, servante: sprey, courte-póîntË‘

Mots avec ie. ; e,- ‘m '_

Brief, lettre: dief, larron : Iief, aimable: griek,

grec: lelier, glande. _, .a ‘ ._’a,'::,-«;;,

Mots avec 0e.

Boef, coquin : boek, livre : bloefl, sang: dock, toile:

doen , faire": Évoed , bon : roen, vert: hoek ,-.angle:

boen wpoule: oest , toux: îae, vache: Âme/e, gâteau:

koel, rais: koen , hardi: kroeg, cabaret: kroes, creu

set: poes, chat: roem, gloire: snoek, brochet: sloep,

chaloupe : voer , fourrage: zoet,-doux.

Mots avec ou.»

Bout, gigot de mouton: goud, or: bauugicbup de

hache: koud, froid: kouw, cage: mouuf, manche:

mout, drèche: rouw, deuil: stout, méchant, hardi:

vrouw, femme: zout ,' sel. _

’ Mots avec uy. ' H - l _

Uyl, hibou: buyÄ’ , ventre: buys, tuyau: buyt, bu

tin : bruyrl, fiancée : bruyn , brun’ : duyf, pigeon :

druyf, raisin : duyn. dune: fluyt, flûte :_guyt, fripon:

huyf, coiffe : kuyl , fosse : lzuys , maison : kruyk,

cruche: kruyn, sommet: kuysch, chaste: luyk, con

trevent: luym, bizarrerie: muyl, mulet: muys, souris:

puyk, excellent: tuyn , jardin: vuyl, sale: zuyd, sud:

zuyl, pilier. .1

Mots avec aey. _ .

, Baey, baie , golfe : fraey, beau : baey, requin :

kaey, quai: kraey, corneille. t ‘ »- «L

r



‘Bl!"1."0à‘rab-ca1l1>un’ fig

-'-3"_’_"" ‘Ïim’ _‘ "_" " Malt: avec auw. ’ _ r A
. _. ‘ «.1 v a _

Zauw, tiède : blazfw, bleu zhflauw, forble: gauuv,

prompt :_ grauw, gris’. klauw, patte, grilfe: pauw,

‘paon: JIIIÜIŸËJOBÉS’ __ - 1 »

" m" l ‘m fi """‘ Motravec eeuw.

Leeuw, lion: scbreedw, cri: eeuw, siècle: zeeuw,

éMnfl40>si.S,l . . l »
" ’ "W ‘v’! Mot: avec ieuw‘

_ Nieuw, neuf, nouveau.

e ‘" "il. -' """-‘"ÏÏË Ï‘ Mots avec oey.

Boey , , fer , chaîne: _fòey , fi z‘ groey , croissance. ".,

. _ æ q Mot: "w ooy‘

ŸDOÙÄ, dégel: booy, foin: kooy, cage: maoy, beau.

 

‘l.

_ _ Des Accens. ‘Î

IL n’y en a que deux dans cette Langue, savoir

-1’aigu et le circonflexe, qui se marquent comme en

ces deux mots françois: bonté, âge. On s’en sert

pour marquer le son différent des syllabes, sur les

voyelles desquelles ces accens sont placés, et don: on

ardéjà. donné Pexplicaliouci-avant, en parlant de la

prononciation de ed, eé, od. y

Pour faciliter la prononciation flamande , on a jugé

à propos de marquer, dans cette grammaire, d’un é

aigu les syllabes qui se prononcent filrremeur, comme

P. E. bevél, commandement: gel/fil, sonnerie, qui ont

leur première syllab: brève, et leur dernière se pro

nonce fûflëmûülffiülïllîlùllällS lemor français dégel.

Mais gével, façade: véder, plume, ont leur première

syllabe longue, comme s’il ‘y avoit deux eé, et la

dernière eslziforr brève. Dans la plupart, des livres

flamands ‘ou aïfêglîgé’ denmarquer cesäsortesfle’ mots
‘_ s‘ ‘.Ä"Ï|!è\1 fl-H-‘er

l

54s’



h

4

bot’-"’

‘u

j.

‘l

n!» Div’: =i.'0"ii"i‘irooiisli>iricÜ='

d'un»! ara‘; parce que les flamands nesfy méprenfiëht

guère. _ _ ' » . p sa

On se sert encore de ‘l'accent circonflexe‘, quand ‘on

retranche quelque lettre , comme veer, pour veder,

plume: et cela se fait souvent pour abréger un mot,

principalement dans la poésie , comme belaén, pour

belaeden, charger ;_ reen , pour redenen , discours ;

dodn ,' pour dooden, les morts. _ i ' e 1 a H _

Outre les accens susdits , on met aussi le tréma ou

deux points sur les voyelles" pour marquer qu'elles

commencent une autre syllabe ; P. E. beziën , baies ,

aftrois syllabes, be-zî-en; et bezien‘, icgarder; n’en a‘

que "deux , be-zien : geëerd , honoré ; geënt , ente, ontî.

deux syllabes. p - « :

L

‘ l‘ 3

f’ De Apostrophe. \

Î "i

 

L’Apostrophe est une marque dont on se sert ,‘,

quand ou retranche une ou plusieurs lettres, comme

d’angst, pour den angsz, la frayeur; düysch, pour

den egseh, la prétention; op dat ik spreek , pour op

dat i spreéke , afin que je parle.

Les Articles, Pronoms et quelques Particules ad

mettent souvent quelque abréviation ; car pour des,

du; het, le; ik,je; is, est; te, à, on se sert sou’

vent de ’s, ’t, ’k, ’s, z’, avec une apostrophe, qui

se met ou devant ou aptes la lettre exprimée , selon»

gue les lettres sïlmetient au commencement ou à la

n du mot, comme par exemple: «r,

’sjaers, pour (les jaers, par an. v‘

’s wiwtrrs, pour des winters, en hiver. _

’s nagts, pour des nagzs, pendant la nuit. ‘ï

‘f ’t goea’, pour bet goen’, le bien. "

» ’k verstaen, pour il» verstaen, Ïentends. - f»

W?! ‘k ? pour wil il’ .9 veux-je ‘i’ a ‘I

‘r ' Dat ’s , pour dat is , cela est. ‘ Ï

t’huys, pour te huys, au logis. = -
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si quelqu’un me’ demandait. 3

ndstfemçietnanü ? n’y as-t-il personne ‘l a

etsflswr inoq fS-sa .» « J . - «" v

{Ion r‘; q ' - -

‘bien; ._. näuäsä ifî‘: f‘. 3 , ‘f ‘Ï = ' ‘.5 - -- a ‘ ‘

"D2" "‘M‘ifq"i‘s‘ tu sèrrvËrzt à distinguer ï

U" =æ«*-\"- ‘i: W‘ lFDiscours/ ’ ’ '
Jêl-‘i-{t I’. i‘ J'Y! =" f; v '.

i’ ‘l. "l ‘izr , , . ‘ _ ‘

LA‘ première se fait ainsi (,) et coupe tant soit peu‘

gfigïflâcûlêrâuîilfflûîvfäppüue virgule‘, en flamand scey»

ee,om.,_ __

La seconde s’exprim'e ainsi L(;) et le coupe un peu

SÊVËËŒQCÈIŸCSI m; pqint et une virgule , semi-colan ,

man comma- un . _

"La troisième est‘ marquée par deux points ( :_) et

donne à connoitre,_que la période est à demi finie, et

que le reste doit suivre: elle se nomme colon , en flaé

manîï dlibbele punt, duplex punctum. _ _ «

fÏLa quatrième est un seul pont (. ) et signifie la fin

de la période: elle se nomme punctum, punt , sluytf

tee/mi. . =

La cinquième est le point dïnterrpgatîon (?) en‘

flamand vraeg-teeken.’ Son nom iriprime son emploi.

La sixième se met .. quand on fait quelque exclama

Ëionfl, ou câwon veuit faire iîafzltfê de rîlflllllfîllltll] (l),

Ü afllall verwon êïlflgi- ee en. ' ’ _

_La septième s’appelle trait-fanion, en flamand’

vereenings-teeken Ç» ) , dont on se sert pour joinire

deiix noms, comme dans le mot susdit vereenings

tee en.

ll en reste encore une , qui s’appelle pîifcflflîèSê, en

flamand tusscbenstellinfs teeken, qui ne signifie autre

Chose, sinon ‘que tout ce qui se trouve entre ces deux

deml-CETËÏCS- '( car elle se forrne ainsi) est introduit

dans le discours sans une fléflêsslîé absolue , car on

le peut omettre, Vsans néanmoins gâter le sens du

discours. .,i._ V __ v _ v _ a
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' :\ J - >LÏÉtymologîe est la partie de la Grammaîtequi

traite de Porigine, de la nature, et de lzffòrmatiolî

des mots. . .‘.- e. :"‘)’/[

Il y a neuf sortes de mots qui composent le discours 2

que l’on appelle les neuf parties de lîûtaison , etqùx

sont: IŸ/Irticle, le Nom, le Pronom, lnVerbe, le.

Participe , Pddverbe , la Préposition , la Conjonction et

Plnterjecrion. Nous Iparlerons de chaque partie en

particulier, après que nous aurons fait quelques ref

marques sur Porigine-desmots flamands, qui pourront

être très-utiles à ceux qui voudront apprendre cette
langue. A " ’"' ’ ‘H

 

, ' ‘ç

De Ïorzgme ‘des Mots flamands que cette"

Ldllgllê fiomze de 585 PÏOPÏGJ‘ ÏKZCÙZBJ‘. ,

LA Langue flamande a des mots qui lui sont‘

propres‘, et d’autres qu’elle tire des Langues étran‘

gères: nous rapporterons ici les Mots qu’elle»forme«

de ses’ propres racines. _ - «î

Composition des Mot: flamands , tirés de leur: racines.

Il y a plusieurs mots flamands qui sont formés

d’autres, comme de ‘ î - » '

fisc/z, poisson, se forme VÏSSCÏIBI‘, pêcheur. ff-Ë"

Vraeg , demande , Vraeger, demandeur. ’ ‘

Holland , Hollande , Hollander, hollandois. ‘.7

Tuyn, jardin , a à ' Tuynier, jardinier. ‘ ,»'

fige], oiseau, ., Vogelaer, qiseleur. _ __ ‘E:

_

’
II-i, ’
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""Æ="’Ï""’"Nóms"en":chnp. ’ ’

Memerfnxatzre ,; __r Q v Meesterscbap, naatn-îse.
V ‘ d ami’ ’ ' ' Ïfrindschap amitié. -

T171

Ridder’, chêvaiiuçrl; Ridderschap’, cheyalerîe‘
Schout , ‘Bailli , " Scbouzschap , bailliage. i

Mae areus Maegscha , parenté.

Lêëre, Ï ’ ' _‘_ BroedencLp, fraternité.’
’-’_‘,"-.: «I ‘ - . _

4 Noms en in. ’ ‘Q . '

,."1-,"'> '. ’- = ‘ v"

Tapez! , rheâtre , f- ' - Toneelist , acteur.

Lazynlann, _ . ' Latinist, lalinistê’

Ïq .4 -

n, ‘jfîffq =_:_._.', Noms en dam.

Paus , paâae , ' Pausdom , papauté.

Hertog , uc , Hertogdom , duché.

C/Iristen , chrétien , C/zrirtendom , chrétienté.

p _ Noms en heyd. a

Aerdig , drôle , Äerdifheyd , drôlerie.

Bqngw, peureux , _ Bang eyd , peur. -

Bermherlîg , charitable , Bermbertig/zeyd , charité.

Blind , aveugle , _.Blindheyd , cécité.

Doof, sourd , Doofbeyd, surdité.

Jlhnscâelyk , humain , Menrc/zelykhezd, humanité.

Rec/ztvelrdig , juste , Rechtveérdiî eyd , justice.

Wit , blanc , Plfitheïyd , b ancheur.

Zwart , noir , Zwart/zeyd , noirceur. _

Noms en te. «

Dik , épais , Dikte , épaisseur. f

Diep , profond , Diepte , profondeur. -

Groa: , grand, Groom , grandeur. -

Hoog ,__haut , Hoagte , hauteur. e ’

Laeg ,, bas , a Laegte , bassesse.

54'112’? " aigu , Scberpte , tranchant‘

Sterk ’ fQrt, ‘ ’ Sterkte , force. 1’ ‘

Sreyl a CSŒŸPË". ‘ -' ‘ "" Sreylte, précipîccs"'="
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1l1tÎ""| î Ê,‘ ' C: ' en‘ Q‘ (‘BÜËÎO eîaàäîi
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Eégen grange; _ _ , Eéteg-Ï‘ qrpangveîqggq fffl
Gèdven’, ‘donner’; ' Geëveï"; donneur’ ‘ X‘

Srâyden ,’-‘_taillere,;‘ 1 _"a'.«;Sr1yder;,"‘ tailŸeùt.eau:fiæ-.xjq

Viegen , volerï, ‘.- _ . x‘ Wieger, wo ant.

- 1 ‘n-‘t ‘Mots eniir‘ i‘; ‘ ‘Ë"*’"ŸË WË-"HËVËL

geîfaâvéni‘, ‘fehterrer ,- 1 Ëeiraâvevris , enterfcïlòlciâî‘

e ou en , conserver ,'__' e ou m" , conservation’

Besnydçn, çirconcire ‘à ‘Besnydenig, circoncisidæ

geflzezgen ,, se sobtîventr à geçzezgepis, ressougelænanole.

e yüen, ressem’ en" ' e y emr, vressem once’
Geruygen témoigner’ ‘Ÿ Getuygenü "témoignagefi

G , 4 UBÜN G ’ _ _. »‘. K,

Orçeren, saléuer, u Oroennxsksaëpt, în roeren , ’ HIOLIVOH‘ ,‘ ntroerenz: , mot on.

Ontfangen, recevolry" «a Onqfangenis, réception.

Souvent on ‘fait_un Nom de-Plnfinjtif‘
æw‘

Gaen , marcher , Het gaen ,‘ le marcher. r,

Doen, faire , Î _ ' î Het doen,_l’action., Hg.‘

Hooren, entendre, _‘ » He: hooren, Pouie. _ g‘;

Zeggen, dire _, Het zeggen’, le dire’ ’ ’

‘ '. Lu)"

Les Diminutifs prennent je, tje, metje, netje et fig».

Boom, arbre, ‘baomtje. ou boomken , arbrisseau. f?)

Bock, livre , baekje, boeksken, livret. - v‘

Bel, sonnette , bellezje, belleken , sonnette‘;

Huys , maison , huysje ,' huysken , maisonnette.

Ëongen, garçon, jongetjey jongsken , petingareon.

q» , peigne , kammetje , kammeken‘ , peut peigne,

Kinj , en ant ,, kirrlje , ’ l'inde/l'en , petit enfanta;

Mari , homme , mannetjq, manneken’, petit hommü

Mol, taupe , molletje, .‘ molleken ,_ petite taupe’: f,

Pan , Blume , pennetje , penneken , petite Plume’;

Rak , Jupe , rokje , roksken ., PEIÎÊE jupe._

Stem , voix , stemmetje , stemmeken , petite VOIX‘

Straez, rue, straetje, s, straetken , ruelle: . "fi

Stad , »ville , steédf’: , s stédeken , petite vilie.Tair, tonneau , ftanuetjz-g tonnekffl» baril.‘ "‘;‘=s:"t_
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Vv cl‘, oiseau , 90551412.’ _wg_21ken, petit oiseau‘

Wfmi, vetttênwjnfle , _ wmdeken, peut vent. a,

PVyf, femgîyir, wy Id, - wyfken,- petite femme. "

‘l if

Plusieurs Adjectifs sontaussi formés des Substantifs,

.r=...’-r‘comtne ceux en ÄyÆ, de e -‘

 

Braeder , frère , se forme broederül’, fraternel.

(Gïeesr, es rit, geerrlyfi spirituel’. 4

, evaer anger . __ evacr y dangereux’

’ ‘ŸŸÏËÏÏ’ Ëodzyr , divin.
ichaemlyk, corporel.

God , Dieu , '

Lichaem , corps

Lief, cher];

Réderz , raison ,'

Vrouw, femme ,

Zdden , moeurs ,

r‘ ‘ t '

Aerde ,- terre ,

Zénçl , ciel ,

ey en ayen

Kînd , Ënïant , ,

Hof, cour ,

dard , terre ,

Goud , or ,

Haut , bois ,

Wol , laine ,

‘lrbeyd , travail , _

Deufd , vertu ,

f‘? , salut,

m , amour ,

Raed , conseil,

3..

Bloed , sang ,

M084 ’ courage ,

7

Iieflyk , aimable.

fédebtk , raisonnable’

vrouwl k , féminin.zédelyky, moral.

Ceux en rc/z.

. ’ aerdrclz, terrestre.

bdmelscb, céleste.

beydenrc/z, payen‘

kindscb , puéril.

bafrcb , courtois.

/

Ceux en en. ‘

aerden , de terre.

îouden , d’or.

outen, de bois.

aval/en, de laine. ‘

Ceux en zaem.

arbeydzaem , laborieux.

dengue»: , vertueux.

Iiey un, salutaire.

rninzacm , aimable.

raedzaem , expédient._

Ceux en, ig. .4,’ L,

.‘_

f.
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Izloedig , sanglant. t f’

moedig, courageux. if}

fVfdfdffl a‘ avantagefpowwa voórdeelig , avantageuaiæt‘
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Kortswyl, amusement,

Diml, chardon ,

Kop , tête ,

Sap , suc ,

Iver , zèle ,

Naiver , jalousie ,

Ëlïyk ,' boue ,

air , cheveu ,

Magt , puissance ,

Vernufi‘ , génie , ’

Æagt , plainte ,

Klug: , plaisanterie ,

Luy: , pou ,

Vlies , membrane ,

Ceux en

Dief, voleur ,

Iónd, enfant, .

Water , eau,

Zoet , doux ,

.4 ._,

Ïfamwylig , amusant. ‘

distelig, plein de chardons.

koppig , enteté. ‘à

xnppig , succulent. q;

iverig , zélé. -

naiverig , jaloux.

slykig , boueux. -

hairig , chevelu.

magti , puissant.

vernuftig , ingénieux.

klagtig , plaintif.

k/ugtig , plaisant. _

luyzig , pouilleux.

vlieug , membraneux.

agrig. Û

diefagtig , enclin au larcin.

kinderagtig , puéril. '

‘wateragtig , aqueux.

zoetagtig , doucereux. e

Ceux en Ioor’

Baerd ., barbe ,

Hand , main ,

Hoofd , tête ,

Ifind , enfant ,

Naem , nom ,

Troost , consolation ,

Vrugt , fruit ,

Zin , sens ,

baerdloos, sans barbe.

handloor, manchot. _

hoofdloor, sans tête.

kinderloos, sans enfans.

naemloor, anonyme. _

troostloos , inconsolabie.

vruftlaos. infructueux.

zin ou, insensé. _ V

Ceux en lyk, qui viennent des Verbes. -

Doen , faire ,

Kenflen , connoître ,

Moógen , pouvoir ,

Tasten , toucher ,

Verfòeyën , détester ,

llfenschen , souhaiter ,

Zim , voit ,

' 1

doeneIy/l’ , faisable. ".

kennelyk , connoissable.

moógelyk , possible.

tamlyl’ , palpable.

verfbeyeÄyk , détestable;

wensc/zelyk , souhaitable.

zienlyk‘, visible’
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‘ - j; g-Ïfîeux en pbaer- qui viennent des Verbes. 7

Ïâïefaonen , récompenser , beloonbaer ,i récompensable.

Berchimnielen , moisir, besc/Iimmelbaer , sujet à

‘Ÿ . moisir. ’

a. Bevriezen , geler, bevrzïräbaer , qui peut être

ge .

Eézen , manger , eétbaer , mangeable.

Handelen , traiter, lzandelbaer , traitable. .

‘Kennerr, connaître , kenbaer , connoissable.

fi-Vrrdddigen, défendre , verdédigbaer, soutenable.

Versràen, entendre , ’ verstaenbaer , intelligible.

Adjectifs qui ont la ‘préposition on.

Onbedagt, étourdi, inconsidéré.

Onbehoarl k, indécent, malséant, malhonnête. .
Onbemindy, qui n’est point aimé.

Onbescbaemd, impudent, insolent.

On met très-souvent deux substantifs ensemble, dont

on fait un seul composé par un trait-tfunion:

Wind-molen, moulin à vent.

‘ ‘ Put-water, eau_ de puits.

Tugt-lzuyr, maison de correction.

‘Cette composition ne_se fait"_pas_ toujours ‘de. nomi

" natifs, mais le’ premier substanuf est quelquefois

. au gémnf : ‘

ïLams-vleerc/z , chair d'agneau.

Scbaeps-vel, eau de mouton‘. ‘

Kïadsckilderr-borstel, grosse de barbouilleur‘

On joint souvent ensemble un substantif et un adjec.

uf, pour en faire un seul composé adjectif:

Eergierig ,- Ambitieux.

Bloeddorstig , Sanâuinaire.

, Vraekzugtrg , . Vin icatif.

v: Bflctzugn‘ , Avide , intéressé.

Geldgierfg, Avare. ‘

.- B
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Il y a plusieurs Verbesqui sont formés des Noms

Adem , respiration ,

Antwoord . réponse ,

Bnlsem , baume ,

Dood , mort,

Doel , but ,

Egge , herse ,

Ente , ente ,

Fluyt , flûte ,

Gorlgel , gosier ,

Gup , dégorgement,

Houw , coup de hache ,

Kamp , combat,

Krab , égratignure , I

Laster, blasphème ,

Lym , colle ,

Munt, monnoie ,

Nage], clou,

Odrlog , guerre ,

P/oeg , charrue ,

Pomp , pompe ,

Put , puits ,

Sabel , sabre ,

Smeér , graisse ,

Storm , tempête ,

Stut , appui, 4

Treéde , marche ,

Visch , poisson , -

Water , tiriue ,

Zaed , semence ,

Zalf, onguent ,

Zégen , bénédiction ,

Hais , col ,

Hofofd , tête ,

La ’ Corps ’

Hand , main ,

Meester , maître ,

ademcn , respirer.

Antwoórden , répondre.

balsemen , embaumei‘. ‘

dooden , tuer. "‘ "

doelen , buter. ' ‘

eggen, herser.

enten, enter.

flnyten , siflier.

gorgelen , gargariser.

îulpen , dégorger.

ouwen , hacher.

kamfen , combattre.

kra ben, égratigner.

lasteren, blasphémer.

Iymen , coller.

munten , monnoyer.

nagelen , clouer.

oórlogen , faire la guerre.

ploegen , labourer.

pompen , pomper.

puma , puiser.

sabelen , sabrer.

smeëren , graisser.

szormen, faire tempête.

stutten , appuyer.

treéden , marcher.

vîsschen , pécher.

wateren , uriner.

zaeyën , semer.

zalven, oindre. '

zégenen , bénir.

onthalzen , décoller.

{rekhalzen , allonger le col

ontboofden , décapiter.

ontlyven , tuer.

behandelen , manier.

{be/zandigen, mettre en main.

overmeesteren , maittiset’
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IJËf-ÙbliIä’dfl*Ùigi1ÏtëS- et de Qualités sont-diiférens

‘ Ÿppoiir Ie masculin et le féminin.

‘r’ ' I _ ‘. '.

Eerien God; un Dieu.

Duyvel. diable. ‘ ,

Voórzegger, prophète. ,

Keyzer, empereur. K, ,‘

Kaning, roi. ' _'

Vont , prince.

Hert , duc.
Graqçg, comte. v

Burggraq’ vicomte. -‘
Markgzaïz, marquis‘ ‘

Bleeker, lanchisseur‘

Berger, citoyen. z

Dief, larron.

Moordenaer, meurtrier.

Green-man, herbier. _

Kleer-kaoper, fripier.

Boer, paysan. ‘

Buerman , voisin.

Bloed-vriend, parent.

Diemzer, serviteur.

Engelrman , angiois.

I-IoI/nnder, hollandoîs.

Europeaen , européen.

dmérikaen , américain.

Eene gadin , une‘ déesse’

Duyvelin’, diablesse.

Phórzegrter , prophétesse.

Keyzerin , impératrice.

Koningin , reine. (

Pîarrfin , princesse. -

Hertogin , duchesse. 1

Gravin , comtesse. _

Burgfravin , vîcomtesse.

Mur gravir: ., marquise. ‘

Bleekrxer, blanchisseuse.

Bar ejres, citoyenne. . ‘

Dieîega, larronnesse.

Maordenaerer , meurtrière,

Groen-vrouw , herbière.

Kleer-kooprter, fripière.

Boerin , paysanne.

Buervrouw , voisine.

Bloed- vriendin , parente‘

Dienaere: , servante.

Engelrche , angloise.

Hollanzlrcbe , hollandoise.

Europeaenrcbe, européenne.

Amérikaensc/ie, américaine .

Quand les noms de lieu sont trop étranges, ou peut

se servir de cette manière de parler: .

Eenen man uyt Aria,

Eene vrouw uyt dfrica,

‘l 1

l ‘ 4‘

.-î

‘._=»,_

un asiatique.

une africaine.

. <

wl\.', .’ l
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De» l’Arzicle. '-"-‘= '

, m." ' ‘. r r. fa‘. il

LEs Articles sont des mots que Pari met devaritïless‘

Noms , pour en marquer. le nombre, le genre Cl le cas.

Il y en a deux, l’Article défini, et 1*Artic‘le indéfini.

Il y a deux Nombres, le Singulier et le Pluriel.

Il y a trois Genres , le Masculin , le Féminin Met le

Neutre. ,
.,",

Il y a six Cas : le Nominatif , le Génitif‘, lePAccusatif , le Vocatif et 1’Ablatif.

" J n" l’) 1.1

.- ARTICLE DEFINI. .--ò‘

00

, Nom.

Gen.

' ‘ Dat.
v .

‘ Arc.

...’-‘." M

Nom’

Gen’

Dat.

Ace.

."=.‘ .4"1

mï’ "fi -Nom.

ari-r-‘u Gen.

51H: gf- DÛÎ

‘IWQÏL’. Ac.‘

dbl.

‘Des ou‘ van het-«

Singulier. _r_ ._‘., . _. q ‘a

M A s c u L I N’ ‘ . ‘ »

Den , le. r r;

Des ou van den , du. [r

Den au aen den, au. _ ; ‘t

Den , le, .‘ 4)

Van den , _ du. - ‘. si‘

FE M 1 N I N.

De , ' la. '

Der ou van de, . de la.

De ou aen de, à la.

De, Ifl- ‘g

Vanlde,‘ de la.,._.,= Li;

NE U 1‘ a n. _ ‘- i i-t,

Hg}; , ' v ‘ ‘l r 18.‘ ‘F ;i 4‘ ‘.1

9

Het vuraexrhet‘,

Het, l» '- ‘ .

vair llêt’, r a...

indu, ‘f ‘ ‘l .-«N\:\\\

‘dû, ‘K: .\ ‘i’

1e’ - 2m’: ;n‘f‘b

. = 4a, agniss gusld

i"

1

l

1
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Pluriel. ar-:‘.-:-.-‘-f"=r.."""=

Poux LES ‘raors Gnmuzs.

Na,;:1@a,it.e:.l_,«=,.,_ ‘au

‘ Gén. Der ou van de, des.
Dan De ou aen de , r"-*awx.=‘e=‘"'=r‘

Ace. De , les.

Abl. Van deî,‘n""r.‘_'_\ al des’:

il n’y a pas d’article pour le Vocatif; on Pexprime

aé-itecfqusançfffexclamation 6! fr. 4-’... ,_'-'l‘f_’ - _

. s31’; l‘ w‘ =’ \ Ï ‘ ’ a r i _ fa’ V1

‘Înriivnnr E- IN D E FI-N I’ r ’_ ’ i

"Ptnlq si < a...-."eSingu1ier. +1.».

- ," . Il

3" ’ Mascuuufl s FEMININ’ NEUTRE’ ,,

Non. Eenen, fla. Eene , une. Een, un. " a

ces. Eens ou van eenen,‘ Eener ou van eene, Eens au van ceu,

d’un. ._.: d’une. d’un. . l.

Dur. Eenen ou aen eenen, Eene ou aen eenc, Een ou aen een ,

a‘ un. ÏÎ/ll t; ‘à une. à un.

du‘. Eenen, u. f Eene, mu. Een, un.

4M. Van eenen, d’un. Van eene , d’une. Vaneen, d'un.

Le pluriel n’a point d’article indéfini, car on dit

au Nominatif: mannen, wouwen, kinderen; au Géni

tif : van mannen , van vrouwen, van kinderen, etc. g

on pourroit aussi mettre avant les substantifs eenige,

quelques; sommige, plusieurs, comme eenige mannen‘,

quelques hommes; sommige vrouwen, plusieurs femmes.

 

‘L. .

' Des Noms. _

ILÏy a deuxsortes de Noms : ‘le Substantif et PAd

JECÜ

Le substantif est le nom d’une chose,‘ comme rien

bemel, le ciel; de aerdei,» la terre; ber huys, la maison

et}. UAdjectiftcst un’ nom qui marque la qualité

d 1111€ Chose, comme grooe, grand; goed, bon; schoon,

beau; kosrelyk ,’précxeux, etc. l. t1‘ . ifs‘,

4 _



3a DES Ditceinsisoiws.‘

Ces Noms se déclinent de différentes manières , et

ont difïérens articles, comme nous l’avons montré. On

appelle Déclinaisons’, la manière de joindre les articles

aux noms, et de leur donner leurs terminaisons. Nous

roposerons ici les diverses manières de décliner les

Ëlonis tant Substantifs qu’Adjectifs.

Pour garder quelque ordre, nous donnerons premiè

rement la manière de décliner les Noms masculins,

ensuite lesféminins , et enfin les neutres. _-1 n

- DECLlNAISON "Ï

des’ Noms masculins , et premièrement des’ l

Noms propres.

. Nom. God, Dieu.Gén. God: ou van God, de Dieu.

Dat. God ou aen God, à Dieu. ‘ t

Ace. God, Dieu.

Voc. Goa’ ou 6 God! o Dieu l

Abl. _ yan God, de Dieu. L x

Nom.‘ Abraham , Abraham.

Gén. Abrabams ou van Abraham, d’AbrahamÈ

» Dat. ’_âbrabam ou aen Abrabam , à Abraham.

Acc. Abra/zam, . Abraham. _

Voc. Abra/mm ou 6 Abrabam! 0 Abraham!

Abl. van Abraham, d’Abraham. .

' Il y en a qui écrivent le Génihf des Noms propres‘

avec une apostrophe, P.E. Abrahamîr, pourfaire voir

le Nom_ propre comme il est; car on pourroit croire

que ce fût dans quelques cas un nom finissant par s.
Noms masculins avec Particle défini. i

A Singulier. ' '- .

Nom. den vader, ‘ le père. f .

Gén. des vader: ou van dan’ vader, du père. "

Dat. den vader ou aen den vader, auipère. ‘T.

.1 Acc._ den wzder, le père. ‘ "

Voc." vader ou ä‘ vader.’ . ‘ ò père! ""

Abl. van dan vader, ‘ ‘du père‘ ‘M9

f‘

n ~ l



DES DECLINAISONÊ‘ 31

Pluriel. ‘

Nom. de vaderr, les pères.

Gén. der vaderen ou van de vaders, des pères.

Dat. de vaders ou aen de vaders , aux pères.

Acc. de vaders, les pères.

"4 Voc. vaders ou ôcvaders! ò pères!

Abl. van de vaderr, des pères.

Singulier. ’

Nom. den man, 1’homme. ,

Gén. de: mam ou van den man , de lïhomme.

Dat. den man ou aen den man , à Phomme.

Ace‘ den man , . _ Phomme

Voc. man ou ó man! ô homme!

Abl. van den man, de Phomme.

Pluriel.

les hommes.

des hommes.

Nom. de manne» ,

Gén. der marmen ou van de mannen,

Dat. de mannen ou aen de mannen, aux hommes.

_ Acc. de mannen, , les hommes.

Voc. mannen ou ô mannen.’ ô hommes!

des hommes.Abl. van de mannen ,

Noms masculins avec Particle indéfini. i’

Singulier‘ V

Nom. eenen man, un homme. Gen. eem‘ mans, ou

van eenen man, d’un homme. Dat.‘ eenen man ou

aen eenen man , à un homme. Acc. eenen man, un

homme. Voc‘ ó man! ó homme! Abl. van eenen

man, d’un homme. ' ' ‘

Pluriel. ‘

r . « ‘ 1

Nom. eenrge manne», quelques hommes. Gén. van

unige. smannen, de quelques hommes. Dat. eenxjg‘;

mannen ou aen eenige mannen, à quelques hommes.

Ace. eenige mannen , quelques _hommes. Voc. 6

mannen .’i ò hommes l Abl. vaneenige manne», ‘de

quelques hommes. ‘
a

- 5‘ .,
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332 ébats tliacuuâïtssotxfls. ‘

ffifffifi DIECLINAISON clesrNoms féminins‘. u‘

ŸtzIÊJÏ-Ô ‘ ‘r _ ‘s. ‘f ç 253,1’! gp 13h,‘...

Les Noms propres féminins ses-déclinent comme les

masculins , P. E.

‘ŸNom. ‘ Marfiîzi‘ ‘Î Ï‘ 5- i f‘- VÜ MaËIeÄË e‘..

Gén. vanr. aria ou Marias, de Marie.

Dat. Maria ou aen Maria , à Marie.

pAcc. Maria? - Marie. _

u" Voc. Maria ou 6 Marialw.‘ ûMafieïl

‘ Abl. f van ‘Maria, " r‘ de Marie.

' ‘I VU i=..- e‘ -\ ‘ t‘ __.([

l ‘ Noms féminins avec l'article défini. LnA‘

-‘ ‘ . . "‘ n Ä , ‘I

.; ‘- ,. Slflgüllfif’ > H n‘ LA

Nom. de vrouw , la femme.

Gén. der vrouw ou van de vrouav, ‘de la femme.

e, Rat. Ze vrouw ou aen de vrouw, ii l? femme.

e‘ cc. e vrouw, ._ _ _a emme.

Voc. vrouw ou 6 vrouw! , o femme’!

Abl. van de vrouw, _ de la femme.

’ ' ' Pluriel. ‘ i‘ ‘à

Nom. de vrouwen , les‘ femmes.

Gén. der vrouwen ou van de vrouwen, des femmes.

Dat. de vrouwen ou aen de vrouwen, aux femmes.

‘M Acc. de vrouwen , I les femmes.

Voc. vrouwen ou ô vrouwen . ò femlŒs .

l _ Abl‘ van de vrouwen , des femmes.

'. ‘on -_ f

.., .

Noms féminins avec -1’article indéfini. d» l)

Singulier. ’

’ Nòm. eene’ rnoeder, une mère. «Gén. vant-eene ou

L’;

‘ a eener moeder, d’une mère. Dat. eene ou aen eene mouler,

,,.

a une mère. 1Acc.‘ eene moeder, une mère. Voc. 6

meder! ò ‘mère l’ Abl. van eene moeder, d’une mère.

O_.‘,’..J csgufàflaiizi P1uri-e,;\»_,‘ janv’ "m, Jar/Q

Nom. eenigermoeders, quelques mères. Gén. van

oenige moedefs, de quelques mères. Dat. eenige ou

1 .

x

J

41h



_ «Dam fbzcmnuisouîs. 5.33

au: mlgérnhîedaarif’? a-‘quelquesî ‘mèiies. _. Ace; eenige

noederr, quelques mères. Voc. 6 moederr.’ o mères!

‘îiblîfflwl îüwigkawocderez, de quelques mùréli’ ‘ILÏ

f 'â f. ‘u. mm

_.’.’-, IŒEÆALINAISON des neutres

efÜUËM =b nwuiilärtisle-défini. ’

’ BËSN â Jar-Rift ‘n; u- é‘ _.

msunvl ' Singulierg, ‘;r_._ i, .

Nom. ibis: boofd.,æi‘.’.f_ ,_f a la tête.

Gén. de: lzoofd: ou vanJie; 1111;]? , de la tête.

L‘

Dat. lier aoofil ou aen het hoo d, à la tête.

ñccd,a;.iñvba Imofalyï riser a a la; tête. '

Voc. Iioofd ou 6 [ioofd]? ò tète l
Abl. van ber }I00fÄ,‘-_,i:, - de la tète.

‘âbftrrg-Ëi si p1u,,-e;_ ‘ ,i_‘__‘ ,_ 1 . ŸŸ

3m Nom. de hoofrîen’, " ‘ ‘ les têtes.

f’ Gén. _ der hoofden’ ‘olrvan de boofden , des ‘têtes.

Dat. , de hoofden ou‘ aen de hoofden, aux têtes.

N Acc. " de hoofden ,_ les têtes.

'11" Voc. ‘hoofden ou ó hoofden ,‘ ‘e f - ô têtes!

Abl. van de hoofrlen», des têtes.

Noms neutres avec l’article indéfini.' l. i". "" ' Singulier. ’ Ï

Nom. een veld, un champ. Gén. eenrvelds ou‘ van

-z un. velrl, d’un champ. Dat. een vela’ on aen epenyeld ,

- à un champ. Ace. een veld, un champ. Voc. 6 veld!

O champi Abl. van een veld, d’un champ. ’

Pluriel.

‘M f-NonL-feenigelveldsn, quel ues champs. Gène van

p vertige- velden ,’i de quelques ä-iamps, Dat. ‘ggnfggyïou

1 aen-‘eenigt: velden , à. quelques champs. fAçcqaerrige

-=fiiüdmi,‘iquelquesfchamps.» Voc. 6 velden‘! òcliarpgs!
Mil. van unige veIderM-cle quelques champs. i‘

‘W’ ‘ÜËŸ’ ' ‘wnérn aie-sien" -w«".-,‘,»’ ‘au...’ f, 1,1

ÜÜ °3VWË JSÜ 321213111 ‘zmptvup si: ËÇg-‘tmre, 531535
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3;" DES DiieLiNAtsoNsrïï

.:’:DECL.INA’ISON’ des Noms Adjectifs» ‘r;
r , _ , _ . _ ‘à .3

ÏrLes Noms Adjectifs sont ceux qui marquent ,les

qualités des choses. .Il_ y en a dans la Langue flamande

de différentes terminaisons. Comme groot ,« grand .2}.
Pou;

kle n, etit: hoo , haut: lee , bas: Ian , long: kortfl
Cûgfliipbffed, liäge: Sm0l,%lI1'OÎ!2 dikfépais: dun,

mince: wyr, sage: gek ,rfou: glad, uni, poli: ruvgfi

rahoteux: heez. chaud: koua’, froid: rchrander, habile:

dom, lourdaud: stout, méchant: blooa’, lâche : dapper,

vaillant: flauw, foible: blyde, joyeux: rlroerig, triste:

kloek , brave : traeg , lent : scherp , pointu : stomp ,

émoussé. a ,

Nous avons fait voir, en parlant de Porigine des

mots , la manière de former les Acljeûtifs en Iyk, sc/z,

en, zaem,'ig, aglig, loos, baer, er, de même que

ceux qui se composent de plusieurs noms. ‘

Il y a à remarquer une grande différence entre les,

Adjectifs qui.se terminent en baer, et ceux qui se ter

minent en Iyk: baer, étant mis après un nom substan

tif, signifie portant, et même dans le sens de pro-'

duire; car ‘on dit d’un arbre qui produit des fruits,

que cet arbre porte; eenen vrugfbaeren boom, un arbre

fertile , c’est un arbre qui porte , qui produit, ou peut

produire des fruits: wonrerbaer, merveilleux , ce qui

produit ou excite Yadmiralion: dankbaer, reconnois-f

saut: un cœur reconnoissant, c’es=t un cœur SÜSCCPQ‘

tible de reconnoissance: een dienrtbaer hart, un cœur

serviable, c’est un cœur enclin à rendre ser\'ice. La

terminaison baer. étant ajouté à la partie principale

d’un verbe , signifie ce qui peut se faire: verkoopbaer,

qui peut se vendre: een merkbaer onderrcbeyd, une dif

férence remarquable, c’est une différence visible. Conf‘?

cluez de-là , que la terminaison baer, mise aprèsnom. substantif, forme un sens actif: et _étaut placée

après la partie principale «d’un verbe, soiiusens CS1

‘passif: veut-on ensuite que la partie'd’un verbe re

çoive ,_au_ contraire , un sens aciif, il faut y ajouter‘

la terminaison ly/e , ’ P.,E._ ‘me bamggttdykç lackt , nia



‘Dnvsf Diicniwaisoiws." ä

air contagieux, c'est un air qui infecte, ou peutin

fecter: exceptons à la règle , wenselzelyk , souhaitable ,

éclat ce ‘qui est à souhaiter; zienlyk, visible, ce qui

se’ peut voir etc.; de sorte qu‘il y a des expressions‘,

ppr lesquelles la terminaison ‘ly/lf ., étant ajoutée la

partie principale d’un verbe, signifie ce quhl y a_à faire.

Les Adjectifs ont les trois genres, qui se distinguent

par Varticle et par leur terminaison , P. E. _

. , ’ . .

Masculin. Féminin’ Neutre’

a Grooten , grand. Groote, grande. Groot.

. Goeden, bon‘ Goede, bonne. Goed.

Dapperen, vaillant. Dappere, vaillante. Dapperù

Heeten, chaud. Heete, chaude. Heet.

fkyligen , saint. Heylige , sainte. Heylig.

Kleynen , petit. Kleyne, petite.’ - Ifleyn.

Kouzlen, froid. Ifoude, froide. Koud.

Ainsi on dira: eenen grooten en sterken man, un

homme grand et fort. Eene groote ‘en srerke vrouw ,

une femme grande et,forte. Een groot boofd, une

grande tête. Heet water, de Peau chaude. t

Quelques Adjectifs , les Superlatifs, les Ordinaux, et

la plupart des Adjectifs verbaux qui finissent en en,

n’ont que deux terminaisons au singulier, comme open,

Sygen, efen, ervaeren , îroomen , kleynsten , tzveeden,

erden, gesloóten , gesc reéven , verholen , verborgen ,

pour le masculin et leneutre; et ope, eyge’ qgfe, er

vaere , grootste , Heynste, tweede, derdehgesloóte’, ge

rchreéve , verbale, verborge, pour le féminin. .

D E C L I N A I S 0 N de PAdjectif Masculin‘

Singulier. ‘ f

Nom. den vroomen man , Phomme vertueux. j k

Gén. des vrodmen mans ou ' j

van n'en vroómen man, de Phomme vertueux.

DM‘ aen den vrodmen man , à l’homme vertueux. .

Ace. den vrodmen mon; »l"homme'vertueux.- ,‘

Voc. 6 vroómen man ! ô homme vertueux!

Abl. van den vroórnen man , de Phomme vertueux.‘



#36 .=,D nfs i Dmicfunfl r a u 882‘ _

' siixfralfi Ît. ' '- ij-i- '= PluricL- ‘d l‘. Vli J f) 3 (I a

Nom. de vroóme mannan, ., les hommes vertueux. ‘

"Gén. der on van de vroórne ' des hommes vertueux.

. mannen, q F . sep-flans’ M5- ‘WÏW ,

aDat. aen de vrodme mannerl, ËIÜXÏIOŒŒGSLVCIEÜHÆ’

Àcc. de ‘vrodme mannen , ,. 168 hOIIIHICS Yêrtllfl-‘llî.

Voc. 6 vroóme mannen.’ ô hommes vertueux}

\ Abi. van de vroóme mannen , des hommes vertueux.

- - fin‘). u, ‘_-. Roi ‘Üfl

Déciinez de même 1:» Nom. eenen vroómen man.

Gén. eens vroómen mans ou van eenen vroómen rnafr.

Dat. au: eenen vroómen man. Ace. teenen vroómen man.

Abl. van eenen vroómen man. _ ‘ ‘ïÏ- q;

_ i -\ s \ \ .

DECLINAISON de 1’Adjectif Fémininn; _

. <- '

Singulier. ‘r. ‘f ‘A

Nom. de goede vrouw, 1a bonne ‘femme.- I,

Gén. der goe/le vrouw ou de la bonne femme.‘

van de goede vrouw,

aDat. aen de goede vrouw, à la bonne femme?

i Acc. de goede vrouw, la bonne femme;

Voc. 6 goede vrouw! ò bonne femme _! È

Abl. van de goede vrouw, de la bonne femme.’

_ . _ _ _ i

‘mai. . . _._. \_ Pluriel. . __.._,

Nom. de goede vrouwen, les bonnes femmesfï

, Gén. der ou van de goea’: des bonnes femmes.

, vrouwen ,_ _, i... au.

Dat. aen de goede vrouwen , aux bonnes femmes.

Ace. de "goede vrouwen, les bonnes‘ femmes.

‘Noc. 6 goede vrouwen .’ ó bonnes femmes-f

flAbl. van de goede vrauwen, desbonnes femmes?

’- « -_:‘_=, ' ‘ ‘ i-sfi: JM.

f Déclâinez de même : Nom. eenagoedr vroqw, une
bonne ‘femme. a Gén. eener ou van ‘m’ gaga’ wouw.

rugüafaen eçmggoede vrouiv. ‘Acc. eene garde vfgaw.

11;:ifaîigæeîqfngofde. V""2"f,’ anai...’ 4a. iiii‘.’l:-;‘..:‘G
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f:

DE CLINAISONWÜ’: l’Adjectif Neutre.

‘Xllâllîîëll’ fiâllfftlilzi Psi ‘ , ‘ ‘ziiss ‘stfiiïïfl tris ma?!

.xu.r‘i1'i:v Zfilllfllûfl es?» stfgft-h-ferïti si": " «je. ‘näü

Nom. het vrugzfbaer land, le pays fertile: 1

nûeiiu-ivdeewragibavfi larrfJsi"'0tI‘*vah*-Ïltt vrugtbaer

«Banni ‘aenehet fifrugtbaer land."‘«"‘ "= ï i- . f‘;

ÏACC" lier -w'üg‘tbaer’i land. ‘- ‘-"«‘1\Ki ‘ò-‘w N ’- Ÿ ‘r’

‘Noem 6 vrugrbaer land! serf-i‘ _‘»_\"‘--:‘*‘ h -" f‘ «Id A

Abl. van bel vrugtbaer- land. f '
‘Ÿhrft WÄÆÏiF-WI lNNsE UT‘ - ‘lffii-ifl ' i’ f‘ u‘ Ê

. ‘ ‘-- ,.r- 15m5 uns.- glurœlffi I‘ "ruer i "‘-‘Ï-‘

‘Nom. «de». vnugabaene, Ianden ‘, les ‘pays ‘ fertiles. a I.

Gén. der ou van de vrugtbaere landau.‘

Dat. aen de vrugtbaere landen. /
iAçç.-;,d;f.gjvr}1gibae_re, landen.’ 1-3‘ l. " ‘ r.

Voc. ó vrrÏtbaere landen! _

Abl. van e vrugtbaere landen.

DISCLIPIAlSONHlÏun Adjectif pris substantivemenft.
1 iMaLsculin , ‘singulier. ,_

Nom. eenëaaiideren , un autre. Gén. eens andêrs

‘ ou van eenen anderen. Dat. aenveenen anderen. Ace.

cenen iinderen.» Abl. van eenen anderen. M3
a‘, L < ' ‘ i -

Rminin. Nom. eene andere , une autre. Gén.

eener andere ou van eene andere. Dat. aen eene andere.

ÀCC’ eene anderq. Abl. van. eeneandere. ‘.1, çnrrl/Ë‘

fNeutre: Nom. een ander, un ‘autre. "Gén. ‘Üeêns

ander: ou van een ander. Dat. aen eenander ,î etc’

_ Pluriel’ Masculin‘; Féminin et. Neutre.Nom. veéle=anderen, plusieursautres" Gén. veékler

anderen ou van. veéle. anderen’. Datnaen-veéle anderân"

Acc. veéle anderen. Abl. van veéle anderen.

31:. . -= -""" =1 ‘fil

__._.._‘ DEAÇLINAISONdes Noms panitifs‘, jf '

..f-. ,_ ..' " ',‘Les _Noms"pàl‘t1t1‘fs"sourdes _No mai‘ Substanptifs v. tint

n expriment les choses que ‘dausfle ‘seïis ‘de pariies’.

_’
p. ’æ'

o

‘x

‘r

D

1

\

J»
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i ñ w

‘r ‘ Singulier. ' "ff ‘ '-=

Nom. brood , du pain’ ' .

, Gén. van brood, de pain.

Dat. aen brood, à du pain’.

' Ace. broad, du pain.

Voc. ô broofl! O pain !

Abl. van brood, de pain. ,

. Pluriel‘ '

Nom. brooflen ., des pains.

Gén. van bfoa/len , ’ de pains.

' Dat. aen brooden, à des pains.

Acc. brooden , des pains.

Voc. 6 brooden .' ô pains l

Abl. van brooden, de pains’

Déclinez de même: Nom. bief, de la bière. Gén.

van hier, de b1ère. Dat. aen bier, à de la bière, etc.

Pluriel. Nom. bieren, des bières, etc.

Singulier. Nom. water, de Peau. Gén. van wa

teir, ’eau. Dat. aen water, à de 1’eau, etc.

Nom. goed brood, de bon pain. Gén. van goed

brqod, de bon pain. Dat. aen goed brood, àde bon

pam , etc.

Nom. ander brgod, d’autre pain.‘ Gen. van ander

lrroad, d’autre pain, etc. - «

"v

' ' ' 7 . l

De la Comparaison des Noms. "_

LA Comparaison est Ta variation d’un Adjectif paf‘

degrés. '

Il y a trois_ degrés de Comparaison: le Positif, 1e

Comparatif, e: lc Superlatif, qui se forment réguliè

remrnr, en joignant au Posixif er pour le Comparatif,

et m pour le Superlaüf. v _ » , _ .,
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Degrés de Comparaison qui, se forment régulierement.

Positifi Campuratifl . Superlatffî ‘

H haut: bob n‘ plus haut: boa ste le plus haut.‘

LÏÏË,’ bas: Ieeger: plus bas: leeâtte,’ le plus bas.

Lang, long; langer, plus long: Iang.tte,le plus long,

La dernière consonne du Positif se redouble au‘

Comparatif, quand il n’y a qu’une seule VHYÜÎÜ ‘f’ ex’

cepté l’y) qui précède immédiatement, comme par

exemple : dik, épais, dikker, plus épais; laf, fa ‘e,

lafcr, plu‘ fade: f/ûm, stupide, ‘iammer, plus stupide:

slap, foible, rlupper, plus foible: bot, lourd. fou/r,

plus lourd: rat, gras, vener, plus gras , etc‘ S’il y a

deux voyelles qui précèdent immédiatement ., cette rèfçle

devient illusoire, et on ii’a qu’à suivre la règle que

nous avons donnée, comme Ieeg, bas, leeger, plus

bas: ziek , malade , zieker, plus malade : bekwaem,

capable , bekwaemer, plus capable: zoet, doux, zoeter,

plus doux, etc.

L’y est aussi excepté , parce que tous les mots, où

il se trouve immédiatement devant la dernière con

sonne, n’admettent point ce redoublement, comme

ryk , riche , ryker, plus riche: kortelyk, précieux,

kostelyker, plus précieux, etc. _

Tous les Positifs qui se terminent en I, n ou n,

reçoivent au Comparatif der, comme zwaer, pesant,

zfaerder, plus pesant: klaer, clair, klaerder, plus

clair: vrugtbaer, fertile, vrugtbaerder, plus fertile: ‘

duer, cher, duerder, plus cher: zuer, aigre, zuerrler,

plus aigre: maffer, maigre, magerder, plus maigre;

vuyl , sale , ruy der, plus sale; kleyn , petit, kleynder,

plus petit: me], agile, sue/dan, plus agile z rmal,

étroit, smalder, plus étroit: vol, plein, volder, plus

plein: dan, menu,_,d44nder,_plus menu. _

Tous les Adjectif , terminés ep , changent cet fi

au Comparatif en ver, commedroefî triste, draever,

plus triste: lief, cher, lievelr, plus cher: graf, gros,

gfqvff plus gros. Exceptez. la , lâche et sirrigide f qui doublent l’f: laferqtftrafit’ .‘ , t1»

O
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Ceux zfuiffihissent eu s , changent Iîsgaugflçm ratif

en zer, comme wys , sage , wyzer, plus sage; xae: ,

étourdi; dwaezer, plus étourdi; vies , bizarres,’ viçæg,

plus bizarre’. Exceptez "spitr, pointu; {in},icliaers, rare ; peér; , violet , qui ont au Æqgrgqrçgf

f"spirrer , frisser , scwhaerssér , pelruer. g1îfljp = ‘gçq

Tous les Positifs ,’ uoiquîls finissent par Polîïrreçoivent au Superlatitëste ; car c’est la marque deà

degré , comfne avys, sage , wysste, le plliïsagëyè

run, tranquille, gerustffe, le plus tranqurlle’ ‘

_ _ . . ». _ À - Ÿ n‘;

‘x Les deux- suivans. sont irréguliers . J, . _ na

, Goed , bon ; ‘béfer ," meilleurj bette , _1e meilleur’. î

Kwaed , mauvais; erger, pls; argile (‘le {ÙYŒW-‘Ï

V . - .

n On dit pourtant aussi pour le Comparatif et leerlatif de kwaed kwueder et kwaedste au lieusg;

P : ' 9'; Ï

Zfgfif, CÏgSÎE. _ . __ _ J‘

Pour parler avec plus de force , on ajoute ‘souvent

‘au Superlatif aller, cïlmmergeleerd,‘ geleerder; geleerd

ste ou allergeleerdste, et arnsl des autres. ‘ v;

Il se trouve beaucoup de gens qui, en négligeant la

bonne Orthographe , se servent souvent d’un t à fa fin

d’un mot pour un d, Cc qui rend rnapremîère règle

illusoire; comme geleert pour geleerd , savant‘; vreémt

pour vreémd, étrange: et ainsi pour faire le Compaf

ratif, il ‘faudrait que le x se changea: end; la bonne

Orthographe nous enseigne d’écrire ces inots-Ëlapar

un d, parce qu’en ditvgeleerde, ‘vreémde, et non fe

‘hem, weémte; le t dans ces mots est une faute gros

sière ,- comme c’en seroit une de se servir dÏuuÏ d

 

dans gravi, parce qu’a_u fem. on dit graote. (î , g

a n , - _ _ 3

‘l ’-- ‘ , 1 H _ ‘ av‘ J}.

‘ ‘ t Des‘ Nomâzes. l _ Ana-A

sw: ‘ ïLMES‘ Noms =d=e,»Notnlare sont deflsÏ-Atîiectifspourquoi nous les joindrons ici. f ï
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, iswifæ‘. 2 sg-‘a auiq J‘; ‘I’ ,

amie ufiggaujiy‘. .. ‘fa’. 2;: ‘.’

_q*.‘g}q, Ïhifllffl -‘îmytqiçgoigys m.‘ n,» ,.=. ‘

Vier , quatre’, N-"g-‘Ëflî. ‘

{Zîfiqz Çfmîvj 1 'Jè»i"'-i Il":

a s‘ su; v f‘ ñi Ïffl’ ‘ ‘ .
‘ 3

V ÏËp-ËËPFU i;
fi‘hçî’..,Ïl!Ä1Œ-:= ‘t.’ "

Négen, neuf. _ _

Tien, dix. -<-=‘ »

Efifvnze»; , _-.

‘q’_h’- r

.__‘_t

Twædfëa douze. ‘ .‘.

‘ÛUÜÏQÏ’. LÜÎËÏZÊŸ‘,

gñefziegf. " quawfw

‘ filer; qÜlÜZCÏ‘ ‘

stien , seize.

i‘ "Zéventien , dix-sept. «

ldc/ittien , dix-huit.

‘l

‘|

ÏÏÏBYBQWNÏJIMË E1518? A 1e n I N A 01x...» 3'111) e -

' l Î i’Négentien ,_ dix-neuf. «l. f‘

Twznxigf», vingt. _ _ 1 -

Een-een-twintigmngt etuä;

"Tweei-en-tufinfigqingt-deîu

Dry-en-tavmttgJingt-tio s.

gertig, trente} ‘_ î

.eert1 ,Vquaran e. '_
Ëfiigg, cinquante. _ "

estig, ‘soixante. ‘ ‘ ‘i

Zdvenrig , soixante etjiix.

Tagtigï. quatre-vingt. _

NJgüIîÏfi1ÜàIT6-V1IlgÎ-ŒX.

Honder , cent. e

Twee honderd, deux cents.

Dry bandera’, trois cents.

Duyzend , mille. w

Twee duyzend , deux mille.

Dry duyzend, trois mille.

Hondérd dulaiyzend, cent mille. ‘t.

Twee-mael anderd duyzend, deux cent mille.

Tien-mue] honderd dùyzend, un million.., Twimig-mael honderd. duyzend , deux millions. -

à Duyzend-mael bonderd duyzend, cent millions. ‘ ÏÏ

, 4., NOMBRES ORDINAUX‘ r

ÜEefrtze’ , iiremier.

;Tiveede ,. second. " "

Ddrde’ troisième. "_"
hfiérde’; quatrième. ‘ '

Vfde cinquième. ’23.4‘; sixième.

Zevende (septième. -

FH».

HaL’

Twaelfde , douzième. z

Dertiende , treizième. ‘lfi

Ifîeerriende , quatorzième’

Qftiende ,‘ quinzième. a

sflende ,.. seizième. mu

Zéventiende, dix-septième.

dcbitiende , «iix-h uitième.

Achme, huitième. - ____ Né jztiendqdix-neuvième’

Négende, neuvièhie."'<‘ï‘\" Tic/äftigste, vingtième.

lTlflldeg‘ dixième. Denigtre, trentième. ‘f

’- Ëfd‘ â-‘0lzième..-‘. ‘f wifeartzgue, quarantième.

- ‘D- .’_s.:_._.‘i.Q,a»‘_«_-_; 444.1 .‘_),i,L,1,;V"I'

viffiQ

à
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Ëyfiigste , cinquantième. Négeotigrze , quatre-vingt

estigste , soixantième. dixième. .

Zéventigste, soixante-dix- Honderdste , centième. '

ième. ‘ Twee bonderdste, deux cen

Togtigsmquatre-vingtième. tième.

Duyzendste , millième. ‘

 

ÛÊsen/ations sur les Noms , leurs Nomores,

leurs Déclinaisons e: leurs Genres.

îÎn-n-u

De la dilïérente espèce des Noms.

IL y a deux sortes de Noms: les uns sont Primitifs

et les autres Dérivatifs.

Les Primitifs sont ceux qui ne descendent d’aucun

autre, comme eer, honneur: vrind, ami.

Les Dérivatifs sont ceux qui tirent leur origine des

autres, comme eerzugt, ambition :- grootheyd, grati
deur: vfinrlsc/iop ,e amitié.

Nous pouvons ajouter ici les Diminutifs , qui sont

des mots qui marquent quelque diminution dans leur

signification , et qui se forment en recevant ken , comme

bof, jardin , hofken , petit jardin: boom , arbre , boom

ken , petit arbre. -

Ceux qui se terminent ‘en d, prennent eken ou je ,

comme woórd , parole , wodrdeken ou wodrdje; hond ,

chien , hondeken ou hondje. .

On joint sken ou je à ceux qui ont leur terminaison

en le, comme’ boek, livre, boeksken ou boekje; zak,

poche , zoksken ou zakje.

Ceux qui finissent en J, ajoutent leker; ou letje ,

en’ m , mekcn ou metje; en n , ne/ten Ou netje; CH p’,

peken ou perje; comme veI, peau, velleken ou velletje ;

dam, levée, dammeken ou dammetje; man, homme ,

mannellen ou mannetje; pop, poupée, poppeken ou

PÛPIWJË- - . ‘s . 1 . ‘.



. DirsyDircLiwaisoivs.On ajoute «jeta ceux qui finissent en t, comme pinte,

pinte , pintje ,° pkanttdentelle, kantje. _ . ’

Ceux qui‘ changent leur voyelle au pluriel, prennent

leur diminution du pluriel, comme szad , ville, au

pluriel sréden , fait stérile/l'en ou rteédje, petite ville:

scbip ., vaisseau, au pluriel schépen , fait sc/zeépken ou

scheépje; meyd, servante, fait meysken.

De la figure des Noms. p _

._ .‘;;.Les Noms se divisent aussi en simples et en com

posés.

Les simples sont ceux où il ne se trouve aucune

composition , comme boom, arbre : gierig, avare :

dom, faire. s ’ .

Les com’ osés se‘ font par l'addition de quelque mot

ou particule , comme boamgaerd, verger ‘z eergierig;

ambitieux : herdoen ., refaire.

Cette composition se fait par des mots séparables

Ou inséparables. . '

Ïappelleïmots séparables ceux qui peuvent se mettre

dans un discours sans être Äoints à d’autres , comme

eergierig‘ , qui est composé e eer, honneur, et gierig,

avare. » ,

. Les mots inséparables sont ceux dont on ne peut se

servir hors de leur composition , comme ber en her

doen, refaire, qui s’exprime en françois par re, et

ainsi des autres. _

a Du Nombre. . 2

ll y en a deux: le Singulier, qui parle d’une chose

seule , comme mynen vader, mon père f et le Pluriel ,

qui parle de plusieurs, comme-onze vaderr, nos pères.

Mais il y zvbeaucoup de Noms , dont le Pluriel n’est

point ou très-peu en usage, comme les Substantifs

suivans : -

dard, caractère, naturel. Armoede, pauvreté. i

4m12" ‘terre’ . Beklqg ,- peainteh t

ddel, noblesse. _ Berauw, regret. ,

7 r

‘Ïunl
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Bewind, direction. _ _

Bloed, sang.

Bater, beurre.

Breyn, cervelle.

Dan/l’, remercîment.

Deeg, pâte.

Doop , baptême.

Dont , soif.

Dooy, dégel’

Dauw, rosée.

Draf, trot.

Droessen; , lie. ’

Drek , ordure.

Dronk ,‘ trait , coup.

Egt, mariage. V -

Edik, vinaige.

Ernst, sérieux.

Ëyfüfi, demande. a

t: us.er, p

Faem , renommée.

Faelie, fleur de muscade.

Gant, orge. g

Geld, argent.

Gember, gingembre.

Gisf, levain. a

Gepraet, caquet.

Gehoor, ouïe.

Geklag ,. gémissement.

Gelaet, visage. -

Gras , herbe.

Grauw, canaille. -

Han, haine. " '

Hagel, grêle.

Ham’, résine.

Haver, avoine.

Heyl, salut.

Henflip , chanvre‘

Hitte, chaleur.

Hmr, toux. _ _

Hooy’, foin. ‘ ‘

HWÎ 9 boisfifiiliWw’. gitan?‘

Huyrraed , meubles. Whçg

lemand , quelqufun. r gag _
Ïeugd , jeunesse.‘ Nä‘.‘n\&z

nkt, encre. _ _ pq-Äçfò

Kaneel, canelle. i _ .-._"-,e1,7,

Kfllk , ' .1" _,î"?Kindschheyd , enfance’ ‘r\_ -,'(_

Kley , argile. _ , ce M7,

Kodrn , blé. _." _‘-;.‘-\‘g

Kaude , froid. g- .‘.-‘-.?_

Kryt , craie. . ‘ '_.-,"‘}?_

Kuyrcbheyd, chasteié. 3-";

Leed , déplaisir. . g-.-...f-_

Liefde, amour. j; , imz

Lym , colle. _. . - fig’;

Look , ail. :- _ 513g’;

Locht, air. - _ "g,

Meél, farine. 12

Melk, un. _ , -.--_-_

Merg, moelle. ,.Mest , fumier. ._ ‘ '11

.Min, amour. .3"?

Moedwil, insolence.

Mue‘: , potage aux herbes.

Mai-mer: , moutarde. "ËHFCÏ

Niemand, personne. .
Nyd ’ envie. ' ‘ u’ ‘

Onrec/zt , tort. ‘ R‘ à

Ouderdom , vieillesse. v .1

Pap , bouillie. "ÏTËEÊ

Péper poivre. .‘--. _ 1-0!

Pek, îioix. ,_ '
Pragz, pompe. ‘J’ ‘q

Raed, conseil. f W"

Régen, pluie. - f‘ '-""*

Rama, gloire. «, " A

Roet, suie. u,‘ 3;};

Rogge, seigle... z .. v, 3 s

R00!!!) ÏÏÎeŒCO "kg .*|':Jg|fl
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Rues, , Ëoqiumaiiîfi . ï . ‘qui’;

Rut: , reposijf f " ."Ï'_‘ "‘_‘,;

Rym’ fflW4'*-'Ÿ*-"_.' .‘ "

Safraen , Safrainl t ‘. If‘,

Salaed , saladeË înfif ‘

Schim raîlletie.» r '

,

‘Ffi-"Ë

a _, - ‘ ‘

Schrif, t-äiouvante‘Schyn‘; 8 parence. ‘n;

Slaep, sommeil, f,’ f‘,

SI le, boue. ‘Ï

Säm , humeur-visqueuse‘;

Smaed, méprisfl" 1,5, ’ "‘_

Snot fflilôrve‘ - "_\:.‘Ç_" ‘j ‘._‘

Sneeuw, neige. je" ‘l ‘-:

Spek, lardwï-Ü" - ‘ ‘

‘ ‘

Soif dëpirî ’Ëpoed’, hâte. _ _ l’ "‘

pot, moquerie. , ‘
Stank , puanteur. "iStof, poussière. ‘ ‘ÀStroo, paille." " ', ‘ l

Tarwe, froment. ‘ -

Teér , goudron‘ ‘ f

.0‘

à

f‘ ’
,..

.1‘.

Toeleg , 'dessein. V ‘ '._Toevlugt , refuge. ’ ., ‘ÜÎ-À

Toórn, colère." "WR

Troort Lconsolation’ 5;, j‘

Trouw,'foi, fidélité’ îTugt, discipline. a , -_

Vaek , sommeil. _. i

Verkoop , vente; ‘Î
Vet , graisse. i, Î

Via: , lin. . -'

Vleescb, chair, viande’

Vloek, malédiction. ‘ ,Vlyt, diiigence.

Vlugt ,*»fuite.

Vtoórraed , provision. .

Waen , opinion. ,

Wasch , Cire.

ÏVocker , usure.

FVoI , laine.

Ts, glace. ‘

Zeep", savon.

Zwavel, soufre. =

Zweet , sueur. _

v

l‘

-

»
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Il faut ajouter à ceux-ci tous les Noms propresh‘

comme Roomen, Rome; Donau, Danube. f

Quelques Noms de liqueurs , comme honing, miel;

azyn ou edik, vinaigre; mort, vin nouveau , etc.

_ LesNoms des métaux , ‘comme goud , or; zilver,

‘.1v‘__.

argent; ti_n, étain; lood ,, plomb; yzer, fer; srael_,,._'

acier; kmk-zîlver , vif-argent.

Plusieurs Noms verbaux’_ ‘ a - nâ _ - go ,

ver , comme ‘gedrang , presse 5 be rog ,‘ tromperie;

vermed , trahisonw «a ‘l

_Au contraire", les Nóiifis suivans ii‘ò.nt point de

. . ‘t

comme ant par be , r,lflww‘r

singulier: oud s,"parenqs ,._'père et mère;"fvgifjrouderst,j,_

ancêtres; herâïqnezrh,‘ cerveau; Iieden, gens";,,zdderi ’_‘ù

mœurs, etc. :Î"t"l‘\»J ŸóÏ-Ssw: _ " "‘ t -‘ d‘

f’:
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Des Casdes Noms. ,. .-'_-‘ J-‘z-sg

'-\"

Les Cas sont des variations difiétentes de fCflDÎfi

naison , et ne sont propres qu’aux Articles , Noms ,

Pronoms et Participes. ‘w

Il y en a six dans la Langue flamande, savoirle

Nominatxf, Génitif‘, Dan)‘, Äccusatif, Ï/ocatif, ‘Ablaïrfi

"‘.

De . la Déclinaison.

La Déclinaison est un changement de terminaison,

qui se fait par les Cas précédens; mais comme ce

changement est peu considérable en flamand, on y

supplée par les Articles comme dans la Langue françoise.

e Génitif des Articles, tant au singulier qu’en

pluriel, se tbrme souvent du Nominatif en mettant le

mot van devant , et alors il est semblable à l’Ablatif,

par exemple, pour mettre l’Artîcle de au Génitif, on

n’a qu’à faire précéder le mot van; et le Datif s’exprime

par le mot aen, joint au Nomiuiiif; comme de, van

de, aen de. '

Voilà ce qui se peut dire des Articles; passons à

‘la Déclinaison des Noms Substantifs , et observez

qu’il n’y a point de dîlférence entre le Nominatif et

1 Accusatif.

Les Atljectifs ne changent point de terminaison dans

les dilférens Cas, comme on voit dans les Déclinaisons

précédentes. .

Le pluriel des trois- Genres n’a point du tout de

différence.

Les Adjectifs, employés substantivement au pluriel,

reçoivent un n dans tous les (îas. comme dejoeden,

les bons; de kwaeden, les méchans; de blin en, les

aveugles. _

Des Changemens du Singulier en Pluriel.

Les Stibstantifs ont le Pluriel "en en ou _:. _ ‘

Les Substantifs suivans cnangentsleur Singulier’ et!

ajoutant seulement en au Pluriel; comme gat , trou,
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gten; var, tonneau, vaten; bruyd, fiancée, bruyden;

îrood, pain, brooden; lot, sort, loten; rlat, serrure,

flgfgn; tyd, temps , tyden; zodn, fils, zoónen; been,

jambe, beenen; ael, anguille, aelen; lzand, main, ban

den; olifant, éléphant , olifanten; slang , serpent,

,1,,ngen;_gang, allée, gangen; rang, pincettes, zan

gen; kézrng, chaîne, kétmgen ,-_ muer, mur, mueren;

peér, poire , peëren ,- gebéd, prière , gebéden; gebod,

commandement, geboden; kwart , houpe , kwaslen;

nert, nid , nesten, etc. r

Les Noms en ing prennent aussi en au pluriel, P. E.

draeying, vertige, draeyingen; lzewegging, mouvement‘,

beweégingen ; reyniging , purification , reynigingen ;

wéderspreéking , replicfiue , wéderspreékingen.

Tous les Subsranîi s terminés en y, reçoivent aussi

en , comme brouwery, brasserie, brouweryën; gety,

marée , getyën; veynzery , feinte , veyf/zeryën.

Les Substantifs terminés en e , prennent n au

pluriel , comme eynde , fin , eynden; zee , mer ,

zeeën; olie, huile, oliën; tralie, treillis, traliën; bode,

messager , boden ; rléde , traîneau , rléden ; belofte ,

romesse, belafren; bof-rtéde, maison de campagne,

gnfïstéden , etc.

Les Substantifs qui finissent ener, aer, el, prennent

x au pluriel, comme meester, maître, meesterr; vader,

père, vaders; Ieeraer, docteur, leeraerr; minnaer,

amant, minnaerr; appel, pomme, appels; rafifl, table,

tafels. Mais au Génirif pluriel seul ils renncnt r ou

en; s après l’article van de , P. E. van Je,‘ vaders, ‘van

de leeraers, van de tafèlr; et en après Particle der,

comme der vaderen , der Ieeraeren , der tafèlen.

Les Diminutifs prennent s au pluriel, comme bande

ou Ïlondeken, petir chien, hondjer, lzondekens; mandie

ou mamleken, petit panier, mandjer,’ mande/rem, etc.

Les Noms qui finissent en f, changent au pluriel

l'f en ven’, comme gaef, don , gaeven; Iyf, corps,

211W! ä’ wyf, femme , ivyven ; dief, voleur , dieven ;

f vfimïffllf, hnven; graf, fosse, graven; brief‘, lettre,

brieveni Wfllf, loup , wolven; kuyf, coiife , kuyven‘:
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Mais dites bef, collet, be en,‘ mof, minçhou ,

nwgen; straf, punition , stm en. ‘ * '

lusieurs Motiosyllabes dou lent la consonne "qui est

devant en, comme bed , lit , bedden àvebrug {Qäont ,

bruggen; bus , boite , burren; zak, poche, g); ken;

tek, branche, takkeiz; gek, fou, çekken; rok," jupe,

rokken; stok‘, bâton, stokken; bri , lunette, Jzrillen;

bal, boule, ballen; val, chûte, val/en; hum, Îainbon ,

lmmmen; kam, peigne, kammen; ram , bélier, rammen,’

stam, souche, stammen; kan, pot, kannen; man,

homme, marmen; lip , lèvre, lippen; klip , rocher,

klippen; kop, chappe, koppen; Sap, jus, rappen;

trop, degré, trappen; kop, tasse, koppen; km‘, chat,

katten; par , pot, potten ; vlot, radeau, vlotten ; zot,

sot , zotren, etc. A

Mais vous direz: dag, jour, dagen; dok, toit,

daken; dal, vallée, dalen; God, Dieu, gorlen; nagt,

nuit, nagten; lot, lot, loten; pad, sentier, paden;

slag, coup , slagen; slot, serrure, sloten; var,’ ton

neau, vaten; weî, chemin , wégen. «

Les Monosylla es, qui ont l y devant la dernière

consonne,’ ne doublent point, comme pyn, douleur,

pynen‘; wïx, vin , wynen; blyk, preuve , blfiken.

Les Su stantifs en dom, rchap et is, dou lent leur

dernière consonne , comme bisdom , évêché , bisdommen;

rykdom, richesse, rykdommen seygenrchîzf, propriété,

tygëfliûllflpptfl;fdfldifllflp, province, lan Sûllûppffl,‘ ge

tuyîfenis, témoignage, getuygenzsren; beéltenis, image,

beé tenirxen.

Des Noms qui changent quelques lettres au Pluriel,

OÜ qlll Cil fljOÜICIlÈ‘ - .

Les Noms terminés en heyd ont au Pluriel béden.

l Waelrbeyd , ' Vérité , Waerlléden.

Bekoórly/Fbeyd , Charme , Bekodrlykhéden‘ ,

p Cpux-ci formentirrégulièrement leur pluriel:

Lid, Membre, Léden. " " ’

c

l
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S144 9

Scñip , _

9

Smid ,

Krygsmsn

Ville. , Stéden.

Navire , Sc/répen. "_

Broche , Spéten. j "

Maréchal , Sméden. _ :

, Guerrier , Krygslieden.

Huycman , Villageois , Huyslieden.

Les Noms

Bacs ,

Blae: ,

Glu: ,

Don: ,

goal‘ ,

uyr ,

Muys ,

terminés en r , changent au Pluriel

l’: en zen :

Maître , Baezen.

Vessie , Blaezen.

Verre , Glazen.

Boîte , Doozen.

Rose , Roozen.

Maison , ' Huyzen.

Souris , Muyzen.

Les changemens dans les Noms composés ne se

font qu’au demier mot, comme Borgermeester, Bour

guemaître , Borgermeesters.

Les Mots âuivans sont irréguliers, et ajoutent

Been ,

Blad ,

Ey ’

Gemoed ,

Goed ,

Hoen ,

Kalfa

Kind ,

Kleed ,

' Lam ,

Lied ,

Lidmaet ,

Rad ,

Rund ,

Volk ,
-i‘.a

eux syllabes au pluriel '

Os , ‘ Beenderem

Feuille , Bladen et bladeren;

(Euf , Eyëren.

Conscience , Gemoederen.

‘Bien , - _Goederen.

Poule , Hoenderen.

Veau , Kalveren.

Enfant, Kinderen.

Habit , Kleederen.

Agneau , Lammeren.

Chanson , ' Liederen’

Membre , Lidmaeten ou léde

mueten.

Roue , Raderen.

Bête à corne , Rtmderen.

Peuple , ‘ Volken ou volkeren.

C _

‘H

s‘
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m, i, 16,. Des Adjectifs au Pluriely 25

,. _ _ , .

Il n’y a pas tant de difliculté à former le Pluriel dËs

Adjectifs que des Substantifs, car pour-la plupart ils

se font en nätjoutant qu’un e «au Singulier, comme

graar, grand, grpore; lang , long, lange; zwartgnoir,

zwarre, également pour es trois genres. ,

Toutes les Monosyllabes qui n’ont qu’une voyelle,

et à la fin qu’une consonne , doublent cette consonne,

comme dol, enragé , dalle; bot, lourd, barre ,- wit,

« m
< À

‘

blanc , witre, etc. ‘ ' _ V {è

- ' ' -‘i"\

. Du Genre des Noms. ‘e

t.’ a . t >

Il y a trois Genres dans cette Langue, comme nous

Pavons dit, savoir: le Masculin , le Féminin , et ‘le

‘Neutre. «» ' X

Devant les Noms Masculins on met l’article dan,

comme den meerrer, le maître; devant les noms fémi

nins on met l’article de , comme de vrouw, la femme;

,et_l’article ber se met devant les _Noms, Neutres ,

comme ber warer, Peau ; lzet vuer, le feu : Parricle

eenen , un , est pour le Masculin; eene, une , pour le

Féminin , et een pour le Neutre, comme eenenïnan,

un homme; van eenen man, d’un homme; eene vrouw ,

une femme; sen leind, un enfant. g

t On ne connoît le Genre des Noms que par leur sig

nification , par leur terminaison, ou par l'usage.

, .

Noms Masculins par leur significationHÏ

Tous les Noms. propres des Anges, des Hommes,

des Dieux et des Démons , sont Masculins , comment.

lllichaël, Michel. ' Dirk, Théodore. ,

Augusrinu: , Augustin’, Apallo , Apollon.

Andries, André. Mercurins, Mercute- =

Hendrik , Henti. Sarurnus , Saturne. ._

Ladewyk, Louis’ Duyvel, Diable.

Lucar, Luc. Drommel, Diantre. j,
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Tous les Nofiëfxiie Dignités" et ’d’Oflices appartenant

à Phomqie sont‘ ‘Masculins comme
2m’ ‘ïHTL .- 51‘ w; ’ v _’ ‘fjfi’ i‘.

2h - Pain‘, iïîfapecïë 1-11‘ -f-= Vorst, Prince. ï Â

‘flïf-‘P‘Bisscfiofiïgfjiïvêquèfi Vader, Père.‘ . ',« M

un- Keyser, Ewpereufi‘? ‘ ï 00m, ‘Oncle.

afi-fmz

’
...

‘vïïLes’ Noms des jours, et ce_qui'y appartient,

w-Yeffw‘ a ’ sont ‘Masculms: a l '

ZondaÏ, dimanche.

Maen ag, lundi.

Dynsdâg, mardi. f’:

H/Twm ag, mercredi.

Dnnderdag, jeudi. ï ‘

Wydaâ, vendredi. '.'

Zater ag, samedi.

Feert-dai, joutde fête‘,

Morgen , matin. _

Avand, soir.

lllgrgend- stand, point du

M001‘. 'iddag , midi.

Vasten-dag , jour de jeûne.

Les _Noms des Vents, joints _au nom wind, vent,

,» æ , -=. sontMasculins: a

ËOaiten-wigid, Ÿentdbrient. ÏVestefl-Wind, vent du cou

Zuyden-rwind, vent du midi’. Nodrden - wind ', ‘vent du‘

chant.

_ , _ . nord.

Plusieurs Noms de Bêtes, d’Oiseaux, de Poissons,

Àd’Arbres et de Rivières, sont Masculins:

O: , bœuf. _

Stier , taureau.

O/{ffænt , éléphant‘

= Krokodil , crocodile.

‘ For"? renard.

Hond , chien.

Haes , lièvre.

Struys-Wgel, autruche.

Faifanz , faisan.

Paling , anguille.

Zalm ,_ saumon.

Dolfyn, üäuphin’ '

‘

Hen st, cheval entier.

Ezeï, âne.

Leeuw, lion.

Beér, ours. r ‘

Zrenîi aigle." ‘ _ -

pe - oom , ommler.
Egken-boom , Ichêne.

Raozen-boom , rosier. '

Tiber, Tibre. '

Rhyn, Rhin. ' ""

ÏVyI , Nil. e‘

Donau , Danube. « --f«""-*
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- Noms Féminins par leur '

Tous les Noms de Femmes sont Fémitiins,,:;,eo,tgin_e

Izuno , Junon. Hendrinaf flenriette.

(nu: , Venus. a ' Maria , Manie - qfltywx

dmm , Anne. Marrha, Martlie. _ "p" WMÂ

‘ » . . ‘s39.

Les Noms de Qualités e_t de Professions deslïetnzffiçèç

Sont Féminins , comme ‘ . m‘
‘ t nlfiJ

Moeder, mère. t Kouingimjreine. _ _

Dogter, fille. . Hertogin, ducbesseff‘ ‘m;

Zuster, sœur. Naeysrer, couturière.

Scboon-zutter , belle-sœur. Bruyd , fiancée. j ‘a , z‘ , N

Maegd, vierge. Boerm, paysanne. j -_\‘-;‘&

Les Noms des Animaux fémelles sont Féminins ‘g’ "

' comme

Merrie, cavalle , jument. Leeuwin, lionne. f."

Koe , vache. Beérin , ourse. I_

Ezelin, ânesse. Kraey, corneille.

Plusieurs Noms de Rivières sont Féminins: i‘ ‘

Elve , Elbe. Seine , Seine.

Sc/ielde, Escaut. Mue: , ‘Meuse’ 1

Loin‘, Loire. ‘ Nedte, Nêthe.p. Plusieurs Grains , Fleurset Herbes potagères

4 , j sont Féminins, comme K A M

Rogge, seigle. Look, ail. - ; "- ‘î

Tdnve ,‘ froment. ' Kool, chou. ‘à "(ü ‘= Li

Garst, orge. Kerr, cresson. _| ..
Giersr , millet. ' RO0S,_‘_1'0SE. "J

Beet , betterave. Lëlie '; lis. ’

PËÎÛÏIËII-e g ÎSÏL t v‘ .‘ ‘v. Tlllp , tÜËllpC, 1 _ l‘ wtw Kali-ï

Kervel, ceriäiil’ \_ Nodr, noix. f; _‘ "_

Latouw, laitue. t - , -‘ Aerd-béziën , _ raises. ,. q

 

Salie, :ovie,,sauge._._j __ AeI-béziën, groseilles, 43,

\



' nsfsfneeexsarsptsfsî sa

' mwàòxsäfæesfflsafweue!signifieaeîsfiïl

äëëèffteemäflzferäësfiïnenma Terre = ou se; paffiësufgï‘

‘aIJËŸËËkŸŸÏËÜËËËËËÜËŸÄIt Nwflæs ’ wmmfl «t .NËH’ ‘ f fin,‘ ’ Inc‘ ‘ - "J

Äerdryf.‘ f Bosch, bOlS’ HA À M1‘

Land’ Paifäf‘ ‘ ‘ " ‘" """‘* Oosten’ est. t‘ - -e"'= """Ë=

Hfo ,,,forê_t._, _ ‘A A ‘ Ïfizqten, ouest. ._ -
râ "toufbiètèl, Nffff- ‘ f îulvoófde» ï’ nofafe’ f‘?P2111,’ champ’ "MŸ "' ' ‘ Zuydèn ,"sud. '

Les Noms ÏLÉÏJRQyàumesÏÇ Pays , Villes" et VViIIageÄÄÄ‘

ngsoeîif"ordlnaîremelnt Neutres, comme .J;Jl|4»’41‘ ‘o ‘ _‘ ‘ f.

PÏan/Pryl’, If’ Ftäncei‘ "= Holland,‘ la Hollande.‘
Iraliën, 1’I‘ta‘h'e.*-- w‘ ‘fi- Amszeldam, Amste-rdame.‘

.

‘-..'

U..W.

vf’-_‘"’

Engslands;hQAQgÏÇHËtrÇ‘ A Roomen , Rome. e t l

Les Noms _de Métaux sont Neutres , comnîe

Goud, onfff‘ v’ . - Tin, étain. ‘ {Mît

Zilver, argent‘ . A Loorl, plomb.Koper, curvre; Kwik-zilver, vif-argent. J»

Tzer, fer, _ VPiauzer, larton blanc‘

Les Noms Diminutif; sont Neutres, comme‘ u‘

Mannekm, petit homme. Jllfzysken, fillette.Vrauwken, petite femme. Huysken, maisonnette.» A

Les‘ Noms de Nombres sont Neutres, comme ,‘ 3‘

Het duyzend, le’ mille. Het dozyn, la douzaine’

Het bonderd, le çem. _ e Het paer, la paire. ‘, .Het vyftig, la cmquantalne. Het sc/zok, la soixantaiueîf‘
‘F

v‘

Les Nóäas Adjectifspris substantivement’, jsont Neutres : _ f’ _ R‘

« ' , .» ‘ t}

H’: rond, le rond. r - Het rgod, le rouge. « Ë

Het recb: , le droit. == Het bol, le creux; ’ f»,

Het wiigfle‘ blanc. Hef oed, le-bieu. ’ ‘fi

Hff 2W"‘*"s"lè BOÎÏH’ ‘l m‘ He: îwfledçfile» mal. ’ flwi»

p ä
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Les Infinitifs des Verbes pris substantivement-gfc

sont Neutres, comme - sang;

Het eéten , le manger. Het slaepen,‘ ie’ dormir. "

Het drinken , le boire. = Heflzirigfen ,;ie chantiq

He: werken, le travail. Het rpreé/tefl, le’ parleras:

‘CT

Les Noms verbaux , c’est-à-dire dérivant des Verbes;

qui commencent par be, ge et yer, et qui ne Ufinissxçrgt

point en ing ni en heyd, sont Neutres , comme à

Bederf, ‘corruption.

Bedryf, action. _

Begryp , conception.

Belét, empêchement.

Beraed , délibération.

Bestél, direction.

Gebak , pâtisserie.

Gebdd , prière.

Gebmed , rôti.

Geding, procès.

Gedreun , tremblement.

Gefluæt, sifliement.

Geha , hachure.

Gehoor, ouïe. _

Geklag, gémissement.

Geklap , caquet.

Gelach, risée. _

Gemael, mouture.

Gainer ,‘ murmure.

‘V Exceptions des Règles précédentes.

Ge/Ëwél. tourment. , _,__.‘JË

Befag , brigue. f»? _ i, ‘,_‘_;.‘;._

Beklag , plainte. .5

gemmme], tiîîtallläfle’ g

870€ , HPPC . _, '11

Gerufich, bruit sourd. ‘r.
Gemap , babil. f

Gmél, situation.
l’

Getreur, lamentation. _=__

Gevegt , bataille.

Gewa: , plante. ‘ '- f.

Gezwél, enflure. f MP1

VerbIyÄ, séjour. r "3

Verdd , tillac. '

Vërîf)‘, poison.’Ver ael, relation. ‘u!

Verloop, course.Vervolg, continuation. "ê,

Verwyr, reproches? {i

- v1:

.‘ _ 3

"‘\,-._-i"..‘1

Les Noms suivans sont Masculins z"’h"m’d

Wrkoop , vente. _ ‘Den HaegyLafÆiayt‘ «'11

‘ i. .,'." W

» Ceux-ci sont Neutres: -

‘u

Wyf, femme. .

-.i. enKfllfa Veau‘ ‘ nsniä

Kind, enfant. ,.=_., f.» ftVeulefg, poulain’: 13m5;
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Lanrfagneauafffli - Zwyfl,’COCl1Dfl.-‘ r’;

Kïeken, poulet. ‘un.’ ‘ J ‘Konyn, lapin.

Peérdghchevabgmv .i _ . _, _ p j

Plusieurs Noms de» Femmes etde Femelles sont for.

mésflclesr Masculins, comme nous Pavonsrjfait voir en

parlant de Porigine des Mots; mais il faut en excepter

ceux-ci , quisn’ont point de rapport l’un à Pautreï:

, .

Man , homme. Féminin: Vrouw, "femme. _
Ëzngen , garçon. Meysken, fille. a »

eéf, cousin’, néveu. t Nigt, ‘cousine,’ nièce.Knegt , serviteur. _s Meyd , servante. . ’Broeder, frère. v "i ‘ Zuster, sœur. a 1.,

Hengst, cheval entierzw Merrie, jument. J.

Reu, chien. - ' Teéf, chienne. u,

Kater, chat. Kat, chatte.

Hert , cerf. Hinde , biche.

Rammelaer , lapin mâle. Voedster, femelle du lapin.

Haen , coq’ « a _ Han, poule.

Les Noms composés suivent le Genre du dernier,

comme den schortel-doek, le tablier; de sraI-poort ,-la

porte de Pécurîe; het haeze-vel, la peau de lièvre. -‘,

Quoiqu’on dise de vrouw, la femme, on dit lget

vrouw-mensch, la femme. Hfrgt, petit enfant, est

neutre: mais on dit den booswigt, le scélérat. Tred,

pas, est masculin: tréde, marche , est féminin. Ha

iel, grêle , est masculin: jonhagel, canaille, neutre.

es Noms dwong, contrainte; slag , coup; val,

chute , sont masculins. Mais sont neutres: bedwang,

contrainte Qlerla , pâte; geval, événement; verval,

décadence. Hofï jardin, est masculin : hof, cour;

gerechtr-hof, palais; kerk-Izof, cimetière, sont neutres.

Noms. qui Lont ‘différentes Significations et. différens

Genres, quoiqu’ils s’écrivent de la même manière:

Blik , fer-blanc, NÄÜ ‘Pli/l’ r,’ clin-idiœil , M‘

31024’ Sang. N- ‘rBIoed, innocent , M.

Borst, poitrine, -- Barn‘, garçonyM.‘ ‘

‘L’
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Da: ,tblaireau , M. a Dar, cravate ;,’=;:l".s1ssîÏfi ’

Déken , doyen , M. Déken , couverture , F.

Dgop, (doopsel) baptême, M‘_ Doop (saur) sauce, F.

Gxfzf, (gaeve) don , F’. (verglf) Venin, N

Zaf/{jhcoârp deMhacheifM. Häââ tâlrçljcgñfiïäcx

o jar m ‘ o Cûùr lu e» -' . ‘

Honp, , troupe , amas , "Hoóp , espérance , F.

Ëagt, cläasset,’ NzqchtÊ (vaerguygñ ‘Yaêhtgmä

an: c te ‘or - an: ente ‘e ‘e ‘ _

Klink’, loquet , E,‘ Klink, coup, soülflet,‘Ëlop], coupt, ‘gag, Ëel1gÂeltîse-,Œ._'l -no nave .‘ no an e e r‘ ‘ ‘î f 1*‘,

Lak ,"cire à. äcacheter , La/r , Ïalomnie‘ ,f MËÙ‘

Loots, baraque , F. Louis, pilote , M.

MaegF, estomac , F’ Maeg, parent, parente, M’
et o ‘ l ' ' Ä‘ À ' 7,’.

Maet, mesure, F. Muet, compagnon, _.

Mars, voyage , M. Mars, cassette de mercrerylj‘.

Muyl, pantoufle , F. M181, museau , mulet, M.

Onrust, mqulétude , F. nrust, mouvement d’une
montre N. _ À v _ _- a

Pad, sentier, N. Pad, crapaud, F. ‘ """"Ä

Pink, petit doigt , M. Pink, bateau depêcheur, F.

Pif, mèche, N. Pit, amande, F’ J mac

P/eyt, procès , Pleyt, bateau plat, F. "

Roof, prore, but1n , M. _ Roóf, croûtegfF. .

Ëysi, r1z, M._ t Rials, péetrtï btgzäêcheâeçîlgràreäûplflî

ma coup JE .. ma e_ ce 1e __ .

âfe‘el‘ïpeif’ï"âi ‘en’; ‘Laêtz’ serf’ N- ‘la;
a: an 1er . a: . ’ ’ ‘ ,Teen’, brin d’<;sier, F. _ Teaen, orteil, M. ""»"‘Ï"ï‘

Vaert, course , M. Vaert, canal, F. ' " "ä

Veër, plume , F. Vëér, passage d’eaù , N.‘ " ‘ÏÏÏ

Vlek, tache , F. Vlek, village,vN. ’ ' J " .'

Wam‘ , gant , mitaine ," F‘ ' ll/‘mit , cordages 8%!
"l ‘vaisseau , N. Wand, muraille, M. 3‘ g

Weér, défense , F. H/eér,’ _temps’,*N. ; _ "

Zog, truie, F. Zog’, lait de femme, N. ‘ ‘Î
l . . ;’ y -‘\‘- L

.t‘.z»« _- . ; 3"». ‘Wähnañ

1 .
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GenreJdes-eNoms par leur Terminaison. titi.
Fi ,5'!Uîîî‘.‘!.’f-î" .=-.‘-e v." t =":‘Ä3l_‘t_

‘ï gnose. (tant) frefiylx Î B’ « .- Mi.) mini

V1 mes‘: f-‘ttitwzw ‘ "i -1_.:-." \‘{'_\\‘_ w‘ ‘m3
‘ r- s i. - au: 1m‘ f . -J»: Mit‘. JÄQŸ‘ f‘ ’ au , =‘.\=._

Rvhviflllòalliòs mmrequimffi ' . ÙTAË ‘a-‘i

‘l . nous‘ » V‘: a «rbiïïjymfnïn _. . ‘ë ' f" ‘ ‘f;

æ ‘l"‘r‘,‘î_r ' HAVÜHX‘ ? ‘f _ "’ ‘ ŸÏ’ ' . ‘ ‘ r

Ïfz, Qfûbfl,’ Àjr- cïrggïl; 5 -. __ .1,Krzh, crèche... _,L,.--‘ _ Sehob, écaille. r; .‘ .

Lob ,. manchette..,,-., .,, _,...,, A S145, bavette. _ .,

Leb, présure.‘*__ q’ ,Ç,L"_..l.

Kmtfruen-f.’ t

.i‘c,-»s..; D‘ _.,‘-«_ f .

Êi

n

r’

J:ÇÏ»

‘ 3 ‘ q.‘ 5L i ,l‘._."

11/2215, tissue‘. . ._

‘M ,,fiî"u.'Sq ." : , l ' ‘ -

Les Noms terminés en heyd, sont Féminins , comme

drghe d fuse ,‘ malice.

Dankgaçfbeyd ,_ gratitude.

äGierjäheygyi , avarice.

‘Kuysc heyaflchasteté. ‘

Maefigheyd , Sobriété’ _
. ‘ J

fi MUR’ iläes Noms en oud sont'Neutres: 1 ‘ËÄ

Gûud, OÎÏO fËÄfÎ}-'::p'fik" ÏVOIId, fOÏêË.«Les suivans en d sont Masculins:

, ,,-",,

àçmieild enclume

 

 

rend, aig1e.î1_ IHŸ; '

Arm-bqiçj , braäselet

Avoml, soir.’ {ï

(h

OÏ

ï.

îâFfl

«n. ïfl’’‘grand-rififi. _».

’ aerdfbarbèe’ «y . .

BaIt-tand, dent‘mach’eiieiè.‘

Kwaedheyd , méchanceté.

Plompheyd , grossièreté.

Snoad/zeyd , méchanceté.

Waer/zeyd , vérité.

Zédig/zeyd , modestie. ____.

Boord; bord. ‘l: x

Brand, incendie. ‘ , .,‘_

Deemoed , abaissement. ‘#5.

Doadi-naod , agpnie. "Ma.

Draed , , fil. _ ,_.Eérid; canard. "l Ä-‘ÏËŸ

Glæd’ flrdflutz-‘Ï ‘MÄÄQ.

Graed’ fi degré; ’ ‘. ‘Ç- q‘

Haezen-mognf, bec {le lièvre

‘Haezenzrin , lévrier." ù
Band n a " = f r 1‘ÏHaiy-qahdficoljggr, fa,

’ e» -=.i.-:.-i .t "
Bedmd , pÏÊ ,‘ piame. " ‘ ‘u’

Boomgqerd, verger. , _

Hoeh’, chapeau. à.‘ ,_

In/zoud, contenu’ , ,,«.,-.

C5

  

l
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Lzyelnuid "zlisière. -

Luypaerd, léopard.

Moed , courage.

Mond, bouche. _Nood, détresse , besoin.‘

Ochtend, matm , matinée.’

Onmoed , découragement.

Oord, contrée. -. " ‘

Ûpstand , soulèvement. 21-‘.

Overmoed, fierté,‘ "

Overvloed, abondance.

Raed, conseil. « . t ‘

Rand, bord’ '- e '_ ‘.

Slag-Iand, défense, e _- ‘

‘Stand , condition.

Stqndaerd ,. étendard.

Stryd , bataille. e

Ÿ ‘Les suivans en d sont Féminins, "

Daed, action.

Deugd , vertu.

Gara’, verge. _

Hand, main.Hair-naeld , poinçon.

fïeugd , jeunesse.

Klad, tache. .

Koord, corde. "

‘Maegd , vietge.

Maend , mots.

Mand , corbeille.

Naeldgtaiguille‘ f

" Les suivans en

scheyd, congé. ._
ffjrîtwoórq, réponse.

, bam. ‘

Bed,‘ lit. '

Beéld, image.

Beleyd,’ conéluite. t

Beraed, dëlibération. »

l‘ N à. I? OFIŒGË

Tégen.rtand.,,_»ré6i,StaHte;‘tQ

Tégenspaed , adversité.‘ t‘ j}

Tégenwind fvent annuaire;

Toeszand, état’ ‘ 3 _»..»,.\-’()

17,3%’, IEËPS‘ vëé; ë-‘ÎW {a

ors e , prose tt ‘m3Woetfîo flux. e « 1. I)

Vond, trouvaille. e‘ x ‘j

Voórstand , défense. a. n.)

Voórfyd, printemps. _‘.- ‘A

Uytvloed, écoulement.» ‘\’L

H/êérd, hôte. ..’. ‘i;

H/ind.’ vent. ‘ "f,

Pfizdrden-szryd , verbiage. ._

PVyngaerd, vigne. . à.

Zonne-stand ,. solstice. . 1

Zuyden wind , Vent du midi‘.

’ - É

Ondeugd, vice. ‘

Omchuld, innocence. .7‘;

Overdfled , prodigalité. J‘)

Overband, avantage. e» 1;

Pad, crapaud, »,, ,

Proviand, provision. 3

Speld, épingle. ; tStad, ville. ‘in, ,_

Voórstad, faubourg. U

Wéreld, monde.

Î/Wnder-daed . prodige.

Zee-stad , ville maritime.

Zs

PU,"

‘b.

d sont Neutres. ï I"

‘ 31.)‘

Besmnd, trêve. -' , 1.. ‘b

Blad, feuille.

Bloed, sang. A, \ , j’

Bod, Offre. .1 .5

Brood, pain. ‘ ‘

Cieraed, ornement.

Dam-berd , damier.

’ ‘Ô

ÏV}



Difsfi’ ‘D a c r.

Difi ' j’. ‘ ’

Gebmiîërc. ‘ i

Geduldt,‘ patience.

Gebod, commandement.

Gemoçd, cœur, ame.

Geld ,’<- argent.‘ \ "

Gelid, rang , file.‘

Gild , corpswlemétier.

Goed , bien. -

Hemd ,= chemise. a. '

Hoofd, tere. ‘

Kind, enfant. -

KIaeg-lied, lamentation.

Kleed, habit.

Kruyd, herbe.

Leed, douleur.

Laudypays,

Lied, chanson.

Loaf, plomb. ‘

Las-gala, ranîon.

Nies-kiuyJ, e lébore.

Ongèduld, impatience. -

Onthoui, souvenir.

Orwerstan‘, bêtise.

Oppwhoofd, chef.»

Okrbaof , barrique.

Pas-Iaod, niveau.- a

-\| v’? ‘il E . - '

"
'\’ \_

Les- Noms en 1e qui ont

ceux qui finissent en heyd

maisons. 59‘

Poppe-goedjouets Œenfant’.

Pond, livre. .

Post-peérd, cheval de poste;

Pot-geld, épargnes. P‘

Rad, roue. a ’

Recbts-îebied, jurisdictiou.

Schenk- erd, soucoupe.

Schild, bouclier. ‘.

SIag'-veld,champ'de bataille.

SIag-zwelrd, espadon. '

SpeéI-goed, jouets.

gyrhang-bernt, enseigne.

eld, champ.

Vezrbod, prohibition.

Verbond, alliance.

Pîzrraed, trahison.

Vadeiland, patrie‘

Versrand, entendement.

l/oórbeélz’, modèle.
Vaórhoofd, front. e ‘

FVe Jnnd, pâturage. -‘

PVÎZi-braed, gibier. ‘

Wîzórd, parole. ‘

ZaeJ,‘ semence.Zinnebeéli, emblème.

Zweérd, glaive. ‘ ‘i

. f’

l

l

la même signification que

,_sont féminins , comme

dikte, épaisseur; langte, longueur; grbotte, gran

deur, au lieu" de ivïkbeyd, lang/zeyd, grootbeyd. ‘H

Les autres Noms en n, de,’ ge, le, et la plupart

des Noms en e sont féminins. ’ -

EXŒPŒZ _boa'e, messager

sont masculins. .,

\ ä

; varre , taureau , etc.'qui

t lÄdnÛjfllllt|èîq n‘.

N



,__.6o _‘-.Dus Dectimusefis.

_i‘.;.-_‘<_=«--"-i. Ceux-ci sont Neutressiûtii.‘ "Qfilñäïòlàâ

, a "il ‘MD

Évan ëlie Evangile. ' Gedierte animaux. » \
E ‘if, fiñ. _ ’ ’ W‘
yn - Gedeelte, portion. WK '

Gebeente, ossemens. _ Geleyde , conduite. ïA-ŸÄ

Gebergte, ‘montagne. Î Geireente, QICÏIÏCIÏÎBSQNX

Gebloemte, fleurs. _ Gestoe1te,'s1ége._ _ ‘AL

Gebaefie,‘ canaille. A ‘ .. Geraemte,isg_uelettemrr\

Geboomte , arbres. Gévogeïre’ , ‘volaille.’ ’

Gedarmte, boyaux. .Vee, bétail.

. _ .E_ .-.-1 v"_Ë ‘LI

Les Noms suivans en f sont Féminins e‘ «

Bef, rabat. Kolf‘, crosse. A-‘l "‘_-‘- ‘Ä

Boek-staef, caractère. Kuyf, coilfef t‘ ‘ë

Dreéf, rangée d’arbres. Madelief, marguerite. ‘='\

Druy , raisin. Olyf, olive. ’ ‘Â
Duy, pigeon. Proef, épreuve. ’ f}.

Gal , onde. Roef, chambre dubueeliî

Grue‘, rainure. Scherf, têt. -’ "_‘""‘

Ker , entaille. Scboof, faisceau. ï" "'-'_‘

Klçf, fente. Schyf, disque. ' ‘f

Slo , pantoufle’ Sc/zroe ,. vis. .'Smef, barre. Struy , omelette. "" îr

Stoóf, chauffe-pied. Zalf, onguent. ‘ R.»

Straf, punition. Zefff, tamis.Quelques-uns sont Masculins , comme « .4." ":-_.

Albedryf, factoton. > Ëpf, louange. ‘ "‘ f‘ r‘

Bòef, maraud, coquin. eéf, cousin.’ f‘ ""‘*

Brief,‘ lettre. n Odrlo , congé. .‘ =.

Dodl-qlrofllabyrinthe. ,Rao ,,.butin. . "ri -‘.=Ï

‘Dfaf, trot‘ , Tuff, I =\'l\‘i‘:if'l fil)‘

Hof, jardin._ A A ‘ J .'

"Les suivans S0nt'_Neutres: ÜÜMÄ

Bederf, corruption. ’ ' Erf, hérita , _. ' R,
Bedfyf’. conduite. ‘ _ Geloof, foLg-e ‘.1’ t-Ax

Bdlfiff’ Ïlëi-‘flsfiilë- i M‘. "Geriqfi. eommodité.,'-».‘a"\

 



’ ‘en: s! aanrofomîtr s a fi s.» «b.

Ggwegf‘, VOÛIBZBÏJEHŸÎ tune Ongeluof’; incrédulité,

gfflëfgâîffzs .M gfljefffggûétsgggeaeeèsrfi
o; , "ÏW W_ o, ‘_‘- .-.

Kaf, sane.";f«"à‘ Taf, tafetas. "Î

Kfllf f flfeëïfl-Lî " -.‘.I".‘ Wflflaf." ‘Sëîouf-t fi î‘ ..

Loo ,"‘vért"i_i.i_‘|"\:,="_‘:‘\_f__:.'; Wrder Q ruine.

Ly ,_cporps." ‘ ‘ _ "‘ ‘l’. Ver1of,'permissi0n.

f f i

1 "uzijyfï. rautegfergme.’ H/yf, femme.

" ‘iflfluc’ ‘,>;J‘ÄG_ '-‘ ‘ ‘ f

I

.,iJ-"t

n

Les Noms terminés en g sont de diEérensGenres.

LosNttmä ÛHWÎÎÏË sontfFéminins‘, "comme

«fend ving persuasion‘. lnbeéldin imagination?‘

Äenloïking,’ Charme. . s. Kastyding,’ châtiment. ’_=

Behqzzifig, demeure. Kmkeling , craquelin. j

Berc utting , défense. .« \ Kwelling, tourment. ‘ '

Bflering, correction, t Leézing, lecture. .8.

äwagling ,' égarement. _, Leuning , garde-fou. u;

ikkering , étlncellement. Meéting , mesurage. l

Handeling, maniement.

Reyniging , purification.

Ruyling , échange.

Sorteéring , assortiment.

Navolgmg, imitation.

Persring, pressure. I»

Timmering, charpente. v’.

FVykin , fuite, retraite. -

Spiering , éperlan. _ Zwymeging , vertige. t I;

Les suivans en Iing sont Masculins: ‘ ’

Äenkomellrlg ,1 adolescent. Stervelïnï , mortel.’

Leerling , isciple. ‘ , gytwyke ing, émigré.» ‘le.

Stédeling, citoyen. _-._, remdeling, étranger. n}

On peut aussiajouter un e féminin àces Iilòîfigpòll?’
les faire changer de _gen’re: stddèlingeglrtefaèeliugegî

uytwy elinge, rwomdelmge, etc. j, ‘ fA 5 Cfilëxgëtîîîbgt]. g sogjtluMasculiäîz‘ d‘ ‘ ‘ ‘

en ang, enr . , _ ang,se e.', ,’_
Äen eg situationf" -l"\ jyäa refus. " - m5‘

Aenslag’, desseinfi -"‘- fweg,’ chemin féçariéi_ä

dflWflflÈâlcommencement.» Balg, panse. "" s v‘ ‘»

‘p.

5 .

â
l

i

s

<

*O‘Ü

‘u.’-.,

‘a

F

rum

o‘‘a.

-\

l



6a- Dzas-sbn-cmwntsons." ‘

Berg , montagne.

Blaerbafg , soufllet.

Boeg, lavant du vaisseau.

1. ‘ ‘»

_ Ceux-ci en g sont Féminins:

Big, petit cochon. ,

Brug , pont.

Galg , gibet.

Hae , haie.

Herîerg , auberge.

Kaeg, espèce de vaisseau.

Laeg , rangée.

Long , poumon.

Long , lessive.

Mug, moucheron.

Navraeg , information.

Nrérlaeg , défaite.

NÏp-tang , tenailles.

P aeg , tourment.

Rägen-vlaeg , ondée.

Schraeg a tréteau.

Slang , serpent.

Stang , perche.

Ceux-ci en g

Beding , condition.

Bedrog, tromperie.

_Bedwang, contrainte.

Beklag , complainte.
Ber/dg, siége.

Belang , intérêt.

fieslag , gâte.

Dmg, c ose.

Gedrag’ , conduite.

Gezang , Chant.

MŸÏË’, moelle.

0m’: ag , démission. ’

Omzag,‘ respect. f .

\

4

Dag , jour.’

Krpaeg , collet.

Slag, ‘coup. * -

4

.

-|‘

f

"".7‘I"f;

Steég , ruelle‘ _

Steng , perroquet de navire.

Srreng , écheveau.

Tang , pincettes. '_

Telg , rejeton.

Teug ,' trait.

Tong , langue. -'-.

Vlag, pavillon. _ ' -. ..

Vlurg , ondée.

llilieg ,fimoucl1e.

i’ a gue‘ '

Wflg, dégoût.

Wang , joue.

Wieg, berceau. \

Wig, coin.

Zæg, scie.

Zeug , truie.

Zorg , soin.

I .

. J

sont Neutres z‘ '

Overlég, délibération’ -

Rytuyg, voiture.

Spinrag , fil cl’araignée.

F‘"r

âpog, crachat. f’.

uyg, outil, machine. 1

Vaertuyg , navire. - -"-.

Verdrag, convention. k

Verslag , rapport. t.

Vertoog , démonstration. a

Vervolg, Suite.‘ _ ‘ .

Vuer-rlag , fusil.
PÎ/Ërktuygi,’ instrument‘

Zog , lait» de‘ femme. f-f



‘D; .9 f.‘ ÜtEIO-‘L’ 11mm s o us.‘ 63

’ - H‘ ’ '. '_ ‘

’ ‘Noms en 30h, Masculins: A

Disch , table. Srroa-witch , botte de paille.

Eyscb, demande. - ‘ Viich, poisson.

Mensch , homme. Vorich , grenouille. q

Schelrirch , aiglefin’ » Walvisvh , baleine.

‘ ‘ VqCeux-ci en sch sont Féminins :

Lasc/z , jointure. Patate/z , potasse. -

t Les suivans en sch sont Neutres.

Bai-ch," bois. p _. Vleesch, chaire, viande.

Lire/z, glayeul. Warc/z, cire.

- . I.

Les Noms suivans. en ie sont Féminins:

Falie, mante. . Horlogie, horloge.

Foelie, fleur de Jnuscade. Sc/zalie, ardoise.

Historie, histoire. ‘ Staelsie, pompe. i

Olie , huile’ Traelie , grille. ‘

' K. l

n

Les Noms suivans en k, sont Masculins :
r, r‘

Aes-zak , bissac. Reuk, senteur. ,

Bal/t , poutre. Rolr , jupe. - t " ‘ä

Bek , bec. Schonk , os. i, -.

Blok, billot. Smaek, goût. .. , «t.

Bonk, os. e ‘ Sîûnkgapllafllëllfï . ‘t

Buyk , ventre. Steék , piqûre. i’.

Doek, toile’ Stol’ ‘, bâton. w‘ a

Drek , ordure. . Tabak ., tabac. f‘,

Hue/t , crochet. ’ Tri/l‘ , branche. ‘ ‘

Kelk ,= calice. . Stronk . tronc. ’ =

Lonk, œillade. ‘ i ‘i, Valk , faucon. '-_‘

Ceux-ci sont Féminins:Aenspraekflhatangue, 1,3 Äfbreuk ,.préjudice’_ ‘ ‘J

î

L

s‘avwa’

H

r

-won

l

l

a

in



my,»

1

4

r.

i
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’.""\f

i

I

v

I
a
1

Ir‘\’

'1"lI=

Ê =ñl€9*m>e=r.tna‘=i’sen€l '

BaqvMbflHC-Ï . ' "

BaprÊ", barque.‘ - q‘, . _

Bed eËtyIŸgCGUIÎIÏÏ" "Beék, ruisseau. f '_

Break, rupture.‘ 5‘. l‘

Fuyk, nasse.‘ E‘ ‘1 .

God-sîpraekçforacle. ‘

Hajr- aq/lglboucle de cheveux
Hak , ‘talon.’ lHuykfcape. capuchon?‘

Ëurk, fourreau. ex

aek, pilori. _ ' -

Kerk, église’ ‘ *

Klink, loquet. ' ‘"‘_

Klok, cloche. ‘

Kolk , gouffre. ’

Kmek , caraque.

Krak , béquille.

Kronyk , chronique.

Kruyk , cruche.

Land-sireék , ‘contrée.’

Loir, boucle de cheveux.

Locht-streék, climat‘

Jllelk , lait.

Muziek, musique.

Nok , pignon.

Oarzaek, cause.

Oprpraek, blâme.

Paruyk ,_ perruque.

Pie/l’, pique.

Pin/l’, nacellexie pêcheur.

Plank , ‘planche. ’

Plek‘, tache.

i

e‘F»?J)‘u!

Pak , verolezflfî . äesaïwa

Pyn-bank , torture} , frais’:
Républiek âcrépublrque.

Saemenspruekga enirerîensls

Schand-vlek , opproblgeiaïx

Schip-breuk i,‘ Œlâüfràgeòfsïx

Slek , ‘iimaçonffif-fi-‘I . su‘

Spaek , levier: 111m yhuh

Spelank , caverne. ‘i-fy ‘ut-g

Spraek, langage.‘ . rarwsg,

Spreuk , proverbe’ ‘v; Naja‘;

Streéle, quartier‘ F-‘q _ un

Strook, bande. ftäwî ioà

Tdtk , Iâfilîûàl’! . ‘P’ nanti

Talk, suif." f t mï-‘i

Tik , chiqueuaudeâ ‘.1. u’!

Twee-bak, biscuit. _ " ‘v.

Twee-spraek , dialogue. \

Uyrspraek, prononciation:

Vlek, tache. T»: vin

Ïfflfk , aile. w ‘ "\ u‘!

Vaef-bnnk g, marchepied. ‘u

Vlok , flocon.’ . ..-..-.n

Vonk , étincelle. -:

Voórsfraek , itrtercessiçu‘

Vrae , vengeance.

H/eék, semaine.

Wek, aile.
‘lf/olk, nuée.» 1 e

Wyk, quartier.‘ ‘

Zaek , chose , afiäîre‘. «Äf.

Zin-spreuk , » devise. a sa»

Zit-bank, banc. ’:t."‘.‘.-:u‘ti

l‘ ‘ _ . ;

"ÏÎ" ‘f Les suivans’ en k sont Neutresr f Ü-‘Ë

_ ‘w 3. . ma" e‘.

Aerd-ryk, terre. i r‘ Betrék , circonférenceuasà.

Btfjtif, portée. ‘- 14‘ . Besprék’, flûcûrdælvä-‘AÈSË

Bise‘ "Â",=directî0n."1'.fl‘4î Bezoek, visite,‘ 1 ‘as-a ‘et

Besték , plan. Blik, f6I-blalw.1‘t1., surgi»

W .
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DÜSiaDEÆI-LINAISONQ}

Bolwerk_, boulevard. au;

bock, livre. m t5.» ,5.",q

boots-voile ., gens de mer.

daQî-boe/e , 1ournal.,‘.,‘.‘«‘_;g,

du ,101t-.o "Ä‘â\‘{-'X‘i"iV-îdek , youverture. _ a

dole , darse, darsine.

dur/e, sentine. e gggsv,

gebrugk , usage. _ ‘gmpû;

gema , COIIÜIIOCÏIIÉJ

îeiprék , discours. . -

e , parquetann; p»

hÛk, lUgeo : an.’

IzauWeÄyÆ, mariage. e

1M‘, cire à caclieter.

Ieer-stuk , dogme.

Iuzk , volet.

ly ,= cadavre.

meester-stuk , chef-d’œuvre.

merk , marque.

mirbruyk, abus.

2L’

mondges rek abouchement.
‘ a

néteI-doef , mousseline.

onderzoe/e _. recherche.

angeluk, malheur.

' L a

Les Noms en‘ sel sont Neutres.

‘fenluzngrel , appendice.

aenloksel, attrait. e

bediedrel, signification.

beîrinrel, principe.

11e etrel, empêchement. I

beschutsel , cloison.

borduarul, broderie. ‘et,

gebroedsel’, couvée.

maeksel, façon,

01.7101 a Oflfition. . l 1

r‘r

y,’Je

on elyk, tort. h 1» _ _onîfremak , incommoditéfà

oogmerk, but, dessein. ’

pak , paquet. r, ‘i,

park, parc‘, ,, , M ‘

pek, poix. .‘, _

rek, dressoiir. _" ~ ‘ Ÿ

ryk, royaume.’ f ,'

sclzelm-rruk ,‘ friponnerie. j

sclieurkuyk, scorbut.
rpek, lard. ispook, fantôme. _

rruk , pièce. ’ i

uer-werk, horloge. _

vat-werk , futailles.yak, place vide. p

verdék , pont de vaisseau.

vermaek , divertissement.

verrték, privation. _

verzoek , requête.

voet-volk, infanterie.

vrÀouw-volk , femmes’

werk, ouvrage. "

wet-boek, code.
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yvflfi»w

f

g’
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’ --.1‘._.

‘rée-H1*C-ä"e-.’»4

scbepsçl, créature.’ t ’soudeérsel ,, soudure. i‘ ,_

tooysel, parure. ; 4 t‘ ___,

uytâvansel, firmament. ‘ ‘T

'28!‘ icbtsel, fable , fiction’.

verciersel ,' ornement. ' f‘

voedsel, nourriture, ‘Z .Ÿ\'_

weéfsel, tissu. e ‘g

zwamel, noir. de _-fu'niée".j

et)‘ . k Ÿ Èïhz-lr.

»
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‘66 DES DECLINAISONS‘ . ‘

Ces deux-ci sont Féminins avez‘ Java?

Hanse], pli, ride. i-tyfite], amidonf’; '- eLes suivansen _] sont Masculins ‘Çcvlî

Geerse], fléau , fouet. _" x sleiate], clef. _ _ ,_ :{._.-._"_.

hie], talon. 1 spzege], miroir. ‘r . ‘w

moedwi], insolence. Sîfl1,'éCÜ1'_1C" ‘.=r.._'_,._

muyl, pantoufle. stoe], chaise. ‘ . "z

flagtegae], rossignol. reugel,_bride. .nave], nombril. tire], titre. ’ f -

neste], aiguillette. tu], péage. -_

néve], brouillard. twyfi], doute. _ \\"'\1

pae], poteau. v]euge],_aile. .- ‘l»,_

py], flèche. _ vogel, _oiseau._ " ‘v

prikkel, aiguillon. werve], tourniquet. ,

relie], règle. winke], boutique.

sc éde], crâne. wi], volonté.

Les suivans en I sont Féminins: ‘Bel, sonnette. kapé], chapelle. A . ‘

.‘ --r

1m] , balot.

bi], fesse.

Iwek-zael , bibliothèque.

buyl, bosse. ’

céda], cédule.

ce], cellule.

diite], chardon.

lteél, gorge.

kiel, quille d’un vaisseau‘

kno] , navet. ‘.2’

kol, vieille sorcière. ‘i

kod], charbon. z

koo], chou. -.-.

lime], Corail n
‘
s

citer-bu 1, ulcère. kronke], repli. ‘t
fabe], iyable. kru], frisure. . q

jèyl, faute. kwael, mal. . f «q,

gal, fiel. Iavende], lavende. = -gi], Cri‘ Iuyfil, auvent. «U? il

grabbe], attrape. meër], merle. " =

greppe] , petit fossé. mord], griotte. ‘H-"Ë.

gril, caprice. moise], moule." - - "

go], bagatelle; myl , mille. m3
tell

I, boucherie. . ‘b naem-rol, catalogue. ‘b:- t‘

bandvol, poignée. . " fi ndzel, ortie. ‘i ‘»bel, enfer. '-‘="= peér], perle. ‘u-J . ». H-f‘

r

‘i’ nQ-fi

 



Dms‘ Dacr.

Peul , cosse g gousse.

peyl 7 ;’.‘""|I'»"‘ - ."

paól , pôle. ‘ ’ ‘

rael 0m ‘tiwuz,’eiiirfriiie.‘"‘" l"

rimpel, ride. "rol , rôle. "t

schael, échelle. .

Schakel, chaînon.’ l

sahel, sonnette.

schiet-spoel, navette. -

schil, pelure. .. ‘ ..= ‘

‘lschaól, école.ï;-' a .-‘ ‘g

sabote], plat. w

rikkel, faucille. a

Les suivans en I sont Neutres: "

Avand-mael, souper. ,

bekkeneel, crâne.

bevél, commandement.

bly-spel, comédie. t

du], vallée. =

dag-verhael, journal.

deel , partie.

duel ,- ut. '

een-tal , unité. .

erf-deel, héritage. -=

_.’

à

fluweel, velours. «a

gareel, coli1er._ -.

gart-mael, festin. « .-«

gehuyl, hurlement. =

gepeupel, populace. . w.

geval, aventure.gewoel, bruit.‘

îraveel, gravelle. ‘

eyl, salut. ‘E._.=,-. ..
ÏWÏ’ Secours. l. 1-. a

lzol, creux, caverne. = ‘n

kaneel, canelle. :
K

11321-‘1

'45

spil, fuseau. ‘ _

fstmel, rayon.

tael, langue.

rafle], table.

fiche], tuile.

tel, amble. ‘

torzel, tourterelle.

vézel, fibre.

vyl, lime.

wafel, gaufre. ’

weég-scbael, balance.

wol, laine‘

zael, salle.

ziel, ame.

zoól, semelle.

kapiteel ,' chapiteau.

kapsel , coiffure.

koppel, couple", paire. l.

krakeel, querelle. - ‘

Intel, obstacle. ‘ i‘

Iil, consommé.

meél , farine.

memel, métal

fladeel, préjudice.

ange], suif. f. ‘ . ‘r

o ,’

e»:

onîeval, infortune. ‘ 1s

on eyl, malheur. q

anlhael, accueil. .‘-.‘*._

aórdeel, jugement‘ 3.

opsfefl, projet. = r

overzal, surplus. -4,

overspél, adultère. ‘ ;

paneel, panneau. - «- 1

penreel, pinceau.

f‘

parme], portail. ‘A

przeel, cabinet, berceau.

raedsel, énigme. ‘-4 .
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Rondeel, rondeau. '- ’

riodl, égoût‘ .

sc/zepsel, créature. '- "

xchouw-spel, spectacle. "

speeksel , salive.

rpel, jeu. "t

spinne-wiel, rouet à filer.

stael , acier.

tafèreel, tableau. " ’<

toneel‘, théatre. ‘ ’

toneel-spel, drame. ‘ i

treur-spel, tragédie. "

uytdruksel , expression.

ravir? ofiuisïï

uytspansel , HPflŸJiËBntHËMË

vaendel , enseigneïfl -._ ‘Weili

vel, peatiil/‘f’ V» « ‘nfslu-‘vurà

vende}, étendairdbill"! - "Ml

ver/me] , rélatiònffîl-‘ll r Wfi‘

verscbil, différend.‘ - ‘MW?

verval , "tlécadencëz-‘Ë’ ’ W-Ü‘

voedrel, nourriture.’ - ‘WVÄ

voórdeelfiprofit. ' f ""I\\"Ä

Wie/s roue.’ ' t "MW-"Ÿ

windrel, ligature'.ï‘s=- I MM

zeyl, voile. - fiîïfî‘ ‘ ‘Ni

zuyvel , laitage. .

«v. M mon-î. ,.twpas\aÙ

' " "" -‘.-‘«t<u

Bisdom , évêché.

christendom , chrétienté.

beydendom, paganisme.

heyligdom, sanctuaire. , _..

hertogdom, duché. ‘

. l

Les Noms suivans en dom sont Neutres : W‘ "a

. . ‘. n- ‘.joódendom, judaïsme. ’ ‘t

menschdom, genre humain.

paurdom , papauté.

primdom , principauté.

vormndom , principauté.

- . . ’ . i‘.
Les suivans sont Masculins: f‘ g.

Ädeldom, noblesse. a

drom , presse , foule.

eygendomv, propriété.

maegdom, virginité.

r I

ouderdom , vieillesse. - ‘-‘_’*"‘

Les Noms suivans en m sont Masculins z Jî-àtä

drm , bras. _

bessem , balai.

boom, arbre. ‘

rykdom , richesse. '

vrydom , liberté. "J?"

wasdom, accroissement’ "W

. , \\_'_ ŸËÊ

naem ’ 110m. ' - - """‘"'Ï"‘ëi

vu‘ fi

noóten-booni, noyer.‘ . M4»

prfem , poinçon. ._‘,g

dam ,__levée de terre. psalm, pseaume. ._ __ a

darm,‘ boyau. riem; rame , aviron.‘ f‘ s‘

deessem, levain. _ room , créme. '‘F! s.’ . ‘} r _,\ " Î-Ïbà

Les suivans sont Féminins : i «nef «S

Bloem, fleur. "*"" s‘ -‘

_ _ÜE’

.’ x‘J e. i‘?
Zfraem , ronce.

l



Dwf Que’:- mus ° u»

fluym a egflîvauf; . a ‘hxaæwo Pmzm: Prune‘

oud-blaem ,"souc1,,_».;q‘e ‘m, ras am , étrille’ K. z J‘

ion: laita ,"‘ , gmlü, schim, ombre.

km’ ’ Ï10Ü-‘fl5i-sois1 Ï\3ux\"',w "bmm ’ Ëalaffe.‘ ;

kalvm ’ CSÜWËSÜJ’ ne...‘ Hem’ vom

kvm ’ ‘ËCÜË e«+.‘a%*€»a‘.-‘"-‘ ‘Hem?’ tambvuf- n.

kram , ççampon‘. «._ .,ñ-,‘_‘_‘,._._ vlam , flamme.

kruym , miaule panl, ._\ m,‘ walm, vapeur.

5,9’;

BÜÜÊ-snâñîïêfifid ‘Àfeïîia-û w" PÏÏŒJW a Plume‘ «_ "<‘_Ï‘N(;'Ä

' ‘ _ Q‘ -. x1

L,’
‘L4.’

av. f

kézelzram , timbale. 1 3;", wam , poitrai! du poisson.

luym , humeur. ,;- MWR zwym , pammson , défau

Iym , colle.’ ,,1;’.-,_V_ g-(Œ lance. . _ M.

"ïCeùxflËîqsüht Neutres zfü ‘. --’ . ‘

Gebeym , secret. _ _ Iicbaem , corps.

ïrom, entraxlles de POISSOÜ’ ruym , fond de cale.

raem ,’ bouuque. su‘ 1 slym , flegme. _

Iam , agneau. H vverzuym , néghgencc. _

"Jffihmlî, o ò N.

l

ËrLes Noms suîvansen n sont ‘Masculins:

Ban‘, exil. - schyn , appayence.

dégen, épée’ steun, app_u1.

hoon, outrage. teen, ortell. .‘-\ «.

molen, moulin. toren, tour, clocher. à

morgen , maun. î \ Q troon , tr0nc._

aven ,-,four. l’. .1 1 weér-bagn , g1rouette. _, à .

persoon , pexsonne, wyn, v1n. _

régen, pluîeæflffif" ‘" ‘zégen, bénédfîenon.‘ ‘

safraen , safgan. ï U x. _ zin, senç. u _.

sc/zoen, squher. -‘ ï "Azoen, baiser. .

Les Noms suivans eh n S0nt Féminins: -

Baen , lice , carrière , arène. fËbewys-réflèh‘; argument.

balyn, baleine, .,.; ‘ _ _ boon, fève. , .

bazuyn’ trompette’ bron, fontaine, source.

544W", b=1ssinoite..m î ‘dakqxm tuile‘

ber!’ manne‘ _, . _ , fbnteyn fontaine’
nm: ‘aux f ’ f: ‘.\..e;""1

‘f

‘f-X

\
z

n. '

î
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Haven , port.

hersen-pan , crâne.

jasmyn, jasmin.

kan , pot.

karn, battoir de beurre.

keffl, cerneau.

kdten, chaîne.

keuken, cuisine.

kin , menton.

koon , joue. _

kraen , robinet. '

kroon , couronne.

kruyn, sommet, cime.

laen, allée de jardin.

lanteérn, lanzerne.

lyn , ligne.

maen , lune.

médeäyn , médecine.

meloen , mélon. '

midden-lyn, diamètre. "

Les suivans en

Äenschyn , face.

aenzien , estime.

afzien , répugnance.

armazyn , armoisin. ‘\

be in, commencement.

beîken , bassin. g

believen , complaisance.

bind-garen, ficelle.

blazoen , blason. ‘

bombazyn , bombazin.

breyn , cervelle. -.‘

dozyn, douzaine.

etgroen, regain.

fhtsaen, façon.

garen, fil. I- 1,

geheugen , souvenir.gemeen, populace.- ‘ -'

min , nourrice.- - rflï- "iwîïr

myn, mine. ‘ fï".'- ‘ Ïrr-‘O

onderkin , double Jnéntotm

onmin , iniinitié. .- -' t "a"

pan, poêle. - ‘sas-v.

pen , plume. » ’ . ‘t ‘ÏHIÏÜ

pompaen, citrouille.

c’ pyn , douleur.

sc/zeén, os de la jambe.

span ,, empan. il

speén, bout de la mamelle.

spin , araignée. ,_ ._,, __

terpentyn, térébenthme. ‘

ton , tonneau. " ‘_‘
  

traen, huile ‘de baleine.‘

vqen, enseigne.

vm , IZIÎËËQEOIFE’ _ _. ,__

woon, emeure. ‘ f

zaen ,p lait pris.

zon , soleil. _ "

» "mu.

n sont Neutres :

gewin , gain , profit.

îreyn , camelot. _

uysgezin , famille.

Iranon , canon. ‘ '

karynozyn , craimoisi.

kluwen , peloton. _

koórn , blé‘ ‘v.’

kusrefl , coussin. "r

lflkêfl, drap. ‘ _

Iatoen , laiton. "‘ ‘j

latyn , latin. - » ‘f’

Ieedwézm , regret. r,» "‘

Ieen , ‘fief. T‘ i X"

léven, vie. ‘ ‘ .

lid-teeken , cicatrice‘ ‘ l

Iinnen , toile. ‘ ’ ‘ » "t

magazyn‘, magasinftwfir

n

‘I

e? nJvfîf‘

i‘
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Noórden , nord.- -;\‘ lin , étain._ e

ongenoegen,mécontentement venyn , venin. ’

poreeleyn, porcelaine. _ verken, cochon.

rantroen , rançory veulen , poulain.

gatzn, satin. _; _ » > wapen, armure. _

m» en, marqueïsigne. zwyp , porc , cochon.

_ ‘ P.

la" . . .

Les Noms suivans en rchap sont Féminins:

Boodséhapamessage. _ ,_ rékenrc/zap , comptabilité.

blydschap, Joie’ ' ‘ vrindsc/zop , amitié. ’

eygenrc/zfi, propriété. vroedrc/zap, magistrat. J

gemeemc p, communauté. wétenschop, science.

Ceux-ci en schap sont Neutres : ‘

Admiraelschap Namirauté. maegschaî , parenté. ‘

aportelschap ‘,‘ apostolat. meestersc ap , maîtrise. _

burgerrc/zap , bourgeoisie. neéfichaâ) , népotisme. _

gereedrchap , instrument. schoutrc op ,' bailliage. ’

Iandsc/zap , province. A zwagerschap , parentage.

Les suivans en p sont Masculins: A

Kop , tête. reep , cerceau.

lap , pièce. stop , bouchon.

maenkop , pavot. zip , pointe.

Les suivans en p sont Féminins -:

Flep , bandeau. klip , rocher. ' ,

horp , harpe. lenip , chiquenaude.

hoóp , espérance’; kuyp , cuve.

lzulp , secours , aide. lump , lampe.

heup , hanche. , Iip , lèvre.

kramp, crampe. neép, pincée.

krimp, rétrécissement. nop, bouton.

hop , huppé. ( oiseau) pop , bouillie. g

kaep ffcaë. pip , pépie. i

kap , coi e. . pomp , pompe.

klamp , crampon... pop , poupée. _

4
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1a‘ lkusr‘ Dncunnrsoiv-s.’
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Pyp Ÿgaipe. ; _-‘ rrofp, perron.,gr.p,=i 8.35%?

raep, navet. streép, 1'316.» ,‘ p.52;

rasp‘, rape. _ stuyp, convulsion’ s 435

schamp , contusion. trvmp,‘ trompe. _ INËL. .

sc/zerjp, écaille. tulp, tulipe. _-Z_‘j»-.;"

rcbimp , pasquinade. wanhoóp , désespoir.‘ 3h21-,

siroóp , sirop. werp , guêpe. ' , _ __ ’_."i

Slemp, bonne chère.

slip , panne d’une robe.

sloep , chaloupe.

wyn-kuyp , cuve à viilQll-Ÿ‘

zeep , _savon. .

zweep", "fouet. ‘ ‘

_ = Les suivans en p sont Neutres : ‘

Bero ‘, métier. .

behug, assistance. ‘

belaop , montant.

dorp ,' village. '

grondïrop, lie, mare.

sap , suc. . .

schqep , ïbrebis , montoir."

schip , navire , vaisseau. ‘f’

tryp, peluche, panne. -

verloop , déchet. '

vleerc/r-rop , soupe grasse.

voórwerp , objet.

R.

»Plttsieurs Noms terminés en aer, er et fer,

sont Masgullns, comme

dmptenaer , oflicier.

ant/ranger , partisan.

aenlakker , enjoleur.

aelmoersenier , aumônier.

bakker , boulanger.

bren er, porteur.

daeaër , auteur.

eéter, mangeur.

eéver, donateur.

iandelaer , trafiquant’

hovenier , jardinier.

kiezer , électeur.

kruydenier , épicier.

Ieerqm , instituteur.

leézer , lecteur. >

maeker, auteur, faiseur.

’

makelaer, courtier.

neémer, preneur.

prédiker, prédicateur. .

kweller , fâcheux.

roeyër, rameur. ‘

slaeper, dormeur.

slagzer, boucher.

tapper, cabaretier.

tuynier, jardinier.

virscher, pêcheur.

wagenaer , charretier.

yveraer, zélareur. ,

zirfer, chanteur.

af eer, aversion.

akker , champ.

amber, ambre.



Dnsfi Dzcmnalàonslf

Beér, ours. modder, boue, fange‘; ‘

béker, gobelet. aever, rivage. i t‘

céder, cèdre. spyker, clou. ‘ ._

daelder, pièce de 30 sols‘ stier, taureau. ‘1

dofer, pigeon mâle. vinger, doigt. , 1

eemer , seau. waeker , usure. .. _

harner , marteau. zolder , grenier. _

hangar, faim. zwier, air.

Les Noms suivans en aer et er sont Féminins:

Ader , veine. oneer , déshonneur.

baer, brancard. order, ordre.

baker, garde de femme. peër, poire.

buter, beurre. péper, poivre.

ezr, honneur. pier, ver.

ember, gingembre. rivier, rivière.

gaver’ avoine. rchat-kamer, trésorerie.kamenienfunme de chambre rcheér, ciseaux. "’"

kamer, chambre. snaer, corde.

klaver, trèfle. spaender, coupeau.

klier, glande. -,,, spar, perche.

Iadder, échelle. ï_ speër, lance. ‘

Ietter , lettre. spier , muscle. , r

lever, foie. rter, étoile. ‘ "

lier, lire. tégenweér, résistance.

lammer, ombrage. véder, plume.

mier, fourmi. viersc/zaer, tribunal. _

nier, rognon. zweér, apostume. ‘\

Les suivans en ier, aer et er sont Neutres:

Anker, ancre. klavier, clavecin’

bertier, administration. koper, cuivre. ‘

bief , bière. léder, cuir.

dier, animal. léger, armée.

don/ter, obscurité. marmer, marbre.

gevqer, danger’ najaer, automne.

gemf , bruit. nieuW-jaer, nouvel an.

14€’ ’ année. . qfkr, offrande.

14mm", misère. andier, monstre.

D
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Onwéder, orage‘ verrier , débit‘ A

paer, couple. ' warer, eau.

papier , papier. voeder , voer , fourrage.

purper , pourpre. weér , wéder , temps.

rapier, brette. wander, merveille.

roer, mousquet. wy-water, eau bénite.

slagz-wfer, victime. yzer , fer.

smeër, graisse. zeer, mal, douleur.

meér, passage’ "zilver, argent. ‘

Les Noms en sfer sont Féminins: , ‘

Bédelaerster , mendiante. lyrter , grive.

breyster , tricoteuse. snapsfer , babillarde.

naeyster , couturière. vrysrer , fille.

gaepster , bâilleuse. vaedster , nourrice.

Les suivans en ster sont Masculins:

Hoerter , rousseur. pleyster , emplâtre.

luyrter , lustre. ‘rooster , gril.

meester, maître. taster, tâtonneur.

merter, engraisseur. vaster, jeûneur.

Ceux-ci en ster sont Neutres:

Albaster, albâtre. munster, monstre.

klooster, cloître, couvent. venster, fenêtre.

Les suivans en r sont Masculins:

Duer, durée. muer, muraille.

moar, maure. schoór, appui.

Ceux-ci sont Féminins:

Deur, ‘porte. natuer , nature.

huer, loyer. scheur, déchirure.

keur, choix. _ schuer, grange.

Iruer, bouffqnnerie. sieur, train.

mzer, fourmi. spoór, éperon.

muer, pariétaire. (plante) willekeur , règlement.

Les suivans en r sont Neutres :

Hair, cheveux. heyr, armée.
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Konfbar , rechauä. " ‘- stuer , gouvernailf?» ‘e ‘d

meir, lac‘ *"‘_" ‘t ‘- vuer, feu._ r ‘ ‘i,

spndîgfitrâcë,’ ornière. "'- -f yvoor, ivoire. ’ ‘ i

çqflläl s» " ‘a - --.-. X, _

‘zlLvHl _’ ‘Mus. _-.‘-\\

_ -b."" 3-5." in‘ 1"‘ ‘e. ' - "2

Les Noms terminés en m’: sont Féminins , comme-f

' _ l’

Behoudenis, conservation. gelykenir, ressemblance‘.

belydenis , confession. îevangenir, prison.

beteekenisgflsignification. ennir’, connoissance.

beéldteni: , portrait. ontroerenir , émotion. _ .

besnydenilg, CIIÏCOHCÏSÏOH’ tontsteltenis’, trouble. r

ervenir, héritage. . schennis, violement. ,. -

erîernir, scandale. vergétenir, oubli. '

er entenis, reconnoissance. vergifiîenis , pardon. '

‘r _.

_ Ceux-ci sont Neutres:
‘a , l

Vamu’: , sentence. vernir, vernis’ ;_

Les suivans en r sont Féminins: "

Beur: , bourse. pers , presse. ‘ 'dans , boîte? pi: , urine.

îam, oie. . plaets, place.

aegdi: , lézard. reeks , suite ., série.

keirs, chandelle. _ reyr, voyage.

kan: , chance. fonda: , rondache.

kan, guigne’ . roos, rose. _ _ _

kie: , grosse-dent. mur, sauce. - ‘ .‘

knod: , massue. scban: , redoute.

koetr , carosse. ’ schetr , esquisse.

kaórtr , fièvre. - sluys, écluse. ‘r.4 kous, bas. rpyr, mets. a, p.

mis, messe. _ zodm, torche. . -\

muyr , souris. vree: , crainte. 1

peés , tendon. "vuylnis , ordures. - . ‘

Ceux-ci sont Masculins: ‘ ‘ ' " "

Aenwar , accroissement. ' bzzesï; maître.

arts, médecin. . q." beunhaesæourtiernon juré.

f

r

1

L... 4--p& ah’
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hDansfgîälèîatise." f krfei’, gtfwlbeietziff‘ f»;

aer , i vre. ‘ = po si, pou s.

'14’; z Cægépe o 11V?’ a {è-vliz‘ «, ntfimïî’

jas 1:, , . _ p, roi‘, . , x v:
kaers, cours. _ Ÿ a _, waeghegs‘, téméraire.‘ a

1. äiiîàllnf; C€11X-Ci-S0l1t,_NÇÜîl7€5zî a... k" s’;

des, ap atganäoree. ‘ onde r, instruction. 1-1P "V? . . .

Ïòeivys, pîçuve. p e‘ . f païï , palais. _t - - 1h

rnuys OÜIIHISE-v" pa - uji" mligasin.0_ R‘

gaes, g’aze. W ’.__‘ , Ïfflfidî/Zuy-Ê, hòtel de ville.

iras, herbe de‘ pré. ' ' ' ros ," chevalf" _ _

ak-mer, hachereau. . i’-\t gphglr-mgg, 115011‘; ‘t; Ÿ ‘se-Â

harnas, harnois ,_ armure. uer-gla: , sablier.

huys , maison. veërs , vers.

kanefizr, canevas. » , vlas, lin. l ; ‘ i

klokhuy: , trognon. x vlie: , toison’ _

kompas , boussole. ‘vodrhuys , vestibule.

kruys, croix. - wapen-huys, arsenal. f‘. î‘,

lok-ees, appât , amorce. _\ ivyn-gla: , verre a vin’ +mes, couteau. » - ys, glace. _, a ‘ «

nieuws, nouvelle. j’ » »_ .,,

T. _ , , l

La plupart des Noms monosyllabes en uyt . ä

__ sont Féminins: » j,‘

Fluyt, Élite. _ '_ f ' rugt, carreau. , îkuyz, gras de iambe. u‘ uyrgbarque. _ _ . m _

kluytpp, motte de terre. _ ‘ spruyt, r€_]_ct0_l'l.. _.; À_ ,__;_1

luyt, lute.’ 1, j , spuyt, SéflllgllC-" f rgg,‘ 4x

Ceux-ci sont Masculins: i ÎŸÏËË‘ Ï. , , _ . , p a 3 _Snuyt, museau- - _ ...‘ stuyt, croupion. . s};

a" »‘\ 1 .-- ‘a-äkiæëiä

Les Noms» ‘batai-dsmn ment sont Neutres: A tissés

Baisers’: bannissement,’ régimenrfäégimgnt; 3:‘ ff‘

41mm, élément.’ ‘ ’ ’ ' testament, testament. ' "



B i! s äpfËfÏj-Ïæfliflïfi-ÄÏS a usi- "Ïêqg

La plumrgdes Noms en out, d’unerf’sylhbe,.i\i3

' \ sonLNeutres: . mie‘, r ‘wË-{aà

si,’JI

Smout , huile

zou; Sel ‘Ëgfgfî L.’

9 .2‘ ..

ma;

1*}

bout, bois. pi’ - -_ . nez}

mout, orge gêfmëf. f-‘ä "î

‘ËËÜ ‘mais lzoùtgîægigot, est masculnirslll/Ü li UWÏ

Les Noms monosyîlabes en’ afsoîrt Neutres: '

K0! ,t‘:g8Î6l_N"._i ‘. ICÏIÜÎ , CÎOÎWHÄ ‘Écris ,‘ iaîä‘

lot, sort, hasarglL e... slot, serrure. if.‘ «q Î WÏ,,5

for, bandeæpourri‘. si,’ vlot, radeau.» 1 f ‘.-_‘- s»,

‘a’? ‘i’ ‘lfîësfsïtivans sont Masculins: ‘Wfä

" u ‘i!’ ‘J l: c‘ , ‘ r"_’ï‘ä

P0)’, pOlälfnlfl; ‘ ‘me «s». j; SPO! , ÏISÉC‘ ’ ‘ _, zf-rrifivoÄ

Klïilr.‘ ' ‘. xiw "' .4 . ’ l fl fzxflfl

‘Çgux-crsqnt Féminins: p: q, d,

Ilfot, teigne. m’ sprot, sardine fumée.‘ -

n ,r- - _. f f m» wÏnËffËg.

Les suivans en t sont Neutres: _ .3

Gediebf, poème. » nut, utilité. .= . «ejfaï

ierggz, bruit. pare, partie; ‘w ‘i’ ‘M3

an aïûfiflfi, manuscrit. sc/zrxfi, écriture’. I‘ cm

lamPet ’ âîgllière. se/zurfia gale. «in

l Ceux-ci sont Masculins: '

Aenstoat, achoppement.

un, naturel, caractère.

af ezant envoyé.

‘fin, irÏdulgence.

ampt-genoót, collégle.

afiogt , retraite. ’

bast , écorce.

blaflert, aboyeur.

bond-germé: , confédéré.

bult, bosse. Ç

deugniet, vaurien.

diamant , diamant.
giâflrîfisêfvice‘ a ‘

0"’ 3e PRSS e’_ _ _

dorstîsgifg, f; Î";
‘- i‘ .1‘ ‘ ( J‘ J";

‘
"

dry-vaet, trépied. __

durfiiier, poliron‘ "J _

cg: , mariage. Y

eed-genadt, conjure. ___ la

ermt , sérieux.‘ 'fiel: , fripon , filou._ ‘gast ,‘l convié , convive. jfxæx

gem, esprit. f ‘- "

gezam , envoyé. _

îrdflfltî ,_ grenade. _

aet, hälilê’ fa’; p,‘ "minz-ËÄ.

barn), résine. _ _ _

herfît’, ‘automne? "f' _

fvfiaef’f.,sflltéfl ’ invflfiiaaf‘ a

kûewet v rËŸËËËL-Hfl È ‘nrawi-sîä
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Kwant , drôle.

lzmdaert , nation.

Iandzaet , vassal.

Ieun-stoel , fauteuil.

lyfrrawant, garde du corps.

magnedt_, pierre d’aimant.

mort, vin nouveau.

nazaet , successeur.

onderzaet , sujet.

ondienst, mauvais oflice.

ontfangst, recette.

oogst , moisson.

oproçt , marche.

over ast , incommodité.

overtogt, trajet , passage.

Ceux- ci sont Féminins :

Aendagz, attention.

aenkla r, accusation.

agterdggt, soupçon.

aenkomst, arrivée.

af unst, haine, envie.afé/rramsz, origine.

‘ban , profit.

baetzugt, avidité. -

bédevaerr, pélérinage.

Izekomst, suflisance.

Iæurt, tour.

biegt, confession.

biest, lait caillé.

Imgr, plie, coude.

bargzogt, caution. -'

lors: , poitrine.

brarrd-wagz, garde avancée.

Irruylofi, noces. -

buert, voisinage. ‘ »

dommekragr, cric.’doad-kisr‘, cercueil. me»

eerzugz, ambition,

scbat , trésorSW-e , ‘i? -

scheuræoupfiraigbourgeou

schigt , dard. ' , » ‘ri.

schoat, giron’. a a ,_ l

spot, moquerie. " î f;

staet, état. ï _ »’_-.\ -

stoet , suite. - s '

stoot , coup. .

ò.

star, appui. -f _‘

ioeverlaet, recours. -.»

tram , mode , façon. . q

troort, consolation. a t,

uyttogt, départ, sortie‘

vorsr , prince , gelée.

vrybuyr , picorée.

‘a

‘n;

eut , greffe.

eendragt , union , concorde’

eygenbaet, intérêt. ‘i’

garst , orge. _ .4}

geldzugt, soif de 1’or. ä

gist, lévure. t‘,

goór , gouttière. 1’

gort, gruau. o

graet, arête. w:

gag’: Ëîgssg, canal. 3L

Ü , v ‘ ‘

îunst, faveur. -1

and-gzft, jétrennes. î_

lzelft, mo1t1é._>" g

herkomst, naissance. - v,‘

jigt, goutte. c.

kaert, carte. r ‘ï

Ïtaroót, carotte. t s‘

ka: , chat. ‘ "s11

kisgtcoifre. ‘ "à

klugt, farce. If - ‘P-‘uiir

Irons: , art.

4.41" p _‘ .____,.._‘_.
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Kent, croûte. '_

tirage, force , puissance.

l'art, côte. '

lat , latte. l =

leest , forme.

Iist, finesse. .

loch: , air. :».’.

lyst, cadre. _

majeireyr , maiesté. ’

mat , natten- . _

magt , force. ' ‘ .

merkt, marché. '.'.\‘midden-maet , médiocrité.

milt, rate. g

rnum‘, monnaie. .

myt, maille, mite.

neét , lente.

noót, noix._

arzâunst, disgrâce. ._

op ragt, épîtredédicatoire.

anmagt , impuissance.

antugt , dissolution.

opkomst, origine

‘overdraft , transport.

overeen omst, convenance.’

cverkomst , arrivée. '

overwinst , épargne.

pagt , ferme. _ _

part , niche , espièglerie.

pas: , peste.

plan , plaque.

plant , plante.

Jpoorf , porte.

pragr , magnificence.

print , estampe.

reet , crevasse.

tchagt , tuyau. , .

rabat-kir: , coffre fort.

xcbvft , épaule’ e .

maisons. 39

sleét, user, débit’, i‘

rloot, fossé. _ , .\

smer: , douleur. _ __

smet , tache. i

soórt , sorte.

spat, éclaboussure. , .

spleef , fente. -

sport , échelon.

straet , rue.

traerzag: , ambition.

taert, tarte.

mg: , discipline. _

tweedragt, discorde. ‘

tweespalt, dissention.

uytkomst , issue. »

uytvaert, funérailles.

uyrvlugr, prétexte.

vagt, toison.

rangs: , prise , chasse’,

vert , rempart , boulevard.

vleg: , tresse. A

vloór, flotte.

volmagt, plein pouvoir.

voórdagt , préméditation.

vragt, voiture, port, fret.

vraekzugt, vengeance, ._

vrar, verrue.

vrugt , fruit. .

wagt, garde. _ ,

wangunst, envie. _ _ ,

waterzug: , hydropisie. ‘i

welvaert , prospérité. k

wet, loi. . A

winsr , gain. f

wip, estrapade. _ Ï

wis-komr , matliéinatiques.

zee-vaert , navigation. , ‘

zout-leeet , saunerie‘

zugr, désir, soupir.

s41
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__-_.,,,,,,__,, u», _ . ,. U‘, i- .. ".‘_’.‘=’,

L’u doit toujoursYeti-e sniyihîiäfun w au bout d’un

mot; exceptez-en‘ ‘:' n'a, chien ‘mâle.

. L1.‘ , ai-‘Hai- v ‘Mir: W’ "i-.’= s-wffq eîll

ï "î IDINQHÏSÏÇII w MasculinsŸf-i’. ‘ÏTÏË,

g _4] vil. t r r "5.‘|.-,

‘denrebauw, contemplation." klauw, grifie. f‘ " -«_1\

nkkef-abouw; agriculture.’ ‘ land-boum, agriculture»?

‘dauw, rosée‘. . . leeuw, lion. _ " 9

.douiy,,_poussée. ' l sckrrmw, CIL» ‘FHP « ‘H?

g ;’- _ j ‘ ï!’ , ""_ "_ , "-\!."\'\-.vu t. 11131

,, »‘ _ , Noms en w Féminins-g: , gU-i, ‘ ‘.9

Eeuw, siècle. = " sprouw, pépîe.‘ Ï‘"=‘=_'=\f-lauw, ‘cage. ° -’ trouw, fidélité g "mariage,

meeuw, mouette. - vrauw, femme. ’ "

mouw, manche.’ wamrozaw, méfiance.

peuluw, traversin. wenkbrauw, sourcil.

gfç/zaduw, ombre’ _ 21414114145, hÜOQdCgCs, 1

a Noms en w Neutres :‘ - ‘f; - f"

"Beromv, regret. ’ gebrouw, .brassin._ '

gebouw , bâtiment. getouw, métier de tisserand

31:" ‘ '

a _, Y. a.

‘vis Les _Noms en y sont Féminins: 3e

Ëfiïadery, idolâtrie. p falmery, lambinage.je kery, boulangerie. toovery, magie.fiaevery, malice.’ ververy, teinturerie. "x,

gartery, festin. _ gekkerny, folie. _ J;

gyygery, friponnerie. jokkery , plaisanterie‘ =‘

îuychelaery, tours de gobelet. rpotterny , raillerie. ‘ A,

ï raemery, quincaillerie. ilaverny, esclavage‘

rpecery, épiceries. zotterny, folie. \

s: f _ Les suivans sont Neutres: , , ’

Gety, marée. gevry, amourette. " r»

Ÿ



._,-.c

il! se savoir savate- s81

 

aire iuod us u: tnr- . _ - a»: a s au '

.»a.'sp4ff. fqÏl0mïtwsssçusa , rem

LEs Pronoms sont des" mots variables , qui se

mettent devantqîles, Noms , OLLÈiHLPÏRCC de quelque

Nom , et ce sont ‘les suivans :’ ik , je; îy, tu , vous;

hy, il; zygellegzic/z, se; ze, ils, a, les; men,

ongndeéze, celui-ci-ffcelle-ci; die,.lequel, laquelle,

celui-là , celle-là; wie, qui; welk, quel, quelle ;

wat, que, quel; elk, chacun; zelf, même; geen‘,

nul; nieman , personne; iemand, quelqu’un; beyde,

tous deux; ieder, ieffelyk, chacun ; ander, autre,

de geéne, celui, cele; myn , mon 5 uw, votrea;

zyn, son; ans, onze, notre; lzaer, son, sa, leur‘;

ben , eux; han, leur, etc. .

2.3‘ A: r , a‘

'* .,_ De leur Signification.

Il y ‘a six sortes de Pronoms: Personnels, Démon

stratifi‘, ReIatifÏs, lnterrogatrjfr, Possessifir, et Inddfinis’

Les Personnels sont: ik, gy, by, je, tu, il, etc.

__ Les Démonstratifi- sont: deéze, celui-ci, celle-ci‘;
‘dia, dat , celui-là , celle-là , etc. f-"Ëi

Les Relatifi- sont ceux qui se rapportent aux choses

dont on vient de parler; comme die, da: , de welke,

qui, lequel; de zelve, le même, etc. P. E. Eenen

Vorst, die lang wilt lzeersc/zen over zyne onderdaençp,

moet dvzelve nigt mishandelen ; un Prince ‘qui véùt

régner long-temps sur ses sujets’, ne doit pas les tŸ

ranniser: où l’on voit que die se rapporte à Vrrst , ‘êt

de zelve se rapporte à onderdaenen. ' ' Il
"J Les‘ interrogatif} sonttceux parlesquels on fait mie

demande : wre, welke, qui ;_"wat, ‘que. f" " " s

Les Iëossessüfs sont ceux qui marquent lapossessibh

de quelque chose ,‘ cgmme myn, Ifllîüll; Îyngssonîfiiläî,

Vûtre; 0m’. mon‘; ‘aqn, son 5. un _ çur , etc.
Les Indéfinisisont: eenigeŸquelqËes‘; aile, tous;

verscheydcfgaplusieuray‘f. 5 Ääïêfn gîïsÏ)

- D 5 ’
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Les Pronoms sont de tout genre; et il y en a dont

on se sert en tout genre sans aucun changement dans

la terminaison , comme sont les Pronoms personnels,

dont nous venons de parler: ik , je; gy , tu , vous;

zich, se; mais hy, il, a au féminin zy, elle ,-fet au

neutre bet, il. p , ,_;’_

La liste suivante indique le genre des autresÏPro

‘f:

Genre des Pronoms.

Masculin. Féminin. Neutre.

Deézen, ce. Deéze , cette. - ._.Dit. ‘e

Dien, qui, ce. Die, qui, cette. Dat.

Wien , welken , quel. FVie , we/ke, quelle. Wat , well‘.

Den zelven ou zelfden, De zelve ou zelfde, Het zelve ou

le même. la même. zelfde’

Mynen , mon. Myne, ma. Myn.

‘äynen , son. Z ne, sa. Zyn.
wen, ton , votre. ’ Uywe, ta, votre. Uw.

Onzen, notre. Onze, notre. Ons.

Geenen, nul. Geene, nulle. . Geen. _

De la Figure des Pronoms.

Les Pronoms sont sim les comme ik ‘e ‘ , vous °
_ a _ a] a g _ a

hy, il , etc. , ou composés , comme zk zelff, moi-même;

gy zeÄf, vous-même , etc. _

‘ De leur Nombre. p

Ils sont ou singulier ou pluriel : singulier, comme

ik, je; gy, tu; y, il; zy, elle: pluriel, comme x3‘,

nous; gy ou gylieden, vous; zy , ils , elles, etc.

De leur Déclinaison.

Comme les Pronoms se déclinent tout autrement que

lesrNoms , mous avons reserve leur Déclinaison JUS‘

qu ici. _ _ » ‘ ‘



DES lDiicLnuiisoNs. 83

" PRONOMS PERSONNELS. ‘il
i" ‘- i» -‘ J‘

' ‘ Première Personne. '

’ ’ Singulier.

Nom. ik , je , moi. .

Gén‘ van my, mym‘, fém. myner, de moi. ‘

Dat. my, aen my, moi, à moi.

Acc. my , me.

Voc. 6 my! _ O moi l

Abl. van my, de moi.

Pluriel.

Nom. wy, nous. M

Gén. van an: , onzer, de nous.

Dat. 0m’, aen 0m, nous, à nous. r

Acc. on: , nous.

Voc. 6 wy ! 0 nous l

Abl. van on: , de nous.

On dit aussi me, we, au lieu de my, wy; ce qui

ne donne pas une mauvaise grâce à la prononciation ,

et principalement quand-le mot qui suit, commence

par une voyelle , ou quand ils sont mis après un Verbe g

comme God ñeefz me aen het gevaer ontrukt , Dieu m’a

tiré du danger; myne vyanden hebben me vervolgt , mes

ennemis m’ont persécuté; zoo doen we gemeenelyk , al:

we bidden , voilà comme nous faisons ordinairement,

Ëuand nous prions. Les poètes s’en servent äour

ormer les jambes de leurs vers, pour faire de eux

syllabes une seule , à cause que les deux voyelles e et

a (par exemple me aen) se confondent en les pro

Uonçant.

Seconde Personne.

‘Ha Singulier. _Nom. gy, tu. a ‘

Gén. van u, uws, fém. uwer, de toi.

Dat. u, aen u, toi, à toi.

Acc. u, . te. . Ÿ

Voc. _6 gy !j ò toi! .. .
Ab1."‘van il’ a ' ' " de toi. q)’;
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if’ e» Pluriel. w 12e sî

‘ ' ‘Nom. gy, vous. "‘ -- ‘np

- Gén. van u, uwer, de vous. ‘zl-‘S

f’ Dat. u, aen u , vous , à vous. e

‘ " Ace. u , vous. #11

" t. Voc. 6 gy .' 6 vous l r.

Abl. van u, de vous. i‘;

On dit aussi au Pluriel gylieden , au lieu de gy: on

- ajoute ce mot lieden, pour distinguer le Pluriel du

Singulier; mais on ne s’en sert pas souvent.

On dit aussi ge pour gy ; comme ‘wanneçr fie iets

anderneémt, quand vous entreprene? quelqueic ose.

m‘ i i‘ 1

Troisième Personne.,. Î} -

. Masculin , Singulier’, , i 5

Nom. by, . ' il.

Gén. van bem, îns, zyner, de lui. 1 t
Dat. bem , aen em, ' lui, là lui.

Acc. hem , le.

Abl. van hem, ‘ de lui._

‘i i La troisième personne by, il, pris pour la personne

même, a zy au féminin, et bet au neutre. . «fit fi

f Pluriel.» \ _ j ,

Nom. zy , ils. ’

Gén. banner, van bun, d’eux_. ’

Dat. ben, aen ben , leur, à eux. j 1

, Acc. ben, les, eux. ___'

Abl. van ben, d’éuX. " "

Féminin , Singulier.

Nom. zy , _ elle. k"

Gén. baerer , van baer , d’elle.

Dat. baer , aen baer, a à elle‘

Acc. baer , la,

Abl. van baer , (Pelle.

Le Pluriel du Féminin se décline comme le Singulier.

î
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Ze est aussi fort usité.-pour zy, tant au Singulier

qu’au Pluriel, comme zeggen ze dat ? disentfils ,;disent

elles cela ‘in Ce‘ que nous avons dit de me et fwe, doit

ŒHISSŸÉIIC trbservé ici en ze. On se sert aussi de ce

mot ze pourfiaer et ben : wy vonden ze , pour wy von

den henÏou. haer : waer zyn ze , pour waer zyn zy ?

où sont-ils ou= elles ‘s’ .

"f" h Pronom Réciproque de la troisième‘ Personne.

d v‘ v g _ Singulier et Pluriel.

‘ .1. Nom..___ _.

Gen. "van zich, de soi.

Dat. zich, aen zicb, à soi.

Ace. zich , se.

Abl. van zic/z, ' de soi.

PRONOMS’ DEMONSTRATIFS.

Singulier. ‘

_,;,_:_,J_ eMasculin. Féminin. Neutre.

Nom. dedzen, ce, celui, deéze, cette , dit. f,

celui- ci. celle - ci.

Gen. van rleézergdelzes. van deéze, deézer, van dit.

de ce. de cette.

Dat. aen deézen, à ce. aen deéze, à cette. aen'dit.

Ace. deézen, ce. deéze, cette. dit’ '_

Abl. van deézen , de ce. van deéze , de cette. van dit.

J .

Pluriel. _

Pour les trois Genres. 1" f)"

. l

Nom. deéze, . ces. i

Gen. van deéze , deézer, de ces‘, ,

Dat. . den deéze, à ces. - .3 _

Ace. deéze, - ces.

’ flbhnmaa deeze," e. 1 ‘.,de.,ces-, si.

4'

JÜ-H
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PRONOMS DEMONSTRATIFS m‘ RELATIFS.

Singulier , Masculin‘

Nom. dien , die, qui, celui.

Gén. van dien, diens, de qui, de celui.

Dat. dien, aen dien , A à qui, à celui.

Acc. dien , que , celui.

Abl. van dieu, de qui, de celui.

Féminin.

Nom. die, qui, celle.

Gén. diër, van die, de qui, de celle.

Dat. die, aen die, à qui, à celle.

Acc. die , que , celle.

Abl. van die, de qui, de celle.

Neutre.

Nom’ dat , gui , ce.

Gén. van dat, e qui, de ce.

Dat. aen dut, à qui, à ce.

Acc. du: , (que , ce.

Abl. van dut, e qui, de ce.

Pluriel.

Pour le: trois Genress

Nom. die, qui, ceux , celles, ces.

Gén. diër, van die, de qui, de ceux,_de celles, de ces’

Dat. aen die, à qui, à ceux , à celles, à ces.

Acc. die, _ que , ceux, celles , ces.

Abl. van die , de qui, de ceux, de celles, de ces.

Singulier , Masculin.

Nom. den gednen, qui, lequel. ‘

Gén. van den geénen, de qui, dont.

Dat. aen den gednen , à qui, auquel.

Acc. den âeénen ,_ ‘ que, lequel.

Abl. van en geénen, de qui, dom. .

\



Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

DesDncLiNnisows.’ 81

Féminin.

de geéne ,

van de geéne ,

aen de geéne,

de geéne

van de gËéne ,

Neutre.

bet geéne ,

van het geéne ,

aen bet geéne ,

bet geéne, .

van bet geéne ,

qui, laquelle.

de qui, dont.

à qui, à laquelle.

que , laquelle.
de qui, dont. i

qui, lequel.

dont , duquel.

auquel.

que , lequel.

duquel, dont.

On voit par la Déclinaison précédente que le Pronom

ieénen est toujours précédé par l’article défini den, de

et au singulier; on dit au pluriel de geéne pour les

trois Genres , comme van de geéne, aen de geéne etc.

PRONOMS INTERROGATIFS.

Singulier , Masculin. -

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

‘Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl. ";;

wien , wie ,

wiens ,

wzen , aen wie ,

WIBH 5 '

van une ,

Féminin.

wien , wie ,

wiër ,

aen wie ,

wie ,f -

van Wlt,

Neutre.

wat ,

van wat, waer van,

aen wat, waer aen,

wat,

van wat, waer van,

I

qui, lequel. ,

duquel. _

auquel.

que , lequel.

duquel.

qui, laquelle’

de laquelle. .

à laquelle. i

que , laquelle. in

de laquelle.

qui, lequel.

duquel.

auquel. ’

que , lequel.

duquel. i
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a Pluriel‘,

=ï;ï:if‘ " ’ . 41,5.‘ Juy

‘apr,’ o _. Pour les trois Genreitmiïlu uflgj

Nomxwief, wat," = ‘qui’; iesquelsyiesquelks’

Gén. wiens‘, ‘van wie’, desquels , desquellesJA

Datî‘ aen un, aen mai, auxquels, auiiquellesdh.

waer aen , . -<_

Ace. wie, wat, g qui, lesquels, lesqtiellfs.

Abl. van wie, waer van, desquels , desquelles.

Observatioh sur le mot Wanfr:

H/at est de tous les Genres; on s’en"scrt au Plliiiel

aussi bien qu’au Singulier Jcomme wat hollander?

quel hollandois? Hfat man ledft er, die de dood nie:

zien zal? quel est Phomme quivit et qui ne verra pas

la mort? PVat vrouw i: zoo onbermhertig ? quelle

femme est si impitoyable? Wat kind kan dat doen?

quel est Penfant qui puisse faire cela? Wat zyn ’t

voór lieden? quelles gens sont-ce? Wat mensclien
wuerenŸ? quelles gens étoient-ce? On se sertrde

cette expression, en sous-entendant slac/z, sodrt,

sorte comme s’il y avoit wat slacb, wat soórt van

mensc/len, etc. , quelle sorte de gens, etc. ’

Dans le langage vulgaire on se sert de wat , pour

s'en ou eenig, quelque peu de chose; comme geef my

‘wat, donnez-moi quelque chose; lzy lzad nog wat geld,

il avoit. encore un peu d’argent. . ‘ï

PRONOMS INTERROGATIFS ET RELATIFS.

- ....- _..1

Singulier , Masculin.

Nom-. welken , qui, lequel. e 71‘.

Gén. welks , welkers , de qui, duquel. .;

Dat. welken, aeu welken, à qui, auquel. 141

Acc. welken , que , lequel. «p,

Abl. _ van fwelken, p de _ql’li»_, duquelgafi



l

mis lwelixijuirisoiaë"; ‘t;

I‘

‘ " I

Qn se sert quelquefois de welk pour interroger,‘

mais ordinairement on se sert de wie et de ivat. ‘

JNom.

Gén.

Dat.

ËAcc.

Abl.

Nom.

Gén‘.

Dat.

Acc.

'

PRONOMS RELATIFS.

Singulier , ’Mascuiin.__ u _ i _. " ,

den zelven, , .le même.- ‘l

van den zelven, des zelven, du même.

den zelven , aen den zelven , au même. _ ‘ ’

den zelven , le même. ‘l

van den zelven, du même‘

' Féminin‘ i

drzelve , _ la même- 7

van de zelve , der zelve, de la même.

de zelve, aen de zelve, à la même.

de zelve, la même.

van de zelve, de la même. ‘

1

» Fïminin.
Nom. welke,,_,.'_ qui, laquelle. l _

Gén. welker , ‘ de qui ,- de laquelle.

abat’; » "fwelhfaen welke, à qui, à lique1le.1_. 1,3

Acu-lswellze -... que’ laquelle‘ ,- .

Abl. li=ran<.welka, -.,. de qui, de laquelle’ ï

zifiîh .. _ p,‘ v _Neutre.

° Nue’; ‘içeli, j , _ _l‘ _ Lqui , lequel. Î

Gén. ‘wel s, welkers, duquel. l "

Dat. aen welk , , auquel. ' ‘ r

Acc. weïk ‘,‘ ‘ que , lequel.

3 alibi‘. u, auagivelk, à duquel. _ q, «x _

f -=-l\>-‘\ Pluriel. - 1 ’- ' ‘

j ÏÏ‘ Î, ï Pour le: irai: Genres. _ ’ ‘P’

;=Nom. nvelke,’ qui, lesquels. _

"- Gén. vanurelke, welkers, de qui, desquels. _

z Dat. ' ivelke, aen welke, à‘qui, auxquels. _,

‘- Acc. uelke, que, lesquels. ..

f Abl. van welke, de qui, desquels. ,,



w’

î
f‘

«a»

ï

a

‘l

ä

‘v

3°

Nom.

Gén.

Dat.
L;

Acc.

Abl.

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

Dzs Dncmuusous.

Neutre.

het zelve , le même. 1-3

des zelve, van het zelve , du même. i _

ber zelve, aen het zelve , au même. " "

het zelve , le même.

van net zelve, du même‘

L

Pluriel. _‘

Pour le; trois Genres. Î

de zelve , les mêmes.

van de zelve, der zelve , des mêmes.

de zelve , aen de zelve , aux mêmes.

de zelve, les mêmes.

van de zelve, des mêmes.

On dit aussi den zelfden , de zeifde, lzet zeifde, au

lieu de den zelven etc. .

PRONOMS POSSESSIFS’ 1

Singulier , Masculin.

Nom. mynen , v mon. î

Gén. van mynen, myns. de mon.

1- Dat. mynen, aen mynen , à mon.

Acc. mynen , mon.

VOC. 6 mynen.’ ô mon!

Abl. van mynen, de mon.

Féminin.

Nom. myne , ma.

Gén. van myne, myner, de ma.

Dat. myne, aen myne , à ma. _‘.

Acc. myne, ma.

Voc. 6 myne! - ô ma!

Abl. van myne, de ma: ‘Ï

Neutre.

‘Nom. myn. Gén. van myne myns. Dat. myn aen

myn. Acc. myn‘ Voc. ô myrî.’ Ablnvan myn.’



Semblable dans tous les Cas au Féminin du Singul.

Zyn, son, se décline comme rnyn au Singul. et au Plur.

DfESFDECLINAÏSON-Sò 9x
\

Pluriel pour les trois Genres.

"_ Singulier, Masvulin.

Nom. "onzen ,

Gén.

Dat.

Acc.

Voc.

' Abl.

Nom.

Gén.

_ Dat.

Acc.

Voc.

Abli

h/5_

Nom. onx. Gén. van ons, onzes. Dat. ons, aen

onze: , van onzen ,

onzen , aen onzen ,

onzen ,

6 onzen .'

van onzen ,

Féminin.

onze ,

onzer , van onze ,

onze , aen onze ,

onze ,

6 onze !

van onze ,

. Neutre.

notre.

de notre.

à notre.

notre.

O notre!

de notre.

notre.

de notre.

à noue’

notre.

0 notre !

de notre.

onx. Acc. ons. Voc. 6 om! Abl. van ons.

Le Pluriel pour le: trois Genre: se decline comme

1e Féminin du Singùlier.

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

Nom.

Gén.

Dat.

NÏB ‘Ace.

Abl. .,

Singulier , Masculin.

uwen ,

uws , van uwen ,

uwen , aen uwen ,

uwen ,

van uwen ,

5 Féminin.

uwe ,

uwer , van uwe ,

uwe , aen uwe ,

uwe , «h. . « .

van auwe , .K

_ _ _..-_-ar-»

votre.

de votre.

à votre. 1

votre. =‘

de votre.‘

‘ 1

votre. . ,

de votre.

à votre.

votre.

de voue.

1

5

l

‘f
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35. Qlâr-Dllfll-Ifleaîsousë

Neutre.

Nom- w. Gén. 114". uw, uwr. Dat. une; agamqv.

Acc. uw. Ablnvan au‘. .,_. ‘m, m3,,- au

Déclinez le Pluriel pour le; trais Geursimgmnierle
Féminin du Singulier. ’ l "

i‘ .' . . ' . fi
" ‘Singulier, Masculin. ‘ i‘ ‘

Nom. hunnen ,"" . ’ ‘ leur. _

Gén. hum , van bunnen , de léur.Dat. hunnen , aen lzunnen , à leur. l.)

.Acc. . lzunnen, «s... ‘ leur. s . wtl

Abl. van hunnen, ‘de leur. 1 ‘A

Féminin. ‘ ‘ A

Nom’ banne , " ' i leur.

Gén. banner, van banne , f de leur. i‘ ‘X

Dat. lzunne, aen banne, à leur. v1

e Acc. banne, leur. = ‘- -.’

Abl. van banne, s de leur’ ‘ ‘l

Neutre. l i f ‘

Nom. ban. Gén. hum, van ban. Dat. ban, «un

ban. Acc. hun. Abl. van hun.

Le Pluriel se décline comme le Féminin du Singulier’

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

l

Nom.

Gén.

Dat.

Acc.

Abl.

Singulier , Masculin.

baeren ,

haer: , van lzaeren ,,

haeren , aen haeren , . '

haeren ,

van haeren ,

Féminin.

baere , i" "

baerer , van haere , _:

haere , aen baere , "‘

haere , e

van lzaere , ‘ f

son , leur. - _ Vî

de ‘son , de leurffv‘

à son, à leur. fÜ

son , leur. av?»

de son , de leurafi

a - fnv-fî

sa, leur. . ("à

de_'sa, de leur‘ ‘G
làsa,àleu'r.sa ,,leur."‘ VA

de" sa e de‘ ‘leur.’ "‘

Üaaa-u.‘ «M i‘? . "Ätjasäü très; mes-r ‘ÄÜIÏ.

1



une Ëlàtïêiîînàîïisäüâï s:

‘Nom? häüæïïçên’"ñherrf van lzaerÏ 1m. ‘Vider,’

un baer. Acc. haer. ‘Ablfivan ûaer.’ ‘ ‘ ‘

Üliënflùïiefïflwäécîiñê conîme lelFéminixl du Sîhgulfl,
. ‘J f. v A’

PRONQMSRJNDEFINIS.
‘BÏ!

__ m, Pour le: irai: Genres. 4

Nom. nulle , ,,

Gén. ‘aller ,; van 411e’, a

tout, toute. ‘

de tout, de toute;

Dat. allea aen aile, à tour, à toute. ‘

Acc. 54114,?) tOUt»; toute. ni,

Abl. van aile,‘ 5m‘! _de tout , de route.

Ma} Déclinez de même : ‘ v ‘Ÿ

> _ L \ ,

Vèéle wbeaucmup. _, f‘ ‘ Ë

Eenzgc, quelqucs. - ‘ 2 ’

Sommi e, certams , quelques-uns. fl

Enelyfeç,‘ verkclzeyde , quelques , plusieurs.

Zovdanige, dusdanige, tçl, telle; semblable.

Geene, geenerley," nul,‘ nulle". ' -

‘Zulka,’ tel‘, telle. -» . ‘. ’|_

Andere, autre. « - cÄ

Zdkere,» certain. ‘ \ , ‘
Zeilvef, kelfde, le même , la même". ‘ "‘

’ ‘Sïngulier. »

Nom. ieder, fl chacum- w"Gén. ieders, van ider, - de chacun’. f- {î

Dat. Uifier, aen ider, » à chacun. -« 1 s

Acc. ider, ' chacun. " ‘ x r

Abl._.,’; van ider,’ de chacun. ’ 1. i "s,

Nom. een iegelfl’ , -=-‘ ‘ un chacun , quiconque.

Gén. eensjiegelyks, van d’un chacun. ‘ ‘ . -.

eenjefeÜ/l’, . ». p, r _ w

DRI- jffl igge yk, aen ‘ àhuguchacun...‘ ,- ‘
i eenÏie elyk , . _"_ 1

Acc- h un iegçîyk, un chacun. H, a

Abl. vavi eevfiegelyk, d’un chacun.

_ i‘ü _



54 Des Dacnrnnisons.

On décline au pluriel sommige, etrelyke", etc. qui

n'ont point_ de singulier ; et par omission _d’un,nom

substantif, on écrit au pluriel sommigen , etteÜ/Fen,

comme tous les adjectifs qui sont pris alors substahf

tivement; ce qui déjà a été remarque à la page 44';

. _._ ,,_.

Remarque touchant le pronom ze, le , laflesfîl.

On ne peut se servir de ce Pronom dans le singuliei

gwau féminin, comme il: heb lzaere dogter ‘ontmoez, en

eb ze gegroet, j’ai rencontré sa fille, et l’ai saluée‘;

mais au pluriel on_s’en sert en tout‘ genre , ‘commet;

Au masculin: God beéfz‘ middelen genoeg om de me»;

schen te strafen , wanneer hy ze strafien wilt. Dieu a

assez de moyens pour punir les hommes, quand il

veut les punir (savoir les hommes).

Au féminin: Gy zult de weduwen niet verongelyken ,

want indien gy ze verongelykt; enz. Vous ne ferez

aucune injure aux veuves, car si vous les injuriez etc.

(savoir les veuves).

Au neutre : Hunne herten waeren al: steen ; en ik

heb ze al: wasclz îemaekt. Leurs cœurs étoient comme

de pierre, et je es ai rendus comme de cire (savoir

leurs cœurs). Voyez encore à ce sujet page 83. 3

Observation touchant le mot men, on.

Men est toujours singulier, et on ne s’en sert ja

mais que dans la troisième personne, comme men lzeéfi,

on a; men zegt , on dit: on peut le mettre aussi après

les Verbes, comme weet men niet ? nesait-on pas?

leést men nier ‘.2 ne lit-on fa: .5’ Mais il ne se met

jamais ni après ni devant es Verbes impersonnels,

dont nous allons bientôt traiter; car on ne dit point

men betaemt, mais flrrf betaemt, il convient ; men be

hoort , on doit , est pourtant en usage; mais pour-lots

behoort est pris pour un Verbe personnel; car il se

conjugue aussi par les trois personnes comme ik

behoor. gy behoort, hy be/zoort , enz. , e dois , tu

dois , il doit, etc‘

l-n"

‘ .

_ _ ‘34-1‘



Des DECLINAISONS‘ 95

, , De la particule ’er, daer, y, en.

‘ jEr, qu’on exprime toujours en François parles

particules en ou y, est fort us1te dans la langue fla

mande; nous donnerons ICl quelques exemples ,‘ pour

en rendre Pusage plus facile, comme ik heb ’er iet:

van ontfangen , feu al reçu quelque chose; ik ben ’er

vry van, feu surs exempt ; zk_was ’er nier lanç , je

n’y étois pas long-temps , pour zk nm: daer nier ang ,

je n’étois pas long-temps là. On V0lt par ces exemples

que la particule er se rend en françols par y, quand

elle désigne quelque lieu , et autrement par en. Voyez

encore sur cette particule page 17. ‘

 

l .

DES CONJUGAISONS.

Des .Ver5es. -

LE ñrbe est une des Parties de l’0raison , qui se

conjugue par Modes et par Temps.

Il est simple ou composé; simple , comme komen,

venir; composé , comme wéruler/fomen, revenir.

Il faut considérer sa ‘%_yalité , son Genre ., ses Per

sonnes, ses Modes, ses emps et sa Conjugaison.

 

De la Qualité des Verbes.

Les Verbes sont Personnels ou Impersonnels.

Les Personnels sont ceux qui se con'uguent par les
trois personnes , comme ik Ieer, gy Ileert, Izy leert,

faîprcnds , tu apprends , il apprend.

es Impersonnels sont ceux qui ne se conjuguent

que dans la troisième ersonne du singulier, et qui

ont toujours Particle Æer devant, comme ha: régent,

._ 45-4‘;
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96‘ DESiSCONJUGAISONS’

il pleut‘ lzet régende , il pleuvoir; ber helfi ge l euh?
a . . - '

il a plu. Het sneeuwt , il neige; het ‘Sfltffllfldg, il

neigeoit; het heéft gesneeuwt, 11 a neigé. n: _

».,.__ 1:.

Du Genre des Verbes Personnels. ' .;

Il y en a quatre dans la Langue flamandeflfdctif,

le Passif, le Neutre, lc Réciproque.

Les Verbes Actifs sont ceux qui signifient une action:

qui se rapporte à une personne ou à une chose, comme

berninnen‘, aimer‘ _

Les Passif} marquent une passion, comme bemind

worden, erre-aimé. ‘ 1

_ Les Neutres sont ceux qui marquent une action

absolue, gaen, aller; komen, venir; hlyven, demeurer;

et ils ne peuvent jamais devenir Passifs, comme les

Actifs.

Les Réci roques sont ceux qui retournent sur Paeent,

comme zicgwassc/zen , se laver; zic/z haesten, se hâter.

. ' Des Verbes Auxiliaires.

On les nomme ainsi, parce qu’ils servent »à la Con

jugaison des autres Verbes , comme le sont en Fran

çois avoir et être, et dans la Langue flamande" hebben,

avoir; zyn ou weézen, être; worrlen , devenir; zullen,

qui marque le Futur, comme ik znI komen , je vien

drai ; wy zullen komm , nous viendrons; et zauden,

qui marque le Conditionnel, comme ik zou komen,

je viendrais ; wy zouden komen, nous viendrions. ’

Des Personnes.

Il y en _a trois au singulier et trois au pluriel: ik,

gy‘, ny, 3e, tu, il; wy, gy oulgylieden, zy, nous,

vous , ils.

, Des Modes des Verbes.

Les Verbes ont quatre Modes . commeen François:

Plndicatif‘, Plmpératif, le Subjonctif‘, et Plnfinitif;

1

_ ffignml



‘
.

- Dits Cowjïitsaisoivs."en flamand toonende fwyze , gebiedendei,

_ ende wyze onbepaelzie wyze. i‘

L’Ïn icatifest un Mâde ainsi nommé, a cause qu’il ‘

désigne simplement quelque chose, comme ik leér,

‘e lis’J Ulmperaiif‘marque un commandement, comme gae,

V; g sfireék , ‘parle. ‘ g;

[Le Subjonctif‘ qui se nomme aussi Conjonctif, est,»

un Mode qui ne fait pas un sens parfait, à moins

qu'un autre Verbe ou Particule n’y soit joint, comme"

God eéve dat ik leeve, Dieu veuille que je vive. ._

-L’fnfinitiy" est un Mode indéterminé , c’est-à-dire,

qui signifie Faction dans toute son étendue, sans dé-,_

terminer, comme les autres Modes, ni la personne , ‘

ni’ le nombre , ni le temps; comme bidden, prier;

preeken , parler. " ,

Des 'l‘emps. -

Il y a six sortes deTem s : le Présent, le Pretéri:

Imparfait, le Prétérit Par ait, le Plui-que-Parfait, le

Futur, le Conditionnel. _ _

On se sert du Présent, _quand on veut signifier que

Faction ou la chose se fait dans le temps qu’on en

parle, comme ik sc/Ëpif, fécfiâ; ik leei, je lis.

Du Prétént Impar ait, quand on veut dénoter que’

la chose ou l’actio_n iäest pas lachevée, comme ik rlliep,

goen gy my riepz, je ormois orsque vous m appelez:

il marque aussi une chose passée, comme ik viel

gisteren in ’t water, je tombai hier_dans l’eau; et

pourlors il a presque la même signification que le

Parfait. ' -

Le Pretérit Parfait signifie une chose passée et

parfaite, comme ik heb gesrhreeven , j’ai écrit; ik

Izkeb geleezen, j’ai 1u._ -

t Le PIus-gue-Parfiir donne à connaître que la chose

ou Paction est déjà sassée, même par rapport à une

autre action passée, ont nous parlons; comme ik had

geflljzenp, toen hy kwam, jmäns fait, qjiand il vint.

_ e utur_ marque une c ose qui nest pas encore

faite, et qui doit SCÎIÜFC, comme ik zal leezen, je lirai.
. u E l

_ ______.Z‘___



98 Dzs CONJÜGAISONS.

Le Conditionnel suppose quelque condition, dont

1’action dépend , comme ik_zou sehryven, waer ’; dg;

ik papier had, j’écrirois , si favois du papier. ’ L

De la Conjugaison. -_ ’ _ Ç‘

La Conjugaison n’est autre chose qu'un changement

de Verbes selon les Temps, Personnes et Modes ou

manières différentes , comme les exemples suivans

Papprendront.

Des Conjugaisons des Verbes Auxiliaires. ’

Ces Verbes se conjuguent difiéremment, et ne suivent

point la manière _d_es autres Verbes , auxquels ils

servent d’aide: voici leurs Conjugaisons. '

Conjugaison du Verbe Auxiliaire '

HEBBEN, Avoir. ’ »

INDICATIF.

Présent.

Ik heb , äai.
G hebt, u as. _ e

%,zy,het, menheéfz, Ila,elle a, ila,on a.

y hebben, Nous avons. -

G ou gylieden hebt, Vous avez. '

Zji bebben , _ Ils ont.

Nous mettons ici hy, zy, lzet, men heéfl, pour _mar

quer les ditféreris genres, dans lesquels la troisième

personne du singulier s’exprime; nous avons mis aussi

gy ou gyliedm dans la deuxième personne du pluriel,

parce qu’on peut se servir de tous les deux; mais dans

la suite nous ne nous servirons que de gy‘ . ‘

 



w

Des ÏÏONJUGAISONS‘

l]?! lzadaän gi/arad

Gy had ge/zad ,

Zy badden ge/zad,

Nous avions eu.

Vous aviez eu.

Ils avoient eu.

, Futur‘

Ik zal Jzebben , llîaurai.

Ëy zul: hebben , u auras.

y zal lzebben, . Il aura. . ‘

Wy zuIIen liebben, ' < Nous aurons‘.

Gy zulz hebben , Vous aurez.

Zy zullen hebben», Ils auront.

Futur Composé. ,

Il‘ zal ' r - J’aurai eu.

î? zult - _ Tu auras eu.

zal .'-‘= f elzad Il auraeu.

Sêà
Vous aurez eu’

211112» » îebben, Nous aurons eu.

zut: l . . 1 a

zullen‘, a; op ‘nez,- Ils gumnreu. »

‘Pretérit Imparfait. ' "

ÏÏ? Üfld’ 1m‘ ' an» ï JÏVOÏS a. Îïfllñe‘ -2 xwï "

f?’ lzad, ‘ ' ' Tu avois, tu eus.

had , ___,__‘_,‘..d.,-,.. Il avoit,’il eut."
Wèy. Zagden , _ " " Nous avions, nous eâimes.

_ q ‘w Ügfu‘; 3311+ i OÜS‘ avlfiz.‘ VQÜS e ÏÛSn

ê’; hadJen , @_‘-_-{,-’_’;_«,;,-’. Ils avoient f’ ils eurent.

u‘ E4" ‘q: W‘ Prétérit Parfait. ’- " f

11‘ heb gebad, -_]1’_ai eu’ ‘ "

ç} Ïâelê-Ëîgebbadd! qui’! ‘ ’ Ifuï aes eu’

e ge a a u.
Wy kebben ebaîl’ r. ‘z. .1’ Nous avons eu.

J‘ é’ _

Gy Izebr ge/rau’, ‘f. __’-' Vous avez eu.

Zy bebbefigehad, l‘ « Ils ont eu.

Plus - que - Parfait.

Ik Izad gehad, Ïavois eu.

21v had gehad, Tu avois eu.

had e/zaz Il avoit eu. _

 

 

‘a
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zoo D a s c">‘u-’J‘o’ s ot

' Ï" "Ç Conditionnel. ’ ‘ÜŸÏÏM ‘ÏÜ ‘Ÿfi

I; k I p iuŸ-"Ä 123%}

Ik zou hebben’, . J’aurois. " usubmi rçx in};
 

g)‘ zoud hebben ,_ r; _; Tu aurois. '
W! zou hebben , , ,_ _,. Il auroit. A _ r ._

y zouden hebben , - *-"=‘ Nous aurions. j’ «'54 m6.

 

Gy zoud hebben, ‘- ï‘ Vous auriez. essaye‘ m»

Zy zouden hebben, Ils auraient. ‘Ëïliflg ‘tu ‘tu’

«m -: u.»' I 0 Q I

, Conditionnel Composé. a’...

’aurois cul‘ Ï""""ÏË {S W‘

[k zou ‘g; zoud \ a lïu aurois eu.

y zou ehad Il auroit‘eu. tmmf. 4. i QWfy zouden a îebben Nous aurions eu. ‘h

(Zïy zoud , Vous auriez eu. Ïjî‘

y zouden Ils auroient eu‘. -. ‘_

IMPERATIF.Heb , Aie. __ '.

Dat hy hebbe, Qu’il ait. ‘m’ * Pò-‘ä

gal: ‘ivy helzben , âyons. ‘ ’- ‘Cf’; du

e t yez. r’ M

Dat Ëy hebben , Qu’ils aient. '-'-_'>

SUBJONCTIF. "W

Présent.

Dat ik" hebbe, Que j’aie." f b‘?

dai: îy hebt, que tu aies. 5 3

dat y hebbe, qu’il ait.

Jar wy hebben , que nous ayons. -‘ - ’

dat gy hebt, que vous ayez. ’

dot zy heIiben, qu’ils aient. _

‘n. Prétérit Imparfait.

Dot ‘ik hadde,‘

do: îy had,

daf y hadde,
Ÿ.

r‘; Que j’eusse. « ' ïfifeï-‘f

que tu eusses. g‘ Qu'il eûtæ‘ el-ï-«f 412»

dif,

a

L?

l

à



[liens , çfiûjîl] LLQH s o N s. ioi

' " .. ‘ Q» ‘i’

dot wy hadden, à que nous eussions‘ _
dot gy bad , . ‘t que’ vous eussiez.

dot zy lzadden, 11m- _ ‘ qu’ils eussent. ,.‘,.___.\ ms ü

-’°‘ï<_i>fete’-ii Parfait. ‘ 1,‘; u’;

Do» ik gebfldflaeëbëslérf-ia Que fais éli- t Äài

du; y ge/md hebe, ,.;___-_,-:f que tu_ a1es_,eu..; ;,__,_ A

dg: îy ge/md hebbefiü; .1; qu’il ait eu. i _ çw,du; wy gehad hebben, _ que nous ayons eu. '" ‘f’ .

dat gy gehad hebt, mai) : ‘que vous ayez eu.

dut zy gehad lzebbenmjg. qu’ils aient eu. ‘ f

rus aiiPlus-que-Parfait. , t ‘ Î

Dot ik badde Éebad,’ Que‘ j’eusse eu. .

dot Éfy bad go d, . que. tu eusses eu. ‘

dat y boue gehad, qu’il eût eu. _ i

dot wy hadden gehad, que nous eussions eu’dot gy bad gebad, que vous eussiez eu.

dat zy hadden ge/zad, qu’ils eussent. eu.

Futur. - 5M

D4: ik zal hebben, t Que j’aie. . _ ‘ f’ ‘undot îy zult hebben , que tu aies.’ i, _dat y zol hebhen, qu’il ait. ‘ " ‘

dat wy zullen hebben, que nous ayons.

dot gy zult hebben , que vous ayez.

dat zy zuIIen Izebben, qu’ils aient.

I N F I N I T I F.

Présent.‘ Hebben , te bebben , Avoir. ._

Parfait. Gebad te lzebben , Avoir eu.‘ ‘f

Futur. Te zullen lzebben , Avoir. "j

Futur Comp. Gehad te zullen bebben , Avoir eu. _‘

PAËRTICIPES.Présent. Hebbende, ‘. . ‘ Ayant.’ -

Parfait. Gehad,‘ ' -‘-‘*-‘ Eu.

Parfait Cornpuflebad Izebbende , . ‘ Ayant eu , --‘

FUÜIY- ,»_.,_’ Zullende hebben . ‘ aura. f‘

F11H11’ C0111?‘ Zullendogehad Äebhn , _ in aura ‘en’

l

_,__ ___«
-

‘J,’

e



m2 DESMCONIIIIGŒIISONSQ-x

, Conjugaison du" Verbe Auxiliaire '

\ ‘Rf!
J

WORDEN, ZYN_, WEÉZEN, ÊzrÏe.-’lf‘i

' 1 N D i’c A T 1 F. ’ ""_j{j';f;_"-îj_"‘__

i Présent. l "" f "ŸË

Ik ben , ik word , 11e suis. ‘ "A

G zyt, gy word, _ ‘ u es. ‘H’; i: , hy wordq, , Ilest. _ _ _"‘ -_'-:’

PVy zyn , _wy worden , f_ . Nous sommes. -, ‘W 1-‘,

Ëy zyt, gy word, , Î_,'_ Vous êtes.’ ’ ’ "‘ _f_‘_ ‘Plu

y zyn , zy worden,’ i Ils ont. . ‘ ‘ ___’

Prétérit Imparfait. a _ ‘Ï

Ik ‘was , ik wierd, , Jgétois , je fus. ‘

Gy waert, gy wierd, u étois , tu fus. '

Il}? ‘was, hy ‘wierd, Il étoit ,= il qfut. . ' ,._’
y waeren , ‘wy wflerden , Nous_éiions,rnous fûmes".

Ÿ waert, gy wierd Vous étiez ',‘ vous‘ fûtesQ

y waeren, zy wierrÏen , _ Ils etoient, ils furent. '11 _

Prétérit Parfait. ’ l Î

Il’ ben W JEai été. _ __ H

ç; zyt u as été. ‘W _ ‘

Wy i: '. , geweést, ’ Il a été. " __ .

y zyn geworden, ' Nous avons été. . ‘in’

Gy zyt a Vous avez été. "‘ Ç

Zy zyn il a Ils ont été. '_._ __ " d

Plus-que-Parfait. ‘

Ik ‘Wfl! v‘ llzavois été. -

ç?’ waert u avois été. _, nwäkg’

y was geweésr, ‘ Il avoit été. ’ » , _

PVy ‘ivaeren ’ geworden , Nousavions été. .- «,-,"‘__

Gy waerz Vous aviez été‘ ".- _ x-fzx

 

Zy waeren l‘ ' o a .._,: Ils avaient ete_.__‘_ ,-__, ‘s;



Des CONJUGAISONS. m3

Futur. A

jk zal ‘j Je serai.

Gy zult . r Ëuseras. . .

H 1 sera. _ ’Wây’ îaullen i’ zy" ’ worden’ Nous serons. ,

Gy zult i Vous serez.

Zy zullen 1 Ils seront.

‘ " Futur Composé.

Ik zal lj . jlîaurai été.

G zult u auras été. ‘

[à zal l, zyn gewedst, Il aura été."

y zullen l zyn geworden, Nous aurons été.

 

Gy zult l’ Vous aurez été.

Zy zullen 1 lls auront été. ‘

‘i _ Conditionnel.

Ik zou ‘j 11e serois.

Ÿry zoud u serois.

l; zoud , zynä _ Ëseroit.

y zou en‘ wor en _ ous serions. .

gy zoud j _ à _ Vous seriez.

y zvfldml A lls seroient. ‘

ConditionneljComposé.

Ïk 2021 ‘r v Ïaurois été. ‘ ‘

f] 20144 ‘ Tu aurois été. -- » =-)

zou A zyn geweerr 11 auroit eté. » ‘Wä zouden ’ zyn geworderi, Nous aurions été. "M

Gy zoud ' Vous auriez été. 1

ZZY 201450" 1' ' Ils auroient été. "fi"

IMPERATIF.WW-f’ zyt, word, _. Sois. - ‘o.’Dat hy zy , worde , ‘ Qlfîi soir. - _ , ‘i

D4? wy zyn, worden, Soyons... « v- j .

ZIYÏ a Wafd a‘ SOYEZ’ ' i

D4’ 2.? 23": Wflfdëfl, Qu’ils soient.’ «

n



"i

‘ io.‘ DES C’o‘ivju'eiviis'o‘kî.

SUBJONCTIF‘ _'

i . i Présent.Du: ik zy, warde, 0 Que je sois. ‘J: v? M'a

du: îy zyt, word , ' f fque tu _S0is'."-"‘S U‘ îS-._\\

dat y zy, worde ‘ qu’il soit. "o-S ‘u ‘fi-‘ò

do: wy zyn , wonÎen, . que nous soyeuse": Ne

do: gy zyt, word , u _ que vous soyez.

du: zy zyn, worden , l 1’ qu’ils soient.

. - u» .- Prétérit Imparfaitfi Jnàvpft

, Do: ik waere, wierde, Que je fusse. ..
.. ' , juifigf"dat gy waert, wferd, que in fusses. t -- ‘

do: lzy waere, wierde, qu’il fût. u,
do: wy waeren , wierden , que nous ’fussionsi,i " -

do: gy waert, wierd, que vous fussiezw "J'i

da: zy waeren , wierden, qu’ils fussent.

Prétérit Parfait. ï

Do: ik hebbe gewedst, zy geworden, Que faieété. J}

do: îy heb: geweés: , zy: geworden, que tu aiesétvé’

du: y hebbe geweer: , zy geworden, qu’il aiteté‘. v

do: uiybebbengeweésï, zyn geworden , que nous ayons été.

du: gy heb: geweért, zy: geworden, que vous ayezpété.

dot zy/zebben geweést, zyn geworden, qu’ils aient été.

’ Plus-que-Parfait. _ «

Dm‘ ik bodde âfewedst , Que j’eiisse été.‘ "

waere gewor en , -

du: gy Iuzd geweést, que tu eusses été.

waert geworden , ‘i i ó

de: Izy hadde geweést , qu’il eût été.

waere geworden , ,

do: wy hadden geweést, que nous eussions été.

waeren gewor en ,

do: gy Imd geweész, que vous eussiez etéq,

‘waert geworden , _. _ '

du: zy Imdden geweésr, qu’ils ‘eussent été. v}

\ waeren geworden , ‘ " ""

o



Pis-or»... .9 9»_r«;.r"v-.e;+ 1 s a 1s S- ..‘iL°5

î: PFQFÜË-i, ‘ a ' Ê

5M: ik zall mwr Que je sois. _

a: y zut que tu sois.

dat îy zdl sic "f Y ‘IÜÜI. 110.1?» . ‘f; 1‘ sur‘;

dat wy 214118010 L -' ’ que nous rsoyonsŸ. m,

dat gy zuIt .. o‘. t‘ u qui VOIL? QOYŒJŸ; a‘;

dat zy zullen- .1.» quilsusoienn, ._‘ .__Ÿ"îäVL-z’. à.‘ '* fui-fi,» ‘ nefs ‘a

ares-z] N 3p} N 1 '1‘«- me. j t

Présent. ZyItPJWMÜËerI’, "worden , ou te zyn , le

_ wwwwmawwwwsfiw a’.

Parfait. ,_-.,,,,;QçäJrt,,1'getvordenzyn,, ouvre zyn. Avoir

Ï- "fi fie’

Futuë_1"g;’,.fïâzqllefl 011‘ tepzullen zyn, worden. Être.

Fut iqæéartzêésrleg-geworden te zullen zyn. Avoir

IJ‘) i ‘°‘ _ _ . _

P ARHT FCIIAPE S.

Présent. Ëjnde, ‘weezende, wordende. Étant.

Parfait.‘ ewedrt, gewarden. Été.

.5:
~b,‘

Ni

"r, w

__Parf. Comp. Geweért, geworden zynde. Ayant _été.

Futur. I Zullende zyn, weézen, worden. Qui sera.

‘Fut. Comp. Zullendeé Êyn gewedst , geworden’ Qui

' 21111 t ’ "r

Conjugaison du Verbe Auxiliaire

,l_,_ WoRDEN, Devenir,Accoivirncivi D’UN Arijzctlrfi’

INDICATIE .,.f

_ V I‘ ' Présent. , s. ‘Ï__ ’"

Il: ' f Je deviens ‘ V’ ‘Ÿù

g rami ryk 1,1, Tu deviens riche.

y uord’ ' ' " ' Î Il devient v A

" E 5 ' ’ ‘

,.______.‘ »- v-f»---‘-r1*"‘



m6 ÜES? CGNITQGAIÏSONÆÜ

ivorden i ‘ Nous devenons’ _ tu’; ‘(me

word ‘ fyk ,- Voiîs "devënëzg . ‘riel;

worden ; Ils deviennent -_'_ r-‘îhis É

Prétérit Injipajrfiiit’

«S335

lk wierd j je devenois , devins _

G wierd Tu devenois, devins 1 riche

li; wierd r k lldevenoit, devint f -- ’ _

Wy wierden y ’ Nous devenipns, deyiniiies a

gy ‘wierrl ‘ ‘ Vous deveniez, devlntes riches’

y wierdenl Ils devenoient, devinrent a 5

Prétérît Parfait. ‘""" ‘ z

Il‘ ben j - je suis q

g)‘ zyt Tu es devenu riche.

W? i‘ r k eworden Il est '

y zyn y g ’ Nous sommes d van ‘

Gy zyr Vous êtes Ëh u

Zy zyn l Ils sont m es’

Plus-que-Parfait. ' ‘ " ‘,.

Ik ‘ma: i‘ J’étois " ' -

Ÿ; waert gué étois _ devenu riche.

was ’ toit ‘Wfvv ‘waeren "yk gewarde" ’ Nous étions .

Gy waert l- Vous étiez ‘Ïeïfnu

Zy ‘zvaeren l Ils étoient ne es’ ,

w _ p Futur. . _ _. I‘

Ik zal ‘ ç deviendrai l " ‘

(Iïiy zal: a j - - nud devieàidras riche.

za evien ra ’
Ëlgy zullen =' Ük ‘warden’ lèïous âleviengrons ‘h

y zult g ous evien rez ric es.

Zy zullen ‘l " ' . 11s deviendront - F ‘ "i

i u Eutur Composé.Il‘ zal ryk geworden Ï Je serai devenu ‘i’

". f‘?!

Gy zuir Tu seras ‘ »
Hy zal 23." a, j. «fi-Il sera Ë fiche"



D'as CoNJucnisoNslÎ x07

"Ÿäiw n‘ éieflîfifl? ËSËÊ ËÊÏËES sévemiÏî

Ê; zullen 1 Ils seront fiche?’ Ï1Ë_

‘g . , ‘_"Co'nditionne3l. ï ' _17e zou ' - Je deviendrois 1

Ëly zoud ‘ Ëuddevieâidrois riche.

. _ evien roit - _51% îaüzlîdtfl Ük Wdm’ Nous deviendrions

Ëy zoud ' ‘Vous deviendrlez » ‘riches

y zouden Ils deviendroient

Conditionnel Composé. .
17e zou e sei-ois u

Gy zoud \ ‘Ifu serois î dçvlfnu

Hy zou ryk geworden Il ‘seroit ne e‘

Wfy zouden zyn, Nous serions » devenu

Gy zoud _Vous seriez riches ’

Zy zauden Ils seroient '

IMPERATIF. \

Word ryk Deviens -
Do: lzy ryîk ‘worde, Qu’il devienne rlche’

Do: ‘wy ryk worden, Devenons _- r_

Word ry/e, Devenez - riches.

Do: zy ryk worden , qu’ils deviennent v

S U B J Q N C T I F.

Présent.

‘Jf ‘ .

Do: il’ ryk ‘ivorde , » Que je devienne . ,

do: gy ryk word , que tu deviennes riche.

do: by ryk worde, qu’il devienne 1

du: ‘wy ryk worden, i quenous devenions -\'

du: gy ryk mord‘, p que vous deveniez riches.

dot zy ryk worden , qu’ils deviennent‘ . .1), '

I



lò8 D‘: s fc qwyufen’: s -ew<3.

«Z Rrétêrindmpatffiit; q. .

Dat ik ryk wierde, Que je devjnssqgg

dat y ryk wierd que tu devmsses.

de: îyryk wierde, qu’il devint , _ _ ,

du: wy ryk wierden, que nous devgnssgons

dut gy ryk wierd, queqvous devmssxez.

dat zy ryk uierden, qu’i1s devinssent

_ Prétérit Parfait.
-f ‘ f.

Dat il: ryfi’ geworden zy, Que je soîsfiïiîïïn "dat y fyk geworden zyt, que tu sois Ëiîïfenu

dat îy ryk gewordenv zy, ‘I qmfil-"soil: .î ‘J S ‘

dat wy ryk geworden zyn, que nous soyons devenu

du} gy ryk geworden zyt’, que vous soyczj fiches

dat zy ryk gewordefz zyn, qu’i1s) soyent ‘ " K ,

' Plus-que-Parfait. If’ if’ ‘1 ÀDat ik ryk geworden ivaere Que je fusse ’dat îvy ryk geworden waert: que tu fusses Îiîï:

du: y ryk geworden waere, qu’il fût _ ’

dat wy ryk geworden waeren , que nous fuss1qns devenu

dat gy ryk gezrorden waerl , que vous fussxez riches

dat zy ryk geworden ‘waeren, qu’i1s fussent _ q ;f_

Futur. """

Dat il? ryk zal worden , Que je devienne

du: îy ryk zult worden , que tu deviennes ' riche’

dnt y fyk zal worden, qu’il devienne *

dut wy ryk zullen worden, que nous devenigns

VŸQLævsJ

  

du: gy ryk zu/t ‘wûïdêfl , que vous _deven_1ez richex

kæyækæys)

dat zy ryk zullen worden, qu’i1s devlennent x m‘
- À. "_\_\_ ‘c;

INFINITIF.

Présent’ Ryk worden. Devenir riche.

Parfan. Ryk geworden zyn. ‘Etredevenu riche.

Futur. Ryk zullen worden. Devenir riche.

Fut. Comp. Ryk geworden zullen zyn’ Etre devenu riche



Des; fluhtllrüæusuns. 409

PA-‘R ŸEÄIJCIRE S. ,

Présentu‘ Ryk wordende. Devenantjiche.‘ ‘M 5h53

Parfait’? Ryk geworden. Devenu rrcheu-U P} 1M‘

Parf. Comp. Ryk gewarden zynde. Etant devenu riche‘

Futur. ‘ " Izîyk zullende worden. Qui deviendra riche‘

Jiut. Comp. ullende pyk gewarden zyn. Qui sera de

‘. venu riche. ‘W’ ("Fi

.__1|r"in" = rfl

mwConjugaisona-i du= Verbe -. Auxiliaire. Le‘

"f" ‘Î’ lurinäeÏfrrÏer‘ ‘ZoUbEN’ n?‘

un’? " , k ‘f: ‘_ l _.,, À , v’, n]:

’:0n,se sert decejîerbe pour faire les Futurs et les

Conditionnels’; "defsorte qu’il n’a de signification que

lorsqu’il est joint à _un- autre Verbe: aussi ne pouvons

nous le traduire autrement que par les terminaisons des

Verbes françois _ auxquelles ce Verbe Auxiliaire fla

mand corresponÄ‘ _» ‘ a

. Ê

' _ _ Futur. v‘,

"' c Singulier. Pluriel. ‘_ ‘i,

Ik zal, je . ‘ . rai. H/fy zal/m, nous . . . tons.

gy zult, tu . . . ras. Ëy zult, vous . . . rez.

y zal, il . . . ra. y zullen, llS . . . ront.

‘ . ‘ . ‘afi.

' Conditionnel. _ .' ‘,

Singuiier’ PÏHHEÏ- zrk’

Ik zou, je ‘ . . rois. lI/fyzouden, nous . . . rions.’

g)’ zoud, _tu . . . rois. Gy zoud, vous . ‘ ‘ riez,’

y zou, 11 . . . roit. Zy zouden, 11s‘ . ‘ . rolent"

Infinitif Futur. ZuÏIen.

- ‘Î m

m. -. «‘.'ff=- Participe Futur. Zullende.‘

m

n‘;

I l v

«i
1’

‘

"""-‘- 1 fifll’ 11:11’ f?!‘ r‘ eî. ’ ‘ .
a

.« _u.1a.

‘(v\Î"Qùn.._.,fl‘

L 

s;

f?
_ t

ver

an»

9

a a

1‘Tnfr’.‘fi

I

é



no’ DES CONJUGAÎSONS‘

Conjugaison du Verbe Actif

LEEREN, Apprendre.’ ' .

Ik leer ,

Gy leer: ,

Hy Ieer: ,

W Ieereny a

gy Ieert ,

y Ieeren ,

Ik leerde ,

Gy leerde ,

H leerde

H/äv leerden ,

Ëy leerde ,

y leerden ,

Ik "heb geleerd ,

1€? hebt geleerd ,

y hedi‘: geleerd ,

FVy lie ben geleerd ,

Gy heb: geleera’,

Zy hebben geleerd, _

Ik had geleerd ,

Gy lzad geleerd ,

Hy hadfeleerd,

Wy hod en geleerd, a

Gy baddgeleerd ,

Zy had en geleerd, . .

INDICATIF. '

Présent. ‘ ‘

jiapprends.

u apprends. ‘

Il apprend.

Nous apprenons.

Vous ‘apprenez.

Ils apprennent.

Prétérit Imparfait.

jlzapprenois , j’appris.

u apprenois , tu appris.

Il apprcnoit, il apprit.

Nous apprenions, nous apprîmes

Vous appreniez, vous apprîtes.

Ils apprenoient , ils apprirent.

Prétérit Parfait. ’

J’ai appris.

Tu as appris.

Il a appris.

Nous avons appris.

Vous avez appris.

Ils ont appris.

Plus- ‘que -Parfait. ’

j’avois appris.

Tu avois appris.

Il avoit appris.

Nous avions appris.

Vous aviez appris.

Ils avoient appris.

n’"‘,

»’.AJ1-f,‘

. i

a
J



Dasz» C oeujuems on s."
NI‘,

R. à j p- f.‘ ,j _. _ Futur. f

Ik zal leeren , - fapprendraî.

G zult Ieerenfi. ._ ‘(g Tu apprendras. »

â zal leeren , e, Il apprendra.

y zullen leeren, ' Nous apprendrons. .

gy zult leeren, Vous apprendrez’

y zullen Ieeren , Ils apprendront.

Futur Composé‘

Ik zal \ ‘ Jïïaurai appris. _

ï; zullf nu auras appris. 4 1

_ za aura appris’.
IòI/Ëy zzçllen gem" hebbm’ läous aurons appris.

zut _ _ ous aurez ap ris.
Zyy zullen I Ils auront apprgs.

Conditionnel.

Ik zou leeren , LIIÏËPPTËÜdÏÜÏSg ’

g zoud leeren , u apprendrols, ‘ _

zou leeren , 11 apprendrort. _

lfiy zouden leeren , Nous apprendnons‘ .

gy zoud Ieeren , Vous apprendriez.

y zouden Ieeren , Ils apprendroient. ‘ ,,

Conditionnel‘ Composé.

Ik zou \ Taurois appris._

Gy zoud Tu aurors appris. _ ‘

Ë zou p du", htbbm Il auroit appris.

y zouden

(Zîy znud

y zauden \..__,_-«

Leer f i

Dat Ïly Ieere ,

Dat wy. leeren ,

Leert ,

Dat zy leeren ,_

g ’ Nous aurrons appris’ V

Vous auriez appris.

11s aurorent appns. .

IMPERATIF.

Apprends. a

Qu’il apprenne. -. ‘

Apprenons.

Apprenez.

Qu ils apprennent. »

J_ -"

r

  



"A

’

‘f

f‘!

ffla Des Cûfljüêlîlïuflgvj‘.

SUBJOfNGTIF.

Prés

Dat ik Ieere , .

dat y Ieer: ,

dut îy leere , -

dat wy leeren ,

dat gy Ieert, ' L,’ ‘ .'

‘lat zy leeren ,

6m’ *‘;,‘"=Ë Jzasaêflfli

Que i ænrflnflv- niî-îfisä

qÜ€_ "YLÊÊÏÜ?

‘lÜ’fl"ÜPPÏ9Ü11C‘gïif_Ï% nia

que nous apprenions’

que‘vous? appreniez.

qu’ils apprennent.

  
Prétérit Imam-fax’f i ‘ÏËLËËÏË’

Dat ik Ieerde, »=-"Que’ j’apprisse.. C} "âwq

dat îy Ieerde, , ‘que-tu apprisses. s; _-,-q

dut y Ieerde, qu’il. apprit. -_ f jüq’

dat wy leerden , a

dut gy Ieerde , _

dat zy Ieerden ,

Prétérit

Dat ik geleerd lzebbe ,

du: geleerd hebt ,

du: f; geleerd hebbe , _

du: wy geleerd hebben ,

dat gy geleerd bebt , '

dut zy geleerd hebben ,

queapous appi-issioiis.

que vous apprissiez. {P

qu’ils apprissent.

Parfait.

Que‘ Ïaiei appris.

que tu aies appris.

quŸiLair appris, .Î

que nous ayons appris.

que vous ayez appris.

qu’ils aient appris.

Plus - que - Parfait. _

Dat ik geleerd hadde,

dut iy geleerd had,

dut y geleerd Izadde ,

dut wy geleerd lzaddm ,

dat gy geleerd lmd,

dut zy geleerd budden ,

Fut

Dat ik zal Ieeren ,

dat îvy zul: leeren ,

du: y zal Ieeren ,

dut wy zullen Ieeren , . .

dat gy zult leeren , ’ n,

du: zy zullen leeren , _

Que Ïeusse appris. 'que tu eusses appris. ‘

qu’il eût appris. ‘«

qu’il nous eussions appris.

que vous eussiez appris.

qu’ils eussent ‘appris. ’ -s

-_."
"

,

,:Ä

ur- s V. "

Que j’apprenne. "Ï

que tu apprennes. J‘:

qu’il apprenne. ._ Ria

que nous apprenions. i‘,

que vous appreniez. à;

qu’ils apprennent.’ f‘

à .



l

ÜES’ ‘GoivJuoiaiso-Ns. ,;_’I_i3

ËINFINITÄIFJ: '

Présent. Leeren î Apprendre.

garfaitkâf-F-fffêòieerlïf tel hebben , Êvoir lappris‘

utur.= - ïfifl‘ e jzu en, eeren ppren re. _

Fut. Compa" Gileerd te zullerfliebben, Avoir appris.

"" ‘t J _ v

P‘-‘A'R'I}‘ICIPES. '

‘Ëräept. Iéeîrenâle,‘ _- TU} "I ‘Âpprenant. '" ’

a ait. eeer ‘ = fe ‘ ppris.

Pari‘. Compiîflebbenrie geleerd , Ayantapprisù

Futur. " ‘f’ Züllende Ieeren , Qui apprendra.

Fut. WComp. Geleerzïzullende hebben, Qui aura appris.

On voit que les Futurs de Plnñnitif et du Participe

ne peuvent sfexprimer en François que par circonlo

cution. " ' ’ a _ in»

Conjugaison ‘du Verbe Passif _ ‘j

GiaLiti-znn WORDEN, Être instruit’:

' ‘.1

’ A INDICATIR Ë i

Présent. i‘ '

Ik ivord geleerd, je suis_instruit. , 1

Gy word geleerd , Tu es instruit. "Hy word geleerd, Il est instruit. 1;?

PVy worden Ÿeleerd, _ Nous sommes instruit-â!’
Gy word ge eerd, Vous êtes instruits. e "

Zy worden geleerd, Ils sont instruits.

Prétérit Imparfait. '

Ik ivierd geleerd, Jlîétoîs , je fus instruit.Gy wierd geleerd, ‘ u étois , tu fus instruit. i‘.

g; fwierd geleerd, _ Il étoit , il fut instruit. -°

y wierden ïeleerd, Nous étions , fûmes ‘instruits.

Gy wierd ge eerd, Vous etiez, fûtes instruits‘;

Zy iozerden geleerd‘; f Ils étoient , furent instruits’

- s 1 . «f» ‘f... mil‘

‘.9’‘»tf-Weflive-up’:

.5

S

‘ma.

9

m’mai‘;

 

l

sa

 

4.
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114 Des Cowjucnrsous‘
{HEP

y u‘ geleerd

Wy zyn geworden ,

53€’

I} was geleerd

y waeren geworden,

Parfait.

lllai , , 4,

u as été instruit.

Il a _ . J.

Nous avons ‘f. - ï;

Vous avez été instruits’

Ils ont t .--. .

-ParfaiE.

]’avois ')

Tu avois Äété instruit.»
ll avoit l) a = "1

Nous avions l! - ‘ ‘ç

Vous aviez æréinstruirs.

Ils avoient f; »Zy waeren .

1.11"

Ik zal ‘

zult ‘C)

11e seraiu seras F instruit.

zal geleerd

zuI/en worden ,

Nêëë‘. Il sera ä a ‘

Nous seronsVous serez > instruits.

Ils seront f) i

omposé.

k zal ‘ llîaurai ‘p '

u auras (été instruit.

11 aura 1

Ëëê‘
za geleerd ge

Nous auronsî; _'

Vous aurez (étélnstruits.

11s auront J ‘

zullen worden zyn ,

Né’

Ik zou ‘

NQËSQ
zou geleerd

zouden worden ,

 

 

onnel. _ 1

Je seroîs ‘p ' ‘U’

Tu Serois ‘finstruit. ‘

llseroit q)
Nous serions‘! a a _‘__

Vous seriez >Î‘I1SÏ1‘\)_’_Î_,IS’ <

Ils seroiënt l) _ « «‘

à .



Des ÛODUUGAISONFS" x15

‘ Conditionnel Composé. _’

Ik zou S ‘ Ïaurois ' -""
Gy zoud fif- l d {u aurois été instruit.‘

H zou ge eer ge- auroit

Wär zouden worden zyn, Nous aurions

(ZÆy-zouâ’ }p _ Ëous auriez été instruits‘

y zou en ' ‘ s auroient «

ŸIMPËRATIRA -

Word geleerd, Sois instruit.

Dot hy geleerrlworde , Qu’il soit instruit.

Dat wy geleerd worden , Soyons instruits.

Word geleerd , ' Soyez instruits.

Dat zy geleerd ‘worden, _ Qu’ils soient instruits.

SUBJONCTIR

f Présent.

Dot ik geleerd worde , i Que je sois _, ,.

dut y geleerd word, que tu sois instruit‘.

da: îy geleerd worde ,j qu’il soit Ç

dat wy geleerd worden, ’ que nous soyons ' ‘

dat gy geleerd fword, v "que vous soyez instruits.’

dat zy geleerd ‘ivorden , qu’ils soient _ \

‘l -* - Prétérit Imparfait. ‘ .

Dat ik geîeerd ‘wierde , Que je fusse o’

dat îy geleerd wierd, que tu fusses instruit’

dut y geleerd ‘tvierde , « qu’il fût p .,du: wy geleerd wierden , quenous fussions f a ‘ i

.dat gy geleerd witrd, que vous fussiez instrlitl

du: zy geleerd wierden, qu’ils fussent __ ;\._

" Prétérit Parfait. ‘ ' ‘f

Dat ik geleerd gewordenizy, Que ‘jiaie i . «

du: î; geleerd geworden zyt, que tu aies été instruit.

du: y geleerd geuorden zy, qu’il ait « g »

--_»- _ f.1_’ -‘ ’- -î"__

Î

#5‘:Ÿ

r

1‘

‘il

l

.’.
f",

- l
1
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s16 Dl-S CONJUGAISQÏIËÜ

Do: wy eleerd gewarden zyn Que nous ayons .

du: ‘gy Ëzeoo geworden zyt: que vuuMagQE(do: zy geleerd geworden zyn , qu’ils aient ‘ _

‘Hsvî- u 1" ..JË ;
‘ * mnnnrmm.‘-mi

Do: ik geleerdgeworden woere, Que j’eusse été

do: îy geleerd geworden woert, que tu eusses instruit

dot y geleerd geworden woere, qu’il eût _ w

do:wy geleerdgeworden woeren, que nous eussions

do: gy geleerd geworden woen, que vous eussiezdo: zy geleerdgeworden woeren , qu’ils eussent
vvv jsignnwon

Futur. - ._ {ä

, ,.

Do: {k geleerd zol worden, Que je sois ,_Ë\ _ ._ ___ Ïf

do: îy geleerd zul: worden, que tu sois '" "itistriutî

do: y geleerd zol worden, qu’il soit

do: wy geleerd zullen worden, que nous soyons

do: gy geleerd zul: worden, que vous soyez A instruits.

do: zygeleerdzullen ‘worden, qu’ils soient r ‘

INFINITIR b.q Î

Présent. Geleerd worden, Etre instruit. ‘ "H ‘Ï

Parfait. Geleerd gewees: zyn, Avoir été instruit.

Futur. Geleerd zullen worden, Etre instruit.

Fut. Comp. Geleerd zuI/en zyn gewedrt’, Avoir ‘été

instruit.

‘f PARTICIPES. _Présent. Geleerd wordende, Etant instruit.pi_Ï_=__Parfait. Geleerd geworden , Eté instruit. ‘

Parf. Comp. Geleerd gewarden zynde, Ayant été in

struit’_

Futur. Zullende geleerd worden , Qui serainstruit.

Fut. Coinp. ZuIIende geleerd geworden zyn, Qui aura

._ . été instruit‘:
H" ‘f v ‘li . n‘: 1-5.‘-» ‘. - ‘t. x21», c as atäîmä‘. t5‘.

là_



nus Äëòsjüesiïsäws; fa’

"jeunes atfefgi ‘Î: g - »-. »- __.f, _îluggîson: Verbe ‘Réciproque as:

‘,p"= ‘Jn f‘ _ ‘q; ‘. . 4;‘ 13m

ICH Srurlaâerînpui, Se_Flazzer.

n}, WP-N 191,1 o«‘A.«T.1«F.M-_f f‘

‘fur’ 7‘? rLr ‘.4 p‘ n ‘H, ‘ ‘v L",

- ILJMÏ. n‘, -- » .

.,
V\‘V’

_ _ -. - a Présent.» " a »

"Î ‘ 1m i- ‘ l ,"‘\',‘*" i‘ z-‘y- ’

Ik streel my, q Je me flatte‘

(I? estteelt u, f _ . Taie flattes.

u; streelt zicb, Il se flatte.

y streelen on: , .1 Nous nous ‘flattons.

Gy streeltqu, . , Vous vous flattez.

Zy slrqelen zich , ' ‘ "fl Ils se flattent.

_ a _ __ À

Prétérit Imparfait’ ‘ N\\

Iksîfâeldt my , 11e me flattois , flattai. ‘

Gy streelde ù , u te flattois, flattas. ‘
il‘

Hy streelde zicb, _ Il se flattoit, flatta. ‘ "

lJ/fy smelden 0m‘, _. Nous nous_ flattions , flattames.

Gy streelde u , ’ Vous vous flattiez , flaitâtes.

Zy streelden zic/z, Ils se flattoient, flatterent. MM,»

" Prétérit Parfait. ' '

Ik heb my gestreeld, Je me suis flatté.

ï? hebt u gestreeld , Tu t’es flatté.

y beéfl zich gestreeld, Il s’est flatté.

PVy lzebben on: gestreeld, Nous nous sommes flattés.

g; lzebt u gestreeld, Vous vous êtes flattés.

y bebben zich gestreeld ,- Ils se sont flattés. ‘PHË.

À.

g."a‘,

ñ». Plus-queq-Parfait. , ;..Ë_, .

g: my gestreîtlld, _ 11e mîtois gattâ. _ _ .

u estree _ u t’ tois att . ,
1% fwd gemeeŸd ,"' " Il S’ét0it flatté. " ‘t ‘

Wy hadden on: gestreeld, Nous nous étions flattés.

g; had u gestreeld , Vous vous étiez flattés.

y hadden zwh gestreeld , 11s serment flattés. _

_.._»r. . #1"

\l

J

S

Y

l.
"î

u.

1

s
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‘x18 Des CONJUGAISONS.

J’

Futur. » ‘

Ik zal mystreelen, 11e me flatterai.

Gy zult u streeleu , _ u te flatieras. -\ ,_ .._.

Hy zal zich rtreelen , Il se flattera’. _ _ _ Ç‘

Wy zullen on: streelen, Nous nous flatterons.Gy zulr u streelen, Vous vous flatterez". L

Zy zullen‘ zic/z rtreelen , Ils se flàtteront. ‘ f’;

Futur Composé. "

ri

Ik zal my \ äe me serai flatté. r

Gy zult u p u te seras flatté. -

Hy zal zic/z îertreeld Il se sera flatté. .

Wy zu/len on: ebben , Nous nous serons flattés.

Gy zult u Vous vous serez flattés.
Zy zullen zic/z lls se seront flattés. i

Conditionnel.

Ik zou my streelen, 11e me flatterois.

G zaud u streelen , ‘ u te flatterors.

H)’ zou zick streelen , Il seflatteroit. -

rÄ zouden on: streelen , Nous nous flatterions."

Ëy zoud u sfreelefn , Vous vous flatteriez. *

y zouden zzc/z stroelon, Ils se flatteroient’. «

Conditionnel Composé.

Ik zou my j Je me serois flatté.

Êyizoud u ‘ 'I‘u te serois flatté. j

zou zick estreeld Il se seroit flatté. .

Pgy zouden ons }îeb11en , Nous nous serions flattës.

Gy zoud u Vous vous seriez flattës.

Zy zouden zich l Ils se seroient flattés.

IMPEIÏATIF.

Streel u , Flattes-toi. i .

Dur lzy zich rtreele, Qlu'il se flatte. ‘

Dat wy onristreelen , F attons-nous. ‘_

Streelr u , Flattez-vous. v f‘

Dot zy zick rtreelen, Qu’ils se flattent. -.._‘.



Dits ÛONJUGAISONS’ «x19

' SUBJONCTIF.

Présent. -

Do: ik my streele, Que je me flatte". _
do: îy o streelt , que_ tu te flattes. i

do: y zich nreele, qu’il se flatte.

do: wy on: srreelen , que nous nous flattions.

dot gy u streelr, que vous vous flattiez.

do: zy zich streelen, qu’ils se flattent.

Prétérit Imparfait.

Do: ik my slree/de, Que je me flattasse.

do: îy u streelde, que tu te flattasses.

do: y zie/z streelde , qu’il se flattât.

do: wy on; rtreelden , que nous nous flattassions.

do: gy u streelde, que vous vous flattassiez.

dot zy zio/z rtreelden , qu’ils se flattassent.

Prétérit Parfait. _

Do: ik my Ïiebbe gertreeld, Que je me SOÎS flatté

do’: f)» o beb: gestreeld, que tu te sois flatté.

do: y zie/z hebbe gestreeld, qu’il se soit flatté.

do: wy on: hebben gestreeld , que nous nous soyons flattés

do: gy u heb: gestreeld, que vous vous soyez flattés.

do: zy zic/z hebbengestreeld, qu’ils se soient flattés.

Plus - que-Parfait.

Do: i/e my hodde gertreeld , Que je me fusse flatté.

do: f); u lzod Ëesrreeld, que tu te fusses flatté.

do: yzie/z hod egestreeld, qu’il se fût flatté.

do: wy on: hodden gertreeld , que nous nous fussions flatt.

do: gy u hoddgestreeld, quevousvousfussiezflattés.

do: zy zîch hod en gestreeld, qu’ils se fussent flattés.

Futur. ‘

Do: ik my zol streelen, Que je me flatte.

do: y u zul: rtreelen , que tu te flattes.

do: îy zie/z zol rtreelen , qu’il se flatte.

do: wy on: zullen srreelen , que nous nous flattions:

dot gy u zul: streelen , que vous vous ‘flattiez.

do: zy zicb zollen meelen, qu’ils se flattent.

O
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Zzch stfeelerr , Se flatter ‘fila.;’

FI‘t

.1’

Ê »‘
mi‘

’.‘a.»

»"\',.n

Présent." ' _ » . ‘.5 j . l

Parfait. Zichv gestreeid hebben, S’être fllttfi. q,

Futur’: Zich zuIIen sireelen, Se flatter.’ sf:

Fut. Comp. Zich zullen gestreeld hebben, S Éffûfflflllfliy‘

._‘ ."

Pauricrgus I ' ‘

. ’.’. w ‘.

Présent. ‘Zich streelende, Se flattant. e’ v’?

Parfait’ Zich gestreeld , Se flatté, a ‘

Part‘. Comp. Zich gestreeld bebbende, S’éta-nt flatté.

Futur. .7‘ - Zich zullende streelen, Qui se flattera. ‘c

Fut. Comp‘. Zic/z zullende geszreeld hebben, Qui se

1 e‘; Jsera flatté.

Plusieurs Verbes Récîproques‘ François se changent

souvent en Flamand en Verbes Passifs; RE. dïe

boeken worden nie: meer geler/zen , ces livres ne se

lisent plus. De fransche tael word doór gantscb Europe

fespro en , la langue françoise se parle par toute

’Europe. ’Er worden veéle boeken verkogt , il se

vend beaucoup de livres‘ « à j;

Conjugaison du Verbe Irrégulier

KONNEN, Pouvoir. V

INDICATIF. H Ï
r s‘ >‘

Présent. _

Ik kan , a e peux. _ '

f} kont, Jfu peux.

y kan , Il peut.

FVy konnen, Nous pouvons. a

g)’ kvflï, Vous pouvez. _

y kvnnen’ Ils peuvent. 1 a ,. â

r



’ Due, Cçgqugiiisous’ in:

a

' Prétérit. Ingparfait.

  

11» kan, 11e pouvois, je pus.

Gy kan, u pouvois, tu pus.

Hy km’ , ‘ ll PUÜVOII ,_il put.

fl/y konden, Nous pouvions, pûmes.

G kan, Vous pouviez, putes.

Z; konden, lls pouvoient, purent.

‘Prétérit Parfait.

Ik heb gekonnen ’ai pu.
G hebt gekonncri, Jfu as pu.’

lig- heéfi gekonnen , Il a pu.

y lzebben gekonnen, Nous avons pu‘

gy bebt gekonnen, Vous avez pu.

y lzebben gekonnen , Ils ont pu. -

Plus - que - Parfait.

Il‘ had gekonnen,‘ jlîavois pu.

ä’ had. gekonnen‘, u avois pu.

y baa fekonnen, Il avoit pu.

HG; had en gekonnen, 1 Nous avions pu.

Gy had gekonnen ,t » Vous aviez pu.

Zy hadden gekonnen, Ils avoient pu.

Futur.

Il‘ zal kormen, Je pourrai.

G zult komzen, fu pourras.
Hy zal kormen, ‘ Il pourra.

Wïy zullen konnen, Nous pourrons.

Gy zuIt konnen , j Vous pourrez.

Zy zullen lronnen, . ’ Ils" pourront.

Conditionnel.

Il‘ zou Êonnen , A pourrois.’(i? zoud konnen, u pourrois. -

y zou konnen , ‘ Ilspourroit.

Wy zouden kommr, Nous pourrions. î’ a

Gy zoud leonnen, Vous pourriez. '

Zy zouden Itonnen , Ils pourroient.

 

F



fmfu Dzs ’ Coujuenxsoasxks.

Conditionnel Composé. -‘_ f‘

Ik zou v ‘ ]"aurois pu.‘ ‘r .. rqfl ü

G zoud '1u aurols puws; _ ‘p
Hy zou e hebben , Il auroit pu.‘ - , ‘ ,,

WË; zauden gekonnen, Nous aur_1ons pu.G zoud Vous flllïlfll pu. ‘ä

Z; zauden Ils auroient pu. __

UIMPERATIF est fort peu ouÏaoiut eu usage.

‘SUBJONCTIFa ‘ -«-=
Présent. ' ‘Q

Dm: ik konne, Que je‘ puisse.

dat gy kom‘, que tu puisses.

dat hy konne, qu’il puisse.

dat wy konnen , que nous puissïons. ‘

dut gy kont , que vous PLHSSICZ’ «

du: zy konnen, qu’ils puissent.

Prétérit Imparfait.

Dat ik kon , Que je, pusse.

dat gy kasz , que_ tu pusses.

du: hy kon ,' qu’1l pût. _

dat wy konden, - que nous pusslons.

dut gy km , f que vous puss1ez.

du: zy konden ,Ÿ _ qu’ils pussent.

Prétéfit Parfait. " '

Dat ik hebbe gekonnen ,, ‘ Que j’aie pu.

dat îy hebt gekonnen , que tll aies pu.

dat y hebbe gekonnen , qu’il ait pu. ’

dat wy hebben Éfekonnen, que nous ayons pu.

dat gy hebt ge onnen,‘ que vous ayez pu. ‘

du: zy hebben gekonnen, qu’ils aient" pu.

A Plus - que - Parfait.

Dat ik hadde fekonnen , Que j’eusse pu.

dat iy Imd ge onnen, que tu eusses pu.

dat y lzqd gekonnen, qu’il eût pu. ‘ v



nm ofivj‘ ifléäÜs s a s‘ ‘me

du; wy hadderfgeÆoiinefi,’ queinous eussions pu.

(fat gy had gekqnnen, p_ que vous eussiez pu. 4.":

du: zy lzaddm gekonnfn, qu’i1s eussent pu... 4;’.

On ne se sert êaas dans Plnfdicatif ‘du Futur Com

posé , ni‘ dans le ubjoncuf du Fuîuride ce’ yerbeI.

INFINITIF. -‘

Présent. Konimx, È- . Pouvoin. ._.__, .. ,_ t‘.

Parfait. Hebben gekonnen, Avoir pu. ‘ ‘ " ‘

Futur. ZuI/en karmen , ‘ Pouvoir.

PARTICIPEË.‘ '

Présent. .""-‘ Konnende, Pouvant". ’ ’ Î.

Parfait Gekonnen ,» Pu.‘ , q ‘t; ‘.‘_"_

Pari‘. Comp. Hebbendekgekonnen, Ayant pu.Futur. Zullende omzen ,’ Qui pourra. ‘r

On ne ‘se sert pas du Participe Passif gekânneir,

lorsqu’il‘a un Verbe après lui, mais _de Plnfinitif

konnen, comme ik heb nie: konnen kodmen, je. n’ai

pu venir. Mais s’il n’est pas suivi d’un Verbe. on

dit régulièrement‘ gekonnen, comme’ ik beb niet ge

konnen, je n’ai .pu. _ llfen est de même des autres

Verbes, qui en Prétérit Parfait ont un Verbe après

eux, comme willen, daen, moeten, à Flnfinitif, au

lieu de gewilt,‘ gedaen , geqzoeten, comrne ik lzebden

kleer-maeker doen kodmen , fai fait vemr le tailleur",

et non pas gedaen koómen, ce.’ qui seroit une ex

pression très-vicieuse et inintelligible.

Conjugaison du Verbe’ Impersonnel

RËGENEN, Plèuvoir. ' j‘

î.» INDICATIF. .
_ w’ -A Présent. ‘l

Het Ïëgentgï- ‘îq ‘FIA _ Il pleut.



in; _l_)ls Cpuluorrïpo
zitoeuto irvo

‘Prétérit Imparfait.

_ .'ii'l"jî"i’îil/Il
Het régende , Il p euvo t.

Pfssfia.PËË-é.ëî% ‘ÏŒÏËËŸSË

Ha: heéfi gedgfvnt, , ameçllraäplgg . Ÿnnuq

.= IfJu-fau-Ptffeifl‘ q
Het had gerégent, l v l‘ ‘Il lavoitlplu.

ËJzÜaûfi

î ‘e, »

. e’ "-‘ ’.‘,--"‘ i é’.

Her zal "rlgenen, =5"=«:«‘,’-.s:l1h‘pljeuvr'a. Jlmüîl 3 eä

-f’ï'7--- ' » ‘ ‘S-w i ‘skzzvifiai ' ’X'"J’ Futur Compose.‘ l " " Üî

Het zal gerlgenr brbben‘, Hsanrrplnzs-w»

1-12‘? f‘ ‘- . Çonditfiûprlfesl.’ ‘m. zrxalinuxstclQ

Het zou rdgenen , ' Il pleuvroit. «

. « Conditionnel ‘Composé. .

Het zou gerégentikebben, - Il attrait-plu.

.. . r’

ifffr‘ - S U B J 0 N C T IF‘? f» ‘fit;

ËÏÏÏÏ » l . v , ‘f Présent. ,D‘: b‘: régene; « ‘ Quïlplèuvef‘ . ‘sil

_ _ .‘ dnllifliiî?

» Prétêrit Imparfait. , ‘
" " i ,. î rtîfiïàîfi.

Dot het régende, k Qu il plut.

135m‘ Prétérit Parfait. f‘; qDat het gerdgenr bebbe, i‘ Quîlïait pin’- ‘PHZÏÏi-"üiât

' ’ ifsä-‘slaî,

Pluseijije-Parfait. j": flgiîaà

- .1 i .1 s‘ " geämtuêfiz

D4’ Q_u u au‘, sauxuoaÏ

J-‘iä-i ,s"i".-.+ Futur. ‘xriniâq _gr\s;\a1i'i\\

fît?" ‘ ‘ si t1‘ 4‘. " "fil ne N

‘DMiñè-‘îùzîql i‘.



15%"? ËÊËÏUËÏBËË 0%‘? ifs

‘si’? %*‘Ë’î‘%
‘Juvl. ‘Fq ËF ° a ghrsêäwg x-fñ

Présent. R! r; ' _"-g.__’ q Pleuvoir;

Parfait. G‘Ï.ËÏ";_"I"ZL"Ï ,(' Avoir plu‘

Futur. Zùîîerf rdgenen , i‘ ‘efiäwqçmsfll mil

cr- l; ‘ . v. U’

P Ä"1i"r1°c:"1 îfÏË s. .
’ulq nwve l fivægffwag; zäxî’

Présent. l Rlgenendeæï ’ Pleuvant’.

Parfait.‘ Gerégentf, ‘ Plu.

Parf. Comp. .Govrégfe_n_t"bebbende , , ùyprjjvplmh mg

Futur. Zuliletnziekfpdgerâqgzîjw Qlll pleuvra. _

 

 

15%
- n‘

Ûhservation: sur Conjugaison: de: Veròes‘;
fifffHr» '- . :.-:»‘ ‘M su‘

u~ ‘

: ‘gfifzw. " '

‘
‘ ça 1

‘n
1.1,

r,«
uflïoxmaxion du- Présent. "03

TOus les Temps Préseus de Pindicazif se forment

du Présent de Plnfinitif, en rejetant en ; savoir des

Verbes terminés en dan, gen, yen, men, ne», rm ,‘

leu, un, chen Jean peu m: erwen‘. En voici dl?

cxemples z ’ ’ , __ " ' "°

Ä f!!! CSÜIDCÏ’ Ÿ _.: _ ggfz.’ "ggfjme,

Äbeyfen , travailler.‘ î " Ik arbeyj, je travaille.

Blusschen , zétejindre.’ Il’ ‘Hllüfbf-ÆËÉEOÎIÏIS‘ s‘

GeIeLden, conduire’ n Il‘ gelïd, je conduis.

Lac n , rire. " ’ ‘ Il la: ’, je ris. ‘

Schuymen fljclgtgelzg- i’; Il‘ ujlzgzym, jïcjume’

Trouwen , miner. ’ Ik trouw, je" marie’.

Vîsschen, pêcher. I‘ li vise/z, je pêche.

Vr En , fair ‘e fais Pamour’
WÏm/æ» ËËËËËËËÏËË’? Ïfieyffnlffçwje ‘âéuliäîtès-Q

Présent Infinitif. PrésentJndicatifŸ ü
e‘ u.

f)

r: {f}



m6 D-s-s C-o N-juc-1usoarsæ;

On peut excepter de cette règle tousles Verbes-dont’

la pénuhième syllabe se termine en la memeconsonne

par laquelle la dernièreisyllabe commence, comme fig.

minnen, aimer; ik bemin; j’aime; krabbenofigratter;

ik krab, je gratte; ontsnappen, échapper; ik ontmap,

Ïéchappe; be/eennen, avouer; ik beken, j’avoue; "vér

dikken, épaissir; ik ven/ik, jïâpaissis , où l’on voit

qu’une ‘des consonnes est rejetée. _

Les Verbes qui se terminent en ven, rejettent bien

selon la règle leur en, mais changent de plus leur v

en f, comme feéven, vivre; ik leéf, je vis; durven,

oser; ik durf, j’ose; blyven, demeurer; ik blyf, je

demeure. '

Tous les Verbes qui ont deux voyelles immédiate

ment devant l’n final , ne changent pas dans la

première personne du Présent de Plndicatif, comme

doen, faire; ik dom, je fais; vergaen, périr; i’?

ver aen, je péris; zien, voir; ik zien, je vois.

fa seconde personne du singulier et du pluriel, et

la troisième personne du singulier au Présent de Plu;

dicatif, comme -aussi la seconde du singulier et du

pluriel au Présent du Subjonctif, prennent le t; à

la lin , comme gy woont, tu demeures; by avoont , il

demeure; gylieden woont , vous demeurez 5 dat gy

zfoont, etc. ‘ _ _

De la Formation du Prétérit Imparfait. - ‘r

_
.

’.|)
S I

Voici des exemples d un Prétéric Imparfait, ‘ou la,

précède immédiatement la dernière consonne ‘z »

Il’ al, wy aten , s Eéten , manger. -

Ik bad, wy baden, _ Bidden , prier. H

Ik brak , wy braken , Breéken, rompre.

Ik îaf, wy gave», _ Geévenydonner. _ . t

Ik wam , wy kwamen , ". Kodmen , venir. ‘- "- ‘. 1»;

Ik la: , wy Iazen , r ' Ledzen, lire‘ "

Ik nam , wy namen , j _ Nedmezz‘, prendre.

Ik zag, wy zagen , - ' Zien, voir. e

lk zat, wy zaten‘, Zimn‘, être assis.

Ik stak , wy irakien, - -‘ nSzeéke» , piquen-f -



113.5. iC'0NI»ÜG’Ä'lsÜNSw 13.7
. r .

Ik sprnk; ’Wy_ rpraken, âpreé/een , parler. ,._; j»

Il: zmdviuy trflden, redden, marcher. _ J

Ik vergar ,, 111.7 vergaten ,'_ Vergeéten , ‘oublier. _,,

Et quelques autres. 1L _.'_,‘.Ÿ_. ». f j ,..-‘- .- -. l ne, ’ ‘a ‘v, ..- r,» ‘

"\ j‘ .

Les Verbes qui‘ se terminent àlîlnfinitif en ben, den,

gen , len . ‘men , ‘nm , ren, ren, ven, won , changent.

ces trois lettres finales en de,’ pour former leur Prétérrt.

Imparfait; en voici des exemples:

i .\‘»-‘. ,

Infinititlà‘ Présent.» 1 » Prétérit Imparfait. ‘

Beminnen’; ‘ ik lemin , 'i/e beminde’, ‘ Ïaimois.
Hooren , ‘_-,‘_ ik boor , ik boorde , a fentendois. '

‘Krabben’, " ik krab, ik krabde, s je grattois. ,

Leeneu ,‘ ._ ik Ieen, f ik Ieende , ' je prêtois. .,

Leéven, " ik leîf, ik leéfde, je vivois. "

Schuymen; ik sc uym , ik sc/zuymde, Ïëcumois. ‘

Trouwen , ik trouw , ik trouwde , je me matiois.

Vraegen‘, ik vraeg, ik vraegde , je demandois.

Vreezen, ik vreer, ik vreesde’, je craignois. '

On ajoute re au Présent de Plndicatif des Verbes’

terminés en ohm , fen , ken, pen et cen,_,comme;_ __

Lac/zen, u. 1m’, ik lflchte, je riois. r l

Maeken , ik maek , ik maekte , je faisois. ‘

Ontsnappen , ik ontmap , ik ontsnapte, féchappois.

Strafen, ik rtraf, ’ ik irrafie , je punissois’.

Verlorsen , ik verlos, ik verloste , je délivrois. .1

Wsrclien , ik vise/z , ik vise/rie, je pêchois. ._

Wasrchen, il: avare/z, ik warchre, je lavois. a

Les Verbes qui ont un y devant leur dernière syl

labe, changent cet y en eé à Plmparfait, comme: '_

Byten , ‘ - mordre , ‘ ‘ik beét. s ‘h

BIIyken , , parottre , ik oleék.

G 34211 ’ . glisser , ‘ ik ‘gleéjd. »

Gfypen ,AÏ empoigner , ik greép.
' "i." . ‘ ‘.4

I



Qrfi

‘\

D a o Cao‘r«.-.J1_u»e:’1i’3 s oswil.

, ’ fg-vfregardexrgxebnerr/riab kali, m Non

â, ,. prendre , . zeafnib kreég’, u? a’,. _ en À ‘. j v N . . .

1.=«»;Kryîen,’ a 2,». pleurer, Je: kreéfügâfië

18s ïçydcn , ._'\'.‘» souffrir , , leéd‘, qmmç)

wr-æ egpgen , _ u =se baisser" srggineeg. Jsssïè’

"Nypen , pincer , , fiaugvain nedp. , mua

ÄWPryzen, . fælouhf , tziodab siiâpredr‘ Wgmï,

« , mïmrrter , ik reés.

‘a ‘es: Mure ik-ttvw,, t «
Ëfhryêîen , s ‘epjaniber, iïrc/ireé):

.1,» v pen « a uiser i 41e‘ Sfzyyden’, îxmiqtziiâlîer , , ;_ iFŒÎzËËÏÎÎ

‘v...

llfpûken , « Iicéder , ’ ibl weék... wrsäsfl‘

Wymz , ‘ imputer , , ‘xauikqweén, massa?’

' yzen , ’ montrer, îf ‘ïfikiweér’ ‘zrzlsziyi

Zwygen,‘ _ se taire, ‘sert ÎÏÄ-‘ZWB/gïîflf-KŸËSÜJÏ

r’ ‘ Zypen, ‘ écouler, ‘ikfizedp. atîcäsv;

- ‘i. ‘ ‘ ' ‘r’: .1» ’_-’»-‘»"ç

smyfêfl , x, ljetei-z, I. ‘Ifigfltkurmeét. , zzsxëfzl

- - stfyken’: z .' -= repasser , ’ ‘Wfiitftlhîssëïwusfò

\ Œrryden, f; combattre ,‘ "me ‘fmedd. est-mi)

Il y a encore beaucoup d’autres Verbes ,qui.-_t{e

suivent point les règles que nous àvonsælouuees

touchant la formation du Prétérit Imparfait; u a s

les joindrons ici, en mettant le Présent de Flnfimiä,

le Présent de Plndicatif et le Pretérit Imparfait; Il

v Verbesqui changent leur a à IImparfaitQÄ-JÄQË

t - Infinitif. Présent. ‘ f’. Imparfaitä

Bide-zen, i- souifler , ik blaer , ik bliuL’:-:’?.

Slæpen , " dormir , ik slaep ,* 1’ ikjsliepmls?’

Gaen, ’ aller, ik îaen,’ ‘«_ ik gmùgaiïltî

Ha en’, = pendre, _ ik" an" , "ä ik ’_Onängert,‘ recevoir, ‘% ik ontfîngg ik parka?‘

I/anlgén, ’_' prendre, "i ik vang, i!) ik rçvgwsî

Valeh‘, tombée’; ‘M il’ val gfioñns ik äiuläits-vï
Laetäff"! li" laisser"; H il’ lue: ,".n"l ik ‘raflent?’

Warrîen‘; "H croître‘; j-j» ik wnf, fòs ik ugimrssx?‘

zugramni; entéfietïf, v»: il: begmgf‘, il; tiaqtwfii

âï

1

"_



‘Dense flmnmurœfl s o m6; Bng

Vîaegen çlävi domanden,=‘«"ï*ihgraeg,' . ä-ik-rflfoeg.

äaegen gàssw‘) chasser , g‘5’{‘l:k‘_:f48g , 5 peg.

raegengmm ggrger , . 1» zk»dgaeg , , r» s41 «droe .

gmepm Ÿbäà bènr , , n îÏg-îaef, , i‘äff%flflä

aen ‘gfifin tre f 1s»: x en n «r eg.

Vaerer’: , «qäfm nlwiguËr , î 1 ikwper ,’ z zfikfûner. _

Smen , HÄQÏQÈÏÄIIC debOÜt, iksiaen , Ÿliüfsæûfld’

4%?‘ I} ,_ ‘Hiflîiffl _. S'ï'w_‘;"_3,, «

_ h 1 . .‘ Î , ' l; g

‘gxäsxaugqæ c ‘ggäïs’‘a 1a» .

{ÊÏËËÏÏÂË ‘E t ËËÎËËË""" ffwÜ-Ëmïfim’

Eéten , ‘täsmt manger , {in ‘cf: , A, " gkGeneézelògwx m‘ , , 1s‘ ‘zk geneé: , » _zk gçnas.

Gedven Äswxzäfnner , s‘ se île’ éf,

Leézen ,.as=fæ lire , . ik Ïe’ , ‘_
Steéken pzempiquer , , 1:».- ik fsteék,

Meénn yzss-«mesurer ,, ik ma,

Neémenqxësç» nsvpîendre , e «r. ik neém ,

Tredden 94;»; marcher , , 1e ib treéd , -

S reéken , parler , ik spreék ,
n’"Sçeliên i?‘ "ïÏpiquer , - ik stedk, -

Vergedtm,‘ oublie: ,- " ik vergeét,

‘Bréékeriyi f-‘i rompre, o ik bredk ,

Den en; v- 1 1‘ penser , ik denk ,

«Brmfnr, -' apporter, - ik breng , J:

‘Bevedlen , commander, ik beveél,

fl/eéten ,'»'ï «i ‘savoir, «f: ik wed: ,‘ .

Ggldçn , 1‘

Iferveñ’; " '

Scbeldefl‘, s:

Schurfien ,f o

Weégen, h

Beweégen jk

Scbçlren , ü

Zendppy i‘,

Zwellam, M

Smelten‘, h

SÎBËÈ}: ‘i’!

Zapmysnûç:

valoir; « ik eld ,

tailler’, " ik ferf,

invectiver,’ ik scheld, ,

verge; ,= u ik sçhenk ,-_’_

peser,‘ ». w ik WeégŸ,émouvoir,’ ik bewqdg,’

17agex:',_-».‘.."\‘ ik sclzplrn;

envoyez‘, A" ik ïzqqd,‘_.-,_{

enflerm z’ ik zwekfin,»

fbfldfggï» av‘ ik ignqkmfi;

dérober’, 4.1 {k Sflflfiryi‘;

Uîäfilg-v‘ m Ik

il.» gaf.

ik 14:.

ÊÎ-k

{k mai.

Îk flflm- -

ik trad.

ik sprak‘

ik stak‘ ‘a

ik vergazw’

ik brak" î’

ik‘ bragt.‘ J
 

ik beval. -

"ikowlist. '

ik îold.

1%’; orfl
  

f‘

äfflflüff‘. J‘

Ïk ïflndræ-Cïk‘

Îk Zwülqïsfl;

ik scmplg‘ __ik

Œèlféfllëgsix



zoo‘ Des? ÙGÜIÏIIGICIÎOŸGÇÊÏ

Zwelrelnî; s jurer ,t’ -‘ ' ikzueév‘, ‘Jzîk zpAQSËËiÏÄ

Trekktn , ' tirer , " e ’ {k trek; - ‘- ‘lrk rrqlt nlf-Lbä

Ïegten , - se battre , xk vegt", äf-äik wgfl\""-_Ü

‘ . _ : -1 tug Ÿitzw-iäl

Verbes qui changent leur i’ au Prétérit Imparfait»

» figura me gmisv

_ Infinitif‘. ’ Présent. _-’_ Imparfait.

f J ‘J a‘ "‘.

Bidden ,; Ïjjprier ,: an‘, ._j {k bid ,i_, f‘ rik bai, »_.‘r\

ale Iig, t ik lag. . m3

ik zlen, "Ïik zag. ‘,, _.‘

Liggen , se _coucher , r

Zieia, t, voir, _

Zirten , ». s’asseoir,_ -

Bedriegen , t tromper , i,

Biedgn’, Ûlffll‘ , a ’ Ÿ

Binden , lier , _ . -

Beginnen , commencer , i

Dingen , marchander ,

Divingen , forcer ,

Drinken , boire , . À

Dringen , presser , i‘

Glimmen , reluire ,

Genieten , jouir ,

Gieten , verser , a f f‘

Kiezen , choisir , -_‘ "

Klinken , ' sonner," ‘

Klimmen , monter , "=

Krimpen , raccourcir ,

Liegen , mentir ,

Stinken , puer ,

Zinkeri , aller au fond ,

Zingen , chanter ,

Ÿringen , Ä sauter ,

' ‘z:Æmnen , ‘- ‘filer ,- -

lieder: ," ’_ ‘fuir; ’
PÏ/iegen , l ’ voler ,

Wrslinden , dévorer ,

Vriezen , geler ,

Verdrieten , ennuyer ,

Wrliezen , perdre ,

Verzinnen , imaginer , a

ik zir, ik zat. ‘ .1

ik bedrieg ,t ik befrodg‘ \\

ik biûd, .‘.‘,"i- 1.044 3.

ik bind, qik bond. , ‘a

ik begin, npÎ-k bCgOÜ. 1j‘;

i/e ding, ik ‘fong.

ik dwm , ik dwon .

ik drinf, ik dromâ

ik dring , . ik ‘i/rong.

ik glim , ik glom.

ik geniet , ik genoótÎ "

ik giet, ik goót. ‘

ik kies, ik koür.

ik Ælink , ik klonk. '

ik klim , ik klom. ‘

ik krimp , ik kromp.

ik lieg, ik loóg. ’ ’

ik rtink, ik stonk.

{k zink , ik zonk. ._

{k zing , ik zong. "-'

{k rpring, ik sprong.

lk rpin , ik spon. f_ .

ik vliei’, ‘ik vloódf’ ‘ fi‘

lîk v/ieg, ik vlodg. ' ‘l

zk verslind, ik iverrïond.

het vriest , her vroós.

ber verdriet ,

ik verlies ,

ik verzin ,

{let verdroót.

{k verloór.

M’ verzon. ‘s

,Ëufw‘.‘l'y

pij}.kif»-_:.’_

î

_ w



, Dwqiiioahyp sans o u s‘ ‘t3?

P7ndgMÜmf4-,troärver,,,q -," ik vindw î ‘

Wingeny‘; ‘tor re, ‘s _ik vring,

H/‘inuenmw jngagner, . ,‘,ik win,

Ïlfinden ," a gumder, il: wind,

_‘):’:l' ‘° 1G A3: «(ï

tveibe’ ‘qui changent leur o au‘Prétérit Imparfait:

v ‘ ‘="‘ Infinirifl ‘

Doen , faire ,
Houdan‘, a -'- tenir ,

Hauwen ,f ‘i «hacher ,

Kamen, i "venir, ‘U.

Loopîïr; t - courrir ,r

Roepen , ’ "‘ appeler ,

Stoofen , ‘ ‘ pousser ,

Fl/îzrdm , "idevenir ,

\l , ‘Î

‘Verbes joù uy change

' Infinitif ‘

Buygen , , , fléchir ,

Kruypen , ramper ,

Snuyten ,_ p moucher
Sluyten, _i ‘fermer,

Scbu van,‘ ' ’ reculer ,Ÿ

Ruygen , ‘ flairer ,‘

Sluyken , frauder ,

Stuyven , ' poudrer‘,

Zuygeng, sucer , _

Zuypenw _ _ boire , f‘

’
_

ik vqndf ‘p;

ik vrong. . ï

il‘ won", .5;

ik wond. " _

l)‘ ‘f-= s ’

Prërent. ’ Iinparfait.

il? Joen , ‘ ‘ik deéd. ‘i

ik baud , f‘ ik hield.

ik houw , ik hieuw. ‘î

ik kom , ik kwam. ".

il‘ Ioop , ik Iiep.

ilr roep , i/t riep. _i

ik stoot , - ik stiet. f .

ik ‘word, ik wfefdfltf»

" i" 1 . 1 P ',"

à l’Imparfait en oó. _-‘

Présent. Imparfbit. ‘f

ik buyg il’ bod .il’ kruyp’, il’ kroäp. j

ik snuyt, iñ snoót. A _

il’ sluyt , il? rloót" ‘ï

ik SC/Izzyf, ik rrboófi xil’ ruy , ik roók‘ Î"

ik sluyk , ik rloók. \{k rtuyf’ , ik Stoófi ‘ri’! zuygq, ik zoóg. , i‘

ü’ zuyp ,, p wik zodp. _ _ g

1 ÔflŸääŸmî-ffiëi ‘liléflëòf Vëfbfsl simples; errer» les."

composes qui‘commèncent_ par be‘, ge, fzèfifvei, jwgéf‘

ou wéderfi, aven ,'doór, m , over’, vodr etc]. , cligngenq

de laîfnrème gianièrelque leurs Äpriuîitifs."

u‘. ‘ ’. , _. .\

‘fi- « -= : a . -‘ »’_. ,3 n

. ‘1- ‘ , ‘u, .. ’ z ‘Ÿ l,a l‘ ‘l

, ‘Kg,- _\ _ ‘u; fui , _ ,_ =Ï\',';=. Mm Q’-_‘i__u;,.3'\



4a ou efomz-uwxîsaio’. - .

W‘ F-W" 13e‘ la Formation‘ du alñlâlqäfizfilfaifaîttavïàbisg

Un jJ-âflf-w _‘ q ‘ " ; "‘."-f:.\f‘a"% ‘nazi ‘il ŸSPHËBÄ

f-f 315e Prltéfi: Parfàit se 'fl)l1lDÜŸdLI‘PfëS8kf8,0il1ÜËfi>&
fait régulièrement enimettant‘goawcommencëmentgfqc

iun d ou x Malin, sans mubher le ‘P-résem-ïiduf_,\lqrbe

‘Auxiliaires hebben , avoir , qui. doit iplféüéùfizçgmgg

Jeerien, apprendre, île leer, ik beb geleefd; vrfgypï,

craindre, ik vreer, ‘il’ lubgeweerd ; maeken, gfiagm.,,4‘g

maek, ik heb gemaekt. _ , ‘ a } , n;

Quelues Verbes ‘Neutres demandent au Parfait le

Verbeguxîliaireæyn, être, comme‘ kbmen, genifltgflfi

ben gekamen, je suis venu; diva/lut; ‘fehflerä ik ben

gezwollen, je suis enflé Ëï car ce n'est pas biegvpaelêr

que de dire: il: heb geÆnrnenÇ il? béb-‘geàzvollm. _

Exceptez de cette règle les Verbes qui commencent

par be, ge, ver ou on, qui niadmertentpoint ge au

commencement, comme beminnen ‘gaîmer, il: beming

ik heb bemind; gelooven, croire, ik-geloof; il‘ lu];

geloofd ; verwagten , attendre ,‘« il‘ ‘ramagt , Il‘ bai

rerwagt; ontwennen, dêsaccoutumer, ikfvhflen, r?

lzeb ontwend. ‘ Il

Tous les Verbes qui changent quelque voyelle au

Prétërit Imparfait; forment leurs Parfaits en adtnètiant

ge devant leurs Infinitifs, comme Ieézen, lire’, ik heb

geleëzen 5 blaezen,’ souiller, ik heb geblaezen,’ qui ont

au Pretêrit Imïarfait ik Iar, ik blies.’ a "if 1

Mais quand eurs premières syllabes commencent par

be, e, ver ou on, qui ne se redoublent jamais , ils

retieänent ‘leur Infinitif au Prétérit Parfait sans-aucun

changement, comme beleézen, exorciser, ik hëb beledæ

zen ;' geneëzen, guérir, ik heb geneézen ; vefgeétè»;

oublier, ik beb_ vergeéten; ontfianlgen, recevoir»; ik lzeb

anzfdngeh ,*'qu1‘on_t au Prétérit mparfait ‘ikl {æglürä fiê

gena; ik veyat, ik qmfifing’ " ‘ ’ " ‘l’

TGÎÏS‘ les’ erbes’, qui’ ont au Présent un y devarft

leur ldernière consonne, forment leur Paifaät" de la

fremtère’ oli troisième ‘personne du» Pluriel du JPrétëui

mparfait, en ajoutant ge à leur-première syllabe

comineîk bgf, 3e" demeure , _au singulier du Prétêrrl

Imparfait, ' bleéf, au plurièlgfiwjîleüeh ïwlik ben



i’

‘Durs a ‘sous-l ‘s33

blelvm": äîëdthîèflllâ" ils t,’ ' 1G‘ mords bedt wyîeeétep, illj heb gebedtelr. Jgiadit de la îpremièrË _ou

waikèmeîâpruenrienduqslnrwl n» RËIÉŒÄÄ, Imparfait ’

iparmgu mnsostiroqiquiiii-‘fisflleò-i»:’ii_’=ffii«ig>« un

fifilPllisiëtirslfilvëflesl QÜl-ïëlraflgêflhqllelifilè voyelle au

Œëtëfitèlhligfiffâîtlylne‘ forment point‘ ‘leur Prétérit,

tlëaiffttîtî‘ ‘sur résenirfiä- niaistdu ÏPrétérÎtÄmÆtlrfait ,- en

‘äteeëvàâitgièiïaiifiiionimïntiemeitt’, et en a la‘ n, homme».

les spivgng; ' \ - ‘ÜÄAMZWËŸL’ " .\\, ‘a: q, ‘b-xiéx"

s: usïiru ris "(Blflflüüfih ?""""' ‘V’ «i? «f i€-,«.»'3 . ‘v

‘äiêdfll «ŸIËÆÎËÜIZÎ-flfi il‘: ËÏFdea-niel ‘J

«si ‘Xiäfjlfibîgflbfiâflfiâb ‘ini-"fffii i’Æedriegeni, ‘Jrofu en ‘Ëailj laqilrlêgf, ‘tilt

Wlkïllâhfbeäfflâgenvwgç‘ f" f. -\ =‘ l‘

JBÆÏW H Ïfëfa » '

r; ilijhebiigebonden‘. ;

‘BÜ-‘Ygeïljif Ombre."rlryhebdégêäioógen’;

l YPCIP’; . utterf,’

il. ‘z f‘ fikïheb: l

Dingen , marchander ,

- ik hêbgedpngen.

Dwingen , tonrraindre,

. ik hebqgedwbngen.

Drinlrengi-‘l boira, =

_ ik heb gedronken.‘

fDrmgflj-yi t‘ presser, ' »

.= lk‘ heb gedrongen.

Glimmîêiî breluiî’,_\ _‘__ e gegominen.

Gsnætgn" "trame, » _

,_.’_ ‘lrk- hçbi8€I106ten.-.,
èilffllïmî V

i, '9°1‘-_ .1I ‘

. ilt heb egoóten. ,

Kisflsnj w.‘ -i=5' f’.

n? f.’ RËËËÜ ŒlUPÔZRnsii-Ît

.

«q

t’. frai/Ivres‘ i. -
«l- full lia)» gekorvgnlltm

l ‘l-rîk ËÏËÏÏ:

ikî-f- ÜÎÜPÜI’) 1

‘il? Ësiïi’,

ik drflyp’

ik ding ,

ik dwing ,

ik‘ drink ,t

ik dring ,

ik glim,

ik geiiiet ,

"‘.'

ÏËËËÏËËa

)

‘î

r,‘

l "

l

l

(‘f

\

9'

I l bplâgr v l

i...‘

irk awopfçj

ilk dËwsJÎËÏ

ik dwong n}

îk ‘iipiiigîiff.

.’

; . ‘I. .‘\Ä_

‘ale-sien. .1.

lilasgpeñflf’

v

‘I

U»
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Klimmen, ynanter,

_ ik heb geklommen‘

Kluyven, ron er, _

'_ ik heb geîloóven.

Krlmpep , rétrécir ,

ik heb gektompen.

Kruypen , ramper,

' ik heb gekroópen. '

Ruyken , sentir ,

ik heb geroóken.

Liegen , mentir ,

ik heb geloógen. _

Snuyten , moucber,
i îk heb gesnoóten.

Sluyten , fermer , .

. ik heb gesloóten.

Schelden, einfurier,‘

ik heb gescholden.

Scheêren , A raser , -

ik heb geschoóren.

Schenken , verser,

A il: heb geschonkcn.

Schuyvcn, reculer,

ik heb geschoóven.

Smelten, fendre, ',ik heb gesinolten.

‘SIQÉIÜT g p‘ défflbef‘ ,\_ y r_

ik heb gesroólen.

Stînken _, puer ,

' ik heb gestonken.

Stcuyven , poufrer, , _ j

' ik heb gestoóven.

Springen, sauter, i‘

ik heb gesprongen.

Spinnen, ' filer‘, ‘ A

ik heb gesponnen.

Trekken , tirer,

ik heb getrokken‘

Vegten, se batt-rel,‘ ,,,

ik heb gevogten.

ik klim , ‘__._.

ik kliiyf,‘

ik krimp ,

ik kruyp ,

ik ruyk ,

ik lieg,

ik snuyt ,

ik sluyt , l

ik sclgeld ,_ _

ik süàeér ,

ik "schenk ,

ik schuyf’

ik smele, ' _

ik steéli,‘

ik stink,

ik sfùjf,îk spring, ‘L

îlr spinf’ i"

ik ttek ,

ik vègr ,

âk klom-gby-Ÿjwm’

içk’ klófilófigî‘

ik kromp ,‘ _"

l ‘

ik kroóp, a _r

ik rook, b‘ _’

il: 106g, J

ik snoótïmü-j»

ik sloót, __.-_’

ik schold vif

ik schoór ,

ik schoulr, »

ik schoói,

ik smolt , j

ik "stoól ,

ik stonk _, ,

‘ili stoóf, 3

._. _ ,.

ik sprong, u,

"iliïpôn , . 1

ik trok ,

ik vogt ,

‘r



D R s‘ fiëfofirsäfüïdîx": Ëoaä-s/Ÿ ’ x35 f

ik vloód, Xvreaerrîfflyùif r
l il: heb gevloóden.

Vliegen,‘ Ÿ-vvlerg ï ‘ F1

ik heb gevloógen.

Verslinden ,‘ ‘dévorer ,

ik heb verslonden.

Vriezen , __ îelerg,

het heé t gevroózen.

Verliezen‘, Ë perdre ,r» "f Ÿfï‘

ik heb verloóren.

Vinden , trouyer, '

q A ik heb gevonden’ ‘

Vringen , ' tordre’, ‘

ik heb gevrongen.

Winnen , gagner, j

ik heb gewonnen.

Winden , q f‘ guinder ,

ik heb gewonden.

Zwellen , enfler.‘ , e

ik heb gezwollen.

Zwemmen , nager ,

ik heb gezwommen

Zînkeh , " , couler àfimd

‘ ik ben gezonken.

Zingen "L V‘ Charrter,,i

ik heb gezongen. .

Zenden, j envoyer",

ik heb gezonden.

Zuygen,» _ sucer, ’

ik heb gezoógen.

Zuypen , "‘b0ire,

ik heb bgezoópen. ,

Zieden , f ouiI/ir , '

s‘. ‘IÄÜEÎIIQÜFËGZQÔÔCB’ _;

n f I ‘

l ‘l?’ ‘et, 1 ,_\ _

_ Il . ’

Ï ‘la’. hl "l

1‘

7

4.

‘ _"| ‘ . ‘ 13

l

r . .

n; vlieçi ,

ik vlieg ,

ik verslind

het vriest ,j

ik Verlies ,

flk vind, ‘

ikt vring ,

ik win ,,

ik wind ,

ik zwel ,

ik zwem ,

n‘ 21m‘ ,

._ l

ik zingaf‘

x‘

ik zend .5

ik euyg ,

ikziiypf,

uiziea, r

Ll l! .

ik vloóg,’ 5 '

ik verslond

het vroós ,

ik verloór ,, .1 _‘Ï

ik vond ,‘

ik vrong ., "Î

ik won ,

ik WOÜdÏQ ‘Î

ik zlwol,

ik zwom,

ik ZÜÜk j‘

ik zong», ‘ÏÏ

‘ik zond ,

ik zoóg,

ik zoop,

iË zoód,

>4-).' i‘! «J.

f’
r

i

I

r

l

l‘

1

v.»
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Verbes IriéguÏîeiâÏ’ aa-‘fvfetenî Parfait.

"P311? rîriéùi montrer leur îrÇégŸllIŒfÏté; ntmsîimväis

 

aussi leur Infinitif , leur P1883: ïîeiflfidîcatâfæt lë

Prëterit Imparfait. 1m‘ ' 55mm’ JSÜËÜŸ." H" ZÜW f-"Ü

Bederven ,, ,< dter, _.
Î ' ik" hebääedbrven.‘

Bren enj ’ia "brter,

‘ gik hêbgeîsragt

Breéken , rompre ,

-ik heb gebrokeu.

Beveélen , commander

a ik heb bevolen.

Bidden , prier, ‘ '

p ik heb gebédenf‘

Denken , ' ' penser, ‘

ik heb edagt;

DOHI ’ IËÎM’

ik heb gedaen.

fEéten , manger ,

‘à ik heb geëéten.

Helpen , aider ,

ik heb geholpen.

1

mu xsznnsvqqsï. , mm’:

‘ bederf, ik bedierf,
v ‘w-‘jae-z-rwnof) ‘ruzuü al _.

ik üitdg‘ R1 ‘Qkfilñgläïfiiî

î‘ z-zäxfLr-zÎ guniîfä "11.’ Jä-în

in breék, ' ik btabïififi

n": uevealgfi-ï il: beval ,'

ik ma , f‘= ‘fi-‘îlfffiawgq

‘r, .1 y J:- ‘1«"1’"‘ Üb

ik 2: fflîsâagzi; ‘Äî

‘l’ = n(‘-î;.'w.-Z%"gq5

‘k d ' ik deéd‘v1 c'en "îî" 55119 ï‘ aîî

ik eét, "H" ‘iktaffl 115

à f 1 " z;

ik helpf‘ ‘1 « ik hielpfigäfiï

Koopen , acheter , ik koop , ik kogt ,

, ik hcb gekogt. _ - t’ ' __ "’

Neëmen ,' , prendre , 1k neém ,’ lk nam,‘

f, _' p ‘ik heb genomen. ‘_ ' "’_ m.

ËghFPPCIfŸIL créer’, v rk schep, j" rk sclnep ,‘.

" jkhebpgepschaepen. ‘è;
n f " '_- ziu‘ JLÎÂL) _:

Fçirmatiog un Œlus-que-Parfait. ‘
, .

Le Plus-que-Parfait ne difière du Parfait gfen _ce

qu’au lieu du Présent du Verbe Auxiliaire hebben; avorr,

on fait précéder le Prétérit Imparfait; comme äla place

de ik heb geleerd, j’ai appris , il faut mettre-Hzgeleerd, j’avois appris; au lieu de il’ heb gevree:d,_]’al

craint , mettez ik had gevreesd, j’avois craint ' e: ams:

de tous les autrestant réguliers‘-quïrrégùlËÏLeÏÜü‘
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QÜÏÊÆGQWÎÜQÄÏÜÜÜÏÜÊ I}:

aleî-isa Fermiiomdu Fureur‘. ,-;‘,f.:-tr _

 

tfotttformer le Futur on n’a qu’il joindre le Présent

du Nieñbcpfitggîiiaire Zullen à Plnfinirif du Verbe que

l’on veut conjuguer, comme Ieeren, apprendre, ik znl

leeren, j’apprendrai etc. ,

{irai j} hgfifi-J ‘i_ ‘.5; m‘ _q'

Le Futur Composé se fait du Futur du Verbe Auxi

liairerlfebben et _du_. Passé du Verbe conjugué, qui se

met au milieu; comme ik zal geleerd hebben , jaurai

ÜPPÄÜRŒG Iii Ÿ ÏÏËSÏFÎ lil J'estime‘; ;- ;|""

, lsvsds zii FOEÜEÏUQ-H 1,,‘ t3

1
‘PQÜÏQËIËBCI ce temäè, on n’a"'qu’ävprendre I Infinitif

du Verbe, et y jôin re l’Auxiliaire Zoaden f comme

ik , gg gond leeren m. , jfapprendrois‘, tu

appreñdrois etc. ’ .9, __ - j ‘

Le;àêiinditionneiïvifomiriosé se fait’ Condititinriei

du VCBb8;.Al1XÎll2ÎÏG.>.H€bÜ€fl , et du Passé du Verbe

conjuîué , qui se met au milieu, comuiev} ange

Ieerdp ebbcqhfaurois appris’ "A ’ ,_,_q,,__,æ

_. 13:» e‘ De Plmpératif. ’ ' _ "Hi

Ijlgnpérgtif doit être semblable au Présent de 1’Indi

catif en rejetant le Pronom Personnel, commerjk Ieer‘,

jîappreud A‘ Ieer .2, 5nd} exceptez-en quelques-uns
comme iÏdoen,’ jepgis, ’doe, fais etc.: à la secohliË

Personne du Pluriel on ajoute un r : Ieert, daet.

‘ _ = ‘h’ q‘ ‘un Subjonctif. * e "ï H‘ '

3 g r l ‘ ‘ ‘x _. j

Âf 5 finit‘ du Subjonctif se forme de Plnflnitif, en

, g ùeqmme leeren, apprendre , jdat ik leereÏ;

‘annuler,’ de" ‘A: mffikfa- e, ‘j; ,-', ,,,’

ienlfiällîlsâäilikîàägçijêubjonctif suit fplmparfait de’ Vindi

‘mf’ «-«-‘fï’fii;fl‘bflnaiilflliäà.ui"‘iiä 1s iirfwsòfä-‘Æ à?

v»

i

x
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troisième Personne dit-Singulier, si cet 4 ne s'y trouve

pas. '

Ï LePretéiit Parfait se forme dt; iàrésenttif du VerbeHeQbey et duPassée; _eomme_ dg: ik lzebba

geleerd, que j’aie appris. ’

‘ Le Plus-que-Parfait se forme de Plmparfait du Sub

jonctif du Verbe Hebben et du Passé , comme dat ik

hadde geleerd, que j’eusse appris. . a

. d,

Il n’y a pas de différence entre le Futur du Subjonc

tif et celui de Plndicatif; mais on ysubszitue quelque

fois le Présent du Subjonctif avec élégance.

_." <

‘ v ‘ De Plnfinitif.

Pour former le Parfait , on n’a qu’à joindre au Passé

l'infinitif Hebben, avoir; comme geleerd hebben, avoir

appris. a _' , '

' Pour avoir le Futur, on n’a qu’à ajouter au Présent

te zullen , comme te zullen Ieemi.

' Des Pariicipes. '

Le Participe Présent se forme en ajoutant de à la fin

8e Plflfinirif ; comme Ieeren , apprendre , leerende,

apprenant; vreezen, craindre , rreezende, craignant.

Le Participe Futur se_fait en mettant zullende de

vant le Présent de Plnfinitif , comme Ieeren, zullende

leeren.

’ n‘ ’

.’

xaæfi»

‘s s

’ l‘ win‘ ‘.'_\ ..‘\.»

.‘.’.. - ‘ -‘ - r‘ ’
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Î-Rètcizzeg eròes et Exemples‘ la L

‘_ Q‘, »:. «, l

wvfl: M «Formation de leurs Temps. a "
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l’

fl-Hverbes- qui ont de au Prétérit Imparfait.

lk Ik Ik heb

f-‘Ÿ-fi’ F-Lfi f-‘J-‘s

Aclem , , ademäe , geädemd ,

Baer , baerde , gebaerd ,

Belg ‘, belgde , gebelgd ,

Blaes , blaesde , geblaesd ,

Bouw_ , bouwde , gebouwd ,

Oylfér , cyiferde , gecylferd ,

Duel, daelde g gedaeld ,

Durf ,_ durfde 5 pgedurfd ,

a Êfäî" Ëzeesd ’
‘ a e , eer ', '

EynÏiig , eyndi de , geëyndigd ,

Erf , erfdeg 1 geërfd’,

Fhkker, flikkerde, geflxkkerd ,

 

Gil’, gilde ’., gegild’ , r

Grauw , rauwde , ge rauwd ,

Handel, Ëandelde , geñandeld ,

Hoor , hoorde , gehoord ,

Huer , huerde , _ gehuerd ,

Ëtmmet , jammerde, gîammerd ,

Cguwa, kauwde , g auwd,

Klaefg , klae de , geklaead ,

Leé 5 leéfcfe , geleéfd ,

Louter, "louterde , gelouterd,

Met-gel , mergelde , gcmergeld ,

Nader , naderde , genaderd ,

Nues , niesde , geniesd ,

Üófdëfll _’ Qórdeelde, geoórdeeld ,

ademen , respirer. "‘

bàeren , accoucher.‘

belgen , irriter.

blaezen , saufler.

bouwen , bâfir. _

cyfferen , chiffrer.

daelen; baisser. -’

durven , oser. 7' »

dienen , servir.

eeren , e . bonweri -

eyndigen, finir. r.

erven , hériter.

flikkeren, dtinceler.

gillen, crier. '

Erauwen, rudoyer’

andeleil , trafiquer. "

hooren‘, écouter. _a

hueren , louer.

La

Ëtmmeren , gémir.

, auwen , mâcher. ,‘,‘

klaegen , plaindre.

leéven , rivreu

louteren , purifier.

mergelen , engraisser.

riaderen , avancer. v

niezen , dternuer.

Qórdeelelbjüglfi, _ ‘
Ÿ . e l. r .

1*‘



ËÏÊ Üjîso 36 ËËÏÏÄ ËÏ Ÿs casas‘;

' ’ _ m ‘Ik Ik Ik heb ‘Â A N‘, JL,

 f-‘ffi frJ-f» e‘ f-‘ffi v; ma» H
Pql l, expelde , gppelü i fielleîaa g ,| A_ fàz,

Phnder, plonderdfageplonäerd, onde A. r}

Kweél, kweëlde, gckweéldfll ‘ eflégh magäü;

Kwyn ; kwyude , gekwynd , yue’ ,

Rammel, rammelde, gerammeld , rammclen , a j 1er‘.

Réken ‘, , rékende , Ägerékend , rékenen , epmpter,

Reys , reysde , gçreysd , rèyzcn ,, 3 myîger. __

Schvél , scheélde , gçscheéld , schcélen , E fief 1'813; _v

Scheur , scheurde , gescheurd , Scheuren , dechîre . 3.1

Sluymer, sluymerdengcsluymerd, sluymeten, somnieiñegfl

Tem , Lemde ,À getemd , Iemmeh , dompter‘ y}

Tuymel , tuymelde ., getuymeld , tuymèlen , , culbùter’ « -
Vloey , vloeyde , âgevloeyd’, vloeyën ,' couler. _q

Vrees , vreesde , ‘ gevreesd , vreezen , craindre’ ‘q

Waeg , Waegde , gewaegd, waegen , basafder. 3

Woon , woonde , gèwoond , woonen , demeurersa

Yl , ylde , geyld , ylen , se hiterhz;

Ys , ysde , geysd , ‘_ yzen’, se glaceru]

Zaey , zaeyde , gezaeyd , Vzaeyën ,e semer.‘ 4,1;

Zégel , zégelde , gezégeld , zégelen , cacheuraqq

- ‘ ‘f _ 111 ‘N

e.‘f-‘bfififl

_ Les deux suivans on: à l'imparfait: ' , ,'{

Jaeg, V jaegde , gejaegd‘, À jaegep , cbaxsefÄ .‘w ' Joeg ’ ‘ ‘J ' f - ‘ "ar

Vraeg , vraegÏie , gevraegd ,' vraegen , demdndeË.‘

fïe "- ŸmËg’ ' f f1> -' "a. a‘ ’ 1p eïïîbï)

‘Verbes qui ont te au vPrétérit Imparfait z , m‘,

. _._. . K . ‘.1;Bak f bakte , gebakken , bakken, louirel I .5,Buk, ___ bukte , gebukr, À ' bukken , ‘se coul-Jyçg

Doop, dooppe, gedoopt, dqopen‘, ‘ Ëqptrfqz‘, q

Druk, Ÿ drukte ,_ gegrukt M drukken , ngprrplere, p,

Eysch,» eyschte , Ëeeyscht , _ eysschen , egngevf‘ 1‘)

Fqp N fqpte , efqp! , , ‘fqppep 1,, nu _1er‘,._,.,q

Ggs , Wñgste’, __ geâgs: , 1 àgxssen , qflficqpjeétuglæ

Hmk, ° ' 1hkte",""’ ‘gë mkt‘, "’ înkexf," ‘ôîizterf

, o
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v

l

‘ pfese JË ‘Î siteâ 5‘ ‘ËËŸŒ

Ik lk n‘ heb
f\Jkf\f\’À-fQ fi-IÜW _ Ç ,

i-moq, (iópteñqn elioopt oópen, A ‘êrpdffêrfiî

{(0103 ‘ta lue i 1' 5 filtlgen, __ gfilaisqngeqq

a ‘on A _ Ç ë ‘q __ gîetiï, Wbacbegj, H

êäsfim e se" "Hg kcä’, ‘filgë ’ n,’ ‘Ÿjapper, ’_,.

  

‘t’:

o:

‘Il

Kf 4 .

Kwîetêääwwâlëîgç’ ziêkwèçkt"; Wsslssu r‘ ÎWÏËÏVŸÏË ‘É
Kwëtsfiërltw jffgfikwtäîâlîj‘ kfwetsen,‘ Jflerreftr i;

Lacs’- "Ëimlächtë 9

",";Ï"""ibiñËïÏI"-‘ gçmiltt’, ‘ ‘_ mlkken,’
MË ’ "v. f‘.; 1 1 . j -

Naeiî‘ ‘ïmrraektäfiff -genaekt‘,""" naeken , ‘approe/zer.‘
 

A ‘gclachenf lichen _'rffire'. ’ j‘

Lesïililfifiäischtgflf‘çgîclesçfiifeé lessclieŸi ,_ emncher, _.

Maekfijïtigaclrtef; gernäektgîjq‘ _maeken,,, "flaire. '_ ‘

MeÏk*""‘ efltïlrfl gent rkt,‘ j. Ïtjerketr, ’ marquer.

r‘

sv-’

virer. " a ,

ongse; tiogéfeéj igffôogst, ‘ oogsten,__ ‘Moissonner;
Pas , Ïffqtjaste‘, "gepasth, Ä __ lpassen , essayer. 1..

Piûiîlgfigrédiktej, ‘gepredikt , pfédlkcfl , prêcher’.Raekfl" ‘raekt-ef," geraeltt, " raekeu ,’ toucher.Scliiiiipfflschimpte, gescrhimpt, schinipen , sazyrirer.‘ j,

Visclif; ‘vîschtegj gevischt, visschen, pécher. :..

Vlbëkg-Ët Ÿiûfiklîùjf," gevlwkt, vloeken , maudire. ’"

Wasclfftvaschte’, "gewasschemwasschen ,1aver. ‘a M}P‘

Weiiâcliflfvenschte ,» gewenscht, wenschen , roulaiter. ‘

marquer.

5111107171821,‘ r

Werk , werkte , gewerkt , werken , tga vaffléf’
Yk , ykte ," t ‘geykt, i a yken ,

Zeep , zeepte , gezeept , _ zeepen , -

Zwilë’; zfwikte , gezwiltt , zwikken ,

jïîflvw‘ \\

vacilleræ’ "

Zwgts, zïwetste‘, gezwetst , vzwetsen, Jmblet’. ,. . f
"‘,». ,_._J. ‘ i '. / , ',;‘n‘.

n= v, q‘

Verbes qui ont dde ou m au Prétérit’ Imparfait:

Agt ‘agtte’. 1 Pigeägt agten

Bioeâ, bloc-ide, gfblwed, bloeden,
BevetxeyæŒljpette ' _ "dbûet, bOCIZLII,

Brie’! braeddêîä" raede , braed‘ n ,

Dooîlî‘ ‘ îudbollde mîfgäood dQrmlen , d,

.-..‘ >_ il.‘ l,‘ , »
SEDÎYÎ Äêäïêuytvtç ,j Q gestuy [MW s Ltyten ,_

Gf fla‘. gâoettel, egroe , _ m‘ ten ,

HOËQ 1"." edde , q hoed ;",*': fiefien ‘,

Haerdk =
"fisæäeçteëns r au ’;)lflÜII‘a_gteu_.’î'ïh

estimer.

sazgner. _

eafpfer.‘ffiïllfo (N ‘E

ÎufÏo Zi-"JI,

arrêter’. , T;

saluer. ‘Ï "

‘àrder. q‘ ï

id,’ (mai)

fi’ ‘ . Q ÄIÏËH
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Ik Ik Ik heb ' -‘ h 21".’ '

îùkvî 3_L_î r__À_î f ‘1- a-r- mes’...

a t ‘ ‘a tte ’, -‘ gej-‘igt ,

‘klîeeä , {däedde , gekleed ,

Knot , knotte , geknot ,

Kwist , kwiste , gekwist ,

Laed , laedde , gelaeden ,

Lust , _ lustte, gelust ,

Mest , mestte , ‘rgemest ,

Myd , - mydde , gemyd , ’ myden’,

Muyt , muytte , gemuyt ,

Nood , noodde , genood ,

Nat , "natte , genat ,

Page , pagtte , gepagt ,

Raed , " raedde‘ , geraeden , raeden ,

Red , redde , ’ gered ,

Rust , rustre , - gerust ,

ÎÜEËËÜ s se hâter‘?

ekleeden‘, ‘babil/er-Ji,

knqtten , efefenfl ê!

kwlsten , depessserçl’

laeden , charger. î

lusten , ‘désirer. Â

mesten , engraisséî’.

éviter.’

muyten , fse mariner.

nooden , »convier. il

natten s, ‘mouillerfl

pagten , afiermer.

conseiller"

redden , sauver. "

rusten , reposer. ‘f

Scheyd , scheydde , gescheyden, scheyden , Jépafef, F‘.

Smeéd smeédde esmeéd smeéden forger. '
9 9 g 9 7

Schat , ‘schatte , geschat , - schatten , prifer’ '

Troost, troostte , getroost , troosten , consoler.

Uyt , uytte , geüyt , _ uyten , exprimer.

Voed , voedde , gevoed , voeden , nourrirg’

Vast , vastte , gevast , vaste-n , ‘eûmer. 'h

.7
Wend , wendde , ‘ gcwend , wenden , ‘- tourner. f

Wied , wiedde , gewied , wieden , sarcler. ‘

Wagt , ‘wagtte , gewagt , wagten- ,‘ ‘ attendre.

Zift", ziftte , gezift , ' zîften ,

Zugt , zugtte , gezugt , zugten ,

tamiser. -

soupirer.

Zweet, zweette, gezweet, zweeten,_ suer.

_. ‘ Verbes qui ont y au’ Présent et font eé

' au Prétérit Imparfait:

Byt ,

Blyf 4

Dryf ,

Glyd ,

Gfvp ’

Kfye ’

beét ,

blcéf ,

dreéf ,

gleéd ,

Ëfeép ’

reég ,

.;j,

.

J»

gebeéten , byten , ' mordre.

gebleéven , blyven , demeurer.

gedreéven , dryven , flotter. f‘

gegleéden ,- glyden , glisser. V

geËreépen , Ërypen , saisir. _ v

ge reégen , rygen, acquérir.



 

en’; s e c flrfefaviïi Sb N é.

n‘- Ÿ ‘in. «ne 1m’ f f’:

f-Ävfi r-‘vfi r-‘ffi .

Kryt , kreét ; . gekreéten , kryten ,

Kyk , «keékz v ‘gekeékejn , kyken ,

Kyf ,. , keéf 5 - gekeéven , kyven ,

Lydy » rleéd», - geleéden , lyden ,

Neygf, _ neég , geneégen , neygen ,

Nyp, -‘ neép , geneépen , nypen , ‘

Prys , - Ëreés , gepreézen , Ëryzen ,

Kwyr, v weét , gçkweéten ,‘ wyten ,

Ryd», reéd‘, - v gereéden , fyden ,

Ryg , reégg . gereégen , rygen , ’

Rys , ‘reés , gereézen , ryzen ,

Schryf, schreéf , geschreéven,schryven ,

Schyn , scheén , gescheénen, schynen ,

Slyp , s1eép , ‘gesle épen , slypeu ,A

Slyt , sleéc , gesleéten , Slyten ,

Smyt , smeét , gesmeéten , smyten ,

Snyd , sneéd , A gesneéden , snyden ,

Szryd , streéd , gestreéden , stryden ,

steég ,Styg 9

verdwyn,verdweën ,

Vryf , vreéf ,

Wyk , -weék ,

Wys , weés ,

Wyt , weét ,

Zwyg , zweég ,

V Ceux

Hyg 9 hYgde a -

Hys , hyste ,_

Krysch , kryschte ,

Kfyg ’ krygde ’ e

Lym , lymde ,

Lyn , lynde ,

Myd , mydde ,«

RYm ’ rymde ,

Twyn , twynde ,

Vyl,_ v 1d r‘

gesteégen , stygen ,

ara

prfin‘.

pleurer. _

regarder."

gronder. ’

soufrir. 1

pencher. E.

pincer. ï

louer.acquitter‘;

vozturer. v

laver. ‘

monter. _'

écrire.sembler.

aiguiser.‘

user. ‘

jeter.

couper.

_comb4ttre,.

monter. '

verdweénen, verdwynenfiispqroîtrfie’

gevreéven , vryven ,

geweéken , wyken ,

-geweézen , wyzen ,

geweéten , wyten ,

gezweégen , zwygen ,

ci sont exceptés:

gehygd ’ hygm’

gehysn, hyssen ,

gekryscht , krysçhen ,

gekrygd , krygen ,

gelymd , lymeñ’,

gelynd , lynen .,

gemyd , myden ,

gerymd , rymen ,

gerwynd , __:wynèn ,

y c, gevyld, vylen,’ '

frotter. ’ Î

reculer. ’

monzrenË

imputer’ ‘

se taireÄ

haleter. ,.

hisser. 4

crier. _ _

guerroyer.

coller.

régler.

éviter. ‘f

rimer. ,

retordre.

limer.
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Verbes qui changent ay en oó au Prétérit Imparfait:

Ikheb r

 

Îk Ik

PvÄ-fi fJ-fi

Buyg’, boóg ,

Druvp , droóp ,

Duyk , doók ,

Kruyp , kroóp ,

Luyk , loók ,

Ruyk , roók ,

Schuyf, schoóf

Sluyt , sloót ,

Snuyt , snflór ,

Spuyt , sp ót ,

Stuyf, smóf,

Zuyg ’ 206g ’

Zuyp , zoóp ,

f-Ä-fi

GÙWÔËCÜ æ buygen , u cmrber.

gedroópen, druypen , ddgaufzer.

gedoókenl , duyken , plonger.

gekroópen, kruypen , ramper‘

geîoóken , luyken , firmer.

geroóken , ruyken ,- sentir. _

geschoóven, schuyven , reculer.

gesluóten , sluyten , firmer.

gesnoóten , snuylen , moucher’

gespoóten , spuyten , sfiringuer’

gestoóven , stuyven , poudrer.

gezuógen , zuygen , suçer.

gezoópen , zuypen , bülft’

Ceux-ci sont exceptés:

Buyl , buylde , gebuyld , buyhn , bluter.

Huys , huy sde , gehuysd , huyzen , loger.

Huyl , huylde , gehuyld , huylen , hurler’

Kuyp , kuypte , gekuypt , kuypen , intriguer.

Pruyl , pruylde , gepruyld , pruylen , bouder.

Ruyl, ruylde, geruyld, ruylen , changer’

Ruym, ruymde, gœuymd, ruymen, vider.

Stuyt, sluytte, gestuyt, sxuycen , arrêter.

Les deux suivans ont à Plmparfait et au Parfait:

Kluyf, kîuvfde, gekluvfd, kluyven , fëndrf’

geklffóven ,

Schuyl, schuvlJe, gechuyld, schuylen, cacher.

sch ól, geschoólen,

Verbes qui changent in en on au Prétéri: Imparfait:

Bugin, bfîg-WÜ, bezunnen , beginnen, commencer’

Bind, ' bünd ,

’

geboxlden, binden, lier.

C



verse "Go ñfu, assis ofswsé‘: . 1155‘;

"H'{"ËËÜ|ËÏ‘Ï= ne

r-Ä-fi f-‘vfi

Blink , blonk ,

‘li; heur f» v‘; w» rien‘; .

fvkvfi ,

geblonken, blinken , «reluire.

 

D11 A dong_ À Vgedongen dingen marchanderthon afiirtgedrongen’, dringen’, presser. su.

Drink , dronëfjk, _

Dwîng’, dwong , a gedwongen,’ dwmgen , forcer.

Klink , lçlonk’; _

Spin ,' ‘ spon , «' gesponnen , spinnen , filer.

Spfing , sprong , gesprongen , sprmgen , sauter.

Stink , ‘stonk , gestonken , stinken , puer.

Verslind, verslond , verslonden , verslinden, dévorer’

Vind , fvond , gevonden , vinden , trouver.

Win’, ‘ won , gewonnen ,- wmnen ,' gagner.

Wind , wond , gewonden , winden , devider.

Vring , vrong , gevrongen , v_ringen_ , tordre.

Zing , zonÊ, gezongen , zmgen , - chanter‘.

Zink , zon ,

y Ceux-ci changent im en om :

Glim. Ëlom , geglonimen , glimmen , reluire.

Klim , ‘lom , gekiommen , khmmen , monter.

gèklonken , klinken , résonner.

gedronken , drinken , boire. j;

p.

\

’
,.
î‘

2

\

gezonken , zinken , couler izfoml

l

‘.

Krimp , kromp , gekrompen, krimpen , se rétrécir.

Verbes qui changent ie en oó au Prétérit Imparfait:

Bedrizîf , bedroóg ,

Gebie , geboód ,

Ggniet, genoót, genoóten , genieten , jouir.

Giet , goót , ‘ gegoóten , lgjieten , verser.

Bied , boód , geboódeil , ieden , zyfrir.

Kies , koós , gekoózen , kiezen , choisir.

Klief, kloóf , gekloóven , lrlieven , fendre.

Lieg , loóg , geloógen , lregen , mentir.

Schiet, schoót , gescboóten , schieten , tirer‘

Vlied , , vloód , s gevloóden , vlieden , J fuir.

Vlleg , vloóg , gevloógen , vlregen , voler.

WFIICS , verloór , verloóren , verhezen , perdre.

Zied , . l zoód , gezoóden , zierän , fbouillir.

bedroógen , bedriegen , tromper.

geboóden , gebietien, commander

a

f
î
I

'0

-æ
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n
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Ceux-ci sont exceptés:

 

Ik Ik Ik heb

r-‘vfi f-‘vfi r-‘vfi

Nies niesde eniesd
_ 9 _ 9 g _ 9

wneg, wxegde, gewœgd,

Verbes qui changent ee‘ en

Breék , . brak,

Beveél , beval ,

Eét , at ,

Geéf , , gaf,

Geneés , genas ,

Leés , las ,

Meét, mat ,

Neém , nam ,

Spreék , sprak , gesproken ,

Steék , stak ,

Treéd , trad , getreéden ,

Vergcét , vergat , vergeéten ,

Vreét , vrat , gevreéten ,

Ceux-cf ne changent point

Beéf , beéfde ,

Deel , deelde ,

Eer , eerde ,

Kleed , kleedde ,
Leéf ,l leéfde ’

Leer , leerde ,

Kweél , kweélde ,

Smeêr , smeèrde ,

Teèr , teérde ,

Veég , veégde ,

Vrees , vreesde ,

Weéf , weéfde ,

Zweet , zweette ,

gebroken ,

bevolen ,

geëéten ,

gegeéven ,

geneézen ,

geleézen ,

gemeéten ,

genomen ,

gestoken ,

gebeéfd ,

gedeeld ,

geëerd ,

gekleed ,

geleéfd ,

geleerd ,

gekweéld ,

gesmeêrd ,

gereêrd ,

geveégd .,

gevreesd ,

geweéven ,

gezweet ,

nîezen, éternuer.

wlegen, bercer. ‘

a à Phnparfait c r‘

breéken , rompre. f ,

beveélcn , commander

eéten , manger.

geéven , donner.

gencézen , guérir.

lcézen , lire.

meéten , mesurer.

neémen , prendre.

spreéken , parler.

steéken , piquer.

treéden , marq/Ier.

vergeéten , oublier.

vreéten , bdfrer.

ee à Plmparfaîtt

beévenx , trembler.

deelen , partager.

eeren , honorer.

kleeden , habiller.

leéven , vivre.

leeren , apprendre.

kweélen , ramager.

smeéren , graisser.

teêren , digérer.

veégen , ‘balayer.

vreezen , craindre.

weéven , ourdir.

zweeten , suer.
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Les Verbes qui commencent ‘par une Préposition,

prennent ge au Pamc1pe Pass1f entre la

Préposmon et le Verbe , comme :Aenwyzen , indiquer, aengeweézen. r-jl

Afbreékm , démolir , afgebroken. f f

Doórdringen , percer, pénétrer, doórgedrongen.

Ingaen; - a = entrer , ingegaen; e

Médedeelen , partager , médegedeeld.

Néderslaen , abattre , nédergeslagen‘

Naspoóren , épier , suivre , nagespoórd.

Omkeeren , retourner , omgekeerd‘

Ophouden , retenir , opgehouden.

Overzetten , ' passer, traduire, overgezet.

Toeschryven , attribuer , toegeschreéven‘

Uytwerpen , "rejeter , uytgeworpen.

V0órstellen , proposer , voórgesteld.

Voortbrengen , produire , voortgebragr. '

Wêderkomen , revenir , wédergekomen’

Sàemenstellen ,’ composer , saemengesteld. .

Ceux- ci ne prennent point ge :

Doórgronden , sonder , doórgrond.

Doórloopen , parcourir , doórloopen.

Doórstooten , percer , doórstooten.

Geneézen , guérir , geneézen.

Herroepen , révo uer , herroepen.

Herstellen , rétaîlir , hersteld.

Omringen , environner , omringd.

Onthoofden , décapiter , onthoofd.

Onthouden , retenir , omhouden.

Ontkomen , échapper , ontkornen.

Ontloopen , esquiver , omloopen.

Ontslaepen , décéder, omslaepen.

Veflaeten , abandonner , verlaeten’.

Volherden , persévérer , volherd. ..Volbrengen , accomplir , volbragt.

XVéder-leggen ,

\

réfuter , wéderlegd‘
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Verbes‘ Irregulîers qui forment leurs Temps d'une

autre manière que les précédens :

 

Ik lk Ik heb. 7

r-‘vfi fv*vfi fiv*vfi ’

Bederf , bedierf bedorven , bederven , gâter.

Ben , was , geweést , zyn , être.

Bid , bad , gebéden , bldden , prier.

Breng , bragt , gebragt , brengen , porter.

Denk , dagt , gedagt , denken , penser. q

Doen , deéd ., gedaen , doen , faire.

Draeg , droeg , gedraegen , draegen , porter.

Gaen , grng , gegaen , gaen , aller. _

Hang , hmg , gehangen , hangen , pendre. '

Heb , had , gehad , hebben , avoir. '

Help , hielp , geholpen , helpen , aider.

Heet , hiet , geheeten , hecten , nommer.

Houd , hield , gehouden , houden , tenir.

Houw, hieuw , gehouwen , houwen , couper.

Ïaeg , joeg , geLaegd , Laegen , chasser.

kerf , korf , ge orven , erven , tailler.

Kan , kon , gekonnen , konnen , pouvoir.

Kom , kwam , gekomen , komen , venir.

Koop , k_ogt , gekogt , koopen , acheter.

Laet , lret , gelaeten , laeten , laisser.

Lach , lachte , gelachen , lachen , rire.

Lig , lag , gelégen , liggen , être couché.

Leg , lçgde , gelegd , leggen , poser.

'L00p , hep , geloopen , loopen , courir. __’

Mag , mogt , gemoógd , moîen , pouvoir. ‘

Melk , molk , gemolken , IIIEÎŒH , traire. '

Moet , moest , gernoeten , moeten , devoir. f‘

Roep , riep , geroepen , roepen , appeler. ‘

Scheêr , schoór , geschoórcn, scheéren , raser." ’"

Schep , schiep , geschapen ,' scheppen , créer.

Quand scheppen signifie puiser, il fait schepte et geschept.

Scheld, schold, gescholden, schelden, injurier.

‘Schenk , schonk , geschonken; schenken , verser.
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Ik Ik s

fi-Kfi h-Äfw

Slaen , sloeg ,

Slaep , sliep ,

Smelt , smolt ,

Staen ,_‘ sstond ,

Steél , stoól ,

Sterf , ' stierf, ’

Szoot, ‘stlet ,

Tref, A trof ,

Trek , trok,

Vaer , voer ,

Val , ' vie!
>

Vang , g ving ,

Vegt , V vogt ,

Verlaet , verliet ,

Vlegt , vlogt , '

Vraeg , vroeg , -

Vreék , vroók ,

Was , wîes ,

æeét ., wisä ,

eé , wo g,

WVerË, wierf,

Werp , wierp , -

äVord , wieäd ,

e , zey. e ,

Zeäd , zond ,

Zien , zag ,

Zit , zat ,

Zoek , zogz ,

Zweêr, zwoór,

Zwel , »zw0l ,

Zwelg , Izwolg ,

Zwem , zwom ,

i _

Ik heb

fiJK/w

geslagen ,

geslaeîen ,

gesmo [en ,

gestaen ,

gestoólen ,

gestorven ,

gestooten ,

getroiïen ,

getrokken ,

gevaeren ,

gevallen ,

"gevaxwgen ,

gevogren ,

verlaeten ,

gcvlogteu ,

gevraegd ,

gevroken , ‘

gewassen ,

geweéten ,

gewoógen ,

geworven ,

geworpen ,

geworden ,

gezegd ,

ggezonden ,

gezicn ,

gezéten ,

gezogt ,

gezwoóren ,

gezwollerl ,

gezwolgen ,

gezwommen,

’ f .

slaen ,

slaepen ,

smelten ,

staen ,

steélen ,

sterven ,

stooten ,

trefïen ,

trekken ,

vaeren ,

vallen ,

vangen ,

vegten ,

verlaeten ,

vlegten ,

vraegen ,

vreéken ,

wassen ,

weéten ,

weégen ,

werven ,

werpen ,

Worden ,.

zeggen ,

zenden ,

zien ,

zitten ,

zoeken ,

zweêren ,

zwellen ,

zwelgen ,

zwemmen,

«149

frapper.

aormir.

fbndre.

être debout.

voler.

mourir. »

pousser.

toucher‘

tirer. ‘

naviguer.

tomber. ‘

attraper. À

se battre.

délaisser.

tresser.

demander.

venger.

croître.

savoir’

peser.

enrôler.

jeter.

devenir.

dire.

envoyer’

voir.

s’asseoir.

chercher.

jurer.

enfler.

avaler.

nager.

/
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Exemples des Verbes impersonnels: n -,‘,";_

Présent. Imparfait. _,, Part’ Passtfi

Het régent, il pleut, ‘ her regende, ‘geregenr.’

Heevriest , il gèle, het vroós , gevroózen.

Hetwaeyt , _il vente; p het waeyde, gewaeyt.

Het dondert, il tonne, het donderde, gedondert.

Het behocrt, il appartient, het behoorde, behoort.

Het schynt, il semble, hem scheén , gescheénen.

Het bhkt, il paraît , het bleék, gebleéken.

Hezis x1oodig,ilfaut, hes was noodig.

Hec berouwt my , je m’en repens.

Hem berouwde my, je m’en repentois. '

He: heéft my berouwt , je m’en suis repenti,

Het walgt my, j’en suis dégoûté. "‘

HCt walËde my, j’en avais du dégoût.

Het heé t my gewnlgt, j’en ai eu du dégoût‘

Her spyt my , j’en suis fiche.

Het speét my, j’en étois fâché.

l |Et

lie:

Het

Hec

Het

Het

Het

Het

Het

Het

u

heéft my gespeéten , j en ai été fâché.

verdriet" my, n suis ennuyé.

verdroót my, en étais ennuyé.

heéft my verdroóten, celu m’a ennuyé.

\_

o.‘

W

jammert my, ' jlai pitié: _

jammerde my , j avoir pitié.

heéft my gejammert , j’ai eu pitié‘

lust my, foi envie‘

lustre my, j’avois envie.

heéft my gelust , j’ai eu envie.

On dit aussi impersonnellement:

e

Men zegt, on dit. ,

Men hoort , ‘on’ entend.

Men kan nie: zien , on ne ‘peut voir.

Men zeyde dat men het niet Wist; on disait que l’on

n’en savait rien.

Mag men het- wel- weéten ‘.2 test-il,permis de le savoir?
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Men behoeft’erl geengeloof-aen te slaene, il ne fâus

_ pas y ajouter foi. _

’Er ‘word =gezegd»,- on» dit.

’Er word ‘pgelpoofd ,1 on croit. ,_

’ ‘Le VËrbe il faut , qui n’est qtflmpersonnel en fran

çois , est aussi Personnel en flamand, comme :

\
.

INDICATIF.

. _ '- Présent.

[k moet doen, U il faut que je fasse.

G moet doen, _'_ V il faut que tu_ fasses.

I]; moet doen il faut qu’il fasse.

Wy moeten doen , il faut "que nous fassions.

Gy moet doen , il faut que vous fassiez.

Zy moeten doen , il faut qu’ils fassent.

Imparfait. Ik moest, il me falloir.

Parfait. ' Ik heb gemoeten, il m’a fallu.

Plus-que-Parf. [le had gemoeten, il m’avoit fallu.

Futur. Ik zal moeten, il me faudra.

Futur comp. Ik zal hebhen gemoeten, il m’aura fallu.

Conditionnel. Ik zou moeten , il me faudroit.

Condit. comp. [le zou hebben gemoeten, il m’auroit fallu.

SUBJONCTIF.

Présent. Dat ik moete.

Imparf. Dat ik moeste.

Parfait. Dat ik hebbe gemoeten.

Plus-que-Parf. Dat ik hadde gemoeten.

Futur. Dat i/e zal moeten.

on dit impersonnellement:

Men moet , il faut.

Men moest , - il falloir.

Men heéft gemoeten , il a fallu.

4



2

\

n

152 Des Cozvjucizixsons.

Men had gemoeten , 31 avoit, fallu. " f_

Men zal moeten , il faudra. l ‘A

On dit encore impersonnellement: -

Het scbeélt , ’ il s’en faut. '

Het schetlde, il s’en falloir.

Het beéfi‘ gescbeélt, il s’en est fallu.

Het had gescheélt, il s’en étoit fàllîs.

Het zal- sc/zeelen, il s’en faudra._

ñ . a ‘j

Le que, après un Verbe, s’exprime en flamand

par dat

Ik wil dat , » je veux que.

Ik wilde dat, je voulois que.

[k heb gewilt dut, j’ai voulu que.

Ik bad gewilt dat, j’avois voulu que.

Ik zal willen dat , je voudrai que. 1

 

Des Parzicipes.

IL y a trois Participes: un pour le Présent, un pour

le Passé, et un pour le Futur. .

Le Participe du Temps présent se forme, comme

nous avons déjà dit page 138, en ajoutant de à Plnfi

nitif: comme benzinnen, aimer, beminnende, aimant.

Le Participe qui marque le Temps passé, comme

bedroefd, affligé; belégerd, assiégé; verwoest. désolé,

est déclinable, quand il précède le Substantif: comme

eene bedroefile vrouw , une femme. aflligée ; alors

ce n’est plus un Participe, maisttuu Adjectif. »_Ces

sortes d’Adjectifs peuvent s’appeler Adjectifs verbaux,

parce qu’ils viennent des Verbes. Tous les Participes

ne sont déclinables que .lorsqu’ils sont employés ad

jectivement. j ‘ " a ‘ ‘

u ‘n.

l l
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Le Participe qui marque le Temps futur, se. forme

en recevant" zullende, qui est le Participe du Verbe

Auxiliaire zullen; comme zullende leeren, qui appren

dra, et pour lors il est Actif: ou en recevant zullende

worden , comme zullende geleerd worden , qui sera

enseigné , et pour lors. il est Passif.

G4‘

DES AUTRES PARTIES

DE LZORAISON.

 

Des Adveròes.

Lbfdverbe est un mot qni ne change que dans les

degrés de Comparaison, et qui se joint à un Nom ,

Pronom , Verbe ou Participe , pour en‘ marquer quelque

circonstance.

Afin de traiter distinctement des Adverbes, nous

devons les considérer dans leur signification, compa

raison et espèce. _ - >

Leur signification est fort différente; il y en a qui

sont de lieu, de temps, de nombre, dïnterrogatioii,

dïijjïrtnation, de né ation, de quantité, de qualité, de

ressemblance , fange , dïnterdiction, de doute, de

conjonction , de séparation , de démonstration, d ’ex/1or

tien , et d’e'lection‘

Les Adverbes de Lieu sont de quatre sortes.

r. Adverbes qui signifient le repos dans un Lieu.

Waer , _o_1‘1. Ergens , quelque part.

Hier , ici. Nergens , nulle part. -

Daer , là. Ergens anders, autre part.

' G 5
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Nergens anders, nulle part

ailleurs.

Elders, ailleurs. e « _

Binnen,‘ dedans.’ ‘

Buyten , dehors."

Boven , en haut. - ‘

Benéden, en bas. ’

Gints , ginter , là-bas.

Onder, dessous- «

Vodr , devant.

Agter , derrière.

Over-al, par-tout.

.- Ver ,‘..v:rre , iloin. _‘

Naby, } tout près ,

Digt Izy, procheæavïï

Rondom, àfentour. - «LV5

gfwaertr , vers enhaut’!

- édemaem, vcn en bas‘.

Derwaertr , là. . a Ÿ

Herwaerts, ici‘! --_-=" 5A

Binnenwaefls, en dedans.

Buytenwaerts, en dehors‘;

dgterwaerr: ,‘ denière. «à

dgferayr, en arrière. 7- ‘à

i ' H "aÏ ‘il

2. Adverbes qui signifient le mouvement dïzn-‘Lieufe

Van waer , d’où. _

lI/aer van daen, d-’où.

Hier van daen, d’ici.

Daer van’ daen’, de-là.

Ergens van daen,‘ de

' quelque part.

Nergenr van daen, de nulle

F part.

Efägen: anders van daen,

e quelque autre patt.

Nergens anderr van daen ,

‘ de nulle autre part.

Eider: van daen , dïulleurs.

( s», ‘a fiÇîÄ

Van binnen, de dedans.

Van buyten, de dehors.

Van boven , d’en haut. _

Van benéden , d’en bas. ’

Ginter van daen, de là bas‘

Van vaóren , de devant ,

d’avant. ‘

Van agteren , de derrière,

d’arrière.

Herwaert: van daen , de ces

quartiers - ci.

Derwaert: van daen , de ces

quartiers - là’

.

‘
‘

3‘ Adverbe: de mouvement vers un Lieu.

Waer naer toe , _où.

Hier naer toe, lCÎ.

Daer naer me, là.

Ergens naer toe , quelque

part.

Nergens naer me, n ulle part.

Eider: naer toe, ailleurs.

m,‘ ._ _ .. H

Naer binnen, dedans. î

Naer buyten, dehors ’

Naer boven , en haut.
Naer lbenéden , en bas.

Om hoog, Ià-haut. M

0m mg, envbas. ‘ "ï

Ginter naefeoe, làqfbas’ ä
a

a _n

F:‘.4p

J a I ' ‘Ni ‘ \ Ï‘

Înü. ‘et " r. «1- I(_\i-‘ ‘V39’ ‘f’

\

L

l
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4. flddztfbl! de mouvement par un Lieu.

J

Waer doór, par où.

Hier doór, par ici.

Daer dodr , par-là»

Ergens doór , par quelque

part.

Nergens dodr, par nulle part.

Elders door, par ailleurs.

Binnen doór, par dedans.

Buyten dodr, par dehors.

Boven dodr, par en haut.

Onder dodr, par en bas.

Boven om ,'par‘en haut.

Buyten om , par dehors.

flgter om , par derrière.

Gints beén, par là-bas.

Ergens beén , par quelque

heu.

Nergens heén, par nul en

droit.

Elders beén, par ailleurs.

Binnen heén, par dedans.

Boven beén, par en haut.

Onder lzeén , par dessous.

Voór beén , par devant.

Agter heén, par derrière.

- Adverbes de Temps.

Héden , aujourd’hui.

Han daeg , cejourd’hui.

Cisteren , hier. ._

Gisreren avond, hier au soir.

Gisterenlaet , hier bien tard.

Gisteren na middag , hier

, après-midi.

Gisteren tusscben Iicbt en

donker, hirT à la brune

of entre chien et loup.

Gisteren voór middag , hier

avant midi.

Gisreren ochtend , hier ma

un. .

Eergisteren ., avant-hier.

Morgen , demain.

Morgen oc/ltend,’ demain

maun.

Morgen vroeg, demain. de

bonne heure. _. . 3

Zeer vroeg‘, de grand marin.

Op den avond , sur le soir.

Overmorgen , après demain.

Over eenjaer, dans un an.

Over_veert_ien dagen , dans

qurnze jours.

Over eene uer, dans une

' heure.

Over dag, de ‘out. .

Van dien tyd a}, dès-lors.

Sédert gisteren , depuis hier.

Sédert eenjaer, depuis un an.

Sédert Iang , depuis long

temps.

Zoo dra , aussi-tôt.

Op dien tyd, en ce temps-là.

Daer na , après.

Hier na , ci-après.

Voort-aen , dorénavant.

Aenstonds , d’abord.

Straks, tOÜt à Pheure.
Vervolgensl, ensuite.

Rerds , alreef/e , déjà.

Haest , bientôt.
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Ceux-ci dénotent quelque Temps :

Terstond , daedelyk ., incon- Nimtner , nooyt , jamais.

tinent , tout à Pheure. Ûüylyïfllmîéf, jamais.

Op sttiende voet , sur le Eyndelyk , ten laetsten ,

champ. enfin. -.- " --‘ Älä

F/us, tantôt. Eer, eerder, plutût.

Nu , tégenwoórdig , présen- Ménig-mael , ménig-werf,

tement, à présent, à cette souvent. ’

heure , maintenant. - =-’ Altemets, bywylen, quelque

Dan , alsdan , alors. fois.

’S morgens, au matin.» Somtyds, quelquefois.

’S avonds, au soir. ' Terwyl , ondertttsschen ,

Vroeg, de bonne heure, tôt. middelerfwyl. cependant.

Laet , tard. . V0órtyds,eertyds., autrefois.

Z1] tpids, Iby tyds, temps. Eens , alîdan , toen , als

t , a toos , totqours. a toen,’_ a ors, _ Ÿ

Daîfelyks , tous les jours, Wanneer, als‘, quand.

journellement. ‘ Vodr deézen, voor/zeén, ci

Zelden , rarement. devant.

Dikivils, veéltyds , souvent. _Na deézen , ci-après.

‘ De Nombre.

Doórgaens, souvent.

Dikwils, souvent.

Zelden , rarement.

PVéder, encore.

Zoo dikwils, si souvent.

Hoe ménig-mael, combien

Eens, een-rnael, une fois.

Twee-inael, deux fois.

Dry-mael, trois fois.

Tien-mael, dix fois’

Twintig-moel, vingt fois.

Honderd-mael, cent fois.

Duyzend-mael, mille fois. de fois. '

Meermaels , plus de fois.‘ Ten eersten, premièrement.

Veélinaels, plusieurs fois. Tentweeden,secondement.

Zoo veél mael, autant de fois. Ten derden , troisièmement.

Hoe veél mael, combien de Ten tienden, dixièmement.

fois. _

. m‘ j '_ ' Dïnterrogation. t ‘ÜÎ:

Plfaerom? pourquoi? " ‘Hoezoo? commentcela?

Hoe Êcomment ? a H-Wartneer’? quand ‘è
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‘Hr-z" f f D’Añirmation.

>,f ’ ‘oui.- 021311

Vaórwaerg‘ ‘zéker , voórzeker , lemen t. r

certes. t ’ - " Gewisselyk , assurément’NA‘

Waerlyk , véritablement.

Immers , certes.

Pîrórnaenzentlyk», principa

In de daed, en effet.

Ongetwyfeld, sans doute.

Naemlyk, «savoir; à savoir. Rond ay: , rondement.

Te weeten, savoir. Ganmhelyk , totalement ,

Hfdverrtaende, bien entendu. tout - à - fait.

=_ f ‘ ‘_'l De ‘Négation.

Neén, non. ,_

Nier: ,= rien. ' "

Nie: met al, rien du tout.

Nog nier, pas encore. p

Geenzîns , nullement.

Infgeenen deele, en aucune

açon , en aucune ma

nière.

De Quantité.

Veel, beaucoup.

Al te veél, trop.

Weynig, peu.

Genoeg, assez.

Meer, plus.

JWin, moins.

Ällengsken: , insensible

ment, petit à petit.

Byna, peu à peu.

Sc/mers , chichemenr.

Bykan: , schier , presque,

à peu près.

Naavvelyks, à peine.

Overvloediglyk , abondam

ment.

Maegiglyk ,_ médiocrement.

Ten minsten, au moins,

du moins.

Groofelyks , grandement.

Ten hoagsten , au plus haut

degré, au plus. ’

fHoe veél, combien.

Zeer ,‘ beaucoup).

Hoe zeer, com IEÜ‘

. De Qualité.

PVel , bien.

Kwalyk , mal. ‘

Redelyk , passablement.

Armelyk , pauvrement»

'
\

PVysÜ/e , sagement.

Vodrzigziglyk, prudemment;

Zagtjes, zoetjes, doucement.

Ras , vite, vitement.

\
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' De Ressemblance’ : s‘

-G'elyk’, geljkerwjys , gelyk Als of, even ais , comme ‘si.

ais, comme. Béter, mieux.

Insgely/rs , desgelyks , pa- Erger , pis. _ .

reillement, de même.

1 , \D’Ordre : j ‘i

EersteIy/r , premièrement. Gedueriî , gestadig , con

Daer na, purs, ensuite. trnuelement.

Van te vodren , préalable- Daerenboven , de plus.

ment, auparavant.

- L . '

De Doute : ‘"‘ . = r. '

Mogelyk, misscbien , peut- FVaersc/zynelyk , probable

être. ment. f '

' De Conjonction: .

Saemen , te gelyk , tévens, Heel en al ,_ ‘ tout-à-fait.

geQ/ielyk , ensemble’ Geheelyk, gantsc/zelyk, en

Over oop, sens dessus des- tièrement.

sous. - A1: méde, ainsi. - ’

De Séparation :

jfäonderlyk, séparément. Ter zyde ,' à part.

lleenelyjl’, seulement. _ Eeniglyk, uniquementï

. 1 _

De Démonstration: _ ' _

Zie hier , voici. Zie daer, voilà. - -« _

I)

j . DŒrrhortation : i,‘ ‘ ‘f if "

Wel aen, sus. t _ Fluks, vite, virement.’- "r

Lumg, wakkçr, courage. Op, ‘debout. '- " v

-f - e» 1' .. .‘.;ex1‘ Ÿ ËVÜML n_\ ÄJËS ‘ïshaïfig

f
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- JDŸEIQGKÎOII; l ;

Eer ,. nier/der ,_ plutôt. lnzonderlyk , vaórnaetneëytlt ,‘

Liever , mieux , plutôt. l principalement. ‘

Il y a des Adverbes que nous pouvons ‘appeler de

Comparaison, comme daerentégen ,’ par contre; in té

gendeel, au contraire.

_ Ceux-ci peuvent se nommer Adverbes de Conclu

sion-,ou» de Raison, comme:

Derbalven, daerom, c’est pourquoi.

Dieslialven , overzulks , pour cela.

Il y en a encore qui signifient quelque autre cir

constance, comme: e ’ ‘

. . Geértte‘, volontiers.

Noode, onïeérne, à regret.

Scbier, by ans, byna , presque.

Et beaucoup d’autres.

Remarque sur ooyt et imrner, nooyt et

nimmer , 13.111315‘

Ooyt et immer, nooyt et nimmer, jamais, {employant

différemment; on se sert de oo t et noovt our le tem s__ _ J’ , , P _

passé, et dimmer et mmtner pour le futur.

‘ La différente signification des mots al et ais. 1p

‘.._ . ‘_

Al peut ‘se prendre pour un Adjectif et Kotirîui‘

Adverbe: pour un Adjectif, [quand il signi e tout,

comme al de wéreld, tout le monde.

Quelquefois pour un Adverbe, quand il marque

alreede, défià , comme: bebt gy dat al gedaeti? avez

vous déjà air cela ?_ ,_ v , '

Al signifie aussi alhoewel, quoique, comme al heb

ikniet, quoique je n'aie ‘pas le pourra?" 3.;

i se met PÛÜË 14'144?’ H. l.» ‘ ‘ËÜÜÄEÏË 4 5. .- ..
gedaen zidt Iiebâen , quand vougîättrez fait. ' "

‘ë
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Quelquefois aussi pour gelyk}: comme par exemple:

hy doet nier al: be: behoort , il ne fait pas comme

il faut. - .L -‘-_»"\ --«‘

,_ , _
.._ .

, . 1- . . w-r »

On s en sert aussi en comparatson_,_.et alors rlsîfiïlîfie

que, comme hy i: zoo grave al: ik, 11 est aussrgrand

que moi. - q q _ ‘\

Il y a beaucoup d’Adverbes qui se font des Adjec

tif, en y ajoutant Iyk; comme bekwaem, propre,

bekwaemlyk, proprement; zayver, net, zuyverlyk,

nettement; zot, sot, zotlyk, sottement, et beaucoup

(Vannes. ' - ‘ '= t

Il y a une infinité d’Adjectifs, dont on se sert au

lieu d’Adverbes , à Pimitation des Grecs; comme spreek

klaer, parle clairement, au lieu de spreek klaerlyk;

by heefl zich vroóm verweérd, îl s’est défendu vaillam

ment, au lieu de vroórnlyk.

- - De la Comparaison des Adverbes’.

Les Adverbes se changentflans leur comparaison ,

tout de même que les Adjectifs, comme voórzigziglyk,

prudemment, voórzigtigâçfker, plus prudemment, voór

zigtiglylesz, le plus pru emment; vroeg, tòt, matin,

vroeger, plus tôt, vroegrt, le plus matin, etc.

De la Comparaison des Irréguliers.

Wel, bien, béter, mieux, best, le mieux; kwalyk,

mal, erger, pis , ergn, le pis.

Veél, beaucoup, meer, plus, meest, le plus.

PVeynig, peu, minder, moins, minsr, le moins.‘

Eer, eerder, plutôt ., eerrt, le plutôt, le premier,

qui n’a point de Positif.

Quand on se sert des Superlatifs, on fait précéder

d’nrdinaire PArticle bet, comme h heefi het meert
gfzegf ’ ÎÎ H 1€ plus dit; hy heefi hyfzt ber: gebad, il

a eu le meilleur. ‘v .. _
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""‘"'T"iï" U" De leur Espèce.

} _ . _ r .

lls sont Primitifs ou Dérivatifl‘. _ = _

_ Les Primitif} sont ceux qui ne proviennent d’aucuu

àutre , ‘comme hier, ici; bëden , aujourtPhui; vroeg ,

‘de ‘bonne ’ heure. ’ ‘

Les Dérivatifi sont ceux qui descendent de quelque

autre, comme tydig, de bonne heure; daedlyk, iiicon

tinent; dagelyks , journellement; maenglyk ,’ sobrement;

eer isteren , avant-hier; overmorgen , après-demain;

néierwaçrts, vers‘ en bas, etc‘, qui dérivent de tyd,

temps; daed, action; dag, jour; maetig, sobre;

gisteren, hier; morgen, demain; néder, en bas. '

 

l'- .

u i Des Préposirions.

LEs Prépositions sont des mots qui ne changent

point, et qui se mettent devant d’autres , pour signifier

quelque circonstance. . _

‘Elles sont Séparables ou inséparables.

Les Séparables sont les suivantes: toi, te, ten, ter,

à, au; by, auprès, chez; roór, devant, pour; agter,

derrière; tégen, contre; fégens, envers; nëvens, avec;

doór, par; op, boven, dessus; onder, dessous; binnen,

dedans; buyten, hors , dehors; om, rondom , à l"e_r_i

tour; omtrent, environ ;_tusschen, entre; na, après,

à; naer, selon; aen, à; in, dans, en; uyt, dehors,

de g‘, van , de; met , avec; zonder‘ , sans; behalven ,

hormis, qui régissent l’Ac"cusatîf._ i '

‘ ’_

mi .:» Detla. Préposition lTot‘, _ _ f

Tot‘, à,déuote toujours un mouvement versun lieLi,

comme komt tot my, venez à moi; gag; (pjhbem ,_all_e'z
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à lui.‘ de sorte que ce n’est pas bien dit, gedruktë rot

Leyden, m Amrreldam, comme cela se-voit sur le

titre de quelque livres, mais il faut dire, te Leyden,

te Amste/rlam. , f, ‘f ‘

Tot se dit aussi dans les phrasesisuivantes; Chrirtu:

sprak rot de Phariréën, Jésus-Christ parloir aux Pha

risiens; m‘ Con’: eere, à Phonneur’ de Dieu; totfnadeel

van de kroan, au préjudice de la couronne; m het

eynde, jusqu’à la fin; rot morgen, jusqu’à demain; m:

mynent, chez moi; tot uwent, chez vous; tot zynent,

chez lui; tot arzzent, chez nous; m nag toe, lot nu

toe , jusqu’à présent; lot wanneer, jusqu’à quand’;

m wien, chez qui. . -.«;‘. l

De la signification du mot Te.

-Te dénote aussi bien quelque temps que quelque

lieu, comme te ou Ien dry ueren, à trois heures; te

Panse/zen, à Pâques; te Pary: , à Paris; te Brasse],

à Bruxelles.

Te marque ordinairement dans un lieu, et non vers

un lieu; car on ne parle pas correctement, quand on

dit hy guet te Amræ/dam, au lieu de dire hy gaet naer

Amsreldam, il va à Amsteldam; hy gae: te huys, pour

hy guet nuer huyr, il va au logis: mais on dit bien hy

i: te huys, il est au logis; fhuyr se dit communément

pour te huys, hy komr fhuys, il vient au logis; hy

kwam te Leuven,’ il arriva à Louvain; hy zal binnen

eene maend te Brugge komen , il viendra dans un mois

à Bruges. . ’

Te se met aussi souvent devant un Verbe, comme

te bewaeren geéven, donner en garde; ietr te doen heb

ben, avoir quelque chose à faire; beginnen te spredken,

commencer à parler.

Te’ est aussi bien en usage pour al te, trop, comme

te kleyn, trop petit; te weynig, trop peu; re veél,

trop , etc. ‘_ '

H \I

f ,".‘

_._.‘__‘_-_‘_æ"w _.
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Te sedit encore) en‘ beaucoup d’autres manières ,

A. dont nous» mettons les plus connues:

v.‘ . ‘f. ., PIF 1

Te na t, cette nuit.

Tetgeâvk , 1e raemn , en-f

.-‘ semble. _- ‘no; nm’ _ t

‘Te regr, bien , à b0n‘_d1‘-01t‘

‘Te vergedf} ,-en.va1n , à

‘pure perte. _ .

Te voóren , auparavant.

Te seheep‘ gaen , s’embar+
HQÜCÏ’ I’ il]! Ÿre- \kn‘\‘.

Te binnen brengen, se rap

peler. _

ITC bed, aulitrufl H ‘

Te voet, à pied.

Tepelrd, fà cheval. -t

Te- [and , ‘ par‘ terre.

Te Water,’ par eau; par mer.

Te par, à propos.

FI/el te par zyn, être en

a - bonne disposition.

Te vreden, content.

Te gemoet gaen , aller au

devant. a

Te niet doen , annuller ,

détruire. ‘

Te gast noaden , inviter.

Te gronde gaen, aller à

fond.

Te niet gaen , périr.

Te wége brengen , faire,

elïectuer.

Te beur: vallen, tomber en

partage.

Te bruyloft gaen, aller aux

noces.

' Du mot Ten.

Ten marque quelquefois le temps ,’ quelquefois le

lieu , comme ten derden dage , au troisième jour; zen

jyde van Augurtus, du temps d’Auguste-; ten huyze

van zynen vader, a la maison de son père.

Ten se met aussi devant les mots suivans:

Ten zy, zen ware, à moins

que.

Ten eersten , premièrement.

Ten tweeden, secondement.

Ten derden , troisièmement.

Ten hoogsten , au plus.

Îen laetrten , enfin.

1‘en minsten , au moins.

Ten Iangsten, le plus tard.

Ten tempe] geleyden , con

duire au tem le.

Ten troqn verheËen, élever

au trône.

Ten deele gevallen , échu en

partage. _ -

By eenen vnend ten eéten

gaen , _ aller dîner chez

un ami.

a
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, Du mot Ter.
r

_. ra

Ter marque aussi le temps tet le’ lieu , comme ter

äoeder uere, à la bonne heure; ter re ter Iumd, à la

roite; ter slinker hand, à la gauche. îes substantifs

féminins et les substantifs pris au pluriel, soit mascu

lins, féminins ou neutres, ne souffrent point la prépo

sition zen, mais exigent absolument ter, comme il

appert par les exemples suivans:

Ter eere Godr, à la gloire Ter zafel, à table.
-de Dieu. i Ter wéreld, auimonde.

Ter zyden af, à ‘côté, à Ter aerde bestel/en, enter

part. ter.

Ter oorzaeke , à cause , Ter ooren komen, venir aux

parce que. oreilles.

‘De la Préposition Onder.

’ Ce mot onder a deux significations fort différentes;

car premièrement il signifie dessous, s_ous,_ comme

onder de tafel, dessous of sous la ‘table; en second

lieu il signifie entre", parmi, comme onder de menschen,

parmi les hommes; onder du: getal, entre ce nombre.

Il signifie aussi quelquefois sous, comme onder Izet

Ÿfebied van den Keyzer Augustus, sous le règne de

’Empereur Auguste; onder scfzyn, sous prétexte.

Eenig werk onder fmnden ebben, être occupé à

quelque ouvrage , est une phrase fort usitée.

De la Préposition 0m.

Om signifie quelquefois à l’entour ou autour, comme

hy v/andelde om de kerk, il se promenoit à Pentour ou

autour de Péglise; on dit aussi lzy wandelde de kerk

om, en mettant om après le substantif. à

Om signifie quelquefois pour, comme om te ipreéken,

pour parler; om her geld, pour Pargent; om de eer,

pour Phonneur; om nier, pour rien; om myrient wil,

ä0l11l‘_Î’am0l1l‘-d€ vous; am zynent wil, pour l’amour

, e m’ .

_ ‘n-i- t

*____Ÿ,,i; " ~{-"_
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0m a encore une vautre signification, qui est fort

uêjltég, gomme den wind i: 0m , le vent est changé;

dim =y4"it‘vm’-_æ ‘fetmps est Passé

f:Ë‘r:;-'...«?H -. à -

. 4-‘? De‘ l'a: diiférence entre Na et Naer.

- Na signifie ‘après ,‘ comme m: ber avond-mael, après

le souper.

Nacr signifie selon, comme nuer myn gevoelen, selon

mon OPÏHIOIT; ‘naer ha‘: beéld Godr , à Pimage de Dieu.

On s’en sert aussi pour-marquer le mouvement vers

unlieu, comme hy i: nuer Parys vertrokken , il est

parti pour Paris. ‘ q - _

° De la Préposition Uyt.

Uyt a trois diverses significations , et marque pre

mièrement: dehors ou hors , comme gae uyt myne ka

mer, sors,‘ va hors de ma chambre.

En second lieu il signifie de , comme uyt aile myne

magt, de tout mon pouvoir, de toute ma force.

En troisième lieu il dénote par, comme uyt liefde,

par amour; uyt nood, par nécessité. _

_On dit aussi uyt wat oorzaek, pourquoi, pour quelle

raison. , ‘ f

Toutes ces Prépositions se nomment séparables ,

parce qu’elles s’employent aussi sans faire partie

d’un mot.

fD’une autre sorte de Prépositions séparables.

.C’est de ces Prépositions séparables , qu’en a dit

au commencement de cette Grammaire , que dans la

langue françoise on n’en a aucune idée; savoir , lor -

qu’ell_es sont jointes aux verbes, dont elles font Îa

première Partie. Car au lieu qu’en françois les Prépo

smqns restent toujours attachées à leurs ,v_erb,es , en

flamand on les en sépare’, en‘ les plaçant ‘ä la’ fin-du,

sens, au présent et à l’imparfait de Plndicatif, ‘de

c
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même q_u’à la deuxième personne de Plmpératif, comme

ces trois verbes: uytspreéken, indrukken , nazien , le

démontrent clairement dans les exemples-suivans: _

' Gy spreékt dat vvoórd niet wel uyt , vous ne; pro.

noncez pas bien ce mot. _ _,_, v’

Hy drukte ’er eenen- zegel in, il y imprima un

cachet. ‘cä’

Ziet de rdkening na , examinez le compte‘.

Lorsque Plnfinitif demande la particule te,‘ comme

cela arrive très-souvent, ce tedoit être mis entre la

Préposition et la suite du Verbe, entre deux traits

d’un_ion, comme uyt-te-spreeken, in-te-drzr/eken, na

te-zxen.

Il en est de même des Verbes qui commencent par

une autre Préposition, comme omdraeyën, tourner;

ik draey om, je tourne; bybrengen, alléguer; île bragt

by, Ïalléguois; om-te-draeyën , by-te-brengemetc.’

Mais S1 le présent et Pimparfait de Plndicatif sont

précédés d’une conjonction, la Préposition reste atta

chée a son Verbe, comme dans tous les autres temps,

P. E. al: gy dat woórd nie: twel uytspreek: , si vous ne

prononcez pas bien ce mot; wanneer Izy daer eenen

zdîîel indrukte, lorsqu’il y imprima un cachet.

’ our ce qui est des Prépositions dodr, onder,

voór, etc‘, il y a beaucoup de Verbes, auxquels elles

restent toujours attachées; ce que l’usage seul peut
apprendre. , e

Remarques sur les Prépositions inséparables. i

Elles sont appelées inséparables , parce qu’elles ne

peuvent jamais être employées seules , comme les

suivantes: be, ge, her, on , ont, ver, wan, qu’en

trouve en ces mots : bekeeren , convertir; geleyrlen,

conduire; herdoen, refaire; onberchaemd, effronté; ont

raeden, déconseiller; verdraegen, souffrir; wantrouw,

méfiance; wanorder, désordre, etc.

La signification de ces Prépositions inséparables varie

beaucoup , et par conséquent on doit en acquérir

I
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l'exacte connaissance par Pusafge; néanmoins ‘nous en

dirons quelque ehosepour la acilité des commençans.

Ge marque dans‘; les Participes passifs une action

faite, comme gewonnen, gagné; geleézen, lu; geraekr,

touché. " _’ V‘ _

Her signifie une réitération de quelque chose, et

vaut autimt que la Préposition‘ re en françois, comme

hernedmen, reprendre; hervormen, réformerflzerleezen,

relire. "

On marque un défaut et une imperfection, et vaut

presque autant que in en françois, comme onbekwaem,

incapable; ongetrouw, infidèle; onstandrastig, incon

stant. Il se joint ordinairement à un Adjectif, Parti

.cipe ou Adverbe , et jamais, ou fort rarement, à un

Verbe. ‘

’ Ont a quelquefois la même signification, mais il

n’est jamais ‘joint aux Adjectifs, et toujours aux Verbes

ou aux Participes. ‘

Ver signifie aussi quelquefois une réitération de

quelque chose, comme vernaeyën, recoudre; verver

ven, reteindre. Mais outre cette signification, il y en

a encore plusieurs autres qu’on ne sauroit déterminer,

et ÆÎ s’apprennent par Pusage.

an ne se trouve ordinairement composé que dans

les mots suivans: -

Wangeloovig, infidèle. Warrschapenbeyd , diifor

Wanïunstig, envieux. mité.

Wan odp , désespoir. Wamchiklyk , confus , en

Wanhoópen , désespérer. désordre.

Wanlust, dégoût. Wanrrouwen, méfiance.

Wnnlustig, égoûté. Wantrouwi , méfiant.

Wanarder, désordre. Wanvoeglyf, indécent.

Wanschapen , difi‘orme. Wanvoeglykheyd, indécence.

’ x
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Des Conjancrionsu" "i ê = ' - .'

LA Conjonction est une partie de POraiSenI, qui!’

lie et qui joint les mots et les discours.

ll y a plusieurs Conjonctions; leur signification est

fort dilïerente; il y en a qufou peut nommer copuIa-_

rives , d’autres disjonction, d’autres de condition, de

contrariété et de cause. L ' -.

_"î"_"

_un
.-.i== aifiifil‘

IÎ

l-za

 

Les copulntives sont celles qui joignent les mots et

les sens du discours , comme:

En , et. Hier toe, à ceci.

Ook, aussi. _ Daer ‘me, à cela.

Ïflîgeljk! , pareillement. Daerenboven , outre cela.

Mer, méde, avec. e Zllitrgnderr, ainsi que.

A]: méde, aussi, ainsi que. Nog , encore.

Les disjoncziger_sont celles qui joignent bien les

mots, mais qui distinguent les sens , comme:

Noolz , ni. " Het zy , soit.

Of, ou. _ Het zy hyjeéve ofrterve , soit

Dock , pourtant , mais. qu’il vive ou qu’il meure.

Celles qui marquent quelque condition, sont les ‘

suivantes:
Zoo , indien , A _ In gevaI/e dot, _en cas que;

Bv aldien, r: tzaeke, si. Ten zy , à moins.

Waer het zneke , ë

I: ber zaeke, si, se inet toujours avec le Présent,

le Parfait ou le Futur; waer ber zaeke, avec P111;

parfait ou le Plus-que-parfait, comme i: lzet zaeke

dot wy wel leéven, si rions vivons bien; waer het

zaeke dut lzy me: on: gekomen was; s’il étoit venu

avec nous.
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Les Conjonction: ddversaire: ou de Contrariété, sont

celles qui marquent dans ce qui suit quelque chose de

contraire a ce qui précède, comme:

M431’ , Mais. _

M4" of, Mais si.

Al i: ber, of schoon , _

Schoon dat, boewel, Quoique.

Alhoewel ,

ËÏËÄZEÏÜËËËÎZZZÄË." , Cependant’, néanmoins.

In tégendeel, Au contraire.

Daerentegen , Par contre.

Cette dernière se peut prendre pour un Adverbe.

_Les Conjonction: de Came, sont celles qui donnent

raison du discours précédent, comme:

Want , Car.

Vermitr, aen ezien dat , ‘

Naer dien , âewyl, Vu que.

Nademael, gernerkt dat,

gin jieswille, daeîkonî], Pour cela.

m at,ter oorzae e at,.

Uyt oorzaelte, } A cause’

Op dat, ten eynde dat, Afin que.

Derbalven , Pourtant.

Wer/zalven C’est pourquoi.
Hierom , diaerom, Pour ceci, pour cela.

 

De: Inrerjectiorzs.

Lïnterjeetion est un mot qui donne à connoître

quelque passion de l’ame: il y en a de plusieurs

SOIIES’

D’exc1_amation: d!

De prière ou de flatterie: ey! ey lieve!

H
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De souhait: ocb! ou och of! of dat! 'D’admiration: hoe.’ l ‘ ç "- ""

De menace: wee! wee u! i ‘f;

De douleur et de tristesse: helaer! 6! rob.’

och arme! ach.’ ay m'y! ' ‘

De mépris: fi! faey! o sc/uznde!

De raillerie: jouJ/‘ou!

De joie: ha! bey. he la!

Pour appeler: hem! bola! ho!

‘ De silence: sur! stil!

D’arme: wapen! moard!

Pour marquer le pleurer: he! bu!

Pour matquerle rire: ha! ha! ha!

ÏI 1 .' b 1 .’ . lPour marquer le danger: } bîfndleâaäglgâfloëf!

 

DE LA SYNTAXE.

 

LA Syntaxe est le complément de la Grammaire,

ui a rend à bien flllldfë et arran er les mots
‘l PP _ _ J . a

pour en faire un discours parfait.

Nous allons la traiter par ordre_de Parrangement et

de la construction de chaque partie de la Grammaire.

 

De l‘Article.

LEs Noms Siibsrantifs s’expriment ordinairement

par 1’Article: comme eenen mente/z, un homme; een

peérd, un cheval‘ ,,_ _

Quand le Substantif est accompagné d’un Adjectif ,

qui doit précéder ordinairement, l’Article doit toujours
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se mettre devant l’Adjectif et le Substantif, comme

par exemple: eenen eerlyken man, un honnête homme,

et non,, reerlyken eenen man; den gebeelen nagt, toute

la nuit, et non, gebeelen den negt, on dit néanmoins,

geheel den mât.‘ Or: excepte pourtant aile au pluriel,

qui se met evant lArticle, comme aile de menscben,

tous les hommes; aile de nagten, toutes les nuits.

Mais on dit aussi sans l’Article , alle menscben, etc.

Souvent les Substantifs du pluriel ne demandent

point d’Article, comme:

Ifrouwen zyn niet te betrouwen, on ne doit point se

fier aux femmes.

Gy beb u gedraegen al: monnen van eer, vous vous

êtes comportésen gens d’honneur.

‘ De plus , on ne doit jamais s’en servir quand on ne

détermine as la uantité d’une chose comme: "
7

Geég‘ my brood, donne-moi du pain.

He r gy volk gezien? avez-vousvu du monde ?

Mais quand on marque la chose entière, il faut

nécessairement s’en servir, comme: 1

Geéfmy ber bief, dut in de kan i: , donne-moi la

bière qui est dans le pot.

Ceci peut facilement s’observer, si l’on prend garde

que quand on ne met pas 1’Article, les François se

servent toujours de l’Article Partitif, comme:

Ik heb geld ontfangen, j’ai reçu de Pargent.

Mais quand on dit: ik heb bet geld ontfizngen, bet

welk by my scbuldig war, j’ai reçu Pargent qu’il me

devoir , on fait toujours précéder l’Article. ,

Quand les Adverbes de quantité sont mis devant

un Substantif, ce Substantif n’admet jamais l’Article

devant S01, comme:

Veéle goede zaeken, beau- Réden genoeg , assez de

coup de bonnes choses. raison. '
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c oses. î _ livres.

"‘.'\€ ‘.5’. ‘i.‘{;,._ .5 ,VW,_E’Ÿ‘L quiLes Noms suivans s’écrivent souvent sansïArticle '

...y , _. ’i_ _ -__‘ __' W, 1h _ f
Ëod‘ Dieu.‘ b" i ' Zont, du féëlzifol/i ciel

a _ _Wyn , du v1n‘_ - Iykdom ,r richesse... zzti

Bief," de la bière. rmoede, pauvreté. HA
Water, de l’eau’ - Deugd, vertu.» ùirf j",

' A ' a vr- = ‘.3.

Aussi les Noms des ‘Métauxfï
-‘ . _. ' ’ , t ._.-,.,_ Wq

Goud de l'or. ;,‘« _Koper,ædu cuîvpëï‘, r;
Zilver’, de Pargent. ‘1_‘ze'r,‘_du ferl" v‘ m‘

A Et tous les autres qui signifietit une masse. _

' ,f î. SY3"‘".&i‘.;.rr QQL

Mais on ne doit pas omettre 1’Article au pluriel,

comme: _

. .- 1. .De goden, les dieux‘ De wateren, les eaux.

Les Noms de Villes, Pays et Royaumes s’expriment

Ÿapssi sans Article, comme:

v; «._Vrjankryk i: een magtig koningryk, la ‘France est

un uissant royaume. '
Änfweirpen i: eene rchoone stad , Anvers est {me

bellêville. , __

"‘r"‘î‘esfNoms« des Mois‘ et les Noms Propres sféçriyetit

Ÿaiîssi sans Article, comme en françois , P. E. 7M,

îî» i

n. In janaary aensraende,’ en janvier prochain.‘ ‘Î

- ‘q, zan i: eenen dronkaert, Jean est _un ivijogîigfiqrî‘

ieter i: eenen goeden ltnegt, lhetre est’"un Bpii

valet. " ‘ ; i’ '-"-’-‘1-"-‘ ‘f’

e: MMaiigquand ‘on -mt‘._t‘\_1n_ Adjectif devant unfNgm

‘i Propre -," on se. sert ordinairement de lÏArticle, pourrir; 2

MÏ" flen ‘ñ/yzenkîénetajile‘sagesënèqueaf "M3

De kaysche Snsanna , la chasteâusmm. àîiivë

. ..,_ K‘

«l

4
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l

ïiæâîwlêü-‘Ïfltlï w ËÜË <1 ŸÄÏ,‘ s'unit " '

‘s " a «freovî;

F A ÆDçe; Noms ‘et de‘; Pronoms.
ÉJLÜ": duite ïflfllllïi‘, ‘Gdvigjvig Ëfuggäta amour ËŸÆJ

- E Nom Adjectif neutre se prend quelquefois.- pour

un NomuSubs-tantif‘, comme: 4,3. v j

Het ued, ‘lebienl "’"""’,1 Herrzyne » lesien. f

Het îwaed‘, le mal‘. il" i Het Ëeestòke’ le-spirituel.

Her myne, le mien. _ _ Her me, le meilleur.
‘l - ittr‘ n‘, ‘ f, ..

Her Itapliqferrrcb, Pltalien. Her Erigelscb, l’Anglois.

Het Prdrifcë ,‘ jfeÏ- Branpois. Her Spaensch ,‘ ’ PEspagnol.

a ÀlR-ÏÏËÜ de flîfé ’ A "

De italiaemcbe tael Ïerià. Lalangue" italienne , etc.

fa. ’ . ‘ ‘ .
z ‘ifl. {q ’ i : l, -

Op, zyn S aemclg_ à PEspagnole. t e

WW" 0p zyrïlâanseh,’ à la‘-Françoise. H

ÏÜÏ" l Des Adjectifs et des Substantifs. "

_,’__. Lorsque PAdjectÏf précède, il doit s’accorder avec

son Substantif exprimé ou sous-entendu, en genre,

‘jeu nombre et en cas, comme:

Eenen vroómen man, f un honnête homme’. _ à "

Eene sc/zoone vrouw, une belle femme. 1"‘

Eenen vodrzigtigen (en sous-entendant man) peyrt

veel en spreekr weynig , un (homme) prudent pense

beaucoup et parle peu. Men verdeelt de mente/zen in

rykeen in arme, (en sous-entendant menschen, ou en

î renant, ces deux Adjectifs substantivement) on divise‘Îles-hommes en riches et en pauvres. Ÿ _

‘ a ‘.4

m, Mais quand lÏAdjectif suit son Substantif, et qu’il

. lie Peut se prendre substantivement, il est indéclinable,

c’est-va-tli_re au neutre du singulier, quand mernersou

Substantif antécédentseroitfau pluriel ou d’un autre

‘CHIC Ëgj.‘ 5j j" ñ l ‘
’ ‘k ‘-’ Ÿ‘ E ‘ÏÜ-Hsïïfu il. .\’Z's‘\

\

a

.1



#74 De LA SYNTAXE‘

Het i: eenen perroon, weérdig on: bemind taworden
c’est une ersonne digne d’être aimée. _ a

æHy beéfg zynen zak vol geld, il a la poche pleine

argent.

Her i: eenen man, zeer ervaeren in bet H. Scbrf/it,
g a ’

c-est un homme consommé dans les SS. lscritures.

Myne broederr en zurrer: zyn droef, mes frères et

‘E165 SŒÜTS SOHI ËIISIËS’

Illyne ouderr zyn arm, mes parens sont pauvres.

Nonobstant qu’on dise au pluriel: droeve broederr en

zusterr; arme ouderr.

On dit: Den nagt vodrléden, la nuit passée.

Zin ldven long, sa vie durant.

Eêne uer Iang, pendant une heure.

Een pond zwaer, une livre pesant.

Dry ellen long , long de trois amies.

Ze: duymen breed, large de six pouces.

Quand les Adjectifs n’ont aucun rapport avec un

Substantif, ils sont au genre neutre, comme ber i:

roórdeelig te rtudeéren, il est utile d’étudier,- bet r’:

scboon om zien, il ‘est beau à. voir.

, On dit: Hendrik den vierden, Henri quatre.

.1 Pbilippu: den tweeden, Philippe second.

L’usage veut aussi qu’on dise: mynen vader zali en;

feu mon père; myne moeder zaliger, feu ma mire,

et non m nen zaliger vader, myne zaliger moeder; mais

il faut observer, que c’est proprement une ellipse;

carlzaliger veut dire zaliger gedagrenir, d’heureuse

mémoire. i

' l Du Pronom Relatif. »

Un Pronom Relatif s’acc'orde bien toujours avec le

nom précédent en genre et en nombre; mais le cas

peut être dilïérent, si le Verbe suivant reçoit un autre

cas , comme: ‘ ’ q

. Den man dien {gy gerproken bebt, l'homme à qui

vous avez parlé. , _

‘ 3:

.

._\\

~ _
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, ‘ t- ' Des Substantifs.

Les Substantifs d’une même chose sfaccordent en

cas , comme: » A

De rtad dmsteldam, la ville d’Amsreldam‘

De rivier den Rhyn, la rivière du Rhin. '

Myne zuster Anna , ma sœur Anne.

Den Graef van Smremberg , Bevel/zebber der smd

FVeenen , lzeéfl zic/z tot Izet uyterste onverwinbaer ge

toont, le Comte de Staremberg, Gouverneur de la

ville de Vienne, s’est montré invincible jusqu’à Fax,

trémité.

Mais il n’est pas nécessaire qu’ils conviennent au

nombre et en genre, comme: »

De boeken, myn vermaek, les livres, ma récréation}

De kinderen, de vreugd banner moeder, les eufans ,

la joie de leur mère.
u

Du Génitif. ’

Les Substantifs d’une chose différente étant joints;

Ÿun doit se mettre au Génitif, comme: _

Pieter: boek, le livre de Pierre. r "»

Pour savoir lequel des deux doit se mettre au Géni

tif, il faut que la chose dont on parle , soit au Nomi

natif, comme Pieter: boek , le livre de Pierre; vous

voyez que le livre étant la chose dont on parle, es;

mis au Nominatif, et Pierre au Génitif, qui doit

ordinairement précéder, en y ajoutant un s. ’

1e dis ordinairement, parce qu il arrive souvent qu’il

doit suivre, et principalement quand il se trouve un

Article devant les Substantifs , comme: V

ÏDe zuyver/zeyd de: geweéten: , la pureté de» la coll

science.

De zonden der mensclzen, les péchés des hommes

De meyd van bet bu s, la servante du logis.

feneâegrlagtzaembeyd Jar vrouwen, la négligence des

. .1 irai’

.5
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es Iiiisssv permet. oiutaatidedirerfienvedett dles biens du père ;phet moeder: goe2.,.«jes;,higgs1g51i

mère , etc‘

Néanmoins , on rtrouim quelquefois» dcdxgânbstanlifi

joints ensemble auf-Noininatif, comme :ani=‘=f"i nensî

Eengn ’ zak Æaófrfn ,' "un sacf d‘e*’bl_ë._ ÜWÏÏ’ _‘"‘ÏË‘"3

Eenen ranimer n‘? un verreadeïËvYnJÜf ""

Eene rndnd ruy,’ un panier de topurlfpies. À

L’usage seul soulïre ces expressions; Çjglflflfiliçjflifg

eenen zak lioórnsm, eenen roamer wyn:’,"etc_.,,;‘_çbmnie

nous allons Pindiquer. J‘ ‘ . j; j, ü

Quoique , quanddeux Substantifs sont mis ensemble,

1’un doive être airGénitif, et que lesÆrononiii ou les

Adjectifs doivent s’accor_der en cas avecleurs Substan

tifs , cependant cette règle n’a pas toujours ‘lieu:

rfti‘

J,n.u‘  

comme par exemple ondit: _,.« ‘,___,, .

Myne vrouw: zurter, la sœur de ma femme , pour

myner vrouw: zurter. «f , ag-iw enm’ PÏË; ‘il

Uw’ mans eer, l’honneur de votre mari, pour uni:

man: eer‘ ‘ 2° ‘i

In zyn’ vader: plaetr ,=à la place deson père,- pou:

in zyns vader: plaetr. - » ‘ 7.‘
,..

Quand deux Génitifs de même nombre et genre, ou

du genre masculin et neutre, s’entresuivent, il est

nécessaire que l’un des Génitifs soit exprimé par-la

Préposition van den ou van ber, comme:

De Ifefde van ber valk des Koningr, l’amour du peuple

du Roryet non , de liefde des volkr de: Koningsf

sur-De magt van de vyanden der Chrirtenen, la puissance

des ennemis des Chrétiens ; et non, de magt derpvyan

fderr der Chrirrenen. Ce qui se fait pour éviter lacacò

phonie que cause la répétition des mêmes Articles.

‘wiJe dis deux Génitifs de même nombre et genre , o]!

au genre masculin et neutre , à cause que si les Articles

sont dilférens, et n’ont point la même terminaison‘,

il est quelquefois permis de s’en servir, comme:

De nrzâgl de: grooten Heeri‘ der Turken, la puissance

du gran Seigneur des Turcs. ., a ‘n. t‘; ‘iäàutfïfllv

if i‘.

\ _

‘u

  

î

l
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frai 1==ss=f*e*as@iîf4s*<?€ffffif"4=flsei11=fi-fi€?}’îi°
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i78 i De LA Situe-axe."

"i" ..‘._ Le Datif. .‘ ‘- -f‘- 21v‘: ‘Mff;

_0n se sert du Datif dans les manières de parlera’

suivantes: ‘ .-\

Hy i: zzznen vader elyl’, il ressemble à, son père.
Den vol e iet: voórdfzaegen, proposer quelque chose

au eu leP P - »

Het plakkaet wierd den rolke opemlyk voórgeleézen ,

le placard fut lu publiquement devant le peuple.

Het Iacben i: de menschen eygen, Je rire est le

propre de l’homme.

à Die zaek i: aller: gemeen, cette afiaire est commune

tous.

Hy i: aen de wéreld nag nier gestqrven, il n’cst pas

encore mort au monde‘. ,_ .,,. _

Ten eeuwigen Iéven overgevoerd , conduit à la vie

éternelle. _

Ter belle i-aeren, descendre aux enfers.

Ten grave gaen, descendre au tombeau.

Ten vuere fedoemd, condamné au feu, ’

Ten oórdeee gedagvaerd, appelé en jugement.

Ik heb het hem gezegd, je le lui ai dit. -

Hy heéfi lzet my gegeéven, il me l’a donné.

Eenen zoón die hem Iiefwa: . un fils qui lui étoit cher.

l/Veér my germdig, ayez pitié demoi.

lk ben openbaer gewordcn den geénen, (lie nuer my

niet vraegde, je me suis découvert à celui qui ne me

demandoit pas‘

Het i: den lande onttrokken, cela est retranché au

a s’P äen dégen rvierd hem anmomen , Pépée lui fut ôtée’

Men moet God meer ge/zoorzaem zyn dan de menscben ,

il faut plutôt obéir à Dieu qufiauxvhommes.

Deézen geéven aIIe de Projeéten geluygenis, tous les

Prophètes lui rendent témoignage. _ h

‘ L’Accusatif.

iL"f\_ccusatif se met ordinairement après les Verbes

transitifs , comme .:

\S
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,-. Den smid maekt eenen hamer, le maréchal-fait un

marteau.

H sloeg zynen zoón , il frappoit son fils.

H; stiet my il me poussa.

' Zy bespotte Äem, elle se moquait de lui. ’

Den os schopte den jongen , le bœuf donna un coup

de pied au dgarçon’ _

Ik brand e mynen vinger, je me brûlai le doigt.

Hy wierp den steen weg, 11 jeta la pierre.

Z at eenen a pel, elle mangeoir une pomme.

H? drink: Iiefâ rooden wyn , il préfère le vin rouge‘

If? heb hem nie: gezien, je ne l’ai point vu.

Vralgt 1:17, suivez-moi. _ a

Il’ boor e hem nier, je ne Pentendoîs point.

[k bemin mynen vader, j’aime mon père.

Le Vòcatif. '

Le Vocatif est pour appeler et pour parler à quel‘

qu’un , sans ou avec Pinterjection ô S

OGodlôDieul "

Vader, nier mynen wille, maer dan _uwcn geschiede,

mon Père, que ma volonté ne soit pas fane , maiä‘

la vôtre. _

Gae weg, Satan, Satan , retire-toi‘ ’

Geloofi gy, 6 Koning Agrippa ! de Profèéten , ô

Roi Agrippa! croyez-vous les Prophètes.

L’Ablatif. ‘ M

L’usage de l’Ablatif se peut remarquer dans les

phrases suivantes z ,.

Daer i: eenen bfief van hem gekomen‘, il es: venu

une lettre de sa an. _
Ik heb een boekp var; mjynen broeder gekreégen _, j’a.i

reçu un livre de mon frère. -

_ Des Adjectifs.’ "

Tous les Comparatifs ont après eux la Conjonction

al: ou dan , que , avec un Nominazif; al: , quanpl oq,



=»’Ï>‘i8o S Dit’ =i.'atî Sur ‘rufks.

3M parleïPune égalité‘, commetzj aboli, elle

est aussi grande que lui; dan, quan gal estæquesbion

‘" dfune ‘pluralité ‘ou ‘minorité gïicoinmerduen nier:

f‘ filme] ker dan "den tyd, il n’y a rien ils ‘plus-précieux

que ê‘ temps. q ‘aurais

Tousles ‘SLIPCIÏËIÏÎÏS demandent Ïin Génitif; äcdinæe:

Hy war dan geleerdsten ‘der Grieken, iLétoit-je plus

savant des Grecs. -- ‘1 _.‘ a’, +4‘;

.'.‘- Salomon i: geweért den wystemaller Koruigrgungjâalo

mon a été le plus sage de tous lestkois. ;’ à {fla

s‘ Il est pourtant’ aussi pertuis de ‘se’, serviffËiPune

Préposition, comme: e ‘ ‘V ‘J’ 'Ü

Hy i: den bette» onder myne vriendehig ‘îlfëst le

r meilleur parmi mes amis. ‘ ' f" ‘» \
f i l

‘.1 - - . .

‘ De même aussi les mots des Nombres cardinaux

et ordinaux veulent un Génitif, comme : ‘Q

Hy i: eenenqder geénen, die my baeten, il _est"un

Ndeceux qui me haïssent. ' 1

dugurtu: wa: den eerrten der Roomrcbe, Keyzeren ,

y Auguste étoit le premier des Empereurs Romains‘

Gelyk, semblable, se met avec un Génitif ou Datif,

t comme: - « .

Wie i: myns gelzk? qui est semblable à moi‘? Ë

PVie i: bem gely ? qui est semblable à lui?

Eenen gieriéraert ‘i: den waterzugtigen gelyk , un

Wavare est sem lable à un hydropique.

Ê’; La plupart des autres Adjectifs demandent un Darif,

et sont en fort rand nom te. _ ‘
-..- , Les ‘Adjectifs gde dimension régissent la tnesnrêade

la chose à PAccusatif, et se mettent ordinairement

t- à la.‘ fin après la mesure, comme: ’ .,

l‘ e’ Die zafèl i: tien voeten lang en ze: voeten lmfd ,

cette tab e‘ a dix pieds de long et six de large. tu

Les Adjectifs begaefd , doué; vergenoegd i-ou te

ŸWÜÏ‘? 7‘ content, ne ‘sfemployent jamais sans la Bré

POSIÜÛÜ 77181, COHÜHCI ‘ -.i-’5i1r|5 uslvÂ ‘se; 3,3!
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aile (Iyzîs nm _m:gœ(;wuennd bd: aajd zilftestt, ué

HOÎŒ: 1h95 gîtwi». , ‘r? -L- ,g.v q‘-=r‘ 1d?

‘Lästîj ä; i: ou ufwéieu nier lurqgeénefliod afiem

xnäugeqêtaulqeafi {Ifvlil esçficonteritz de‘ ce‘ que-Dieu lai a

OHÜ 0 ftïifiva‘ ,"_ f}

a iiiiîä‘tinäâiti-if‘Ëäa2ï°‘**""@‘°’"t°'f°fi=l’=?fi*’°’
, O

fl-f". Ryk nevifoirîififniiweekng ‘riche’ en pierreries.

Ryk m landmi, riche en terresff-f» è ' in
f çvQiietquefoîs aussi‘ sans Préposition QVBCŒITI Accu

satif, commet» "J? ’"t "ïw "ÄQ ' Ä- - "n

5;‘L,’%Ç'.fi_-JVBÏJÎÆIQLJIIQZGMÄ guidera; ryk , il estbien riche

de 1x mille francs. ’ _ _, , _ - q

a! it-ñiï, nleiuvstemetsfluventsans PIÉÏOSÎIÎOII, comme:

P711 Iiefde‘ dplein d’am0ur;-vol gel s»,- plein dfargent.

rr Mais qàlâli Je Substantif se trouve accompagné de

"quelque IQIIQIÎI, on doit toujours se servir de ,la

HIPIËOSÎIÎOH’ van ,, comme : - ’ ‘ ‘f’

" y"'if vol van dieîiefde, il est plein de cet amour.

m lkpbehmynen _zak vol van zyn geld, j’ai ma poche

‘ pleitieyde son argent. _' " * _

On s’en sert aussi quelquefois, quoique le Substantif

li soit sansiPronomfcommez » _

Vol van andeugd, plein de malice; val van Iiefde ,

plein d’amour. r «

in i , .»«-. A »Des Pronoms. ‘.,__r‘_

._ _ I._’e_s Pronoms doivent convenir en genre et en noinËre,

mais pas toujours en cas, comme nous Pavons montré

_ t ci-dessus par le Pronom Relatif. H

_’_ ‘Dlfifi’ ou den geënen demande toujours après soi,un

‘ "Pronom Relatif, comme: -==

Dien i: waerlyk’ ‘een kind Godr, die zyne geboden

‘sjngrfemnderbouden, celuivlà-est vraiment un enfant

de Dieu, quifztâclie -d’observer ses commandemens.

‘f: e Was‘ estæmProoontqni a-heaucoup de significations,

‘fiät =qui ‘marqueuqueiquefois guef, comme dans les in

teirogations suivantes: ‘earswe , 1‘ e iciiieoq

l
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Wat zegt gy P que dites-vous ? ""‘

FVat zoekt gy ? que cherchez-vous ‘.2 .

Wat se met souvent pour welken et welke, quel,

quelle , comme a

" Waz man, quel homme; wat vrouw, quelle femme,

au-lieu de welken man, welke vrouw.

Wat , se met aussi pour hoe veél, combien, comme:

Wat heéfi dat gelost .2’ combien cela a-t-il coûté ‘i

Wat Ioóft g dat ? combiemfaites-vous cela î

hVn: geld fig: ? combien cela vaut-il ‘.2

Wat se met encore au-lieu de hoe zeer, que , comme:

Wat zyt gy bedroefd .’ que vous êtes triste !

Wat marque aussi quelquefois hoe, comment,-quoi,

comme :

Wat! heb: gy réden van te Haegen .9 quoi ! avez

vous raison de vous plaindre ‘.2

PVat! r‘: het mogelyk ! comment ! est-il possible‘.

Wie , qui, peut servir dïnterrogation et de démon.

stranon ; comme: ‘

Wie heéft dat gedaen ? qui a fait cela ‘i

Wïe nier wel eyndi t , doet nie: met al, celui-là ne

fait rien , qui n achîve bien,

Observez bien l’usage de hem , lui, qui est le Datif

et l’Accusatif de b)‘, il, pris pour un autre, et de

zicb, le Datif et lAccusauf de by, pris pour la per

sonne même; il faut dire :

Hy hedft hem daer méde groote schade gedaen , il lui

a fait grand tort par là, et non, il s’est fait grand

tort; car alors on ne pourroit savoir si c’est question

de lui-même ou d’un autre; il faut donc se servir de

zich, quand cela s’entend de lui-même, et de hem,

quand on parle d’un autre; pour marquer donc qu’il

s’est fait grand tort à lui-même , il faut dire: hy æff‘;

zicb groote sc/zade gedaen: mais quand cela se rapîorte

à un autre, on dit: by heéfi hem groote schade ge aen;

et ainsi on prévient tout doute.

. Remarquez ici Cette manière de parler, dans les

Pronoms suivans :



Dz ‘LA

T0! mynent, chez moi.

Tot onzent, chez nous.

Over mynent s

Over uwent ,

Over zynem‘ ,

Om mynent wil,

Om uwent wil ,

Om zynem wil,

0m onzent wil,

u’

On peut voir dans les exemples suivans Pusage des

Pronoms, et de quelle manière l’on peut s’en servir z

Mynen vader, mon père.

Uwen broeder, votre frère.

Z nen 00m , son oncle.

Hïeren kneâft, son valet.

Myne vrien en, mes amis.

Uwe broeders, vos frères.

Z ne vaders, ses pères.
Hyaere knegten, ses valets.

Myne moeder, ma mère.

Uwe zuster, votre sœur.

Zyne meyd, sa servante. _ là-haut.

Onzen ä notre w Onze P,‘ nos v ‘ê’,

Uwm m votre g- Uwe ä vos g

Hurmen 3 leur 9 Hunne g leurs g

Haeren son , Haere J’ ses '

Onze g lnotre Onze nos u,

Uwe {à votre Ë. Uwe g. vos 2

Hunne È leur Hunne S leurs ;g'_

Haere ‘- sa Hære " ses ‘

Den mynen, le mien. De zyne, la sienne. s

Ëen uwen , lle vQtre. De Imere, la sienne.

en Z ÏICII C S1 fl’ ’ 'y ’ e De pzyne, les nnens, les

nuennes.
De myne, la mienne.

SYNTAXE.‘

Tor uwent, chez vous.

Toi zynent, chez lui.

vis-à-vis chez moi.

vis-àwis chez vous.

vis-à-vis chez lui.

‘ pour Pamour de moi.

pour l’am0ur' de vous.

pour Pamour de lui.

pbur Pamour de nous.

Zyne vrouw, sa femme’

JW ne zuszers, mes sœurs’

Waer i: -uwen broeder en

uwe zuster? où es: votre

frère et votre sœur?

Waer zyn uwe neéven? Où

sont vos cousms?

Jlfyne broeder: en myua

‘ zuster: zyn boven, mes

frères et mes sœurs sont‘

De uwe les tiens les
De uwe la . . ’ =’ vôtre tœnpes.

v?"

ñ

a

l
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De‘ zyne‘, les siensf, ies

siennes. ' ’ .

15e’ baere‘; _les siens ‘,' ‘les
‘siennes. l ’ ‘r’

llfelken knegris» dan? que}

valet est-ce ? -,‘

ÏIÏeI/te meyd zal- dit, draef

gen? quelle servante por

tera ceci? . 9-‘ --. »

Welken mana?’ quel homme?

Dien kne t, 0€ valet. t’;

Dat kinf, cet‘ enfant.

Die kinderen , ,ces enfans.

Die meyd , cette servante.

Deézen knegt, ce valet.

Dit kind, cet enfant.

Dedze meyd , cette servante.

Dîbonzv Plëîffiiîóttnfiïfiwî

ge mate, leîagéiüsâfilgîfg

ÜW N99 W

D; erefes

1M?fâdirfæäîèäiiîsêï‘ ‘eiË
ce .1‘ L Jean»: ‘vert; J‘

DËËËËÏ"‘ËËËÜ"Ë’Ë*ÏË
gît ‘e’;‘1"‘=àjezei‘ Îæiçîè?

en yen se; .. e, _ ‘que!

Hrj Ëeén , ce ÏŒS,

DWÏL van , aceliu. .__«Ÿ._._-;

Die van,_celle _de’,_. ,FVaer ynn , van 2 Jfie

quoi, dont, de qui‘

Wâîlriap, ezgm op , à

o .

’Eri, het , de zelve , het zelve , daerover, ’er over,

der zelve , van het zelve.

ÏI’EI' op , daer op , op den zelven , ‘op de zelve e,

0m, op dien, op die, "ergens op. a

’Er van , daer van , van den zelven , van de zelve ,'

daer af , ’er af, daer uyt, uyt de zelve. 3

v Het , van dat, van dit, op dat, op zulks, den zelé

ven, de zelve, het zelve etc. se mettent en françois

pas en, y, le, la, les.

Eenigen man , quelque

" homme.

Iederen burger , chaque

Hue rgik gy ook zyr,‘ quelque’

ric e que vous soyez,

Wïe gy ook zyr, qui que‘

citoyen. vous soyez. r -‘

Ëlke vfüütz, chaqlue femme. Den zelven man , le mhelmä

enen zé eren oapman , homme. -.

un certain marchand. ,_ Me: eenen, niernandïgweu

Srnänrcben , V f i" ‘nen nianämauän, par;

e e ommes. ‘ ' sonne,’ t, sfiiin.»

flan eenen en-nVennndÉrèh, Zoo teint», un tel.’ 101111

‘ Pur: "et ‘l'autre. '- Zulk eenen iknegt; un se!

Een ander, un autieerfiï ê‘ valet.’ lM-UÄ «hi 21-01 6
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TOut Verlie Personnel", äest-à-dire qui se conjugue

par les Pronoms je, tu, il, demande devant soi un‘

Nominatif de la même Personne et du même Nombre,

comme : ‘_ a

l De vfîeeze de: Heere i: ber beginsel van alle ugsbeyd ,

la crainte de Dieu est le Ïrincipe de toute sagesse. ‘r

dlle menrchen hebben unnç gebréken r, tous les);

hommes ont leurs défauts. .Demi ou plusieurs Singuliers dilférens joints par l}

Conjonction en, veulent que le Verbe soit mis art

Pluriel, mais de manière que le Verbe s’acco_rde avec‘

11-‘ ersonne principale, comme : , _ 'Xlynen ineertor en ik hebben ’er gimren geweért , mon"

maître et moi y- fûmes hier. v , "

=-.Ôn VOÎLQÜE dans cette phrase le Verbe s’acc_ordet

avee_.-la première Personne ik, moi, qui‘ est la plus‘

noble ; Je second rang ap artient _à la seconde gy -

701185 Ct ,enfin,le dernier g la troisième by, lui, e?

à tous lesautres Noms et Pronoms, _ _ _ __

r

‘Q
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Les trois Personnes se mettent quelquefois devant,

et quelquefois après les Verbes, comme:

Ik heb geëéten , j’ai mangé. « _

Gisteren waeren wy saemen in gezelrcbap , hier-nous

fûmes ensemble en compagnie. ,

Mais quand il s'agit d’une interrogation, la Personne

se met ordinairement après le Verbe, comme:

Hebt gy tot mynent geweést? avez-vous été chez moi?

Je dis ordinairement, car elle peut se mettre aussi

quelquefois devant le Verbe, comme:

lk zou al: schulrlig vlugten? je prendrois la fuite

comme coupable‘? quoiquïl semble que cette phrase

dénote un étonnement. ' _

Le Verbe auxiliaire zyn ou weézen, être, demande

le Génitif, quand il se prend pour appartenir, comme :

Wv zyn des Heere, nous sommes au Seigneur.

FVùmr is’t? à qui est-ce‘?

Het i: Pieterr, cela appartient à Pierre.

Tous les Verbes actifs régissent l’Accusatif, comme‘:

De moeder: beminnen haere kinderen , les mères

aiment leurs enfans. ' '

Et cet Accusatif doit se mettre après le Verbe dans

les Temps simples, comme:

1/: heb geld, j’ai de’ Pargent.

H beminde haer zeer, il 1’aimoit fort.
Nlaais dans les Temps composés l’Accusatif se met

entre le Verbe et son Auxiliaire, comme: -

Ik heb geld ge/md, j’ai eu de l’argent.

Ik Imd werk gehad, j’avois eu de Pouvrage.

Ik zul m n woórd houdan , je tiendrai ma parole.

I/r zou dg’ waerheyd spreéken , jedirois la vérité.

Qluand on parle d’une chose qui se rapporte à.

que que personne, alors la personne se met ordinai

rement devant la chose au Datif, comme:

__Hy lzeéfi my zyn woórd gegeévefa, il m’a donné sa

parole. ' 4 » _ L‘



DE‘.LA SYNTAXE’ s87;

berne/d my zyne sc/zuld, il me paye sa dette’

‘ Zy ontnamen hem al zyn geld, ils lui prirent tout

son argent‘

"Quand il se trouve une chose, ou une personne,"

avec un Verbe qui précède l’Accusatif, ou qui en est

comme la cause instrumeniale, alors on met la chose

ou la personne après l’Accusatif du Verbe, comme r

’ ‘Ik heb dat gel van hem , j’ai cet argent de lui.

Ik bevoorder de zaek daór eenen goeden vriend ,

j’avance Paffaire par un bon ami.

Hy doet ailes voór geld, il fait tout pour de Pargent.

9

Nous n’indiquons ici qu’en passant larrangement

et l'ordre des mots, mais nous en traiterons plus

amplement ci-après. _

Zich verfgeljfken, se comparer, demande après soi

PAccusati avec la Prépositiën by, comme:

Het voegt nier , dat den dienaer zic/z Izy zynen

meerter vergelyke, il ne convient pas que le serviteur

se compare à son maître. _.

Zich erbarmen ou onzfirmen, avoir pitié, demande

PAccusatif avec la Préposition over, comme: ’

Ik erbarm ou onzfirm my over a , j’ai pitié ou

compassion de vous. « »

q (Ëuelquefois aussi le Génitifsans Préposition, comme z

1 ontfirm my uwer, j’ai pitié de vous. '

Ontfirm u onzer, ayez pitié de nous. ' '

Mais médelyden ou médedoo en hebben, avoir com

passion , demande après soi la lgréposition met, comme-t

Zy hebben médelyden ou médedoogen me: hem, ils ont

compassion de lui. .

Devant le nom des Villes où l’action a lieu, on doit

toujours mettre la particule re, comme:

' g)! rtudeért te Leyden , il étudie à Leide. \ '

Hv i: te Mec/zelen, il est à Malines. -

y woont te Paryr, il demeure à Paris. _
Sur ce pied-là, il faut mettre sur leidessus d'une

A
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lettre tige idmirrfdam , r: nPafge fketgflüj’; an: idmgalgiuifij

quoiqu on néglige fort souvent cette rèêle. Äîfliïîlfîïîl

mQlIEÎqÏIŒ-EfOÎS on se "serti aussifiîe-‘äâ P pdslpibiiïsfgï
Men,’ comme : "" " m" "".‘,"Ëï m’ î "W ‘Ëäafiï

l Ïk heb d t ainnen’ no‘ eifï" "in," ‘la ‘C r‘ fi‘

‘foudres: ‘ n,‘ -‘ "tu. Jgjyd M ,Ë’ J, ‘x-IË à ‘(à

\ Mais les noms de Pays et de Royaumes demandent
iaPrépositionsin, comme t ‘e-‘ÄN ‘ ifr-mff,‘ f-l-Wf, É

Ik heb mynê jeugd, in», Duytsland dodrgenragt, j’ai

passé ma jeunesse en Allemagne , et noiifte_ pnyrsîarndf.

Quand il se fait un mouvement vers la Villedoqîfotî

parle , il est nécessaire de se, servir de la Préposition
naer comme : _ ‘ ‘la gaet naer Leyden , il va à Leide. _ m.’ _ ,,,

ais on se sert de te, quandpn dit ‘_

Ik gaen te Leyden woonen ,' je vais demeurer à Leide.

[k gaen te Keqlen stualeéren ,_je vais étudier à Çologne.

Quoique plusieurs disent: zk gaga naer Leyden woo

nen , cette façon de p_arl_er est vicieuse, parce que te

doit se mettre pour signifier une action qui se fait en

un lieu : cette action est ici la chose principale,’ et

non le mouvement. '

P Ëes noms de Pays et de Royaumes demandent la

r position naer comme :

Zy znllen saemeri naer Iraliën gaen , ils iront ensemble

en Italie. _ . _ _

Enfin , quand il se fait un mouvement de la Ville‘,

comme aussi d’un Pays ou Royaume, on se sert de la

Préposition van ou uyt comme : ’

Hy komt van Roomen’, il vient_de Rome:

5 Il? iruyt Antwerpen gebannen, il est banni d’Anvers.

y i: uyt Engeland wédergekomen , il est de retour

d’Angleterre. Î

s’ Nous mettrons ici les quatre Questions de Lieu;

pour en faciliter la pratique. ’-‘-"

Première Question : Waer r‘: hy l’ où est-il ‘il

Te Parys, à-Patis. ‘ i‘ Tebed, au lit. sur. b‘.
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Illñùpe’‘ RÙIXŸOËÏZS" ‘fà la» zien de. deur «à la» porte.

maisän. 51,42‘ Jnsvt Op Âierzçkt’, au marché’

1 e Ÿ f_ j. ÏŒPÉgÏÎSEr l jln e: o à la cour.

au jardinfenl" Op 1m‘ land: à la campagne.

InÆÜÎFÄËyËËñVËËeHÏUFVraÜCeQ _ Op derbeurs ,__à la bourse.

Ïn" du: aeg ,l à la Haye. Op den zolder, au grenier.

fwhrtnmal.» Zî-XQÜSXLCÄ 52.‘ 15‘ ?.\_'t.‘Ï ‘s?’ ÛÏIWJÜ m: _Seconde Question: Wuer guet lzy nuer tue? où va-t-ilt?

 

 

llyraer gay: æatiltl logisijxzxï‘ Naer het land ,j à. la cam;

_ er et a - uy: au ma- pagne.
_ Ëasin. p ' __ à’ à Te brzfizofi, aux "noces:

Naefden keider, àla cave. "Nner adrid, a Madrid;

Troisième {Question à Wner" kom: hy van daen ê’

çapïxyg CŸOÙ vientéil ‘Ê

‘fini Ïzuyr, de n‘ maison. Il/fyt Portufuel, de Portugal.

‘Yan de kerk, de Péghse’ an Lon en , de Londres.

ÏŸan lzef land , "de la cam- g)’: de herberg, du cabaret’
g pagne’. ‘l I an l/Veenen , de Vienne;

ä, Quatrième Question : Wqer i: hy doór gegaeni? ï

par où a-t-il passé ‘.2 _ ,5

flérihydrdr, parle jardin." Doór Pari’: , par Paris.

Dqdzrbevodrstéden, parles Doór het uys heén , parTa

’ au ou ’ '
q, rfsr maison. l ‘ '

‘Dbór Pàóen, par la Po- Doór ‘de kerk Izeén ,* parlogne. _ j i l'église. - '_

s‘; Le "temps , quand la chose se fait , demande devant
‘soiïiîa’ particule ‘m’ , comme ten dry ueren,*_à ti-«gàs

heures; ten middag, à midi; favond, au soir, q 1

easfi aflsaeaarrevhe su’ ‘M1 ds=1’r"»‘a sflflfifl de 1*

‘voye e’ qm smt lmmédlalçïyçnçt; s; ‘uzxiiirufi ne m. q

’Ëgiq'i‘tfiaïëëngîiîiâî " fliévnatfi

_ ep__m esnzorem‘. A

’S MÏÆdEIÄILà._ŸÊËIQÎzfIOÜI deramädâgçaqxæi
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’Sagtermiddags , Faprès-midi , pourde: agfermiddagr.

’Savonds, le soir, pour des avonas. .

’S winters, en hiver, pour des winters.

Le temps s’exprime quelquefois par 1a Préposition

binnen , comme :

Binnen kart, sous peu. ’

_. Binnen vier-en-twintig ueren , dans vingt-quatre

heures. »

Binnen veertien dagen, dans quinze jours.‘ -

Quelquefois par la Préposition over, comme g

Hy zal over een jaer trouwen, il se mariera dans

un an.

Ik zal over eene uer wéderkamen , ’ je serai de retour
dans une heure. l

Te ne se met point, quand le Substantif se trouve

accompagné de quelque autre moi, comme:
Dien zelven dng, ce même jour. l

Den voórlëden nagt , la r.uit passée.

Mais la durée du temps ‘se met à l’Accusatif sans

Préposition , comme : ’

Hy beéft den gantschen nagt gewaekt, il a veillé

toute la nuit.

Quelquefois on y ajoute aussi le mot lang, comme:

Ik heb er dry ueren Iang aen geiirbeyd, j’y ai tra

vaillé trois heures. <

On dit aussi : in eefle maend, dans un mois ; in

eene uer, dans une heure. _

Règles touchant PInfinitif.

Quand deux Verbes se rencontrent, le deuxième

doit se mettre à Plnfinitif, comme en françois z

Ik kan niet kamen ., je ne puis pas venir.

Ik begin te Ieeren, je commence à apprendre.

Quand de ou à en français se trouve joint à un

Infinitif, il s’exprime ordinairement par la particule te

en flamand , comme z

Een ider muet migrer: wel te Ieéven, chacun doit
tâcher de bien vivre. i
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tH hedft vodrgenamen zulks te dom , il s’est proposé

de fiiire cela. _ _ _

Ik meende vroeger te komen , je pensois venir plutôt.

Quand Plnfinitîf suit après le Prétérit Parfait ou

Plus-que-Parfait, ceux-ci se changent en Infinitifs,

comme z

Ik heb hem hooren rpreéken, je l'ai entendu parler,

en non il‘ heb hem gehoord spreéken

Ik heb hem zien sterven, je 1’ai vu mourir, et non

ik heb hem gezien sterven.

Ik had hem zoeken n helpen, j’avois taché de Paider;

quoiqtfon dise aussi île had gezogt hem te helpen :

cette dernière façon de parler est plus tolérable, à

cause du te, qui précède Plnfinitif.

Règles touchant les Gérondifs.

Les Flamands n’ont pointde Çérondifs , au lieu des

quels ils se servent de Plnlinitif avec van te ou 0m te,

en françois de ou pour, comme :

bfly heélfl‘ de gaef van wel te spreéken , il a le don de

ien par er.

lk kom om a te âfroeten van wége mynbeer, je viens

pour vous saluer e la part de monsieur.

Ceci se doit entendre des Gérondifs qui finissent en

latin en dz’ ou dam; car le Gerondif en do s’exprime

par le Participe présent, en y ajoutant al, comme al

speflende, en jouant; al danssende, en dansant; al

eétende, en mangeant.

La langue flamande n’a pas de Sapins.

Règles touchant les Participes.

ç Les Participes régissent le Cas ‘de leur Verbe,

comme :

Ziende eenen man, voyant un homme.

Zzch onzfèrmende aver hem, ayant pitié de lui.

Eene vrouw gezien bebbende, ayant vu une femme.
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Règles toue/tant les Adverbes , PÏËPOJÎIÎOIZS ,

Conjonction: et Interrogations.

m.’

’ Des Adverbes.

LEs Adverbes de quantité, comme veél, beaucoup;

weynif , peu; meer, plus; minder, moins, se mettent

avec e Génitif, comme:

Veé_l gaeds, beaucoup de Meer verstand: , plus

bien. ‘ d’esprit.

Wrynig moeds , peu de Minder tydr, moins de

courage. temps.

Genoeg, assez , se met ordinairement avec le Géni

tif , comme gelds genoeg , assez dïtrgeiit; maeds genoeg,

assez de courage. On ne parle donc pas bien , quand

on dit hy heéfi‘ wyn genoeg , il a assez de vin ; hy heéft

âfeld genoeg, il a assez d argent», comme nous l’avons

éjà observé.

Des Prépositions.

La plupart des Prepositions régissent l’Accusati'f,

comme :

Dat i: nier naer mynen zin , cela n’est pas à mon

goût. _' _ _

Dit stryd tégen de wet , ceci est contraire a la loi.

_ Des Conjonctions.

Il y en a quelques-unes qui demandent le Subjonctif,

comme par exemple : _

’Tzy lzy leéve of sterve , soit qu’il vive ou qu’il

meure’ _
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O daz‘ liyin staet blyve, _ afin qu’il demeure en état.

Gînamen dazjzez zoo zy, supposé qu’il soit ainsi.

"îir,!‘.""-_""'_Ë* "k v?" « ‘ 1"‘ ‘f-"Ÿ-L.

‘ ’ Des Interjections. ‘
b G65‘?! _ ’ il;

Il s’en trouve dans cette Langue qui régissent 1e

Datif ou PAccusatif, comme :

Ach my rampzaligefl J ah malheureux que je suis l‘

PVee de gednz die, enz. Malheur à ceux qui, etc.

il

De l’Orc1re e} de [Arrangement des Mots’.

t

Êrlèh nnu-îî

Du Discours Aflirmatif de Plndicatif. ‘

Dans un Discours Affirmatif du Présent ou du Pré,

térit Imparfait de Plndicatif, on doit observer cet

ordre : le Nominatif doit précéder, n’importe que ce soit

un Nom ou un Pronom; le Verbe doit être mis après;

le Datif de la Personne ou du Pronom doit suivre le

Verbe ; l’Adverbe ou le Cas du Verbe, ou bien les

autres Cas avec leur Préposition ,' se mettent à la fin ,

comme : _

lk gaf hem dat gistéren in zyne handen , hier je lui

donnai cela dans ses mains.

Ik zeg u altoos de waerheyd in myne brieven , je vous

dis totâjours la vérité dans mes lettres. a

On it néanmoins:

Ik gaf het hem, pour ik gaf hem dat, je le lui

donnois.

Quand le Datif et l’Accusatif se rencontrent dans

une même phrase , tellement que le Datif est de la

chose , et l’Accusa_tif de la personne; alors PAccusatif

de la personne doit se _met_tre devant le Datif de la

Chose , qui petit être joint immédiatement après 1’Ae

Clläatlf’, ou bien après l’Adverbe ,-.. s’il1-s’yt en trouve

quelqu un , comme : I s’
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Hy geéfi zic/z geheel aen God over, il s’abandonne

entièrement à Dieu. ’ j '

Si le Datif et l’Accusatif setrouvent ensemble ‘dans

une même phrase , et que 1’un et l'autre soit personnel,

il faut que l’Accusatif soit mis devant le Datif, et que

le Datif suive immédiatement après , comme : f

à Ilkl heb hem aen haer bevoólen, je 1’ai recommandé

e e.

Ces trois remarques doivent être observées dans

tous les Temps et ‘dans tous les Modes, ainsi que

dans d’autres Cas, comme :

Ik onzfèrm my uwer, j’ai pitié de vous. s

Du Prétérit Parfait, Plus-que-Parfait, et du

Futur de Plndicatif. »

Le Nominatif doit toujours se mettre 1e premier; le

Verbe Auxiliaire le second; le Datif , l’Adverbe ou le

Cas du Verbe , ou bien un autre Cas avec sa Pté

position, le troisième; et enfin le Participe ou .l’lnfi

nitif du Verbe conjugué doit tenir le dernier rang:

Ik heb u eenen brief doór mynen broeder laeten toe

komen , je vous ai fait tenir une lettre par mon frère.

11e znl u morgen de tyding doór eenen brief laeten

weéten, je vous instruirai demain de la nouvelle par

une lettre.

Le Cas avec la Préposition peut aussi se mettre

après le Participe ou Plufinitif du Verbe conjugué:

Ik zal u dat overzenden dodr mynen neéf, je VOUS

enverrai cela par mon neveu. _

Si quelqtfune des particules suivantes : wie, qui;

die ou de geéne, celui, qui; al i: het, sçhoon dat ,

hoewel, alhoewel, quoique; zoo , indien , Si , avec les

conjonctions dewyl , vermits dot, aengeziert dot , nade

moel, vu que ; zoo haest, zoo dm, aussi-tôt ; als,

wanneer, quand , se trouve au commencement d’une

ériode, le Verbe doit être mis à la fin , comme au

gubjonctif; exemples t:

lflls ik hem daer van sprak, quand je lui parlois de

ce a.
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Indien gy uwen éizennaesten bemint , si vous aimez

votre prochain. _ _ _ .

Die zynen broeder btlédzgt, enz‘, celui qui offense

son frère, etc. _ _ _ _ _ f,

. Il faut excepter wze, quand_il est interrogatif, comme:

PVïe brengt my dut .9 qui m apporte cela ‘.3 ‘J

Le‘ même ordre, que ‘nous avons prescrit pour le

Présent de l'indicatif , doit s’observer dans Plmpératif;

on n’a qu’à remarquer que le Noininatif du Pronom

Personnel ne s’exprime jamais à la seconde personne,

tant au Singulier qufau Pluriel, comme : gae, va»;

spreék, pare, au Singulier; et guet", spreékt, pour

le Pluriel.

]’ai spécifié le Nominatif du Pronom Personnel,

parce qu’on fait souvent précéder un autre Nom , que

l’on peut prendre pour le Noiiiinatif, comme :

Pieter, geéf my wyn, Pierre, donnez-moi du vin.

Du Subjonctif. .

Le Subjonctif garde l’ordre de l’lndicatif, avec cette

différence, que le Verbe simple se met à la fin au

Présent, et à Plmparfait, et que le Verbe Auxiliaire

se met aussi à la fin dans tous les autres Temps qui

en sont composés, comme :

Gy ziet wel dut i/e myn woórd boude, vous voyez

bien que je tiens maparole.

Hy zeyde dut hy het aen u gegeéven hadde , il disoit

qu’il vous l’avoit donné.

l

Du Discours Négatif.

On ‘doit observer dans le Discours Négatif le même

ordre que dans Paflirmation ou le Positif.

Toute la difiiculté se rencontre dans la Particule

Négative, dont nous allons traiter, _

La Particule Négative ‘doit selmettjre a la fin, au

Présent et à Plinparfait , comme‘: , j
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Ik begeër du! nier,» je ne ‘veux, pasecelav-fl," ‘x3

lk verstond u nier, je ne vous comprenais Paâunç

Mais si après le Présent ou Plmparfait il se reh

contre un Verbeää Plnfinitif, sans du avec 1a"‘PartiÏcule

te, alors le Mot Négatif_se met immédiatemenrdevatrt

ces Infinitifs‘, comme au Il’ "-.-:.- . a P‘

Ik wil hem m'a: bedriegen, je ne veux pas le tromper.

Hy meende u daer méde nier te btlédigefrfîl m»,pensoit paslvous offenser en cela. » ' i’

Si un Cas_ avec une Préposition se trouve dans les

Temps susdits, ou dans les autres, dont nous allons

parler , alors la Particule Négative peut être mise

quelquefois devant, comme: ‘ v I , --_,,;-,_

Ik woon niet by mynen broeder, je ne demeure ïpas

chez mon frère. . t s}

Au Parfait, au Plus-que-Parfait et au Futur‘: la

Particule Négative se met immédiatement avant le

Participe ou Plnfinitif du Verbe conjugué, comme:

Ik heb hem séderr Iangen tyd nier gezien , je ne Ël’ai

pas vu depuis long-temps. N

Hy heéft dm‘ niet willen zeggen, il n’a pas voulu

dite cela. _'_.)

Il en est de même du Conditionnel qui se trouve

composé de zou, comme: . a

1 Opdat ik het nie: zou zeggen , afin que. je n_e le

dise pas. _ _ ._,

Au Présent et à Plmpatfait du Subjonctif la Particule

Négative nier se met immédiatement devant le Verbe ,

‘qui se met à la fin, comme: " f?»

Op dut hy my nier bedriege , afin qu’il ne me trompe pas.

Indien hy my nie: haette , s’il ne me haissoit pas":

Au Parfait, au Plus-que-Parfait et au Futur ,îelk

doit être mise immédiatement devant 1e Participe ,

comme: . _ , ,. ’,_q

_ Hoeiyel ik dat niet gedaen hebbe , quoique je «ifäie
Cela. I’ ‘I l‘ v {Ê r.‘ la‘! il NE... #1’: ÄË ‘ifs
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Ik wenrclm wel,‘ düfi/ehemi m'a! ontmoet hadde, je
voudroist ‘bien ne Pavoir pas rencontré’ w a

. n.’ r: _;Ÿ y "G

u} Siîh. ParticuleNégative nie: se rencontre. avecuun

des. AbVQïbCstSBÄWQS: ‘ __ - f æ _ ‘»-’ ;.-.- ,‘.,

Veél, beaucoup. Zoo veél, autant. .1 L 3

‘t Terveél-yftrop‘. ‘f; ‘f Genoegfiassez. _ \

’_ fVeynig, peu.; j t,_. »_W'e1, bien. ._’_,

Te wegnig, troâa peu’ Mur, davantage, _ ’_’

ou avec d autres A verbes de quantité ou e qualité,

elle doit être mise immédiatement devant ces Adverbes,

comme: ".

Jk heb nie: veél gelds, je n'ai pas beaucoup d’argent‘

Dat i: nie: wel gedaen , cela n’est pas bien fait. ,

Zy hebben zic/z me: genoeg verweérd , ils ne se sont

pas assez défendus.

. Mais quand genoeg est accompagné d’un Substantif,

on ajoute ordinairement geen, comme:

Ik heb een gelds genoeg, je n’ai pas assez d’argent‘

Hy heéfggeen ploets genoeg , il n’a pas assez de place.

'= Dans ce cas genoeg doit se mettre après le Substantif

et devant le Verbe, comme: f

Ik heb geen werk genoeg te doen, je n’aî pas assez

d’ouvrage à faire.

Quand nog, encore, se trouve avec nier, pas; nog

dort toujours être mis devant, comme:

Heb: gy nog nie: geëéren? n’avez-vous pas encore

mangé ? - ‘f

Remarque touchant le mot al. a

AI, quand il signifie oI/zoewel , quoique, veut que

dans une phrase la Personne soit mise après le Verbe,

comme:

_ Al ware Izy mynen vriend, quand même il seroit

mon ami. _ A 1

- Dans le Parfait, le Plus-que-Parfait et le Futur, la

Personne se met entre le Participe ou Plnfinitif du

‘Verbe j conjugué ,..comme*. i- .

dl heéfi Adam gezondigt, quoiquükdam aitpéche.
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, o v‘n\h:\ ’.

De l Interrogation.

Le même ordre s’observe dans Flnterrogatioitaffir

mative ou négative, avec cette seule diiférenée,’ que le

Nominatif est mis après le Verbe, comme : 1"

Bemint zy hem ? l’aime-t-elle ‘.2 l

Bemint zy hem niet .9 ne l’aime-t-elle pas ?

On peut néanmoins quelquefois faire précéder le

Nominatif, pour donner plus de force au discours ,

comme :

Ik zou myn bloed verrueden! je trahirois mon sang l

ll en faut aussi excepter ces Pronoms, wie, qui,

lequel; welke, quel, quelle; lequel, laquelle, qui

se mettent toujours devant leur Verbe, comme z,

Wie heéfi dut geduen ? qui a fait cela ‘.3

Pñlke vrouw wus lie: .1’ quelle femme étoit-ce ? '

De même aussi, quand ils sont au Génitif, comme :

H/ienr eId i: dut E’ à qui est cet argent‘?

Wien: îoeken zyn du: ? à qui sont ces livres ‘2

Du mot H/il et de quelques autres.

Ce mot suit le Génitif, comme :

Om myns vuderr wil, pour l’amour de mon père.

Om uwenfwil, pour l’amour de vous.

Om bert wil, pour le mieux.

Observez aussi ces façons de parler au Génitif : .

Burrevoets, à pied nu.

Grootdeel: , pour laplupart.

Eensdeels, en partie.

By tyds, à temps.

Eerrhulven , pour l’honneur. q ’

Pligtrhulven , par devoir, par obligation.

Diesuenguende, touchant cela. ,

Hy guet zyn: wegr, il va son chemin. "

L usage permet aussi de dire : f‘

Zes voet Iung , long de six pieds , pour zes voeten long;

Tien duym breed, large de dix pouces , pour n'en

duymen breed. ‘ ' = -



DE-‘LA SYNTAXE. x99

Twee pond, deux ‘livlres , pour twee ponden. '

Honderd duyzend man, cent mille hommes, pour

bandera’ duyzeud mannen. _ ‘ c, _ ‘

Vous voyez qu’ici le Singulier du Substantif est

pris pour le Pluriel. .. r , -

Remarquez encore cesmots, où er sefrencontre à

la fin , sans qu’on en puisse donner aucune raison,

sinon qu’il marque un Génitif, comme :

"Regter hnnd , main droite. Ter goeder uere, à la bonne

Slinker lmnd , main gauche. heure. '"

Zuyder zee, mer méridio- Ter dood, a la mort.

h nale. Et quelque peu d’autres.

Zu/k: se met également pour au/ke dingen, telles

choses , comme : ‘i » .

[k heb noyt de gedagten gehad om zulks te doen , je

n’ai jamais eu la pensée de faire de telles choses. -

 

VOCABULAIRE _

FLAMAND ET FRANÇOIS’ j

De Dieu, des Saints , etc. ,

God, Dieu.

God den Vader , Dieu le Père.

God den Zodn, Dieu le Fils.

God den H. Geest,

Schepper ,

‘zîrllosser ,k

ey z mae er ,

de Maegd Maria ,

de He h‘ en,

de Gegofzaligen ,

Marzelaer ,

Profêét , voórzegger ,

Dieu ‘le Saint Esprit.

Créateur.

Rédemfipteur.

Sancti cateur.

la Sainte Vierge Marie.

les Saints.

les Bienheureux.

Martyr. _

Prophète. j
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evangelirt, _ "ff-f - i

aportel , ‘

Izelyder, j l‘ ‘ ‘I

den hémel, A51‘ ‘ «'11

de belle, 11."!

het vafevuer, . "i

het se epsel , m‘ .1 i

de nafuer, - i ._ ‘Â

het lie/zoom , I ‘F

den geest , ‘de ziele , .»’

3-1
het paradys ,

de gloria, den luyster ,

den engel , .'

aerts-engel ,

chérubien ,

slmphim,

den duyvel , ‘

L»:

évangéliste. , ‘se-ma, 3*

âpòtfê’ z 33} (g; g» 3,",

confesseur. , agfiwqe,’ {#32}

le ciel. , ale-u’ sans,

lenfer. _ , page» a,‘

1e purgatoire’, han-a Mg,

la créature. ,wu"- z ses},

la nature. j 1...,’ M,

le corps. ,{î'_\,'_\ ‘m,

lfsprir- . Ël-‘xie’ " ‘s..

lame’ I ,SH‘3;» p,‘

le paradis. , W-Ekivq‘, 3,9,

la gloire. ‘wwtsisi aux

lange. ‘au: mvq g’ 455,

archange. 2*" la?» mi,

Chêrllbln’ , 75...}; 53;.

séraphin. Tara,‘ çqg,

ÎC diable. ‘if-vis; ,‘«‘,-.

Les Elémens.

Het vuer, ‘

de loch: ,

de aerde,

lzet water , ’

de zee ,

he: firmament , uytspansel ,

de sterren ,

de zon ,

de maen ,

de planeét, dwoeI-rterre ,

de comeét , sIeért-sterre ,

de straelen der zonne,

bet licht ,

de duysternissen ,

de bine ,

de koude , ’

de» damp ,

den wind, ‘

dm oorten , "
l

4 l

f

Î____‘-_._.

- 43H! m5

Le feu.

1’air. -

la terre. - f i n

l'eau. ' ,:’

la mer. - «.4

le firmament. - un

les étoiles. ‘ "Ù

le soleil. ‘ ‘w

la lune. «w

la planète. « - - . «r»

la comète. f et ‘ne

les rayons du soleil. «a

la lumière. a n

les ténèbresm‘ 2‘.- ‘-‘» = s’

la chaleur. -‘ - i- «s»

le froid. " i‘ -‘ « «au

la vapeur. ._ -- - - ‘fis

le vent. "-»\-‘"-"

Yest. 7 5 ‘bat qïfîiï
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Fnnttstm ‘i’! ‘ÈRÄNÇOIS’ ‘moi

den westen, fflfëîiòa-ts-ffi l'ouest. -. ma’ m

den zuyden, ' ‘qròqs le sud. . .3»:

du; pmdrden , "lüâêefilflf 3 16 IIOYCL "mg. ‘g

eene wolk, ‘ÏÎÄJ 2.’ une nuée. k on‘ "n

dgn régen , ‘1.‘Ï""-'l la pluie. , u. .1‘ eh

den hugel,.s‘i:-:ier‘".« a if la grêle. a ‘ -. vs.

den sneeuw, ‘=‘1Üt‘:‘"‘ r -i' la neige. .den vorst, ‘azmzs L.‘ la gelée. .

don dooy, ‘eqfl ‘- 2'- le égel. ‘

den dauw, 1:19: 'l la rosée.

den nevel, _ _-i‘:"l le brouillard. ,_ i . ..

het onwéder, ‘esfisziq a.’ Forage. -.‘,_‘.Î. ‘r; a ‘

het tempeest, v." .r. n! laqtempête. , . - ,,

den storm-wind, le tourbillon. - - .

den blikrem , ‘i.’ '- ‘ a la foudre. ,

Jen donder , - ‘ ’ t le tonnerre. t ‘

den réâen-bodg , r l’arc-en-ciel. ,_

de uer -beéving, r- 1e_ tremblement de terre.

den vloed, _ 1’inondation.

. ‘ ‘l _

Du Temps.
_ _ ‘- f’ ‘Ii

Den dug, Le ‘our. ,_ t,‘

den dugenruet ,

der: zonnen apgung,

{en nugt , -

midder-nugt ,

den nom ,

n’en morgend, '

de» uvond,

den zonnen ondergung ,

morgen , _

van dueg,

eene uere ,

un quartier uer: ,

eenen mmuet , _

eenen oogenblik , f ‘E

eene weék ,

eene muend,

een juer,

Paufie du jour. r

le‘ lever du soleil. a

la nuit.

minuit.

le midi.

le matin. . .

le soir.

le coucher du soleil.

demain. ,

aujourd’hui.

une heure. -

un quart d’heure. ‘, _‘_

une minute. .

un moment. _ p,‘

une semaine. ‘-,«..

un mois.’ _ 1,,.-_._,

un an. _’,‘,-,,_,

I 5

1

P_L_

l

Qg‘

b‘

‘ ’

‘i’

î.

Li;

1L.

u

‘v



Ma t f Vociimu 1.11 ICI?

eene eeuw , ’ un siècle. _ . "fwr-fix‘ ‘àl .

de eeuwigheyd, Péternité. . HVI-r-‘fl-fiv

het beginsel, le commencement.‘ fffiä

het middm, j le milieu‘s"‘r=‘"="-‘, ‘-="-"." "F

het eynde, ’ la fin. i. ‘wfi- *"‘«v«__ ==

‘t, j ‘ - . fini’ ‘g

Les Jours de la Semaine. . ‘ _. " a,

ZondÎ/g , Dimanche.maen ag , lundi. _'

dynsdag , mardi. ,_'

woemdag , mercredi. _ _ à

donderdag , ' jeudi. - ‘t

vrydajv , vendredi. ' _ "zater ag , samedi. _ J‘

Les Mois de 1’An. _ ï

_ anuarius , Lauw-maend , ' ’ Janvier’, .. z";

ebruariu: , Ÿrokkel-maend , février. '

meért , ente-maend , mars.

april , îras-maend , avril.

mey , loey-maend , mai. » -_ "P;

junius , zomer-maend , juin. j . ,‘

juliur , booy-maend , juillet. ’

augustur , oogrt-maend , août. a

reptember, herfi-maend, septembre. . -.

october , wyn-maend , octobre. .

november, sIagt-maend , novembre. ._ .‘,

december , winter-maend , décembre.

Les quatre Saisons de PAnnée. '

De lente, Le printemps. ‘ i

den zomer, Pété. -

den herf: , l’automne. ‘

den winter, l’hiver. e

Les Temps remarquables de PAnnée.

Nieuw jaer, Le jour de l’an. .

koningen-dag, le jour des rois.



FLAMaNn

licht-mirre , l

varten-avond , .

de» varie», ‘ni’

go quaâertenzbfr: ,

e oe e we ,

paläen-zondag ,

goeden vrydag ,

paesschen ,

beloken paesrchen ,

sinxen ou piaxteren,

smt jan: mme ,

bÏlmlS/ZOÏË. baefimr ,

a er eyr en ,

aller aie/cg,

den advent ,

kerrmisse ,

piller kinderen-dag , .

en oogst ,

m1‘- Fiumçois. s03

la chandeleur. -=

1e carnaval. -

le carême. "

les quatre-temps. x.

la semaine sainte. " ‘ "

dimanche des rameaux’

vendredi saint.

pâques.

pâques fleuries.

pentecóte. j

la saint kan.

la saint émi.

la tous-saints.

1e jour des ames.

1’avent.

le noël.

le jour des innocens.

la moisson.

Du Genre’ humain. ,

Eenen man ,

eene wauw,

eenen jongeling ,

eene dogter ,

een meysken ,

zen kind ,

eenen reus ,

Un homme.

une femme.

un garçon.

une fille.

une fillette.

un enfant. '

un géant.
v a

Les Ages de PI-lomme.

De kindrcbheyd , L’enfance.

de jongheyd , _

de mannely/ee jaeren ,

dm ouderdom ,

la jeunesse.

la virilité. .

la vieillesse. ‘

__ " Les Parties dù Corps humain.

Her Iichaem ,

m: Iid, . ». un membre. ‘

Le corps. '

t

x
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het hoofd ,

ket voórhoofd ,

de huiren ,

het gezigt ,

de oog ,

de wyvzàrouw , r

den neus ,

de neus-gaten ,

de wung ,

de Iip ,

‘den mond,

"den tund ,

het tund-vleerch ,

bet kueks-been ,

het gehémelt ,

de ton ,

de keéî, de strodt ,

het keél-gut ,

de oor,

de kin ,

den huls ,

den nek,

Hen schoot ,

de borrt ,

don tépel ,

‘le rc/zouder ,

‘lien urm ,

ien elleboóg ,

‘de vuyrt ,

‘de hund ,

Jen vinger ,

len duym ,

‘den nage},

den buyk ,

den nuvel ,

den rug ,

de lendenen ,

de rug-gruet ,

cene rib ,

de heup ,

" t .

l

1 ,,

 

la tête. . rsWiñ sis j

le front. , fait‘ sb L‘

les cheveux. ._ sw-‘k a!» =«

le visage. Jsä «ma: usb

l’œil. mues u?‘

le sourcil. ._q.i-w3- slr

le nez. w-r ‘ailles narines. m»: .i-‘«.-’ ‘

la 'oue. (w m‘

la lèvre.

la bouche. e’;

la dent. i

la gencive. ‘N'a ‘E: ‘

la mâchoire. ‘-’"" ‘
le palais. z‘ . Ha

la langue. " ‘ri

la gorge. ‘f- ‘-‘\

le gosier’; a‘ - en‘

Foreille. ‘s - ‘ >

le menton. e a‘

le cou. - a»

la nuque.

le sein. ‘ ‘ ‘ ‘

la poitrine. .

le téton. _ -"

Pépaule’. e ‘ ‘a

le bras. f‘ i

le coude. _ . ‘

le poing. - _

la main. ‘

le doigt. ‘ ‘

le pouce. \ f ' =

Pongle. -‘ -

1e ventre. ‘ - a - -‘

1e nombril. . un.‘ -_"

le dos.

les reins.

l’épine du dos. \ ,

une côte. r " - '- if‘

la hanche. e ‘- e‘ ‘W
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FLAMNND- ‘nm: IËRUIWÇOIS’ raoä

de billen, A su: si les fesses. ‘V4 se

de dey, Jif-i’! al la cuisse. . ‘Siflkxîflf: -. Là.

de knie, exäfîfifäzrfi rai le genou. !‘"""1'.‘T s1

den schinkel, ‘egk-iv ai 1e jarret. ' g-gfiis-rrò rai

het Izeen, lË-a"! la jambe‘ - ‘ira ‘in

de braey, ‘irai. :‘ le gras de la jambe.» sa .

den biel, ‘:‘ n‘ le talon. w "w

eenen teen, ftäüï-r ‘ un orteil. a «s.» c‘ ‘ i»

11e: vel, .1 ‘- ;_ et 1a peau. -. i_ a:

. j-nt)‘ | ’»_ ‘_ .

Parties intérieures du Corps. " ‘ "*""

w ‘- s‘?

Een been, fît-if" ‘i’- sl‘ Un os. J" -i "J

het merg, . P’ la moëlle. -- i in

bet vleesch , ‘ - la chair. - ‘- ‘

het ver , ' _ 1a graisse. ‘

het bloed, ' «i 1e sang. » ‘n

eene ader, une veine. f"

eene sIag-ader, une artère. » A «i.

de zweet-gatm , ' les pores. , - c»;

eene zénuwe, un nerf. » ‘ w

eene muskel, un muscle. «if

het bekkeneel, le crâne. «n.

het breyn, de liemenen, la cervelle. ‘ _ a’

het ingewand, Pintestin. '. ‘in

de darmen, les entrailles. - A a

de maeg, Pestomac. . l‘ sber lzerr, le cœur. , - ‘fie

de long, le poumon. i . 1m’ m‘

‘f! 151121‘, le foie. 4‘.

de nieren , les rognons’ ‘- .- ‘s

de milt, la rate. .‘ «n»

de gal, le fiel. x ‘en

Je blues , la vessie. « »’»

het molk, le lait. . fl

Excrémens du Corps. -«‘= = "

tu‘ ’ L- «.:« " »

Het bair, Le poil, les cheveux. «- ‘.4

dm ‘ _, , 1311.‘ ‘Q?

u

i’

î‘

î
|

i

_\

1

i
‘

uIy-uä

n
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f‘

de kndvel: , les moustaches. m...

de traenen, les larmes. ,,._.. -,'___ ;

het ma: , la morve. ' ' "

bet speekrel, la salive.

ber spouwrel, ‘ le crachat.‘

den pi: , Purine. _ ,.._.,= ‘. ,

‘a
_‘

Certains Accidens et Propriétés du Corps. .‘ .

Her gelat-‘h , Le ris. ' jbet geween, les pleurs.

den adem , le souflie.

het gezugt ,

de verzugtingen ,

het enies ,

den äzik ,

den slae; ,

den vae ,

het geronk ,

eenen droom ,

de stem ,

de spraek , het woórd ,

de scboon/zeyd ,

de IeeIy/ehe d

de dikheylñ 31e vetheyd,

de magerheyd

de gezond/zeyd,

de Iengde ,

bu gelaet ,

Les cinq Sens

Het gezigt ,

het ge/mor,

den reuk ,

den smaek ,

11e; îevoelen ,

een oleur,

eenen k/ank ,

eenen reuk ,

le gémissement.

les soupirs.

Péternumeiit. _

le hoquet.

le sommeil.

l’envie de dormir.

1e ronflement.

un songe.

la voix. j _

1a parole.

la eauté.

la laideur.

l’embonpoint.

la maigreur.

la santé‘

la taille.

la mine.

et leurs Objets.

La vue.

l’ouie.

l’odorat.

le goût.

l’attouchement.

une couleur.

un son.

une odeur.

‘X

1
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de pyn ï‘ 1- ‘

eene IeËkerny ,

la douleur,

une friandise.

Défauts du Corps.

‘Eene bleyn ,

eene vrai ,

sproeten , _:'.-. ’

Une pustule.

une verrue.

des lentilles.

eene rimpel, une ride.

eene puyst , un bouton.

eene zweér, _ un ulcère.

eenen bult, g une bosse.

Ce"? buyl’ ‘ ‘ une tumeur.

een Iid-teekergwond-teeken, une cicatrice.

eene ekster-oog, un cor au‘ pied.

Des Maladies.

Eene ziekte , ' _

eene kwuel ,

eene onpuiselykheyd ,

eene pyn ,

den oofd-zwelr,

de kodrtr ,

eenen toevul ,

de ruezerny ,

den hoest ,

eene verkoudbe d ,

eene heeic/zheyg,

bel geél ,

de vuI/ende ziekte,

eene fluuwte ,

de drueyingen ,

het scheurbuyk ,

de melaetsclzheyd , lazery ,

de pest ,

de schorfiheyd ,

de muzelen ,

de poksken; ,

den vloed ,

Une maladie.

un mal.

une indisposition‘

une douleur.

la migraine.

la fièvre.

un accès.

la rage.

la toux.

un rhume.

un enrouement.

la jaunisse.

le mal caduc.

une défaillance.

les vertiges. .

le scorbut.

la lèpre.

la peste.

la gale.

la rougeole.

la petite vérole.

le flux de sang. g

f,‘

201
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1a phthisie. çNŸËMQM s:

la colique. '*""‘1"_‘3‘=»° ar

de teëring ,

de darm-pyn, koliel’. ,

ber flerecyn,

den sreen ,

ber gravez! ,

een pleuri: , "‘

eene warerzuir ,

eene geraekr eyd

een gezwel,

eene verzwelring , ‘

den errer ,

den kanker ,

eene kwetruer, eene wond,

une rnéde ,

eene blauwe plek , '

eenen kaek-rlag ,

eenen vuysr-slag , ’_

eenen bouw ,

eenen sreék ,

eenen worp ,

eenen scbup , ,

eenen scbeur ,

eenen slag ,

eenen beér ,

eenen val ,

ber Iéven ,

de dood,_

De ziel ,

den geesr ,

ber verrrand,

den wil ,

de rede ,

de zimien , .

lier oórdeel ,

de vernufrbeyd,

de borbeyd, r’

de lévendigbeyd,

la goutte. r 4er 133D

la pierre. - - evsiïtiis

1a gravelle. Shàî ‘-"""= IWM

une pleurésie. Hua ‘i

une hydropisie. "arn

une paralysieqa-‘f- nui‘

une enflure. e =»'- r‘ -

un abcès. ‘ 1m‘

1e pus. ’ vwfl‘.

1a gangrène. ’ que-i‘

une blessure. ’ issu

une coupure.» filf-"fiflvw

une COI1ti1S10fl."=*"‘ '.

un soufl-let‘ "'-.

un coup de poing.‘

un coup de sabre etc.

sî‘.

ah

eh

s‘:

en

u’

il‘

1 ah

in

a:

fib

ü

in

‘à

ñ

un coup d’épée etc. "ï

un coup de pierre etcær‘.

un coup de pied. 1‘ ‘M

un coup de fusil. i’ aîi

un coup de bâton etc. ‘i

une morsure. -' ‘v

une chute.

la vie. '

la mort. ‘ ‘ ‘°

D

De PAIRE’ i li‘: ‘

\
‘o

L’ame.

1’esprit. » '

1’entendement. e

la volonté. . » e

. v‘

.,j

‘

L

"_,

‘vff

‘a

1'.)

la raison. «
’

==='\

les sens.

le. jugement. 1:: "r, 1

1’industrie.

la stupidité. i "A ‘v-Îi

la vivacité. ’ ifukr- ‘ct’
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de memorie , mir

de vergétenheyd ÙLŸ‘, _’

de ‘wysheyd, {men-ä

de zot/zeyd, gmft;

de weétenschap fig,‘ k
, ‘î

de kenmr’ arma-f‘; «

de veragtzng,

de dwaeling‘,
.- "‘ .' ‘ri?

de V’ ‘T. .‘ "

den haet , ‘a ;_. .

de trouw _a

de hoóp a JH‘:

n

de vreer , P",‘-‘j,’, ‘L.

de wanbodp ,

de gerust/zeyd,

de vreu d,
de droefg/zeyd , _

de genugten ,

bet mùnoegeu,

dam afkeer ,

don wal ,

de twyfiëling ,

het warmoeden ,

den drift ,

don tvenrch ,

de rtoutlzeyd,

de bevreerdbeyd ,

de rclzaemte ,

de genégenheyd ,

den nyd,

het betrouwen ,

de gramschalz ,

de verduldig e d ,

de bermhertigïeyd,

het mddelyden ,

,|

. t i‘

Des Habits et des Choses qu’on porte sur

-

v

l

si

si

il

si

‘l

,’
u

‘

_:
u

I’

i‘

a:

\

la patience.

la miséricorde.

la compassion.

E». kleedfel, t." ‘f Un vêtement‘.

m‘ NM’ ‘n’ .'- un habit-g‘...

a

.1‘: Exariçois. 209

starter - «»
la sagesse. ' ' ‘ " _la folie. ’ f;la science. 1 ’ t _ "k

la connoissance. _ ‘ __

le mépris. " _‘_\

Perreur. . ,"Ï ‘ f '

Pamour. j" _ ‘Ï

la haine. ,_ _ ‘ ‘
la foi. ‘ t ’_‘

Pespoir. _ _' ‘_ ‘"‘

la, crainte. _ _ ‘"

"le désëspoir. " ‘ ""

la tranquillité.la joie.’ 1 __

la douleur.

les plaisirs. ‘ ’

le déplaisir. "’

l’aversion. ' "

le dégoût. j "

je doute. j‘ ’

e sou on. '
le désipr? "

le souhait. "

la hardiesse. ’
la timidité. " "â

la honte. ’ " "'

1’inc1ination.

l’envie.

vla confiance. . ‘

la colère. ' " ‘ ‘
a il

,>

a u

‘

"a

soi.- ‘ 1 z

Il’

E
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aio VOCABULAIRE

eene vert, une veste. un,‘ u

een Slfleplgf, une camisole. ,._, -_ _.,-.\

eene broe , une culotte. ' -_de mouw , la manche. ;‘_‘\'Ÿf J,‘

de voeyering, la doublure. ‘

den knop , le bouton.

ne: knï-gut, la boutonnière.

den zu , la poche.

liet borzeken , le gousset.

den mante] ,

den nugt-jupon , '

ber lzlnwuet ,

een emd ,

de humi-lobben ,

de mouwken: ,

een hulsken , durken ,

eenen kru wut ,

eenen neur-doelr ,

eene mur: ,

de zok/een , -

de koursen ,

de kousse- bunden ,

de schoenen ,

de zoól vun den rchoen ,

de gesp , .

de muylen , _

den hoed ,

de lit: ,
de kulot, i

de lzund-rchoenen ,

de moefel ,

den kum ,

den borstel,

den dégen ,

den bundelier ,

de leérren ,

de spooren ,

den ring , ’

het zuk- uer-werk ,

de snuyf-doo: ,

le manteau.

la robe de chambre. .,

‘le linge.

une chemise.

les manchettes.

les fausses manches.

un collet. a

une cravatte.

un mouchoir.

un bonnet.

les chaussons.

les bas.

les jarretières.

les souliers.

la semelle du soulier.

la boucle.

les pantoufles.

le chapeau.

le cordon du chapeau.

la perruque.

les gants.

le manchon

le peigne.

les vergettes. .

l’épée.

la bandoulière.

les bottes.

les éperons.

la bague.

la montre. V

la tabatière.

1

\

1

x‘.

n‘

U‘

p

\

l’

l

i

>



FLAMAND irr François,’

de bon ,

den koker ,

den bril , _

ber scbeer-mes ,

Het voedsel ,

de lévem - middelen ,

eene maeltyd , »

eenen onrbyr ,

een noen - mael ,

een agrernoen - mael ,

een avond- mael ,

eene fierr ,

ber brood ,

de kruym ,

de korsr ,

ber meél ,=

de bloem ,

de zémelen ,

den deeg’,

den beéf,

de bercbuyr , .

un sruk ,

eene brok ,

eene méde ,

une r r,

vleescb)?

gezoóden vleescb ,

gebraeden vleescb ,

gekapr vleercb ,

geroorterd vleescb ,

gebakken vleescb ,

îezouren vleescb ,

amelen vleercb ,

kalfi vleercb ,

rundr vleercb ,

verkens vleescb ,

‘P4’ ’

n

la bourse. l

l’étui.

les lunettes.

le rasoir.

Du Manger.

La nourriture.

les vivres.

un repas.

un déjeuné.

un‘ dîné.

un goûter.

un soupé.

un festin.

le pain.

la mie.

la croûte.

la farine.

1a fleur.

du son.

la pâte. ‘

le levain.

le biscuit.

une pièce.

un morceau.

une tranche.

un mets.

de la viande.

du bouilli.

du rôti.

un hachis.

une grillade.

un fricassé. _

de la viande salée.

du mouton.

du veau.

du bœuf.

du porc.

du lard.

211
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‘en; hggp , t ’ un jamhOfl, _. ÎSÏYSQÏ‘ ‘SSŸI:

eene pastey , » 1111 PËËË- l "15 m‘
het m}; , a le bouillon. . xw_ ‘i m‘:

eene geley, -= f. ‘. une gelée. ‘je! «Hisse

de sop, f 1 . -«. i- la soupe. ‘ ‘1 . u - ‘w

de poragie, . n les-légumes. - ‘

melk , a du lait. ‘ .’ -

den room van lut melk ,

boter , .‘ ‘

den kae: ,

eene vlaey ,

eene waefèl ,

eene mer: ,

eene eyër-stnæyf,

eenen panne- oek ,

eene salaed ,

zout ,

olie ,

azyn ,

eenen scheut azyn ,

eene saur ,

mostaert ,

kappers ,

kamhpeanoeliëu ,

4m‘ om ,

rpéceryën ,

suyker ,

P4P" ’
gember ,

péper-koek , kruyd-koek ,

kaneel ,

kruyd-nagels ,

noóten muskaet ,

mfraen ,

kalissie , »

lekkerngën ,

suyker- olleken: ,

confitueren ,

het eerste gnegr ,

den drank , Lg_.‘

l

la crème. . ‘ -- '

du beurre. t ‘

le fromage.

un flan.

une gaufre. _

une tarte. .‘ r‘ ‘ ‘w "au

une omelette.

une galette. et‘

une salade. ".

du sel.

huile.

vinaigre. " '«

un filet devinaigre. - ‘e

une sauce. ' "H

moutarde. a ‘--‘

câpres.

champignons. s

anchois.

épiceries.

sucre.

poivre. ‘

gingembre. ' __

pain d’épice. ’ f

canelle. ‘ ‘ '

cloux de girofle.

noix de muscade‘ -

safran.

de la réglisse. _‘ . r -

des friandises. ‘ =- ‘ "'

dragées. v_-=:\--. . iconfitures. ‘ r . - ‘B

le remier service. ‘

a
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ber ‘wuter, -,flIJ"2"l'li.Ï ru

het bier, :- m.»

den wyn , v»

eenen pot ,

eene flesoh ,

een glas ,

eene pin: ,

een uperken, .‘,-.':; ‘

eenen dronk, ‘ai’: H

‘Ÿlaâ l‘

' Degré de

- - -’5

Den vurler, mir; ‘l r

de moeder, en‘; -.

de ouders, . ' ' i

een kind , .’

eenen zoón ,

eene dogter , i

den groot-vuder, r

de groot-moeder, ,

oud-groot-vuder ,

oud-groot-moeder ,

den kleyn-zoón, .

de kleyn-dogter,

den broeder ,

de zurter, -

den oudsten, .

de oudste , ‘

den jongsten, _" e

de jongste, i

de tweelingen ,

den oom , -

de moeye,‘3,‘ .

den neéf, _

d! ÎIÎÆÎ , s

den ozyn , ‘

Ïrozyn germeyn ,

v W
’ _v

  

mg: germeyn ,

de voóroudefr ;»= s

de nukomelingen ,' . v si

O

a

Peau. ‘var 5.515

la bière. ‘M: -f‘ -'-a

le vin. ."‘

un pot._ y e ‘ne

une bouteille. r "a

un verre. . ‘ '

une pinte.

une ithopinen»

un coup. .

Parenté. ‘

Le père. r

la mère. _ -

les parens‘

un enfant.

un fils.

une fille. i

le grand père. y

la grand’mère. - ‘f

bisaïeul. ‘ =s

bisaïeule. o‘:

le petit-fils. i.

la petite-fille. "s

le rère.

la sœur.

PËIÎHÉ’ ‘Ï’

Paînée. rle cadet, ‘ i‘ "a

la cadette. «les jumeaux. e‘.

l’0ncle. - v‘

la tante.le neveu. f.

la nièce , la cousine. ‘v

le cousin. a a

cousin germain. i ‘-:=

cousine germaine. . ‘i

les ancêtresms‘ = ‘ o

les descendäns- "ëfl-W?‘

l.)

1.‘:

I

x
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ber maegscbap ,

je Ërouw}

e ruylo t

den bruydeëom ,

de bruyd ,

de bouwelykr gifr ,

den man ,

de vrouw ,

scboon-vader , sriefïvader ,

scboon-moeder ,

rrieflmoeder ,

schoon-zoón , rriefïzoón ,

rcboon-dogrer, sriefïdogrer,

den zwager ,

de zwagerin ,

den doop ,

gevadtlzlr ,

emoe er ,

âen péter ,

de méter ,

den erf emzem ,

het erfäel ,

eenen wéduwenaer ,

eene weduwe ,

eenen voogd ,

eenen weer ,

eene weeze ,

eene vroed-vrouw ,

de vrouw-waerster ,

de voedrrer ,

het votrster-kind ,

eenen Imsraerd ,

eenen vriend ,

eenen gebuer-man ,

eene gebuer-vrauw ,

eenerfmede ezel,

eenen weérâ,

eene weerdin ,

r

214 VOCABULAIRE

1a parenté.

le mariage.

les nòces.

Fépoux.

l’épousc.

la dot.

le mari.

la femme.

beau-père.

belle-mère.

marâtre.

beau-fils , gendre.

belle-fille , bru.

le beau-frère.

la belle-sœur.

le baptême.

compère. _

cominère.

le parrain.

la marraine.

Phéritier.

Phéritage.

un veu . .

une veuve.

un tuteur.

un orphelin.

une orpheline.

une sage-femme.

1a garde.

1a nourrice.

le nourrisson.

un bâtard.

un ami.

un voisin. -

une voisine.

un compagnon.

Un hôte.

une hôtesse.
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FLAMAND ET FRANÇOIS.

\ Dignités temporelles.

Don keyzer ,

de keyzerin ,

dm koning ,

de koningin ,

den prim ,

de princesse ,

den aertr-hertog,

de aerts-hertogin ,

den hertog , a

de hertogin ,

den markgraef,

de markgraevin ,

dm graef,

de graevin ,

den borggraef,

de borggraevin ,

den vry-heer,

de baronerse ,

den ridder ,

den heer ,

je lffûflw ,

e ]0I1 vrouw,

den aéezant,

den Iand-voogd,

Lfempereur.

Pimpératrice.

le

la

le

roi.

reine.

prince.

1a princesse.

l’archiduc.

l’archiduchesse.

le

la

le

la

le

1a

le

la

le

la

le

le

la

duc.

duchesse.

marquis.

marquise.

comte. V

comtesse.

vicomte.

vicomtesse.

baron.

baronne.

chevalier.

seigneur.

dame.

la demoiselle.

1 ambassadeur.

le gouverneur.

Ofliciers de Justice.

Her parlement ,

denv raed ,

dan cancelier ,

den boofd-président ,

den commirraris ,

den fiscael ,

den raeds-lzeer ,

den advocaet ,

den procureur ,

den notarir ,

den deurweêrder ,

Le parlement.

le conseil.

le chancelier.

le chef- président.

le commissaire.

1e fiscal.

le
9

conseiller.

l avocat.

le procureur.

le notaire.

1 huissier.

2x5
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216 ' 'Voc‘1inü’i.'nrititf" ‘l "G19

den drorsuerd, lie sériéchäi’ '

den buillieuw , le bailli.

den stud-houder, le lieutenant.

den - meyër , le maire.

den schepenen , Péchevin.

den sécreturir, le secrétaire.

den refier, le grelïier. '

den îlerk , le clerc.

den cipier, le geolier.

den provost, le prévôt.

Eene kerk ,

eenen tempel,

eene kupelle ,

den beuk ,

de choor ,

den uutuer ,

den prédik-stoel,

de sucristy ,

de doop-vont ,

een sermoon ,

eene Zrédicutie ,

de sc rifiuer ,

het évungélie ,

het cupittel,

den psulm ,

een gebed ,

de orgel,

den toren ,

het ker/e-hof,

het gruf, ‘

de dood-kist ,

eene begruevenir ,

le uytvuerd,

De PEglise.

Une église.

un temple.

une chapelle.

la nef.

le chœur.

l’autel.

la chaire.

la sacristie.

les fonds baptismaux‘

un sermon.

une prédication.

Pécriture.

Pévangile.

le chapitre.

le psaume.

une prière.

les orgues.

le clocher.

le cimetière.

le sépulcre.

le cercueil.

un enterrement.

les obsèques.
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FLAMAND 3;‘:- Ænauçors.

_ Le Clergé ou les Oflîciers de Péglise.

Paus- ,

cardinael ,

primaet ,

patriarcb .,

aertsbisschop ,

bisschop ,

prelaet ,

abt ,

déken ,

kanonik ,

kapellaen ,

pnester ,

dia/Fer: ,

rector ,

pastoor , -

onderpastoor ,

kerk-meester ,

koster ,

korael ,

Keyzerryk ,

kaningryk ,

staet ,

republiek ,

primdom ,

provincie ,

hertogdom ,

graïichap ,

mar graîfÏrc/zgp ,

vryheerly bey ,

heerlykheyd ,

eyland ,

het van-land ,

Europa ,

Äsia ,

Äfrica ,

Pape.

cardinal.

primat.

patriarche.

archévêque.

évêque.

prélat.

abbé.

doyen.

chanoine.

chapelain.

prêtre.

diacre.

recteur.

curé.

vicaire.

marguillier.

sacristain.

enfant de cœur’.

Du Pays.

Empire.

royaume.

état.

république.

principauté.

province.

duché.

comté.

marquisat.

baronnie.

seigneurie.

île. '

le continent.

Europe.

Asie.

Afrique.

K
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América ,

Vrankryk ,

‘éipanjen ,

ortugael ,

Engeland ,

Schotland ,

Ierland ,

Holland ,

Vlaenderen ,

Braband ,

Duhytsland ,

Bo émen ,

Pruyssen ,

Brandenborg,

Honlgariën ,

Poó en ,

Zweéden ,

Deénmarken ,

Noórwégen ,

Zwitserland ,

Savoyën ,

Italiën ,

Toskaenen ,

Napels ,

Siciliën ,

Moscoviën ,

Rusland ,

Turkzën ,

Grie enland ,

Perriën ,

Europeaen ,

Äsiaen ,

Éfrikaen ,

méri/eaen ,

Fransman ,

Spanjaerd ,

Portugie: ,

J

VOCABULAÏRE... _.
H .

Amérique.

âaEFrance. ,

’ spagne.

le Portugal.

1’Angleterre.

PEcosse.

l’Irlande.

la Hollande.

1a Flandre.

1e Brabant.

1’Allemagne.

la Bohème.

la Prusse.

le Brandebourg.

la Hongrie.

la Pologne.

la Suède.

le Danemarc.

la Norvége.

1a Suisse.

la Savoie.

l’Italie.

la Toscane.

Naples.

Sicile.

la Moscovie.

la Russie.

la Turquie.

la Grèce. _

la Perse.

Des Nations.

Européen.

Asiatique.

Africain.

Américain.

François.

Espagnol.

Portugais.

1
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FLAMAND m‘ FRANÇOIS’ ’ zig

‘.
i--_ Hsmg.Engelsmun , A Anglois. . _ _

30/10; , ‘ ‘ , Ecossois. ' _ ' ‘

Igflgndef , f Irlandois. ' ‘g;

Hollunder ,' Hollandois. ’ ‘ ’Vluemin , Flamand. r ‘ -

Brubunizr , Brabançon.

Du itsc/zer , _ Allemand.
Bolivémer , Bohémien. _

Suxer , Saxon.

Brundenborger , ’ Brandebourgeois.

Honguer , Hongrois. ' ‘

Poluk , Polonois. _

Deénmurker , ‘ Danois.

Zwitrer , Suisse.

Piemanteser, ' Piemontois. -

ltuliuen , Italien.
Toskuener , l Toscan.

Nupolituen , Napolitain.

Moskoviet , Moscovite.

Ru: , Russe.

Crie/r , ' Grec.

Persiaen , Persan.

Quelques Villes Capitales.

Pury: , Paris.

Lflbfm ’ Lisbonne.

Lvfldefl ’ Londres.

Bfllfrel , Bruxelles.

Antwerpen , Anvers.

flâefle" ’ Vienne.

Pffleg ’ Prague.

WWWÜWW 9 Varsovie.

ÛflP/lfflhflgefl 9 Copenhague.

Roomen , Romg,

NflPËÏS ’ Naples.

Petersborg , Petersbourg. -

Cofljfuntinopelen, Constantinople. '
Sfmffla a . I Smirne. ’

ÄÏQPP’ v ' Alep’



DIALOGCÜCES

i‘ 1.‘

FAMILIERS z "

"_ r‘ ‘
.

FLAMANDS ET FRANÇOISÄ

~\- _

I. SAEMENSPRAEK’

Om naer de gezondheyd

te vraegen.

Goeden dng , mynheer.

Ik ben uwen dienaer.

Ik ben den uwen.

Hoe guet het met uwe ge

zondheyd ?

Geheel wel tot uwen diemt.

’En hoe guet het met u?

Bereed om u te dienen.

Hoe amer: mynheer ?

Heel wel, God zy gedankt.

Ik ben verblyd u te zien

in goede gezond/zeyd.

Hue gaet het met mynheer

uwen broeder ?

Hæowrt wel, God zy ge

Waer i’: hy?

H i: t’huys’

il; zal verbbyd zdyn u te zien.

lie-ben zynen, ienaer.

Zfe dflefmkûflff hy.’

Illâfêheeg, 1k.»ben uwèn

z na . ' ' -

DIALOGUE I.

Pour finfizrmer de I’;

- santé.

Bon jour , monsieur.

e suis votre serviteur.

e suis le votre.

Comment vous portez

vous ‘.2

Fort bien à. votre service.

E: comment vous portez

vous?

Prêt a vous servir.

Comment se porte mon

sieur?

Fort bien , Dieu merci.

Je suis bien aise de vous

voir en bonne santé.

Comment se porte mou

sieur votre frère 2’

Il se porte bien , grâces

a Dieu.

Où est-il?

ll estau logis. _

Il sera ravi de vous voir.

le suis son serviteur.

‘Voici ‘qu’il vient‘.

Monsieur , je suis votre

serviteur. ‘i.



\

_ ‘Duuocuzs
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‘

Hoe hebt gy íevaeren sedert

dat ik u eb gezien?

Altyd wel, rnynheer. l‘ ’

Maer hoe vaert gy nu?

Niet te wel.

Wat kwelt u dan? »« —‘

Ik heb pyn in het hoofd, de

I koorts. d d

s ’t lan en t at van
deéze gzielge ovegallen

zyî ?

Niet zeer lang’.

Ik bid God, dat hy u wilt de

ezondheyd wédergeéven.

Bier zit een weynig.

In der waerheyd, ik zou

niet kannen.

Ik keer naer huys.

Verzeker mynheer uwen

broeder van myne eer

bieding.

Ik zal uwe boodschap doen.

Ik zal het niet nalaeîen.

Vaer wel, mynheer.

Ik bedank u van deéze be

zoekírìg.

En ik u, van de eer die

ik genoóten heb.

Goeden avond, mynheer.

FAMILIERS’ ê‘ 221
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Comment vous êtes-vous

porté depuis que je vous

. ai vu?

Toujours bien, monsieur.

Mais comment vous por

tez-vous à ‘présent Î’

Pas trop bien.

Q-rfest-ce qui vous incom

mode ‘2

J’ai mal de tête, la fièvre.

Y a-t-il long-temgs que

vous êtes acca lé . de

cette maladie.

Pas fort long-temps.

Je prie Dieu qu’il veuille

vous rendre la santé.

Mais asseyez-vous un peu.

En vérité, je ne saurois.

Je retourne au logis.

Assurez monsieur votre

frère de mes respects.

ge ferai votre message.

e n’y manquerai pas.

Adieu , monsieur. ‚

Je vous remercie de cette

visite.

Et moi, de Phonneur dom

j’ai profité. ‘

Bon soir, monsieur.

 

ÏI. SAEMENSPRABK’

Om siaepen te gaen.

Den nagt naekt.

Het word laeî.

DIALOGUE ‘II. v

Pour aller voucher. ’
La. nuít approçhe. i

11 devient tard. . _ _



m2 DIALOGUES

7

Tis tyd om slaepen te gaen.

âtaóe op en gae slaepen.

o m me: my.

Waerom wi/t gy, du: hy

met u gae?

äy slzlzept met my.

wi slaepen aen.

Êybzyt eînen slîleper. k P

et y et be emae t.

’T i: izvalyk gemîekt.

Hermaek het.

Schud de pluymen.

Sluyt de gordynen.

Open ze.

Geéf my eene slaep-muts.

Ontkleed u. ’

Doe uwe schoenen uyt.

Trek uwe koussen uyt.

Help my myn kleed uyt

trekken

Stel uwe ‘Heederen in or

dçr, op dat gy die haest

mnd.

Neém myne broek.

‘Ief die onder myn oor

ussen.

Koóm , hael de keërs.

Neém de keërs ‘weg.

Laet de keëfs.

Doe de keérs uyt.

[le zal die uyidoen.

Î/Wk my morgen vroeg.

Zult gy het gedenken?

Laet het niet na. ‘

Ik’ moet vroeg opsmen.

fu ‘l r,‘ l. ‘u «f

c

\

Il est temgs dîallerco ber.

Levez-vous et allez coäzher

Venez-avec moi‘. -"_.. ‘.;_ ’1

Pourquoi voulez-vous qu’il

aille avec « yous f?» ‘ 1-,‘Il couche avec«.moi’:.-__ l ‘

ä; veux me coucher.

ous êtes un dormeur.

Avez-vous fait le lit?

Il est mal fait;

Refaites-le. _

Remuez les -plumes.

Fermez les rideaux, Ÿ.

Ouvrez-les. l {A , ,

Donnez-moi 11m bonnet de

nuir. ’ Î _ "

Déshabillez-vous.

Déchaussez-vous. _ -.

Otez vos bas, _ . Ç '

Aidez-moi à ure: mon

habit. ' «

Mettez vos hardes en ordre,

afin que vous les trouviez

bientôt.

Prenez ma culotte.

Mettez-la sous mon oreil

ler.

Venez, cherchez, la chan

delle. _

Emportez la chandelle.

Laissez la chandelle. _ '

Ezeignez la_ chandelle;
Ê Péteindrai. e;

veillez imoi demain de

bon matin. l ‘ f

Vous en souviendrez-vous‘!

N’y manquez pas‘ q‘ .\

Il ' faut me lever de jbon
, _x >.

matin. _ _,

. ‘_..‘ _,‘ \

_ 1 n". . 2a‘, - ‘
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Zwygg’ ‘Iode: vryfrioepem,

Gy belet my te slaepefl. q
.1 _ 1 . _

Laet on: slaepen.

Goeden nagt.

mus. 223

Taisez-vous , laissez-moi

dormir.

Vous m’empêchez de dor

mil‘. ' ' ‘

Endormons-nous. ‘

Bonne nuit.

 

III. SAEMENSPRAEK‘

Om op-te-staen.

FVie klopt aen de deur?

fl/ie i: daer ? p

Slaept no .
Ontwaeä’): g

Stae op.

O , op.
7er’: tyd van op-te-staen.

’Ti.r klaeren dag.

’T i: acht ueren.

Open de dan‘. '

Den sleutel ir op het rlot.

Hef de klink op’

De deur i: gegrendelt.

Vèrzoef een weynig.

IÆ zal opstaen.

Il’ rmen op.

Waerom stuc: gy nie: vroe

ger op .9

Ik waekte geheel Iaet voór

" Idden nagt.

Il‘ heb dedzen nagt nie: wel

geslaepen.

17€ heb geene oog foegedaen

dedzen nagt.

Siae op. -

Gy ziet , dat ik oprtaen’

DIALOGUE IIl.

Pour se. lever.

Qui frappe à’ la porte?

Qui est_ là?

Dormez-vous encore? -

Eveillez-vous.

Levez-vous.

Debout, debout.

Il est temps de se lever.

Il fait grand jour.

Il est huit heures.

Ouvrez la porte.

La clef est dans la serrure.

Levez le loquet. .

La porte est fermée ail

verrou. ‘ à * ‘

Attendez un peu. ,

_}e me leverai.’ ""

e me lève. _Pourquoi ne vous levez"

vous pas plus à bomfe

heure‘?

Je veillai fort tard la nuit

passée. _

j’ai mal dormi cette nuit.

Je n’ai pas fermé Pœil

cette nuit.- " '

Levez-vous.

Vous voyez que je me lève.
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IV. SAEMENSPRAEK’

Om zich te kleeden.

Kleed u.

fïongeling, stoók het vuer

aen.

Breng my een schoon

hemd.

Dit hemd i: wit genoeg.

Geéf my myne broek.

M nen nagt-japon‘

yne zy e oussen.

JWy d k

Geéfmy myne gare koussen.

Ïoâäfkrên, geef my myne

Fooy luyerik! kleed u
in het bed. gy

Geéf my myne kousse

banden.

Êind uwe koussen op.

y zyn vol aten.

Daer zyn ugue schoeflen.

Maek ze schoon.

Nader my deézen stoel.

Schoen my.

Doe ber zeÆ.

fK/Ëaâaz my nie: buygen.

Kam myn hair.

Leen my uwen ivoiren kam.

Daer zyn vyf af zes Îanden

uyt gebroken.

Poeder my. _

Wasc/z u.

"»',.,,"l ,x

5x3 (r «ï

DmLocum. IV.;

‘ Pour Rhabiller. e.‘

Habillez - vous.

Garçon, faires du feu.

Apportez-moi ‘une chemise

blanche‘

Cette chemise ‘est ‘assez

blanche. ‘f

Donnez-moi ma culotte.

Ma robe de chambre.

Mes bas de soie. a

Donnez-moi mes bas de fil.

Garçon , donnez-moi mes

chaussons. . -".

Fi paresseux! vous ,vous

habillez dans le lit.

Donnez-moi mes jarre

tîères.

Attachez vos bas. a

lls sont troués.

Voilà vos souliers.

Décrortez-lcs. _ ,-, -

Avancez-moi cette chaise.

Chaussezfmoi. ,

Faites-le vous-même.

Je ne saurois me, baisser.

Peignez - vous. ,

Peignez mes cheveux. "

Prêtez-moi votre peigne

d’ivoire. b

Il a cinq àsix dents rom

pues. A _ .,

Poudrez-mol. A ‘_

Lavez-vous. ’

‘ï F
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Uwe bande? Luwe» 01.9114. LVOS mains.’ vvffe bouche ’

uw aenzzgt. »

Bren water.
Geéfgmy het bekken’

Droog uwe handen.

Geéf myden band-doek.

Warm myn hemd.

Geéf n; eenen neus-doek.‘

Myne and-schoenen, my

nen haed.

Barstel mynen hoed en myn

kleed.

Waer is den borstel ?

Hy i: verloóren.

Laet on: gaen.

Men klopr aen de deur.

Wie i: daer ?

Dan kIeer-maeker.

Laet hem binnen kaómen.

Mynen vriend, i/e heb té

’ îenwaórdig geenen tyd,

oóm morgen wéder op

de zelve uer.

Mynheer, ik ben aen uwe

orders.

votre visage.

Apportez de Peau. _

‘Donnez-moi le bassin.

Essuyez vos mains’

Donnez-moi l’essuie-main.

Chaulfez ma chemise.

Donnez-moi un mouchoir.

Mes gants, mon chapeau.

Vergetez mon chapeau et

mon habit. v’ -

Où sont les vergettes‘?

Elles sont égarées.

n ra e a orte.

âlloFs. à l

Qui esË-Pdà ‘.2 p

Le tailleur. «

Laissez l’entrer.

Mon ami, je n’ai pas de

temps à présent , reve

nez demain à la même

heure. _

Monsieur, je suis à vos

ordres.

 

V’ ‘SAEMENSPRAEK’

Voór het noen-mael.

Het i: mlddag.

Het i: tyd van het noen

mael te neémen. '

Leg het ammelaken.

Bran de servetten.

Lëpeî," fburchetten , me:

‘ten , telloorm , zout-pat ,

péper-bur‘ __

DrnLocun V."

Pour le dîner. '

ll est midi.Il est temps de dîner."

Mettez la nappe.

Apportez les serviettes.

"Cuillères ‘, fourchettes ,

couteaux ,' assiettes ,

Salière, poîvriel’. Ÿ;

" - ‘c 1

K 5
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Snyd brood. I I: Coupêrfrduîpainrr '«‘-‘-<;«’:-‘

S oel de lazen.

i: de stâelen by. ‘J

De rage! i: ‘gedekt. ‘f

Dien et vleescb langr hier.

De roep , _ koolen , raepen ,

Wortelan , pastenaeken.

Gestoófd, gebraed, gazod

dm , gehakt , gebakken.

Schenk bier, wyn en wa

ter.

Ik heb groom: dorst.

Dit vleesc/z i: rouw, koud.

Nedfn de sc/zotel weg.

Dieu eene andere.

Dien m2 wit brood.

Breng et nageregt.

Äppelen , peëren , kersren,

pruymen , abrikoózen ,

perron , nooten , vygen ,

me/oenen , oranie-appelr ,

limoenen , citroenen ,

moer-béziën , olyven.

Laet on: God dan/ton.

Wel bekome ber u!

Rincez les‘ verres. «si

Avancez ies chais-cm‘ ‘in

La‘ table- espcouverte. f}

Servez la viande. par ici:

La soupe, des choux, ‘na

vets-, carottes, panais.

De Pétiivée , du rôti, du

ŸOIÊIIIIÆS téiu hachis, de

a ric s e.

Versez de‘ la bière, du

vin , de Peau.

j’ai grande soif; s ‘

Cette viande ‘est crue

T01 e. w _f ‘d i ’

Otez le plat.Servez-en un‘ autre. a

Servez-moi du pain blanc.

Apportez le dessert. _

Des pommes , poires , bif

garreaux prunes , abri

cots , pËches , noix ,

figues, melons, oranges,

lilrnons , citrons , mûres,

o ives.

Rendons grâces à Dieu.

Bien vous fasse!

 

VI. SAEMENSPRAEK’

Van de Vlaemsche Tael.

Leert gy Vlaemso/z L?

2a , mynheeryik Ieer het.

GÆy doet zeer wcl.

I geloof‘ , dut ber mu

moeyelyke ml ir.

DIALOGUE VI.

De la Langue Fïamande.

T‘ ‘s

Apprenez-vous le Flamand ‘?

Oui, monsieur ,»‘ je Pap

prends. -

Vous faitesfort, bien. . ‘l

Je crois que c’est une

langue diflicile.
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Ver eéf mygnmitrffgebnuy- Pardonnez-moi ‘ en-ee set-î

’ kgflrfe eufmderbvudendea van: des règles prescrites

de regels. by’ deéze Spreek

kami ‘ vadrgegeéven ‚‘ vind

flan ‘niet’ meerder: nmeye

lykheyd in de zelveals in

de Franse/ze v of andere

Taelen.

Zyz gy zeer ervaerenin de

‘ vlaemsche me! ? ‘

Niet te vedl.

Men zegt nogtans , dat gy

die wel spreekt.

Ik kan ’er genoeg van, om

te zeggen , dat ik uwen

díenaer ben.

Versmee gy alle: wat gy

leest ?

’ Ik verstaen béter, dan ik

spreek.

Wat boeken Ieést gy om

Vlaemsc/z te Ieeren ‚9

De werken van Hamert ‚

Cars , enz.

Het zyn goede boeken ; maer

wat H/odrden-boe/e ge

bruyl’! gy .9

Het groot bVoórden- boek

van Halma , dat men zegt

zeer goed ze zyn; en ik

gie/lîruyk ook het nieuw

oorden -boe]e van De:

Roches, dat om zyne nut

‘Îheya’ en bondige voórbedl

den nu van een algemeyn

gebruy/e is.

Wat leert gy van buyten?

‚u‘ ‘ÄÍÍ’ „;_.‘‚ì.ìs‘

par cette Grammaire et

_’ en les observant ‚ on nîy

trouve pas plus de. difi’

culté. que dans la», fran-Ÿ

çoise ouautres Langues.

„_.___ ‚ g)

Ëres-‘vous ‘fort savant dans‘

la langue flamande ?

Pas trop. -

On dit pourtant que vous

la parlez bien.

‚Pen sais assez pour vous

dire_ que je suis votre

serviteur. _

Entendez-vous tout ce que

vous lisez ‘à

J’entends mieux que je ne

parle

Quels livres lisez-vous

pour apprendre le Fla

mand ‘ë

Les œuvres de Hasaert,

de Cats , etc.

Ce som de bons Iivres ;

mais de quel Diction

naire vous servez-vous ‘ë

Du ‘grand Dictionnaire de

Halma, qu’on dit être

fort bon ;»et je me sers’

aussi du nouveau Dic

nonnaìre de Des Roches,

qui pour son ÜHÎIIÉ et

solides exemples’ est _à;-.

présent d’un usage un1-‘

versel. ’

Qwapprenez-vous paf»
"dl J - —„ «cœurs? ‚" W "i

i‘ Ha: r-‘fiv ‘(anw



Ëlk leer eenige woórden uyt

den PVodrden-schat.

‘gfireék. il: wel uyt ? .

l . ‘e genoeg

U onzbree’ t maer een wey

nig oejfining.

Men heéfi niets zonder

moeyte.

In geval 8.? arbeyd doet,

gy zult Vlaemsc/z leeren.

Ik ben overtuygt van deéze

waerheyd.

eJî228 f Dru. «eues

Ïaâapmnds «quelquesemots

u Vocabulaire; r f»

Prouoncâje bien" ‘ërgïi
Assez bien. Ÿ msflv e

Il ne vous manque «Ïtfun

«Äpeu dïexerc-fkze; z‘;

On n’a rien sans peine.

"- ‘Ji-«r IÜËH’:

Si vous prenez de la peine,

. vous apprendrez le Fla

mand. » ’

Je suis convaincu de cette

- vérité’ w mm. ‘Q

T ‘ . : ï‘ ‘C j l‘

» a
 

VII. SAEMENSPRAEK‘

Van ‘eene Reys.

Waer aet , m ‘n/zeer?
Ikagagz naeîy Pargu.

Wanneer vertrekt gy ?

Zoo aenstondr.

In eene koet: of te peérd i’

Te peërd.

Ïongen, breng myn peérd

bref.

Daer i: het , mynbeer.

Is 12e: geros/famt ?

Ïza , mynheer.

oe veél mylen zyn ’er van

hier lot Parys ?

Zestig.

Z n zy groot ?

Jeeën , mynheer‘

a Gelooft gy, fla: wy zoo veél

weg op vier dagen konnen

afleggen ? .

Zonder zwyfil.

1 ‘a

DIALOGUE V‘II.

D’un Pîzyage.

Où allez-vous , monsieur ‘.2

Je vais à Paris.

Quand partez-vous ‘.2

'Iout à Pheure.

En carosse où à cheval?

A cheval.

Garçon, amenez-moi mon

cheval.

Le voici .‘ monsieur. r»

Est-il étrillé ‘.2 r

Oui, monsieur.

Combien de lieues y a-t-il

d’ici à Paris ‘e’ -

Soixante.

Sont-elles longues ?.-- _

Non , monsieur. ‘f;

Croyez-vous que nous

puissions. faire tant de

chemin en quatrejours ‘r’

Sans doute.
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‘v

Zeerrgoedsuui ‘a’ ‘f

Zynï ’er1<bosscken1 dodr - te

feyzen‘? nffA
DIÄIËŸaaU wrfin >u"v «.1 il «r

s ’er perykel op de baen ‘2

Jliiï-(l n»: u. l-Ïfl MU ‘r

Men spreékt daer nier af.

Zegt men nier, dafler die

. 1 ven’ in de bosschen zyn ‘.2

Daer is niet te vreezen , nog

ä b_y dage nog by nagte.

T zs eenen weg’, daer men

aI/e oogenblikken volk

vind.

fil/ut weg moet men neïémen ‘.2

l‘ ‘ ' ‘ l

Van Brussel gaet men doór

Halle , Braine-le-Comte ,

Soignies, tot Bergen in

Hénegouw, de welke is

eene Stad wel bewoond ,

en als wy daer zuI/en

zyn, zullen wy zien aller

- het geéne daer het scboon

ste 1s.

.1 .» En van Bergen waer zullen

r wy gaen ‘.2

Naer Valencyn , en van daer

_ naer Kameryk, de «ver

blyfïplaets van den Aerts

. = abissrhop van dien naem.

Van daer zullen wy den

weg Iangs Peronne‘ en

Roye tot Parys vervolgen.

Laet ons te peérd stygen.

’.‘-_fVaert wel , m nheeren , ik‘

cf» wensch uIieÄn gelukkfge.

f nys.

Le chemin est-il ‘bon?

bon.

Y a-t-il des bois à traver

ser? ‘,1'\\"\, ‘si:

vOtli. ‘.‘UII;‘ i ravi’ ‘r ‘t3

Y a-t-=ii ‘du. danger en

a chemin? . .. Ë-ëï

On n’en parle pas. j

‘Nedit-on pas qu’il y aîtdes

‘s. voleurs danslles bois ?

Il n’y a rien à craindre,

ni de jour ni de nuit.

C’est un chemin où l’on

trouve du monde à tout

moment.

uel chemin faut-il ren
d ? P"

‘ re ' = . a ‘

De Bruxelles on va par

Halle, Braine-Ie-Comte ,

Soignies, jusqufà _M_ons

en Hainaut, qui est une

Ville bien peuplée , et

quand nous serons là,

nous y verrons tout- ce

qu’il y a de plus beau.

Et de Mons où irons

nous ‘.2 _

A Valenciennes ,- etide-là

à Cambrai, lieu deiàsré

sidence de PArchéveque

de cenom. a ‘=

De-là nous ‘oursuivronsP , l

la route par Péronne et

Roye jusqifià Paris'.,-"‘

Moutons‘ à cheval.‘

Adieu , messieurs ‘, je- vous

souhaite bon voyage}

.'
’

\\

_
‘4 ‘Page’. ' pu fig,‘
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VILI. SAEMENSPRAEK’

Om eene wooning te

» hueren. .

Illynbeer, vilt gy my eene

gumt 110e»?

Zeer geérne; wat verzoekt

gy van my?

Dat gy met my komt, om

eene wooning te hueren.

Ik zal u over-al vergeley

den , waer gy wilt.

Laet on: gaen in de Sint

fÏacoin-straet.

lk volg u.

Stae stil; zie hier eenen

huys-brief op deéze deur,

waer op staet dat ’er ka

mers le hueren zyn.

Klop op de deur.

ÏVie i: daer?

Vriend.

Wïe zoud gy geërne spreé

ken?

Den meester of de mec:

tersse van het lmyr.

Hier i: myne meesiersse.

Ïoufrouw, hebt gy kamer:

te verhueren ?

fia? mynbeer, wilt gy die

zzen.

T is’ daerom , dat ik ben

gekomen.

Hoe veél moet gy’er hebben ‘.2

Ik moet eene eét-kamer en

eene slaep-kamer voór my

Izebben , en eenen zolder

voór mynen knegt‘

9

‘.» - e; 4- ffn xflæ-M‘

DIALÔGUE VIILÀ.’

‘ Pourl_vlouer_ ‘Ënr

logement.’ . ‘
V‘ ‘a’

Monsieur , vous plaît-il

nie faire un plaisir?

De tout mon cœur; que

souhaitez-vous de moi?

Que vous veniez avec moi,

pour louer un logement.

Je vous accompagnerai par

tout, où il vous plaira.

Allons dans la rue Saint

Jacques.

Je vous suis.

Arrêtez; voici un écriteau

à cette porte , qui marque

qu’il y a des chambres

à louer. _‘

Frappez à la porte.

Qui est là?

Ami.

A qui souhaitez-vous par

ler l? l

Au maître, ou à la ma!

tresse du logis.

Voici ma maîtresse. ‘

Mademoiselle , avez - vous

des chambres à louer ?

Oui , Monsieur, vous plaît

il les voir.

Je suis venu exprès pour

cela.

Combien vous en faut-il?

Il me faut une chzimbre à’

manger et une à coucnèr

pour HIOI, et un grenier

pour mon valet. "

_\

s



FAMXL

Moeten uwe kamers gemeu- ’

Iîeleérd zyn of niet. _,

Gemeubeleérd. ‘1-‘0 - ê 2 11

Zyt zoo goeel van eenhvey

nig in‘ äeezejbeneden-zael

te wagten‘; ik"zal de

„sleutels íaen haelen.

ebt ggy sleutels gevon

den.

jfa; wilt gy de moeyîe doen

van hoven te komen.

WÉy zullen u volgen , joufl

flauw. ‚

Hier is ’t vertrek, dat gy

geérne hehî op de eerste

stagie.

Gy zier .‚ dat ’er niets ont

breekt van alles dat ’er

noodig is op eene gemeu

heleerde kamer.

Hoe veel vraegt gy voár de

maend ?

Twaeĳhralzandschegu/dens.

‘T is te veel.

Gy moet bemerken, dat het

hier het schaamte gewest

— der stad is. — .

En hoe veel vraegt gy voór

den zolder van mynen

knegt?

De helf‘: ; dat is achttien

guldens in het geheel.

Nu, om u te toonen dat ik

niet geérne afding , ik

uPer ‘u zestien geéven.

Ì

Ik verzeker u, dat ik ’er

een verlies; muer bet zou

mi? ‘Pyîen vanu. weg‘ìe‚

zenden. — ‘
‚r: :, ‚ _‚ p‘:

A
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Faut-il que vosrchambres

soient garnies ou non‘?

Gamies. ”

Ayez la bonté d’attendre

un moment dans cette

salle basse; j’irai cher

cherles clefs. _

Avez-vous trouvé les

clefs? _

Oui; voulez-vous prendre

la peine de monter.

Nous vous suivrons, ma

demoiselle.

VOÎCI Pappartement que

vous souhaitez au pre

mier étage.

Vous voyez qu’il y a tout

ce qui est nécessaire

dans une chambre gai‘,

nie.’ e

Combien demandez-vous

par mois ‘ë

Douze florins de Brabant.

C’est trop.

Vous devez considérer que

c’esr ici le plus beau

quartier de larville.

Et combien demandez-vous

pour le grenier de mon

valet ?

La moitié; c’est dix-huit

florins en tout.

Hé bien, pour vous mon

uier que ne n’aime pas

à marchander, je vous

en donnerai seize.

‘Je vous assure que {y

perds; mais 111116 fâc e‘

rolt des vous _ renvoyer.‘

‘l .

‘x
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IX’ sAläMENSPkAElä.

I

Van het Nieuws.

Wat nieuws is ’er ?

Ik ‘weét ’er geen.

Waer van spredkt men in

de srad ?

Men spreekt veél van den

oórlog.

Daer word gezeyt, dat ’er

eenen slag op zee is vadr

gevallen , waer by veéle

menschen het Iéven lzebben

verloóren ofgekwetst zyn.

Men zeyde het; maer dit

gerugt is valsch bevon

den, alzoo wel als dat

612m} eenen iÊId-slag),

e oo t a: wy aest

de weËÏ 2m". hebben?

Ïk feloof van ja , om dat

1' zien, dat de odrlogende

mogendhéden éven zeer

a uytgeput zyn van geld en

mannen.

Idereen lzeéfi de vréde noo

dig, bezonderlyk de koop

- Iieden en de sclzippers.

Den odrlog doet veél nadeel

aen den koophandel‘ .

Wat zegt men aen het bof?

Men spreékt van eene reys.

Hfanneer geloofi men , dat

den Koning» vermkken

zalif

‘ ' â air-f

s ' . ' ."‘- ' ‘o .» "

. Dianocua, IXÏÏ

" ’ ‘ ’ ‘ra-

Des, Nouvelles’.i

’ ' » ‘f 1. v.‘ Q

Quelles nouvelles fa-t-il?

Ë ii’en sais pas‘ _‘.. ,.j

e quoi parle - t» on en

VÎIIB ‘Ê .-\ - » I

On parle beaucoup de la

guerre. .;- ‘- .,._‘ 41‘

On dit qu’il y a eu un

combat sur mer , où

beaucoup d'hommes ont

perdu la vie ou sont

blessés. ai

On le disoit; «mais ce bruit

s’est trouvé faux aussi

bien ‘que celui ‘d’une

bataille. - ’_

Croyez-vous que nous au

rons bientôt. la. paix ‘.2

Je crois. qu’oui , parce que

les puissances belligé

rantes sont également

épuisées d’argent et

dhoinmes. . =

Tout le monde a besoin

de la paix, sur-tour les

marchands et les mari

niers. .

La guerre fait beaucoup

de tort au commerce.

gue dit-on ‘à-la cour?

n parle d’un voyage.

Quand croit-on que le ‘Roi

partira ‘i? - 21..
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D‘ âaëêâêë‚‚äâì.„’e'ï flim

van. ’0m ‘u. regt-uyt te spreéken ,

‚m Izoìad de voornemens

van lyet hof zoo geheym ,

daf"“‘ìk “geloof , dat de

,‚ nieuw-se ryvers ’er niets

ï‘ ‘î van ‘weéten. "

_ _Ik bemoey myw/eynig met

‘l’ de staets zaeken.

Laet ons van bezondere

“i tydingen spreéken.

Hoe gaet het met dien keer ,

daer ik u gisteren van

sprak?

Is het waer, dat men van

hem zegt?

Wat zegt men ’er van?

Het gerugt loopt, dat hy

" een Îlgerchil heeft gehad

“F in et spel met eenen

duytsc/zen edelman , en

dat hy in een twee-gevegt

‘ doodelyk gekwetst is.

‘i Dit spyt my , ’t1's een eer

lyk man.

Daer is my van daeg ver

telt , dat uwe jongste

zuster getrouwd is met

" “eenen koopman van Ant

werpen.

Dit is waer; zy is reeds

vertrokken met haeren

o man. r‘

Hoe oud is zy?

Zy "is ‘vìer-en-twintig jae

ren oud.‘
Zy Îîûín detbloem van

haere dagen.

La gazette n’en dit rien.

Pour vous parler franche

ï" ment, on tient les des

seins de la cour si se

crets , que je crois que

les nouvellistes n’en

savent tien.

Je ne nfembarrasse guère

des aflaires d’état.

Parlons d’afl‘aires particu

liènes. -‘

Comment se porte ce

‘monsieur dont je vous

parlai hier?

Est-il vrai ce qu’on dit de

lui?

Qu’en dit-on ‘ë

Le bruit court qu’il a eu

querelle au jeu avec un

gentilhomme allemand ,

et qu’il est blessé mor

tellement dans un duel.

_]’en suis fâché , c’est un

honnête homme. “‚‚

On m’araconté aujourd’hui

que votre sœur cadette

est mariée à un mar

chand d’Anvers. ‚ ’‚_

Cela est vrai; elle est déjà

partie avec son mari.

Quel âge a-t-elle ?

Elle a vingt-quatre ans.

Elle est dans la "fleur de

‘- - ‘ses «jours, _ .‘, ‘
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X‘. SA-EMENSIRAEK‘

0m eenen brief te ‘

schryven. »

I: ’t van daeg geenen port

dag .9

Waerom ? '

Om dat ik eenen brief te

scbryven heb‘

der: wie rchryfi gy .9

Äen mynen ouultten braeder.

I: hy niet in de stad ?

Nedn, mynheer, hy waont

te Londen sédert dry

maenden om Engelsc/z te

Ieeren.

Geéf my een blad papier,

eene pen en inkt.

Gae in myne kamer? gy

zult op de tafil vmden

aile: dut gy noadig hebt.

Daer zyn geene pennen.

Daer zyn ’er in den inkt

koker.

Zy deugen niet.

Daer zyn ’er am/ere , muer

zy zyn nie: versnedden.

Waer i: uw penne-mer ?

Kan: gy pennen versnyden ?

11e verzsnyd die op myne

mauser.

Terwylen ik deézen brief

2d] volrrekken , zyt 200

goed van een paksken te

maeken van deéze baeken

en die papieren.

_ . - ‘la’

DIALOGUE X. -='

. ‘ ‘N 5*

s «n-Pour écrire une H

lettre.’ ‘j’ ‘ ‘

N’est-ce pas augourcïhui

jour de poste .

Pourquoi ? ’

Parce que j’ai une lettre à

écrire.

A qui écrivez-vous?

A mon frère aîné.

N’est-il pas en ville ?

Non , monsieur, il demeure

à Londres depuis trois

mois pour apprenòre

l’Anglois.

Donnez-moi une feuille de

papier , une plume et de

l’encre.

Entrez dans ma chambre,

vous trouverez sur la

table tout ce qui vous faut.

Il n'y a pas de plumes.

En voilà dans Pécritoire.

Elles ne valent rien. i

En voilà d'autres , mais

elles ne sont pas taillées.

Où est votre canif ‘ê

Savez - vous tailler - des

plumes ‘.2 _

Je les taille à ma manière.

Pendant que Ïacheverai

cette lettre, faites-moi

la grâce de faire un pa

quet de ces livres et de

ces papiers.
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Wat zegel wilt gy, dat ik

’er op zette ‚P

Wagt , ik heb ’er de dag-tee

keníng niet opgezet.

Wat dag r’ van de ‘maend

hebben ‘wy ?

Den twìnîigsten.

Droog uw geschrift met

Had-papier.

Mynen knegt zal hem naer

de pmery dfaegen , als‘

‘y dien aen ‘hem wilt toe

betrouwemò. r.

Ik zal hem zelf‘ draegen ,

om dat ik onder wége

nog eene boodschap te doen

heb.

Doe dat.

AI: gy wilt ‘wagten , ik zal

binnen eene halve uer

‚cweér hier zyn.‚

Ik gaen met u tot op de

groote merkt.

Quel cachet voulez-vous

que j’y mette ‘è _

Attendez, je n’y ai pas

mis la date.

Quel jour du mois avons

nous ‘ë

Le vingtième.

Séchez votre écriture avec

du papier brouillard.

Mon valet la portera à la

poste, si vous voulez

la lui confier.

Je la porterai moi-même , —

Farce que j’ai encore à

aire une commission en

chemin. _ ‘ ‘

Faites cela.

Si vous voulez attendre,

je ‘serai de retour ici

dans une demi-heure.

Je vais avec vous jusqu’au

grand marché’ ‘

 

XI’. SAEMBNSPRABK.

Om naer het schouwburg

te gaen.

Men zegt, dat ’er van daeg

een nieuw stuk gespeélt

‘word.

I: het een bly-spel , een

treur-spel ofeen zang-spel ?

’‚T’i: een zang-spel; maer ik

heb ’er den naem van ver

geéten ‚ als ook dien van

dm maeker.

„h; ..

D 1 A r. o G u x X I.

Pour aller à la i

comédie.

On dit qu’on joue aujour

d’hui une nouvelle pièce.

Est-ce une comédie, une

tragédie ou un opéra 2

C’est un opéra; mais j’en

ai oublié le nom , comme

aussi celui de -L’auteur.



f
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Ir’t de eerrte mael dat men

dit speélt? -.

Neén , mynheer, het zal

van daeg de tweed: ver

tooning er van Ëyn.

Wat uytval heeft e eerste

vertooning gehad ‘.2

Zy i: aengenomen geweért

r_net eene algemeyne toe

lpzuyginfv.

y zul en dit zang-spel

gaen zien.

Ik gaen aen den koetsier

bevel gedven 0m de koets

gereed te maeken, en wy

zuIIen aenrtondr gaen.

’Tis nog te vroeg.

Gy zult ’er meer volk vin

den al: gy u inbeéld, ter

oorzaeke van het scboon

muziek , het gedne de liefl

hebberr zeer verwonderen.

Zullen w in eene Iogiegaen ‘.2

Ik zal jzen dat u beliefi;

maer ik zou Iiever in het

parterre gaen.

Wat dunkt u van dit mu

ziek ‘.3

Ik bevind Izet zeer schoon.

Maer het gezigt van die

rchoone joufrouwen , die

het cieraed der logiën zyn ,

behaegt my zoo zeer al:

lzet zang-Ïel zeljï

In der dae , ’t i: eenen

schoonen oog-slag.

Zy voegen de schoonhéden

en bevallighéden van het

Iiclzaem by de kortelyk/zeyd

Est-cewla‘ première rËDÏS

qu’on le joue 2-,‘ . __

Non, monsieur, c’en-sera

aujourdfhui laédeuxiènm

représentation‘ -= -_’,

Quel succès la première re

présentation a-t-elle eu?

Elle a été reçue avec un

aplplaudissement univer

se . '-'

Nous irons voir cet opéra.

f‘ .

Je vais donner ordre au

cocher d’apprêter le car

rosse , et nous irons tout

aussi-tôt. »

C’est encore trop «ton,

Vous y trouverez plus de

monde que vous ne vous

imaginez, à cause de la

belle musique que les

amateurs admirent fort.

Irons nous dans une loge?

Je ferai ce qui vous plaira;

mais j’aimerois mieux

aller au parterre.

Comment trouvez - vous

cette musique?

Je la trouve fort belle.

Mais la vue de ces belles

demoiselles , qui font

' Pornement des loges ',

me plaît autant que 1’o'

péra même.

Vraiment, c’est un beau

coup d’œil.

Elles joignent les beautés

‘et les agrémens du corps

à la richesse des ajuste

,’

l
l
"
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ï der "kleldrelr ,<2n by den

glan: van banne gesteen

' îeîl- a‘ '

Bemerkt gy die joafrouw,

die in de eersze logie ir?

fïa , zy i: scboon geIy/l’ eenea

‘ enfel, ’t i: eene volmaekte

se oonheyd. A

Kent y haer?

[k Ire; die eer; my dunkt

dat zy zeer verstandig is.

Waert dat zy zoo veél ver

rtand a]: sc/roon/zeyd had ,

men zou mogen zeîrgen,

dat zy een kort egryp

van aile volmaekrbeden is.

Ïk ben te vréde van aller

f- dat ik gezien en gehoort

heb.

Het schouwburg i: rykebk

verciert,‘ en ik pry: de

begaefd/Iéden der speelers

en der muzikanten.

Daer i: geene stad in’: gant

sc/"re land, waer bétere

muzikanten zyn a]: hier.

De eerste zangster heefi

i» zyonderhdden gedaen , al

1s zy no zoo jong.

Men maeft hier zeer veél

werk van fiaere stem.

"JHLŸ ‘h

-\ u‘. l

'-\ mens et eàféelatdê leurs

’ pierreries. ' _

o ‘ ' ‘ Ï‘ . k

Remarquez-vous cette de

moisellequi est dans la

"première loge ? ’ -\«

Oui, elle est belle comme

un ange, c'est une beauté

parfaite. ‘i

La connaissez-vous ‘.2

j’ai‘ cet honneur-là; il me

semble qu’elle a beau
e coup d’e‘sprit.

Si elle avoit autant d’esprit

que de beauté , on pour

roit dire que c'est ‘un

abrégé de toutes les per

factions. l ‘

Je suis content de tout ce

que j’ai vu et entendu.

Le théâtre est richement

décoré; et ïapplaudis

aux talens des acteurs

et des musiciens.

Il n’y a pas de ville dans

tout le pays , où il y a.

de meilleurs musiciens

qu’ici.’ ‘

La première chanteuse a

fait des merveilles , quoi

qu’elle soit si jeune.

On fait ici beaucoup de

cas de sa voix.

.‘ il

‘l if‘? "‘ f r ‘ a 1
Zäf» ‘I
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XII. SAEMENSPRAEK’

Tusschen eenen vremdeling

en eenen laken-koopman.

Meester , hebt oede
fmnsche lakenré? g

Ïa , Mynheer, ik heb ’er

van alle soorten ‚ en van

alle koleuren.

Loet my zien het beste blauw

laken dat gy hebt. ‘

Neem de moeyte van in

m nen winkel te komen ,

ik)’ zal u de schoonste la

kan: van Viviers Iaeten

zien.

Gy moet my niet taonen als

het íeéne gy het schoonste

en et beste hebt, ik wil

deéze twee hoedanigheden

in’! laken hebben.

Zie daer een zeer fyn.

’T is fyn genoeg , maer ’t is

niet zegt; daerenboven ,

dit laken is te dun, het

is niet sterk genoeg.

Zie of dit u beter zal aen

staen.

Het is aed , maer my dunkt

‚dat het koleur niet schoon

s. ‚

Bezie dit laken in ’t licht,

íy hebt nooyt schoonder

lauw gezien.

Hoe veel verkoopt gy het

d ’el1e ?

1

_-; p ‚î 1-‘ ‘,‘‚‚-‚‘..’

‘ — ’ ’ ‘.‘=‘:\- ‘. ‘a’

DIALOGUE‘ XIŒ‘

g‘ _ " w ‘t ‚I‘

Entre un étranger et-un

marchand drapier.

v’ «P

Maître , avez-vous de bons

draps de France ? —‘

Oui , Monsieur, j’en» ai

de toutes SOÜCS , er- de

toutes couleurs. . ’

Montrez-moi le meilleur

drap bleu que vous ayiez.

Prenez la peine dÎentrer

dans ma boutique o‘ je

vous feraiwvoìs les plus

beaux draps de Viviers’

Il ne faut me montrer que

ce que vous avez de

plus beau et de meilleur,

jtè veux câs deux câualités

1’ umes ans e ra .
Voilà un ‘très-fin. p

C’est assez fin, ‘mais -il

n’est pas moëlleux; de

. plus, ce drap est trop

mince , il n’est pas assez

fort.

Voyez si celui- ci vous

agreera plus.

Il est bon , mais la couleur

ne me semble pas belle.’

Regardez ce drap au jour,

vous n’en' avez jamais

vu d’un plus beau bleu.

Combien le vendez-vous

Panne ‘.2 ‚.‘.



PAMIL

Dertig schellingen.’

’Tis te veel; ik zal ’er u

—en-tn’inti eeven.
Gflíedenkt degeleâgd en de

‘fĳnheyd van ’t laken niet.

De kooplieden laeten nooyt

v. na van hunne goederen

te pryzen. v

Zonder u eenen stuyver te

overvralelgen , ik verzeker

‘u fiat i: laken zoo veel

weerd is.

Ik ben niet gewoon te din

gen, zeg my uw Iaeste

woord.

Ik heb het u gezeyt ,

mynheer.

Men moet het verschil in

twee doen.

Ik stem ’er in toe ; u ver

zéîêrentdeì’ ‚dat ik het u

e ge y etm instaet.

’T%s altyd by b’); verlies

dat de kooplieden zoo ryk

worden.

Hoe veéle ellen moet gy ’er

van hebben ?

Ik moet dry ellen hebben

voor het kleed, eene elle

voor de veste en eene voor

de broek; in ’t geheel vyf

ellen.

Daer zyn ze ‚ en goede maet

boven de merkt.

Daer is uw geld ,‘ zie of‘

ik geenen misslog begaen

heb , want ik zou u niet

geérne een oord nadeel

doen by myne weete ,

IERS’ 239

Trente escalins. ’

C’est trop; je vous en

donnerai vingt-cinq.

Vous ne considérez pas la.

bonté et la finesse du

drap.

Les marchands ne man

‘ quent jamais de louer

leurs marchandises.

Sans vous surfaire d’un

sou , je vous assure que

ce drap vaut tant. ‚

je n’ai pas accoutumé de

marchander, dites-moi

votre dernier mot.

9

Je vous lai dit, monsieur.

Il faut donc partager le

différent.

J’y consens ; vous assurant

que je vous ledonne à

prix d’achat. ’

C’est toujours en perdant

que les marchands de

viennent si riches.

Combîen d’aunes vous en

faut-il ?

Il me faut trois aunes pour

Phabit, une aune pour

la veste et une pour la

culotte; en tout cinq

aunes.

Les voilà, et bonne me

sure par-dessus le marché.

Tenez voilà votre argent;

voyez si je ne me suis

trompé , car je ne vou

drois pas vous faire tort

d’un hard pat ma faute,
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maer lier zou by onbe

dflgîllfyd konnen geschie

den.

Mynlzeer , let geld "i: wel

getelt; ik ben u zeer ver

pligt.

Ik beveél my in uwe gumt ,

al: gy wéder koómt in

deeze stad. f

mais cela pourrait van-ri.

ver par mégarde. - u

"Wiag- 1-,

Monsieur; l'argent est bien

compté 5 je vous ai beau.

coup d’obligations.

Je me recommandef- en

votre grâce , si vous

revenez dans cette ville.

' i ‘
 

XIII. SAEMENSPRAEK’

Tusschen den zelven vrem

deling en eenen

kleer-maeker.

JWynen vriend , wilt gy my

een kleed , eene vert en

eene broek maeken ?

Zeer geérne , mynbeer, il:

ben alfyd gereed om u _te

dienen. ’

Neém my de maet ; en

wanneer zal ik’ myne

leleederen lfebben ?

[k zal ze tragren f/zuyr te

brengen toekomenden za

terdag.

Meester, waer i: myn kleed ‘t?

Het i: nog nier gemaekt.

Waerom beloóft gy dan ,

al: gy uw woórd nier

kont lmuden .9

Il: lmd nier gedagt zoo veél

‘werk te hebben, en de

andere willen zoo wel ge

dient zyn als gy.

I .

ÛIALOGUE XIII;

Entre le mime dtranger

et un tailleur".

Mon ami, voulez-vous me

faire un habit , une veste

et une culotte ‘2

Très-volontiers, monsieur,

je suis toujours prêt à.

vous servir.

Prenez-moi la mesure ;

et quand aurai- je mes

habits Î?

Je tâcherai de les porter

chez vous samedi pro

chain.

Maître, où est mon habit ?

Il n’est pas encore fait.

Pourquoi promettez-vous

donc , si vous ne pouvez

pas tenir votre parole?

Je ne m’attendois pas à

avoir tant d’ouvrage, et

les autres veulent être

servis aussi bien que

vous.

‘f

l‘

j

l
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En il: zoo-welfals d’andere;

myn geld i: zoo goed a]:

het hunne.

Mynheer, ik kan idereen

nier te vrede stellen.

Gy hâzb myn lakcn a] langer:

I .
T-‘zxs waer, maer i/e lzeb

dat van myn/zeer‘ . . nog

langer tyd.

He wel ‘fwanneer zal ik

myn kleed hebben ?

Overmorgen, zonder faut.

I: ’t dat gy er aen ont»

breékt , gy zult voor my

nier meer ‘werken.

Brengt gy myn kleed fhuys?

fa, m nlzeer, hier i: ’2;

beliefg’ het u te passe».

Lnet on: Ziefl of het wel

gemaekt ir.

Ik hoóp , daz‘ ber mur uwen

zin zal zyn.

‘My dunk: du: het zeer

lang ir.

111m draegt ze zoo kor:

niet meer al: roór-deézen;

gy ‘weét dan‘ de mode alle

dagen veranderd.

Zyn de mouwen nier te

wyd?

Neén , mynheer , zy gaen

zeer wel.

Zy zyn te long,- maer ’t i:

«fe mode , zult gy zeggen ,

n’: niet waer?

Gy ziet ook, mynheer, dot

V

11ans. 24x

Er-moi aussi-bien que les

autres; mon argent est

aussi bon que le leur.

Monsieur, je ne saurois

contenter tout le monde.

Il y a long-temps que vous

avez mon drap.

Il est vrai, mais il y a

encore plus long-temps

que j’ai celui de mon

’ sieur...

I-lé bien , quand aurai-je

mon habit?

Après-demain , sans man.‘

quer.

Si vous y manquez, vous

ne travaillerez plus pour

moi.

Apportez-vous mon habit?

Oui, monsieur, le voici;

vous plaît-il de l’essa er.

Voyons s’il est bien gain

]’espère que vous en serez

- content.

Il me semble qu’il est bien

long.

On ne les porte dplus si

courts que ci- evant;

vous savez que la mode

change tous/les jours.

Les manches ‘ne sont-elles

pas trop larges?

Non, monsieur, elles vont

for: bien.

Elles sont trop longues;

mais , c’est la mode ,

direz-vous , rfest-ce pas ‘.2

Vous voyez aussi,’ mon

L
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het geheel mm‘ de mode

u.

De vert i: wel gemaekt;

muer de broe/e i: eng’

De broek moet eng zyn

voór eenen jongen persoon

gelyk fy zyt; men zou u

uytlac en en den kleer

maeker ook, waer ’t dat

zy ruymer was.

Gy weét uwe waeren zeer

wel voór te doen; muer

hue veél ben ik u scbuldig?

Twee kroçnîn; ‘t i: den

ewoone en pr s.

figer-marier, daïr i: uw

geld ; ik wil betaelen

gelyk de andere.

sieur, qu’il est tout-à

fait à la mode.

La veste est bien faite;

mais la culotte est étroite.

Il faut que la culotte soit

étroite pour une jeune

personne comme vous

êtes; on vous railleroit

et le tailleur aussi, si

elle étoit plus large.

Vous savez très-bien étaler

vos marchandises; mais

combien vous dois-je?

Deux couronnes; c’est le

prix ordinaire.

Tailleur, voilà votre ar

gent ;_ je veux payer

comme les autres.

 

XIV. SAEMENSPRAEK‘

Tusschen eenen zieken en’

zynen geneés-meester.

Mgnheer, ik heb u doen

aelen.

Wat heb gy , mynheer?

Ik ben niet wel; ik Éfeloof,

à dat il? de koórt: eb.

T is aen uw aenzigt wel

te zien.

Wat let u?’

Ik lzeb p n in’: hoofd, myn

hert âge: zeer , en myne

maeg.

Sédert wanneer?

Sddert gisteren’ avond.

DIALOGUE XIV.

Entre un malade et son

‘ nzédecin.

Monsieur, je vous ai en

voyé quérîr.

Qu’avez-vous , monsieur ?

je me porte mal; je crois

que j’ai la fièvre.

Vous en avez la mine.

Qwest-ce qui vous fait mal?

Jai mal à la tête, lecœur

me fait mal, et Yestomac.

Depuis‘ quand? _ _

Depuis hier au S01!"
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Heb: gyaeézen nagtgerast?

Neén , ik beb nier geslaepen.

Il’ lzeb zlen heelen nagt

‘ geene oog toegezlaen.

Hebt gy eetenr-lun‘?

Geenzinr.

Laet my uwen polr voelen.

Toon my uwe rang.

Uwen pols j: nier gelyk ,

hy guet te gauxv.

Ik voel eene zwaerle in

heel myn liebaem. '

Gy moez u doen laeten.

Gy moez‘ u de arler doen

‘openen.

I/r heb my de voórldde weäk

doen laeten.

Daer i: niet aengelégen, gy

zult morgen inneémen.

Î/Vilt gy my nier: voór

scbryven ? _

Daer i: myn voórrcbrifl‘,

zend ber naer dan apo

theeker.

Gae van uwe kamef‘ nier.

Blyf in uw bed.

Wat regel moer ik onder

lzoaden ?

ZVeem versche eycren en

lzinne-zop.

Hebl gy eene zieke-dienrter?

Neén , mynheer.

Zend ’er om eene, en scbep

nioed.

Ik hoódo , dat de laering u

gve zal doen.

Ilt bic} u van morgen weer

te-komen. ’

Avez-vous reposé cette

nuit? y "

Non, je n’ai point dormi;

Je n’a1 point fermé‘ l’œ_il

de toute la nuit’.

Avez-vous appétit?‘ = -

Point.du tout. J,

aQue je» tâte "votre pouls.

Montrez-moi votre langue.

Votre pouls n’est pas égal,

’ il va trop vite.‘

Je sens une pesanteur en

tout mon corps. _

"Il faut vous faire saigner.

11 faut vous faire ouvrir la

veine.

Je me fis saigner la se

maine passée.

N’importe, demain’ vous

prendrez médecine‘

Ne voulez-vous me rien

ordonner ?

Tenez, voilà mon ordon

nance, envoyez-la chez

Papothicaire.

Gardez la chambre.

Tenez-vous au lit. .

Quel régime faut-il que je

tienne P

Prenez des œufs frais et

des bouillons de poulet.

Avez-vous une garde?

Non , monsieur.

Envoyez-en quérir une,

et prenez courage.

J’espère ‘que la saignée

vous fera du bien.

Je vous prie de me revenir»

-voir demain.

i 1 ' .
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rreäf e’ ŸiiefîËÏëiÏlifvÏifbvfLëŸ-Ÿ’
t’ken.‘t"‘l‘ .‘ ‘ >",... v,1

1401419 æyîmvefeefl"? ltëfl:
‘ "mëester"gaen’ fiaehfl.‘ j Ä

Wfe wilr gy’ bebbienl? "jîf

Den zelven oie my Jet une
I Afèïell keer ’beéfi gelaeteri‘;

Hoe heet hy? 1j 1"

Ik ‘weét het nier Â vraeg

het Izenéden. e‘ ’

Myn/zeer , hy i: reea’: hier

tot uwen diemt. ‘i

Mynen vriend’ hebt gy eenen

goeden Iaet-prîem ê’ ‘

Gy zult het nier voelen;

geéfmy uwen regten arm’

Gy bind mynen arm te vast.

Maek eene groote opening’

Het bloed loopt wel.

Leg een goed verband‘

Ik geloof, mynheer, dut gy

' te vréde zyt van der:

_ geringen diemt , die ik

i ‘ u beweézen beb.

jfa , kom morgen weér Ien

f elf ueren.

 

Femme "Œiäëzïfiioifiâ "

"un " ÔÏÎFIÏÎËÎËIÏLË fiääi‘ ç

Quî ventes-vous äsfäîrl

Le même qui me saigna

l"autrevfoîs.**-"‘ " "ñ- 11

Comment ‘säppelle s tL‘ il 9?

Je ne sais pas; demarrèez

‘le en-bas
‘i

Monsieur, il est déjà ‘ici

{à votre service.‘ ‘Ë" ‘"-"‘

Mon‘ ami , ’ nvezsvousneue

" bonne ‘IahËettËŸÏËÜ-Ÿ l‘""- «

Vous ne=la=sentirez pas;

‘ donnez à nroi‘ votre ‘bras

droit.‘ "‘ "_ _
Vous bandez mon‘ ‘flbras

trop serré; t ’ "e

Faites une grande ouver

ture. '

Le sang vient comme il

faut. ’

Faites une bonne ligature.

Je crois, monsieur, que

vous êtes content du

petit service que je vous

ai rendu.

Oui, revenez demain à.

onze heures; .
,.‘«î

q; ‘

XV. Saumnnsrnanx.

Om imand te verzoeken

" _ van te zingen. '

‘ŸÂMJJ f‘! f’ ‘ 1,13‘!

Mynheer, zyt zoo goed van

een hedeken te zingen.

’ DIALOGUE XV,

p?’

Pour prier guelgrfun _

Ÿ fchanter. -"-‘ {j}

l -» : , a‘. . " 1h

Monsieur , vousïplâlt-il

chanter une chanson.
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Ïoufiggw lik zou‘ ne; zeer

geérne Äoen, waert dut

‘ ’z‘:nge--"’Ÿ ÏWÎÄU‘ r;

Waerorn tzïlgrgyînçy figer:

gy. nret j ont, zmgen "Î;.1L>)

Ïfiäeg‘ zÏIÏnaer de waerheyd.

Ikj weét djàtjgy zeer wel

zingt.

Waer van weét gy dit ,

joufrauw ? ‘ î

Den meester die du Ieert zin

gen , beéfi‘ het my gezeyda

Dit zegt by ,._om zig zelven

eer aen te doen

Gyxmoet hem niet gelaoven.

Gy Izebt schoon u te ver

‘ Ÿweerer: , ik ben verzé/tert

dat gy zeer ‘wel zingt,

en du! gy eene schoone

stem lzebt.

Waerom zyt gy er van ver

zékert .9

0m du: aile goede zanger:

zig geêrne veel Izzeten

kwellen 0m te zingen.

Daer i: geenen régel zondef‘

l uytneeming.

Gy weyjgert my dan lzet ver

maek van u te hooren

zineen.

Ïoufrouw , ik tvil u Iaeten

in het goed gedagt, dat

gy hebt wm myne stem.

‘y .‘

Gy zult het vermeerderen ,

al: het u be/iefl my te

- verpligten‘ .- f‘

..1-. .-‘. ,
-.L" . J.’i‘ ‘ __ .

‘Î

e»flan‘Maçletnoiêçlljraçiesle {ego

de tou’ mon‘ cœur ,;

. je savois. ç ter.

Pwfaewi ‘fës-lvaflf

que« vous nâfBavez_chanter a? Î’ r, f;

Je, ne vous disque‘ 1a vérité.

je sais que vous Ÿchantg;

ÎOII bien. "

Comment le savez-vous ,

mademoiselle ? Â

Votre maître à chanter me

_ l’a dit. _ ,

Il dit cela pour se faire

honneur. "

Il ne faut pas l’en croire.

Vous avez beau vous eu

défendre , je. suis per

suadée que vous chantez

_fort bien , et que vous

‘avez la voix belle.

Pourquoi en êtes -vous

persuadée’ ?

Parce que tous les bons

. chanteurs aiment à se

faire beaucoup prier pour

chanter. r I

ll n’y a point de règle sans

exception. - _, .

Vous me refusezdonc le

plaisir de vous entendre

chanter.

Mademoiselle , je veux

vous .,. laisser dans la

bonne opinion que vous

avez de’ ma voix.

Vous Paugmenterei , s’il

vous plaît de ufobliger.

‘r: f ‘US ‘f’; , m: ‘HtÏ’

‘fur-u ‘e: rzkszwä v»,

r

R .._ }ää_._ _'t_.\. ."_ a \

î
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De zéker/îeya’ , die ik heb

van _het tégenstîjydige ,

zal m'y doen zwygen.

Cy beléaïigt my voor altyd ,

is ’t dat gy niet zingt.

Dedze berlryging is genoeg

om my te doen zin en;

maer ik ben zeer verfoud.

Ik zal uwe ooren op de

pyn-ban/e zetten.

Goed , goed, alle deéze uyt

viugten KÌÍEÎÏÛII u nergens

me.

Wel, joufrouw, vermits

ik u moet gehoorzaemen,

wat lied wilt gy dat ik

zinge P

Als het my geöórlofi is u te

gebieden, bid ik u van te

zingen de groote air van ’t

j. nieuw zang-spel dat men

gisteren heeft geíeéven.

Ik ben zeer blyde at ik u

heb hooren zingen ; en

zonder u ie vleyën, gy

zingt wonderlyk wel.

Ìoufrouw , gy zyt. zeer

beleeft’ van met zoo veel

goed/îeyrt’ te verschoonen

het gebrek van myne

stem , en myne slegte

manier van zingen.

Mynheer , ik ben u oneyn

delyk verpligt voor het

vermaek, dat gy my hebt

aengedaen ,‘ ik zal het

"îìooyt vergeéterì.

La certitude, que j’ai du

contraire, me fera gar

der le silence. ’ —

Vous me désoblìgez pour

jamais, si voustne chan

tez pas.

Cette menace suflìt pour

nfobliger à chanter 5

mais je suis fort enroué.

je mettrai vos oreilles sur

la, torture.

Bon , bon , toutes ces ex

cuses ne vous servent

de rien’

Hé bien! mademoiselle,

puisqifilfautvous obéir,

quel air voulez-vous que

je chante ê

S’xl m’est Äsermis de vous

commun er,je vous prie

de chanterle grand air de

Popéra nouveau qu’0n a

donné hier’ _‘

je suis ravie de vous avoir

entendu chanter; et sans

vous flatter , vous chan

tez admirablement bien.

Mademoiselle, vous êtes

fort obligeantetcPexcuser

avec tant de bonté le

défaut de ma voix, et

mon peu de méthode à

chanter.

Monsieur , je vous suis

infiniment obligée pour

le plaisir que vous m’avez_

fait ; je ne Poublierai

jamais.
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XVI. "SAEMsfisnnAizK.

‘ "_‘= Van‘ dan; Hof.»

’T is‘ schioon wéder, laet on:

. eene wandeling doen.

Gelyk gy wilr‘; maer il’

heb suie: veél tyd, zoo

dat de wandeling kort

moet zyn. ‘

Laer on: inauwen hofgaen ;‘

men heéft my gezeyt, dot

lzy zeer rc/loon en" groot il‘.

Gy zulr lzem zien , en ’er

zelf van oórdeelen.

De deur i: gesloóten.

Roep den jongen, dot hy

, den sleutel brenge.

Peeter , uvzer i: dm sleulel

- van den bof ?

lk heb hem in mynen zak.

Doe dan de deur open.

Zie, hier zyn schoone dretf

ven, beplant met fruyt

boomen.

Laet ’er on: gaen; de zon

i: te hoet.

’T i: een lof wéder.

PVy zyn uyt den ZÛÏÎÏÏÊT

schyn.

H/ie zou gezeyt hebben, dat

uwen bof zoo groot ir‘;

hy i: grooter al: den

mynen.

DaLbe/iefl u te zeggen.

War zegt gy van die lau

rieren ?

" ._/’L.|_ »1..‘_.._. ,
.1,

x

DIALOGUE XVI.

‘ « Du Ïardin’

Il fait beau temps , faisons

‘une promenade. ,

Comme vous voulez; mais

. je n’ai que peu de temps,

de sorte-qu’il faut que

la promenade soit courte.

Allons dans votre jardin;

on m’a dit qu’il est fort

beau et grand.

Vous le verrez , et en ju

gerez vous-même.

La porte est fermée.

Appelez le garçon, qu’il

j apporte la clef.

Pierre , où est la clef du

jardin ?

Je l’ai dans ma poche.

Ouvrez donc la porte.

Voici de belles allées ,

plantées d’arbres frui

tiers.

Allons y, le soleil est trop

chaud. '

C’est un temps fade.

Nous sommes à l’abri du

soleil.

Qui auroit dit, que votre

jardin est si grand; il

est plus grand que le

mien.

Cela vous plaît à dire.

Que dites-vous de ces

lauriers ê
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Z lrebben sc/zoone kroonen.

Pgaer i: mynen lfovenier .5’

hy muet de boomengen

bloemen gieten. -' ‘Ê

Het i: niet Iang geléÏen,

dat Iiet gerégent lzeéft.

Dfler i: niet aengelégen e,‘

gy ziet wel , dg; de bide

men alreede dors! bebben.

Mynbeer,‘ {k gaen doen fie:

geéne gy my gebied. i

Daer i: eene sc/zaanevtulpe.

Neém die, a]: gy ‘Wilt,

of eefle dndere.

Ik zien, dut gy eenen groo4

zen liefltebber van blue

men zyt, want gy hebt

’er van alle soórten, en

zelf zeer uytgezogte.

Ac/z ! lzoe goed rie/zen die

violetten .’ 9*‘

lÏ/Ïlt gy , dm ik u een

tuyltje maeke .9

De tuyltjes zyn goed vaór

de joufrouwen.

Ik zal ’er_een maeken voór

joufrouw uwe zurter.

Dae c/at niet, bid ik u,

’, zy kan zao vedle tuyltje:

"mneken a]: zy wilt,‘ daer

j zyn veele b/oemen in on

zen lmfl

Gy hebt fhuyr ook eenen

grooten bof, i: ’t friet .9

3a,‘ by na zoo groot al:

deézen ; maer den uwen

î: ‘ef Wel dry weérd a]:

-. den mynen , ten aenzien

"""‘:' . "HI. r,‘ ‘

gsùont de bellescâ (purées.

espmofl? _ fil"doit 'artoËËËîx1~&es.

et le-SÎËËŸÏË f." ‘îm.
I‘. a Plu‘. tegltfltzsfe

temps. _ ‘fig T‘ cf‘N_ importe _,_ vousj. voyez

ïbien ‘que les-‘fieurêflont

_ déjà soif. _ _ ‘ _""Ü
Monsieur ,‘je vais "fairecee

quevousinecominandez.

Voilàv une‘ belle tulipew

Prenez-la"; si‘ vous voulez,

ou un; autre.JEVOIS que’ votisetes un

grand amateur de fleurs ,

car vous’ en avez de

toutes sortes; etmême
de très-rälïhetchéesï*‘s t,

Ah l què‘ ces violettessentent bon l i"Voulez-vous que je vous

fasse un bouquet ‘.9

Les bouquets sont bons

pour les demoiselles.

J’cn ferai un pour made

moiselle votre sœur.

Ne faites pas cela , je vous

prie, elle peut fairetant

de bouquets _qu’elle

veut; il y a bien des

fleurs dans notre jardin.

Vous avez aussi un ‘grand

jardin chez vous, nfeât-J

c_e pas ‘.2 , h a .

Oui, presqu aussi grand

que celui-ci ;Ï maiSÇÎle

votre en vaut bien trois

comme 1e mien‘, eu égard

  

 

 

fuit ififiufl-ïfît-g zYxwx



Ëfñ iäfrifn’ Äig

a‘. "w fœ .:[" i si; ‘,-.fwi‘.dàïfîËfÏïfflïffäbëyïf-"FË,

#14’ afliffaëeflnfifvflhæfff
‘ ‘me?’ 5,61‘ béifkiæfifrjhv v.‘

za _u en _ - omzgrzien _
Œzoo‘ ‘ ‘hgeît ‘girl ‘deîî ’

bçt za 14 amm ,

doeh." » ,_ ; _ H

Maergy bey on}; (in;

gezzezggàpdifçlàeç prnep,

daer zyh’; féîflffllî farine

hevflwzrzîïfi» zffæiæsaëmef
gewasremüw i F)

‘do/I ‘l. ufat iuîdzâembjdèn ‘l,

‘x i: jammer, dot ik zoo

s woynig tyd beb.

KomÎmafgan wéderom , gy

zult my vermaek aendoen.

Ha wel, zoo gezeyt, zoo

gedaen. -

zarr‘ "ÏË ‘ÎÏŸÂÏE = a‘
9395

elclni.‘ ‘ , . I . . ‘QCJI_‘I\À’I

Je viexrciraê‘ Ÿòiñ 111113

‘Üîîhëfiäfi. ŸÔËQÏIËËËËIËPS’
gie’ Tepennettrauf‘ '

Î, 131e "ferez beaucóup

Ïäîhòîlnîïuïfl-ÏÏ. ' "

Mais __vou_s rüïvezfpas en:

’ ‘core toùt fig,’ entrez là

dedans ,Ÿ 'l_l"fyb_tl_fpl_u_s ‘de

deux cents pmsavec des’

’ ‘plantes’ exòtiqries’ f" ‘

Ah ! quejles raretés l 'c’est

dpmmage que j‘aie si peu

de temps.

Revenez demain, vous me

ferez du plaisir.

I-lé bien, aussi-tôt dit,

aussi-tôt fait.

 

XVII. SAEMENSPRAEK’

Van de Sxad Amwerpen.

Äîvmren wy hier herbergen,

mynen vriend , wy en

onze peérden ?

3a , mynheeren, zvy hebben

rcboone kamers en goede

ibedden.

Goed ; mynen gezel i: te

, dntwerpen gekomen voórfi

_’ zoeken van koopbandel,

en ik am de stad te zien.

Hebîg nooyr lzjer geweért ?

Néëfl ;‘ men ñedfi my dik

WÏÏ’ 8"Pf0ken van dm

Je

- Æu. a,‘ .__

DIALOGUE XVII.

De la Vîlle dVInverr. ' ‘

Pouvons-nous loger ici,

mon ami, nous et nos

chevaux ‘.2

Oui, messieurs , nous

' avons de belles chambres

et de bons lÎtS.

Bon; mon camarade est

venu à Anvers pour af

faires de, commerce‘, et

moi pour voir laevilie.

Nïwez-vous jamais étélici ?

Non ; on’ m'a souvent

parlé dïïlvsers comme
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werpen nls van eeneder

schoonste en aen enaemste

stéden der Nddîrlanden;

i/l’ wil zien , en zelf oór

deelen ofhaere schoonheyd

beiintrvoórd aen haere ver

maerd/zeyd.

Ik heb veele steden gezien ,

muer weynige die baer

gelyken.

Waer in doet gy haere

schoonheyd bestaen .9

Hnere openlmere gebouwen ,

rchoon en in groot getal ,

haere kerken , zeer ryke

lyk vercierd, haere strae

ten , breed en zuyver ,

doen nzy haer schoon noe

îflëfl’ ’ '

Dnerenboven , Antwerpen

hedfi‘ eene zeer sc/voone en

zeer Éferieflyke lmren ., en

versa‘ eyde jroote vlieten

in de ria , wzzer de

sc/zepen inkomen, gely/e

gy zult zien , indien wy

de rtad heel rond-gazon.

Il.’ verwonder my nier meer

over den wonderbaeren

koop/mndel , die daer ge

scbiedde over twee ecuwen.

Arnrterdam beefi ’er lmer

het grootsre deel van ont

nomen , bezonderlyk rédert

de vrérle-verhanzleling van

Munster.

IIez‘ oosterr-buyr , gebouwd

in ïfh/aer 1564, ten korte

der nnze-stéden , eéfl
een groo: denkbeélolgvan

d’une des plus belles et

des plus agréables villes

des Pays - bas; je veux

voir, et juger moi-même,

si sa beauté répond à sa

célébrité.

_]’ai vu beaucoup de villes,

mais peu qui lui res

' semblent.

En quoi faites-vous con

sister sa beauté ‘s’

Ses édifices publics ,ebeaux

- et en grandnombrc, ses

églises , très-richement

décorées , ses rues ,

larges et propres , me

la font appeler belle.

De-plus, Anvers a un port

très-beau et très-com

mode , et plusieurs

grands canaux dans la

ville , où les vaisseaux

entrent , comme vous

verrez, si nous faisons

le tour de la ville.

Je ne m’étonne plus du

commerce prodigieux qui

s’y fit, il y a deux

siècles. ‘

Amsterdam lui en a enlevé

la plus grande parue,

principalement depuis le

traité de Munster.

L’hôtel des osterlins , élevé

en 1564, aux frais des

villes anséatiques, donne

a une grande idée du ‘com

- .1

.'4 s’
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f don koopbandei van Ant

werpen in -dien tyd’

Dit gebouw i: 250 voeten

«lang en aoo breed.

Waeretoe diende dien bouw

dan ?

De onderrte stagie diende

. yoór pak-buys; op de twee

andere slagiën telt men

3oo kamerr, die geschikt

‘ waeren vodr de wooningen

der kooplieden van die

stéden.

,Waer i: dit‘ geboaw ge

p/aetrt ?

In de nieaw-rtaa’ , digt by

de rivier, tasse/zen twee

vlieten , die gemaekt z n

om de ontlaeding air

koop oederen gemaklyk re

‘ maefen . ’

Maer waerom zegt gy my

nier een woórd van de

‘borze, die ook ebozzwa’ f’:

ten diensre der îooplieden?

Om dat ik geloof, dat uwe

oogen a béter zullen on

derrigten a]: nzyne ‘woof

den.

Eene korte uytlegging be

haegt my zeer.

[k maek my eene pligz van

a te voldoen : de borze i:

gebouwd in 11e: jaer 153 I ,

fwanneer den koop/zandel

irez bloeyëndne was ; zy

. __ f: 194 voeten lang en 154

woeten breed. » ‘

H/fler, nzy geplam; ê .

IERS’ 251

merce d’Anv.ers tian; ce

temps.

Ce bâtiment a 25e pieds

de long sur zoo de large.

A quoi servoit cet édifice

donc .9 . .

Le rez-de-chaussée ,servoit

de magasin g dans les

deux autres étages on

compte 3oo chambres,

qui étoieut destinées pour

les logemens des négo

cians de ces villes.

Où est ce bâtiment placé ?

Dans la ville neuve, près

de la rivière, entre deux

canaux , faits pour faci

liter la décharge des

marchandises.

Mais pourquoi ne me dites

vous pas un mot de la

bourse ., qui est aussi

bâtie à Pusage des mar

chauds ‘.9 '

Parce que je crois que vos

yeux vous instruiront

mieux que mes paroles.

Une courte explicationme

plaît beaucoup. t;

Je‘ me fais un devoir de

vous satisfaite: la bourse

est bâtie en i53i,lorsque.

le commerce étoit le plus

florissant; elle a 194

. pieds de longueur sur‘

154 de‘ largeur.

Où est-elle placée ?

_ v ,

-.
1 - Q._‘__ w4‘É-_ _._' n», f

‘ .4 _. _
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J» Vfiinidden derfrtad 5 en

’. men komfdaer ‘zâp lang:

«æ vier ‘straezen , ie= uyt

e’ komm op Jzetzmidden

puni‘; zy i: omrpingr j-van

eene boógs-iqyzagaendery,

die ondersteund 1s doór 50

. pilaeren , =die alla ver

scheydenlyk bemeé-fen zyn.

Lfleten wy on: gerpreéktyn

, digen; uw verbael heéfi

myne wzieuwsgierig/zeyd

ontrteékex, die il: boop

morgen te zullen voldoen.

4‘ V a‘

‘

~

Au «milieux-de laflvilleaç ‘et
_ on yfeiritreeparsquatre‘

o‘ ruesquhabomissefit au

centre ;-. elleest entourée

a‘; d’une galerie en arcades ,

‘ qui cet: soutenue par’ 50

piliers tous diiféremment

taillés‘ we-f z’ a‘ u:

Finissons ‘notre entretien ;

votre récit m’a piquésde

curiosité. que Ïespère

satisfaire demain‘ .;

‘IN? "u .1;

‘_ '- Ÿ-Ë &&\-|c',i ä

‘L _'__.\-' i!‘ 

XVlII. SAEMENSPRAEK’

Van Onze Lieve Vrouvve

1 Kerk van Anrwerpen.

ŸZVIynen vriend, i: hier nie

înanæî ,dom tmg âe geleyden

ang e r a .

Il’ weé: , dat gy Iust bel‘

ï om te zien lzet geéne het

,, merkweërdigste i: in Ant
f‘ Wêïpeflj il: ben bereyd u

Zdaer âe vergeîelrclilîppefê.

oo gy 1e moey e u»: ne -

._. men , ik zal ’er u voór

" voldoen. ,

Ik ben rot uwen diemt, en

Jk zal u aile de wonder

‘hem: der komt zoonerr.

Ik berr zeer, yerblyd, dat jk

=’f""»"f"e"
x

' f kfiv‘ -_\-__\; \ gÄÇx

>' i‘ ’\".‘_f""‘-""‘»\".

D 1 n‘; o GJÎ R‘ JËVLII.

‘ 4 w» vars.» H

De l’Eglire daNotre Donne

__.d’dn1f.er:._ i,

Mon ami, n’y a-rfil per

sonne ici pourme con

Àduire par la ville ‘I

Je sais que vous avez envie

de voir ce qu’il y a de

plus remarguable à An

vers; je m offre de vous

y accompagner.

Si vous voulez prendre

cette peine, jevous ‘en

sazisferai. _ _ s‘ ‘s’,

Je suis à votre. serv1çe»,«et

‘e vous montrerai tonnese "t; ’"@’""=i11=s.‘i1’

Je suis __bien «aise ‘Çêgrvoir

trowvéçnnssliiseldrf»

Œfl.»



a rami entrant’ s. »2'53

‘z Laeâllâlr ‘f lëegfnnen Ï änetf ide

r= f e Kerk ‘flvantflûnze ' ‘Lieve

uF Pîomvea vermaerdlldodr

1*- Jieellfîaropa‘, ter oorzoeke

der rykdomnleu ‘van? de

konst, die-rzy voór deëzen

T‘ bezaräfl ffifë-"fifi"!

Bezie in Ÿwoórbygaen de»

- toren . aie den sc/zoonsren

en hoogrten’ van "r land îs.

Aläoewel dat rien toren‘ op

u zyn ggotitch gebouwd‘ i: ,

hy is jaaoefrcbom air: op

zyn nreuws.

’Tir waer; lry i: volkomen

ly/l’ wel gewerkt.

Daer zyn twee beyaerden

‘wel voórzien van klokken ,

waer van den eenen toe

beboort aen de kerk en

" den anderen aen de rtad.

Men heéfi eene eeuw bézig

geweért met deézen toren

te bouwen : Joannes Amé

lius , bonw-meerter , be

gonst Item in ’t jaer 1422.

Laet on: nu de kerk intreé

"- dan.

O! hoe ‘groot en rchoon i:

deéze kerk .'

Zy i: vyf- lzonderrl voeten

Iang , twee-honderd veer

l zig voeten breed, en dry

honderd zesti boog; zy

beéfi zéven Éuken.

Laet on: uyt de kerk gaen.

Bgézie dat yzer-werk van.

f'- de pomp _; ’: i: ber mach-é!

vaa- QumtenïMassysà’

_|__- La’.

a Conimençons apar x PEgl-ise

de NotrefDanre, renom

"'-"fl1é8"p2‘1’?TO\1w ‘PEurope

«sa fcause îles‘ richesses de

‘fit f Part: qulelle posséder ‘au

trefois; vrai-r’- , sans

m‘ QÏ-fih 1x env‘. mai: un

Remarquez-en passant la

wtour, quiest la plus belle

-=« et ‘la plus‘ haute du pays.

Quoique’ lwtour soit bâtie à

la gothiqumelle est aussi
be le qu’à lanmoderne.

r i.‘ Tu»

Il est vrai; elle est parfai

tement bien travaillée.

Il y a deux carillons ‘bien

garnis de cloches ,’dont

l’un appartient à Péglise,

et l’autre à la ville.

On a employé un siècle à

bâtir cette tour: fïean

Ameliur , architecte , la

commença en 1422.

Entrons à présent dans

Péglise.

O! que cette église est
grande et belle l e,

Elle a cinq cents pieds ’_de

long , sur ‘deuxjcent qua

rante de large , et trois

cent soixante de haut;

' elle a sept nefs.

Sortons de Péglise. Regar

à‘dez‘cette_ ferraillle de la

pour _ ;,c’est ouvrage

" ‘de ‘Æætitîn plllartyr, h
a.» Î

‘Ris,’

J,Lama

A
‘Qî.

‘1
‘l

l
1

lil

à

AiL_

a

l

l

1

l

_A.’‘f.-’-‘_d___

i

<

J‘.
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Dat i: deaendagr der vrem

delingen niet weërdig.

Men maekt ’er nu maer

gewag van «ter oorzaeke

van den geénen , die bet

gemaekt heefi 5 nogtanr

men zegt, dat het een

fraey werk i: geweért;

maer dat don zyd, die

aller vernielt, de fjfn/zeyd

er van hedfl-we genomen.

Het maekt altyag indagtig

de wonderhéden , die de

Iiefde in hem heéfi uytge

Werkt.

lr dot dien smia’ niet , van

den welken de liefde eenen

e zeer goeden konst-rc/zilder

gemaekt beefi .9

Ïa; het i: niet noodig u

het vervolg van deeze ge

rchiedenis uyt-te-leäfgen ,

ik hoor, dot gy ie zoo

wel weét a]: ik.

Idereen i: ’er van onde!

rigt.

Cela ne «vaut. ‘a pas - ‘Parten

l tion des étrangers. ,

On Hnïëua. fait mention, à

présent quepar rapport

à celui qui l’a faite;

cependant‘ 5eme dit que

çfa été un ouvrage cu

rieux; mais que le temps,

» qui détruit tout, en a

ôté la délicatesse‘ ,

Il rappelle toujours les

merveilles que Pamour

_ a opérées en lui.

N’est-ce pas ce forgent

dont Pamour a fait un

très-bon peintre ‘2 ,-_

Oui ;_il n’est pas nécessaire

de vous expliquer la suite

de cette histoire, j’eu-'

tends que vous la savez

aussi bien que moi.

Tout le monde en est iri

struit. _

 

XIX. SAEMENSPRAEK‘

Vervolg der stad i

Antwerpen.

Zie hier lzet stad Jzuys;

wat zeg; gy ’er van ?,

Gy. ziet. alzoo wel a]; ik,

ria: ket een groot geboaw

Ü-"f 7 ‘r ' ‘ ‘ne;

DIALOGUE XIX.

Suite o‘ 1.’ Ville
î

d Anvers.

Voici Phòtef- de - ville ;

qu’en dites-vous ‘.2 ,,

V_ous_ voyez aussi bien que

moi que _c’est un grqnd

‘bâtiment. . e _,_A,, _,

-Ë' d-‘ÆM
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ervwgr ikfgeiooffhetf; n'en

voórgével is’ twee» honderd

-‘ vyflig’ voeten (ang, i: by

"nie: rchoon i - ‘

il‘ ’ r

Het uytrpringend midden

gebouw i: vercierd met

de vyf ordens boven mal

kander, alle de kolommen

zyn van marmer met veéle

cieraeden; met dit aller

geéfi deéze vercieringgeen

denkbeéld van grootsheyd ,

voór zoo veél de bouw

kunde betrefi.

Idereen i: van uw gevoelen

nier; wat my aengaet,

ik kan ’er nier van oór

deelen‘

Waer gaet gy my nu ge

Ieyden i‘

Naer de Schelde ; zy is nier

wyd van hier.

Wat schoone rivier .' De

stad i: wonderlyk wel

gelégen voór den koop

bande].

Gy ziet, dat ik u eergisteren

de waerheyd heb gezeyz.

De kerk van den H. Paulus

gaet maeken het voórwerp

van uwe nieuwrgierig

heyd ; zy i: niet verre

van lzier. '

PVy zyn ’er a/reedr.

W‘: i: du; i

’T irb eenen Calvarîën-berg.

Hy- i; rykzinnig genoeg];

de’ figueren ‘zyn’ wel ge

maekt , muer in ‘tfgrvàt

‘ .__- n. 4 ‘ .1; _

Grand ,\ je le‘ crois ’;. .l‘a

façade a deux cent Cin

quante pieds de lon

gueur , n’est-e1le pas

belle ê " -

Uavant-corps du milieuest

.‘ décoré des cinq ordres

les uns sur les autres,

toutes les colonnes sont

de marbre avec beaucoup

d’ornemens ; avec tout

cela cette’ décoration ne

donne nulle idée de

grandeur, quant à Par

chitecture‘ _

Tout le monde n’est pas

de votre sentiment; pour

moi , je n’en saurois

‘uger. ,

Oii allez-vous me conduire

à présent ?

A I’Escaut; il n’est pas

loin d’ici.

Quelle belle rivière ! La

ville est admirablement

bien située pour le com

merce.

Vous voyez qu’avanthier

je vous ai dit la vérité;

L’église de S. Paul va faire

Pobjet de vore curiosité;

elle n’est pas loin d’ici.

Nous y sommes déjà‘

Qu’est-ce que cela ê --"

C’est un Calvaire. ‘

ll’ est assez ingénieux; ‘les

figures sont’ bien-faites,

mais en i. trop ‘grand

1

l

l

1
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I a 7M

‘(j g» r,‘ l

Go .’ 04'424‘ ‘oveéfslaft ä

goaqgïdat men uwe ma

nier volgde. in de ‘rechu

ïbanfen’, mon zou zig zoo‘

zeer nier, bekhîîftfl over"

Je dwrwmfiv d€'.‘€"‘°;-;

dingen. 7

G) guet. aftydqte‘ verre, q.

‘mynen vrrend. ._ "«
Ik zeg dat il’ peys. ‘U

Dat i: het ken-teeken der

voórzigtigheyd niet. ,__‘

Maer wat zegt gy van fret

geéne, dot gy ziet ?

De kerk i: wel vercierd,

de koor i: sc/Ioon, den

hoogen autaer i: pragtig ,

en de schildery uytneé

mende : ’t i: den rchoon

rten oogslag die men zien

kflfl- o

Gy zegt veél in weynige

woórden. a

  

Vausfu tu. .. ‘a u"

si litësfitrewâatteuëî

thòîie "dallgj Ïeë ‘tääh.

.navK.’1.9ft ’3fë;’;è‘êÎlë1äifi-.
‘droit’ pàSÏtatff teeŸlàfldjy

sueur êäsîzflgïfvîëëdîïlssîi .

Vous allez rtqujvoîris"loin ‘ _",ï_'

Je dis 1.CèÏqÜËaÊËi-ÏËÏÏSËÏÎF‘.

Ceifest pasjlà" efçarïactere

de la gprudencelffMais que dites-VousÏlîece

'que vousvoyez’ q

Ijéglise" est bien décorée ,_

le chœur est beau ,f le

maître-autel est magni

"fique et‘ le ‘tableaujeit

cellent : c’est le ‘plus

beau coup _d’œil qu’bll

puisse voir. _ _

Vous dites beaucoup en

peu de mots. ‘ '.

  

XX. SAEMENSPRAEK’

Eynde der zeldzaemhéden

van Antwerpen.

Hebt gy dedzen nagt ml

geslaepen , rnynheer ?

Ïa, zeer wel, ik wa; moede

girteren avond. _ '

Ik ook; wy hadden aller

‘dodrwandelt , vesten ',

stroma en kerken; uvy

D 1 A L o c u E XX.

En des ourioritér

d Àdnverr. ’

Avez-vous bien dormi Celte,

nuit , monsieur ‘.2 V, ‘"
Oui, très-bien ;_ _ej’étois Iàs

hier au soire‘ " z ‘

Moi aussi; nous avions‘

tout parcouru‘, remparts;

rues et églises; nous ne

l

I

Q

V _ :!«;:-‘-.-_,_n_‘. 1

zoo eene kle l l
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G hebüno nie; osier’: gherÊaäivefîr ,fé»»Ÿ<’f-;.vf=f;fs-l’

,’, gemaekltîjten drenste

'11

NE»

sJ-l

q!‘

H

voler broawersj. h

’Îi}'_ón_1,nofgelyk allesfte zien

‘ïflgw’ vernie fyd- .

Nog’ ook vilefhet groor rtadr

Hfek-blor’.-. _ _ .
‘rat’ ’vinil' m!!! 41061‘? V"

Men bewaertf glaer "ver

rnheyde sabooue rfullrglren ,

die’ dienen ‘in "de" ‘gràofe

‘en openbaere Ïfvieringen ;

te weéten : eenen ‘reur,

' een scbip,’ eenen, walvisch ,

' Ëenz. . ' , j

Il? ben VAnt-zverpen nîet

f gekomen om yodderyën te

‘zieng '

Ha: vol/l’ oórdeelt ’er hier

‘ heel ander: van: ik zien,

dat de inbeéldin weérue

gedfl‘ aen dit ager.

Het volk voed zicb geerne

met ‘lie soórten van ver

tooningen.

Dot i: waer, wantflbdan

i: de beele stad in bewee

ginlg‘, en V/zet volk der

om iggende’ plaetsen komt
’er in mémgte inaer toe

‘ geloopen.

Hoe word deéze rcboofze

aË/aets genaemt , bezet met

oo pragtzge gebouwen ?

’Tis_ de meir. .

‘Tir desrboyonste en groome
1‘ t J ‘

an mon gasailgä a,’

* ‘Ÿ il ____

au s. ._ 254m’

- ' " _\’r‘

nous sommes- reposés

qu'a‘ la-‘comëdiezf _" et

Vous n’avez pas_ encore ‘vu

la" merveilieuse._tmacriine e

hydraulique" ,‘ * faite "' ‘à

Pusage‘ ‘des brasseurs."

11' est impossible de" tout

‘voir ‘en si peu detemps.

Ni- lëgrand uragasin- deia

ville non plus. .
gtfest-‘celqu on y trouve ‘I

n y conserve "plusieurs.

belles pièces, "qui. servent

dans les grandes et pu

bliques réjouissances 5.

savoir :__ un géant, un‘

navire , une baleine , etc.

Je ne suis pas venu à An

vers pour voir des baga
telles. _ "l

Le peuple en juge tout

autrement ici: je vois

que Vimagination donne

du prix à tout cela.

Le peuple aime à ‘se nour

rir de ces sortes de

spectacles.

Cela est vrai ,_car alors,’
toute la ville est en mou-L

vement , et 1e peuple

d’alentour y accourt en

foule. '

v‘

 

. YJF,

Comment sïippelle cette‘

belle place, entourée de,

bâtimens simagnifilques?‘

C’e_st la placede mer‘. p

es: 1="'PÏ?S‘;ËËl.1e-;=&Ï=l‘
_i‘.4‘

. IGÏSBË ai tîäîïä-"têl

n!’

‘l’
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plaet: van Antwerpen ,

is’t nier?

ffa. A]: den tyd bet za]

toelaeten , zult gj ook

zien _de scboone kerk der

geweéze jfésuieten ,' die

twee âmenderyën beéfi‘

boven e zy-beuken.

Zy i: gebeel van marmer,

i: ’t niet ?

Den boogen antaer,’ ver

cierd met eene scboone

schi/dery, de koor en de

twee kape/Ien, névem de

kleyne beuken, zyn van

marmer ; de kerk was

gantscbelyk zoo , eer zy

was afgebrand dodr ber

vuer de: bémol: den 18

‘Ïulius l7I8. ,

Maer ber geéne de liefbebë

ber: bot mm: beklaegen,

zyn de ndgen-en-dertig

schilderyën van den ver

maerden Rubens , die

doór de vlamrnen ‘verrion

den zyn.

Laet on: Ioopen, 0m meer

tyd te bebben van myne

nieuwsgierigbeyd te oef

fiznen.

Laet on: de kerk van tint

fïacob: intreéden.

Zy i: groot, boni; , rcboon

en Iicbt; den oogen an

zaer i: eenen der scboonste

van de stad. De Iiefbeb

bers der beéld-bouw-konst

kannen bier bunnen ‘rmaek

voldoen. Laet on: gaen.

‘i ‘ Li m? ‘amarres.’

2 Far/nanas.

,plus grande place düsn

vers . n’est-ce pas ?

Oui. Si le temps le pcr

Î mettr‘a',’vous.verrez aussi

la belle église des ci

devant ‘Jésuites ',‘ qui a

deux ga cries sur les bas

cotés.

Elle est toute de marbre,

n’est-ce pas ‘.9

Le maître-autel, décoré

d’un beau tableau, le

cœur et les deux cha

pelles , à côté des petites

nefs, sont de marbre:

Péglise étoit entièrement

de même, avant qu’elle

fût brûlée par le feu du

ciel le x8 Juillet 1718.

Mais ce que les amateurs

regrettent le plus , ce

sont les trente-neuf ta

bleu ux du fameux Rubans,

dévorés par les flammes.

Courons , pour avoir plus

de temps d’exercer ma

curiosité.

Entrons dans Péglise de

saint Jacques.

Elle est grande , haute,

belle et claire 5 le maître‘

autel est un des plus

beaux de la ville. Les

amateurs de la sculpture

peuvent ici satisfaire

leur goût. Allons.

\
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‘x , W.

e Myzheer ,_. Ik heb daór

uwen ‘laesten. brief‘gezien ,

die gy fny gerchreévenhebt ,

110e zeer gy genégen waer;

0m de vlaemrcfze me] t? Iee

ren. , Daer op‘ zal île u bef

rigten , dut g; u vodrnae

mentlyk moet evlytigen om

de conjugatiën wel le ken

nen, die nier-min moeyelyk

zyn n]: die derfiansvlze tael.

Be/mlven dit, moet gy groote

zorg draegen 0m eenen mer

kelyken vodrmed te maeken

‘van de noodigste woórden

zoo wel om te scbäyven a]:

om te spreéken. ‘n boven

al zyz‘ niet berc/zaemd om u

in het vIaemse/z te ver/Ëlae

ren in alle gelégenlzeyd, die

gy dner me zult lvebben pn

der zzwe vrienden. Ik weét

wel, dm‘ gy 11e! zelve in het

begin iviet zult konnen doen

dan zeer onvolmaektelyk , en

met groote moeyte ; maer

Iaet nier af daer in voort te

gaen; en weét , dat men

ander de leer-jongerr muet

gaen, eer men kan komen

néven‘: de meerterr. Het i:

met de weétensc/uzp als met

de rust , die men in den

auderdom niet eniet , indien

men geduerenâe de, jonglzeyd

‘
‘

l

i Monsieur, J’ai vu par

_ 1a dernière lettre que vous

nfavez écrite, quelle étoit

votre passion d’apprendre

la langue flamande. _p Là

dessus je vous avertirai,

qu’il faut vous appliquer

principalement à bien con

noître les conjugaisons , qui

ne sont pas moins difliciles

gue celles de la langue

rançoise. Outre cela, vous

devez avoir grand soin de

faire une provision consi

dérable des mots les plus

nécessaires , tant pour

écrire que pour parler. Et

sur-tout ne soyez point

timide de vous exprimer

en flamand, dans toutes

les occasions que vous en

aurez parmi vos amis. Je

sais bien que vous ne le

pourrczÆaire au commen

cement, que fort imparfai

tement et avec beaucoup

de peine; mais ne laissez

pas de continuer; et sachez

qu’il faut être au rang des

apprentifs, avant que d’al-4

1er de pair avec les maîtres.

ll en est de la science

comme du repos, duquel

on ne jouit point dans la

vieillesse , sifil’on .n’a pas

 

 



260 _ __ Lzrrxzs.

zult nog eens het vermaeg

hebben van den lof te ont

fizngen , die uwe gaede

gnéfenbédm verdienen.

en alleen om die altyd

te voorderen, en uwe goede

begeérten in ’t werk te stel

len. U betuygende zonder

plegt- wodrden , muer met

waerbeyd, dut ik ben, enzà

’ à‘?

1 -1f _ _.

nie: heéfi gearbeyd. G travaîllæ

le

  

nesse

IQ a

vfih È

Pe‘

mettr

et àÆ ecIu

sirs. Vous

con_'1plimejns_ ,f_- mans avec

yîaérué _, que ‘je r suu; ,, _ axe}

 

IWyn/uer, I: ’t du! gy

begeérig zyt nm dit bock

te zien , fy zult veéle pro

Ûtige en e/zaegende dingzn

aer in vinden. Ik heb ge

laaft u 1e verpligten me: u

dat te zenden. Onzfang

hez , indien ’t u beliefi ,

alsjeen teeken van de gené

genlzeyd , die il: heb om u

eenig verîenoegen te bezor

gen. Wfy oópen, mynen oam

en il’, u met den eersten

te koómen bezoe/ren, en dan

zal ik u verscheyde bezon

derhéden konnen zegâfen rae

kende deñ persoon aer wy

voór deézen van gespraken

hebben. IÄ’ bid God, dat

hy u in gaede gezondheyd

bewaere, en ik ben, enz.

: _ r_o.\,;; fij-Ëifg" smçums‘:

ususs ä nsäïsuî us

' Monsieur ,‘ Si 4'311!‘ au

curieux de- voir ce livre ,’

vous y trouverez beaucoup

de choses fort utiles et d'1

vertissantes. '_]’ai cru’ vous

obliger en vous Yenvoyante‘

recevez-le, s’il vousplaît,

comme une marquedu dé4

sir quej’ai de ‘vous procu

rer quelque contentement‘?

Nous espérons, mon oncle

et moi, devons aller voit

au premier jour , eralors

je pourrai vous dire plu;

sieurs particularités" tou

chant lapersonne dont nous

avons parlé ci-‘devant. Je

prie Dieu qu’il vous con

serveen bonne santé, et

je suis, etc. _ J,

- r‘ ‘ \

_ r. l’,
 

’ Ÿfliflfffluw , lk vind

geene réden van my fè veré

scboanen , am ëygfifiaokken _:e;

Mademoiselle Je ‘fig

trouve ‘aucune rgrson JQÜL

pumsç} Jnïeflëflwv flîw.‘

- 1' _\
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’ , ‘zonkzfer‘ ‘verzogtf "f;

Ëïibrfl’ venfrfly ‘ne’ JW.‘

vëgéfentelvereeren, en ben

äaeræover "o räeffsteld, dat

‘ eençmael vers

  

gelégen p _ bezorË _

u te verp igten, eenen‘ br

van myne band te onzfangen;

en indien ik eenen van de

uwennag genieten, zoo zou

i/l’ eenen mirrlag begaen beb

ben, die my zeer voórdeelig

zou iweézen ,;'z terwylen ik

uwe letteren en uytdrukkin

gen ziende , my ter zelver

âyd zou verwonderen over

e. zugvverbeyd van uwe pen

en rc oonbeyd van uwe ge

daîften. Dit i: bet grootrte

ge uk dat ik wenrcbe, en

ber geéne gy my nier zult

weygeren , indien gy my

toelaet u te betuygen , dar

ik ben, enznyyy

ZÜQÜI.

"arti sans vous avoir prié

de, mÏhonorer de vos or4

drcs , ‘et j’en demeure si
c». ff‘ i ,. ‘ . cm

  

on us qu 11
n

à ÜIS

oäçë vous mettre ans l’obli

gation de recevoir une

lettre de ma main; et si

j’eu recevois une de la

vôtre, j’aurois commis une

faute qui me‘seroit fort

avantageuse , puisqu'en

voyant de vos caractères

et de vos expressions ,

Ïadmirerois en même temps

la délicatesse de votre

plume et la beauté de vos

pensées. Voilà lev‘ plus

grand bonheur que je sou-g

haite, et que vous ne me

refuserez pas, si vous me

permettez de protester que

je suis , etc.

 
slf «

lMynbeer, Naer zoo lan

gen tyd geweért te bebben

zonder u te rcbryven , ik

verwerp aile rodrten van

verrcbooningen, en ben be

reyd om allerbande verwyt

te verdraegen. Inder dg:

aengezien tbebz‘, u ztiîy-riibivglergîñ'fûie‘ff

a

  

J; stim

1 Monsieur, Après avoir

été si long-temps sans vous.

écrire, je renonce à toute‘

sorte d’excuses, et je suis

prêt à souffrir toute sorte

de reproches. En effet,

puisque vous irfaviez pper-q

mis de vous voir si 5011-"

vent ,' et avectan-t de libe'r-‘

f

l; ‘-_,_ Jan. -\.,._.‘_"."»":.’_,.. if_ _
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zoo veel vryheyd te bezoe

ken , zonder twyfel zoud

gy myne brieven met zoo

veel gunst hebben ontfan

gen. En indien ik my zel

ven vergeeten hebbe , zoo

heeft my geen berigt ont

braken ‚ raekende de verbin

rem‘: die ik had, om u te

vernieuwen de getuygenís

van mine eerbieding en ge

negen âyd. Ik voórkome

uw odr eel, in de meynirïg,

dat gy het zelve min er

streng zult wil/en. Indien

gy u geweérdigt my voor

deézen beer genade te doen,

ik verzeker u, dat ik in ’t

toekomende zorgvuldiger op

myne pligt denken zal, om

u volkomenlyk te overtuy

gen dat ik ben , enz.

‘ i’

té, vous auriez sans doute

reçu mes lettres avec au

tant de faveur. Et si je

me suis oublié moi-même,

je n’ai pu manquer d’aver

tissement, touchant Pobli

gation que j’avois de vous

réitérer les témoignages de
mon respect , et ide mon

affection. Je préviens votre

jugement, dans la croyance,

que vous 1e rendrez moins

rigoureux. Que si vous

daignez me faire grâce pour

cette fois, je vous proteste,

qu’à Pavenir je serai tout

à- fait soigneux de mon

devoir, afin de vous per

suader parfaitement que je

suis ,, etc.

 

Mynheer, Alwaer’: dat

uwe deugd en de goede

faam, die gy in de wereld

verworven hebt , my niet

hadden aengewakkert tot het

bekomen van de eere uwer

kennis; de zoeken , die ik

îtaen met u aen-te-vangen,

zouden my het zelve met

drĳ‘: doen wenschen. Ik ben

verblyd, dat zy my de ge

légenheyd bezorgen , om met

u in onderhandeling van

brieven te treéden, en u te

‘toonen, hoe zeer ik ben, enz.

Monsieur, Quand votre

mérite et la réputation que

vous vous êtes acquise dans

le monde, ne m’auroient

pas fait souhaiter Phonneur

de votre connoissance; les

affaires que ‘je suis sur Ie

point d’avoir avec vous,

me le feroient désirer avec

passion. J’ai de la joie

qu’elles me servent de

moyen pour lier un com

merce de lettres avec vous,

et vous témoigner combien

je suis, etc.

i
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